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MICKOPKO 
S'INTÉRESSE 
AUX PETITS 

M 1CROPRO, L'ÉDITEUR DE LOGICIELS 
professionnels bien connu à qui l'on doit 
notamment Wordstar, est en pourparlers 
actuellement pour adapter ses produits aux 
ordinateurs familiaux d'Amstrad et aux 
machines MSX. Ces négociations, si elles 
aboutissaient, accentueraient la popularité 
déjà forte de!' Amstrad et fourniraient un 
soutien de poids aux ordinateurs MSX, qui 
pour l'instant n'ont pas convaincu le public. 
C'est l'une des premières fois que des 
démarches concrètes sont prises en vue 
d'adapter des logiciels vraiment 
professionnels sur des machines familiales. 
Côté MSX, la direction européenne de 
Micropro est en contact avec les 
représentants hollandais de Spectravideo, 
dont le modèle 728 est au standard japonais, 
ainsi qu'avec ceux de Philips, qui étudie le 
moment opportun de mettre sur le marché 
français sa nouvelle gamme MSX composée 
des modèles8010, 8020 et8030. Les logiciels 
Micropro seraient vendus par les 
constructeurs et seraient compris dans le prix 
des ordinateurs, suivant une formule lancée 
par Osborne aux Etats-Unis pour les 
machines professionnelles, et que seul 
Sinclair a imitée pour l'instant avec le QL dans 
le domaine des machines bon marché. La 
gamme Micropro, qui comprend notamment 
le traitement de texte Wordstar, le tableur 
Calcstar et le gestionnaire de fichiers Infostar, 
pourrait donner aux Amstrad et aux MSX 
munis d'un lecteur de disquettes le statut 
d'ordinateurs seml·professionnels tant 
revendiqué mais peu atteint. Seule réserve: 
les logiciels de Micropro en version 8 bits ont 
été conçus au temps où la facilité d'emploi 
n'était pas encore un leitmotiv. A moins d ·un 
bon coup de peigne, ils peuvent risquer de 
rebuter l'utilisateur peu entraîné. 

• UN MÉTIER nouveau et intéressant: 
Cogistel est une agence de recherche de 
composants électroniques rares, qui se fait 
fort de fournir n'importe quel composant 
existant ou son substitut grâce à une banque 
de données et à une équipe d'enquêteurs. 
Tél.: (1) 296.57.63. 
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AMSTKAD :VOUS N'AVEZ RIEN VU 
AMsTRAD S'APPRÈTEÀ COMMERCIALISER 
en France, vers la mi-mai, un ordinateur 
familial qui devrait secouer le marché encore 
plus que le CPC 464, pourtant déjà la bête 
noire de tous les Sinclair, Oric, Thomson et 
MSX depuis septembre dernier. Le futur 

Thierry MORIN 

CPC 664 sera similaire au modèle 
actuellement vendu en France (avec lequel il 
sera compatible), mais il aura un lecteur de 
disquettes 3 pouces incorporé au lieu du 
magnétophone. La bombe sera le prix : il 
devrait être identique, avec un écran 
monochrome, au prix du CPC 464 actuel avec 
un écran couleur, soit 4 500 FTIC. Pour saisir 
toute l'insolence de ce chiffre, il suffit de 
considérer qu'un lecteur de disquettes seul 
coûte 3 450 F pour Thomson M05, 3 790 F 
pour Commodore 64, 3 600 F pour Atmos. 
Rappelons pour rire que !'Einstein, machine 
en provenance d'Angleterre, tout à fait 
comparable au CPC 664 avec son lecteur 
3 pouces incorporé, ne coûte pas moins de 
8 000 F sans moniteur ! II va y avoir de la 
baisse dans l'air ... Le lecteur de disquettes de 
I' Amstrad CPC 664 sera identique au lecteur 
optionnel du CPC 464 qui vient d'arriver sur le 
marché français (notre photo), avec 
disquettes de 3 pouces, capacité de 
2x170 Ko, système d'exploitation CP/M 
dûment fourni sous licence Digitaf Research 
et manuel en français (2 890 F). Amstrad est 
actuellement en négociation avec Micropro 
pour l'adaptation de ses logiciels (voir notre 
article). Vendu avec des logiciels 

professionnels aussi réputés, l'Amstrad 
CPC 664 serait un concurrent redoutable 
pour le Sinclair QL, malgré l'avance 
technologique de ce dernier. Le premier 
facteur du succès de!' Amstrad est 
certainement son prix et le fait qu'il soit fourni 
avec moniteur et magnétophone (3 000 Fen 
version monochrome, 4 500 Fen version 
couleur). Quarante-cinq mille machines ont 
été livrées aux revendeurs entre septembre et 
février, selon la filiale française d' Amstrad, et 
vu la demande; on peut sans trop de risques 
conjecturer que tout.es ont été vendues. 
L'Amstrad sera-t-il le même feu de paille que 
l'Oric ? L'engouement subit du public, 
l'insistance du distributeur à se faire payer 
comptant par ses revendeurs peuvent 
représenter des similitudes fâcheuses. 
L'arrivée rapide de nouveaux produits 
- d'autres modèles sont en préparation après 
le CP<j,664, dont, dit-on, un 16/32 bits 
.concurrent de I'Atari ST-, le respect des 
dates de sortie, la fourniture de 
documentations françaises, le rythme de 
sortie des logiciels - cent titres en provenance 
d' Amstrad étaient disponibles en France 
début mars, selon l'importateur - , et, il faut le 
dire, la qualité intrinsèque du produit, 
plaident en faveur du contraire. {Amstrad, 
143, Grande-rue, 92310 Sèvres, 
tél.: {1) 626.08.83.) 

• LES JAPONAIS sont·ils capables de mettre 
au point des microprocesseurs ? Oui, mais en 
les copiant, semble dire en substance Intel, 
qui attaque NEC en justice pour avoir imité Je 
8086 et le 8088 avec son V 20 et son V 30. 
NEC, bien sûr, dément. 

e LES CALCULATRICES programmables de 
tlewlett-Packard bénéficient désormais d'une 
garantie de cinq ans. C'est bien le moins pour 
des appareils considérés comme les Rolls du 
genre. 

• SAGEM, entreprise fr~nçaise et premier 
constructeur mondial de télex à écran, 
propose J'EMR T, interface permettant de 
connecter un micro-ordinateur au réseau 
télex : excellente idée. L'EMR T coûte 39 200 F 
HT et l'utilisateur doit écrire.lui·même son 
logiciel de communication: voilà des gens qui 
n'ont rien compris à la micro-informatique. 
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QL : UN DISQUE DUR ÉTONNANT 
O N EN PARLAIT, MAIS PERSONNE NE 
l'attendait aussi tôt: le disque dur virtuel de 
Sinclair, destiné au QL, sera disponible avant 
la fin de l'année, affinne Sir Clive lui-même. 
Ce composant de mémoire vive unique, d'une 
capacité de 512 Ko, aura un temps d'accès 
50 fois meilleur que celui d'un vrai disque dur, 
etdevraitcoûterde300 à 400 livres (4 000 F 
environ). li s'agira du premier produit issu des 
recherches du Metalab de Cambridge sur les 
• wafers •, ces plaquettes géantes de semi· 
conducteurs que personne n'avait réussi. 
jusqu'ici, à utiliser comme des composants, 
sans les diviser. Le prix prévu pour l'instant 
n'estpas très compétitif en tennes de rapport 
capacité/coût, mais cet accessoire, qui 
s' enficherait simplement sur le connecteur 
gauche du QL, serait bien proportionné au 
prix de la machine semi-professionnelle de 

Sinclair. Ce serait de plus une première 
mondiale : le premier • wafer •opérationnel... 
Autres nouvelles concernant le QL : il y aura 
une version en mémoire morte des logiciels 
livrés avec la machine (mais la première 
version française sera sur Microdrive), ainsi 
qu'une adaptation des logiciels 
professionnels américains de la série Perfect. 
Côté logiciels, si cinq éditeurs ont été invités à 
Londres par l'importateur Direco à!' occasion 
d'une présentation aux distributeurs des 
nouveaux logiciels et périphériques, les 
responsables français se contentent encore 
d'enregistrer les candidatures spontanées 
des développeurs intéressés. Enfin, les 
cartouches de Mîcrodrive baissent de 76 à. 
39 f, soit 48 % en France contre 60 % en 
Angleterre. (Direco, 30, avenue de Messine, 
75008 Paris, tél. : (1) 756.16.16) 

LE DISQUE OPTIQUE EN LIGNE 
T RANSDOC EST UNE EXPÉRIENCE 
particulièrement Intéressante liant disque 
optique numérique et banques de données, 
actuellement menée par le CNRS, l'Institut 
national de la propriété industrielle, le serveur 
Télésystèmes et EDF·GDF. Problème de base: 
une fois obtenue une référence 
bibliographique après consultation d'une 
banque de données, comment prendre · 
connaissance de lensemble du texte 
concerné ? Les solutions actuelles sont pour 
la plupart peu satisfaisantes, du type envoi du 
texte par la poste. Le disque optique 
numérique, par son exceptionnelle capacité, 
est parfaitement indiqué pour stocker le texte 
intégral d'articles référencés dans une 
banque de données. Mais comment consulter 
ce disque optique? Première réponse, 
imparfaite mais améliorée par rapport 
aux dispositifs existants : imprimer 
le texte par imprimante laser et 
!'envoyer par courrier. 
Deuxième réponse : 
consultation sur place, par 
l'intennédiaire d'un réseau 
local et de tenninaux haute 
définition. Troisième 
solution, la plus 
alléchante: la visualisation 
à distance par télécopieur, soit du type G Ill 
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(par réseau commuté), soit du type G IV (par 
Transpac). tette solution se heurte au 
problème des normes que le CCITT n'a pas 
encore mis au point. aussi bien pour la 
transmission des données selon le modèle 
ISO que pour les télécopieurs du groupe IV. 
La partie stockage sur disque optique est 
d'ores et déjà réalisée par la société MC 2 
- alliée par ailleurs à !'Américain Integrated 
Automation - à l'aide du Gigadisc de 
Thomson. (MC 2, 9, rue Villebois·Mareuil, 
75017 Paris, tél. : (1) 572.23.30) 

DESQ: 
UN REVENANT 

P RÉS ENTÉ IL Y A PLUS D'UN AN AU 
Comdex d'automne de 1983, à Las Vegas, le 
logiciel intégrateur Desq vient d'être introduit 
en France par l'importateur Softsel. A 
!'époque, la sortie de Desq avait fait grand 
bruit. car elle survenait en plein milieu de la 
bataille de mots de MS·WIN (de Microsoft:) 

Thierry MORIN 

contre Visi On {de Visicorp}. Par rapport aux 
systèmes annoncés par les deux grands, le 
logiciel du franc-tireur Quarterdeck Office 
Systems offrait l'incomparable avantage de 
n'exiger aucune modification.des logiciels 
d'application. li suffisait, en principe, 
d'acheter Desq dans une boutique, de le 
mettre sur son IBM PC, et de placer· par· 
dessus • les logiciels d'application que l'on 
possédait déjà et que lon voulait faire 
communiquer. Desq ouvrait des fenêtres à 
l'écran, et l'on pouvait passer d'une 
application à une autre en activant telle ou 
telle fenêtre. Depuis, la sortie de MS·WIN a été 
retardée, Visi On a failli causer la perte de 
Visîcorp et on n'a plus beaucoup entendu 
parler de Desq. Voilà qui mérite un détour 
chez votre revendeur. Prix : 4 538 F HT. 
Disque dur obligatoire, 512 ~o recommandés 
et souris en option. (Softsel, 124, boulevard 
de Verdun, 92400 Courbevoie, tél. : (1) 
768.59.50; numéro vert gratuit. tél.: (05) 
08.89.82.) 
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CARTE A MEMOIRE: 
DIXANS, ÇASUFFIT ! 

P OSSÉDEZ.VO~S UNE CARTE À PUCE DANS 
votre portefeuille ? En avez·voùs seulement 
vu une autrement qu'en photo ? Sûrement 
pas. Et pourtant la carte à mémoire a été mise 
au point voici déjà dix ans par Roland Moreno, 
un inventeur français. Pendant ces longues 
années les industriels ont trainé les pieds, les 
banquiers ont freiné des quatre fers et les 
commerçants accusent les banques de 
racket. Ce qui devait arriver se produit 
actuellement sous nos yeux: l'avance 
technologique française se réduit comme une 
peau de chagrin. Déjà le Japonais Casio 
remporte un contrat aux Etats·Unis pour -
50 000 cartes - tout en testant celles de Bull, il 
est vrai - , tandis que Philips se dit ~pable de 
fournir trois millions de cartes à la France dès 
l'année prochaine. Faute d'un consensus 
dans notre pays, les industriels français ont 
déployé leurs efforts à J' étranger. Les résultats 
ont été bien maigres jusqu'à présent. En 

Richard MlVANMAONUM 

Norvège, une expérience porte sur 
4 000 cartes environ. En Italie, les choses 
semblent plus avancées. A partir d'une 
expérience locale réalisée par un consortium 
français à Bormio (lors du championnat du 
monde de ski alpin), les banquiers se sont mis 
d'accord pour une utilisation de la carte à 
puce dans la région lombarde tandis que 
notre système a été adopté par le distributeur 
d'essence Agip (13 000 stations-service). Nul 
n'est prophète en son pays. Cependant, la 
France semble se réveiller de sa torpeur. Les 
banques se sont enfin mises d'accord début 
mars pour lancer près de3 millions de cartes 
à mémoire d'ici 1986 dans quatre régions 
(Nord, Côte d'Azur, Bretagne et Rhône· Alpes). 
Avec pourobjectiflO à U millions 
d'exemplaires en 1988. Les premières cartes 
devraient être distribuées avant la fin de 
l'année, mais les obstacles semblent 
insurmontables: les banques n'ont pas 
encore passé Jeurs commandes à des 
industriels qui ne sont pas encore désignés, 
elles ne connaissent pas les délais de . 
fabrication. Comble d'ironie, les 
commerçants - sans lesquels aucune 
tentative ne peut réussir - sont farouchement 
.opposés aux tarifs des banques. L'une des 
rares inventions françaises dans les 
technologies de pointe va+elle aboutir à un 
gigantesque fiasco ? Les cartes à puce aux 
yeux bridés vont-elles déferler jusqu'en 
Bretagne ? Réponse définitive avant dix ans. 

OLIVETTISEPAYEACOKN 
L ES GOUTS D'OLIVETTl SONT 
décidément très diversifiés. Après s'être alliée 
avec le géant américain Aîî pour la 
bureautique et les télécommunications, la 
firme italienne s'intéresse maintenant à la 
micro-informatique éducative. Elle vient en 
effet de prendre le contrôle de J' Anglais Acorn 
- le créateur des fameux BBC et Electron -
dont la santé financière avait pris du plomb 
dans l'aile ces dernières semaines. La bataille 
des prix entre marques a fait rage outre· 
Manche depuis Noël dernier, car les ventes 
moins bonnes que prévues ont gonflé des 
stocks dont les constructeurs et les 
distributeurs ont voulu se débarrasser coûte 

• L'ORDINATEUR d' Atari est une excellente 
affaire, mais lemagazined'Atari est un 
scandale: l'Atarien, bimestriel publié par 
l'importateur français, revient à 40 f par 
numéro pour un abonnement d'un an. Nous 
nous en voudrions de rappeler que chaque 
numéro de SVM, journal indépendant. revient 
à 14,50 F dans les mêmes conditions ... 
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que coûte. Acom a beaucoup souffert de cette 
concurrence sauvage. Résultat: une perte de 
6.4 millions de livres pour les six derniers 
mois de 1984, une croissance de 20 % 
·seulement· et une dégringolade à la bourse. 
Par cette acquisition, Olivetti fait coup 
double: il acquiert à bon compte le savoir· 
faire technologique d'une société inventive et 
pénètre sur le marché très convoité de 
léducation, duquel il était étrangement 
absent. La firme italienne va modifier l'image 
d'Acorn en lui donnant une vocation de 
fabricant de micros professionnels. L'Eiectron 
n'est pas arrêté pour autant. mais il se 
transforme en machine de bureau gràce à une 
mémoire gonflée, des logiciels utilitaires et 
plusieurs extensions. Acom accentuera cette 
orientation en commercialisant cet été le 
Communicator, un micro avec poste 
téléphonique et modem incorporé du style 
·One Per Desk • d'ICL. En France, Tekelec 
reste le distributeur exclusif d' Acorn et espère 
bénéficier prochainement du réseau 
commercial d'Olivetti. La société déclare 
vendre 400 Electron et 100 BBC par mois. 
(Tekelec, 2, rue Carle Vernet. 92310 Sèvres, 
tél.: (1) 534. 75.35.) 

# 

CLEMATITE: 
COMME AU JAPON 

L ES CHERCHEURS DU CNET (CENTRE 
national d'études des télécommunications), 
loin des feux de l'actualité, élaborent de 
nombreux projets dont certains mettent en 
œuvre des techniques d'avant-garde. Le 
prototype d'écran à cristaux liquides à 
matrice de transistors en couche mince, 
réalisé dans le cadre du projet Clématite, est 
l'un de ceux·là.11 permettrait aussi bien de 
réaliser un Minitel à faible encombrement que 
d'afficher l'image d'un signal de télévision. 
L'écran, qui fait une dizaine de centimètres de 
côté, peut afficher 320 points sur 320. li est 
tapissé sur toute son étendue par un circuit 
intégré géant, formé d'une centaine de 
milliers de transistors, autant que de points 
dans l'image. C'est une technologie similaire 
qui est utilisée par les Japonais pour produire 
des écrans de télévision en couleurs à 
cristaux liquides. 

Thierry MOllJN 

VIVE LE MARIAGE ... 
ErRE MARIÉ N'EST PAS UNE CONDITION 
absolument nécessaire pour écrire un livre à 
succès. Pourtant c'est incontestablement un 
atout parmi d'autres si J' on en juge par le 
palmarès du premier Grand prix littéraire de 
micro-informatique créé en France et 
organisé par International Computer, une 
chaine de distribution de micros qui compte 
déjà trois magasins. Ce sont en effet deux 
couples passés devant M. le Maire qui ont été 
couronnés par le jury composé d'écrivains et 
de journalistes. li s'agitde Stella et Joël de 
Rosnay pour· Branchez-vous• {Editions 
Olivier Orban) dans la catégorie des ouvrages 
de sensibilisation du grand public et de 
Chantal et Patrice Richard pour 
• Programmatique • (Editions Belin) dans la , 
catégorie des livres plus techniques. 
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LES DERNIERS TRAVAUX D'HERCULES 
K EVIN JENKINS, LEJEUNE PRÉSIDENT 
américain de Hercules ComputerTechnology, 
accordait récemment quelques interviews 
dans un salon feutré du Cercle interallié, rue 
du Faubourg-Saint-Honoré à Paris, à 
loccasion de la sortie de sa nouvelle carte 
graphique couleur pour IBM PC. Les huissiers 
en grand unifonne qui protégeaient lentrée 
de ce club vieille France, le parc exquis qu'on 
devinait au-delà de lespagnolette, le grog 
brûlant apporté par un maitre d'hôtel en veste 
blanche pour éclaircir la gorge du P·DG de 

29 ans usée par mille paroles, tout cela 
cachait mal une réalité plus rude: IBM voulait 
la peau de ce manager aux cheveux blonds, 
qui avait réussi une percée fantastique à 
!'ombre du géant. • IBM est décidé à s'attaquer 
à quiconque dépasse un certain seuil de 
ventes·, reconnaît Kenvin Jenkins. Revenons 
en arrière. En août 1982, Jenkins lance, avec 
son copain Van Suwannukul, un produit 
unique: la carte Hercules, qui permet 
d'afficher des graphiques sur le moniteur 
monochrome d'lBM. La bêtise du plus grand 
constructeur mondial pennet à deux 
individus sortis de nulle part de passer de 
600 000 dollars de chiffre d'affaires en 1982 à 
35 millions en 1984: l'écran monochrome de 
son IBM PC ne peut pas afficher de 
graphiques, tandis que son écran couleur, qui 
accepte les graphiques, affiche le texte avec 
une qualité très médiocre. Pour bien faire, il 
faudrait avoir deux écrans ! La carte Hercules, 
qui change tout cela, décolle dès que Jenkins 
arrive à persuader Mitchell Kapor, de Lotus, 
d'adapter son tout récent logiciel intégré l· 2·3 
à sa carte. Du coup, ses ventes doublent tous 
les mois pendant cinq ou six mois. 
Aujourd'hui, on compte sur le marché 
américain une dizaine de cartes · compatibles 
Hercules• : c'est la compatibilité au deuxième 
degré, la consécration ultime ! L'une des 
premières questions posées par les experts, 
lors de la sortie d'un nouveau logiciel IBM 
faisant appel au graphisme, est : • votre 
programme est·il compatible avec la carte 
Hercules ? • IBM pouvait-il laisser durçr cela ? 
Il y a quelques semaines, il annonçait aux 
Etats· Unis la carte monochrome et couleur 
EGA (· enhanced graphies adapter•, carte 
graphique améliorée), et le logiciel VOi 
( • visual display interface•, interface 
d'affichage), une menace sérieuse pour la 
carte Hercules. Kevin Jenkins a beau 
expliquer que la carte EGA est trop 
compliquée à utiliser avec ses 20 modes, 

....-'--------------- ---. qu'elle doit être moins rentable à fabriquer et 

COLECO 
S'OBSTINE 

O N CROYAITCOLECO DÉFINITIVEMENT 
dégoûté de la micro·infonnatiquê après sa 
décision fracassante d'abandonner l'Adam. 
Pas du tout. Ces messieurs manifestent des 
velléités de regoûter au potage. Ils ont 
discrètement montré à une douzaine de gros 
revendeurs américains, le prototype d'un 
ordinateur compatible avec I' Apple IL dont ils 
envisagent de céder la licence à un 
constructeur d'électronique grand public. La 
machine, qui coûterait 500 dollars (5 000 F 
environ) et a été conçue avant l'abandon.de 
l'Adam, possède un téléphone incorporé. li 
n'est évidemment pas question de la vendre 
sous le nom de Coleco : le consommateur se 
méfierait... 

que Hercules est moins cher en monochrome 
avec 15 % de résolution en plus, il est en 
position de défense. Il a beau raisonner que le 
logiciel VOi occupe 20 à 40 Ko de mémoire, 
qu'il doit ralentir les applications et qu'il est 
beaucoup plus rapide d'adapter un logiciel à 
Hercules qu'à VDI, il ne peut ignorer la 
menace que représente un nouveau standard 
graphique qu'IBM risque d'imposer de fait 
aux sociétés de logiciel ... Là où Kevin Jenkins 
avait un produit sans concurrence il y a trois 
ans, il doit se contenter aujourd'hui, pour sa 
nouvelle carte couleur compatible IBM, 
d'arguments beaucoup plus minces: elle 
coûte le même prix que la carte IBM, mais elle 
offre une interface Centronics en plus ; elle est 
deux fois moins longue que la carte IBM, ce 
qui pennet de ne pas gaspiller les 
emplacements· longs• du PC·XT; elle est 
garantie deux ans au lieu de trois mois ; bref, 
des arguments de marchands de tapis ... 
(Edisoft, 11, rue Villaret-de-Joyeuse, 75017 

......... ------------~ Paris, tél.: (1) 622.71.71) 
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COMMODORE: 
UNE SOLUTION 

L ·uN DES GROS DÉFAUTS ou 
Commodore 64 est son lecteur de disquettes 
de conception ancienne, cher et fort lent. 
C'est pourremédier à cette lacune qu'a été 
conçu le Quick Data Drive, lecteur de 
cartouches de bande magnétique sans fin. Il 
emploie le même principe que les Microdrive 
de Sinclair, mais avec une bande plus large. Il 
coûte 1 000 F TTC et il peut utiliser des 
cartouches de 16, 32, 64 ou 128 Ko. Selon le 
distributeur, le jeu Pole Position se charge en 
20 secondes à partir d'une cartouche de 
32 Ko, contre45 secondes à partir d'une 
disquette. Le système d'exploitation pennet 
la copie d'une cassette ou d'une disquette sur 
une cartouche. L'appareil se branche sur 
l'interface magnétophone du Commodore 64 
ou du Vic 20 et peut recevoir lui·mème un 
magnétophone Commodore. (Eureka 
Informatique, 39. rue Victor-Massé, 75009 
Paris, tél.: (1) 281.20.02) 

e TEXAS INSTRUMENTS propose désonnais 
aux Etats-Unis, sur ses micro-ordinateurs, un 
système de gestion de base de données issu 
des gros ordinateurs et des minis, nommé 
Oracle. 

• COMMODORE a-t-il l'intention d'arrêter la 
vente du Plus 4 en Angleterre ? En février, son 
prix a été cassé de 300 à 150 livres, alors que 
le Commodore 64, censé être moins puissant, 
restait plus cher à 200 livres. La machine se 
vend bien mal aux Etats·Unis ... 

• IBM va vendre des ordinateurs à tolérance 
de panne construits par Stratus, comblant 
ainsi une lacune dans son catalogue de gros 
matériels et marchant sur les plates-bandes 
de Tandem, lautre principal constructeur du 
marché. 

• ONT ANNONCÉ leur intention d'adapter 
leurs produits au système d'exploitation GEM 
de Digital Research les éditeurs de dBase III et 
Framework, Open Access, Perfect Writer et 
Perfect Cale, Filevision et quelques autres. 
Côté ordinateurs, des contrats ont été signés 
avec Acom, ACT, ICL et bien sûr Atari pour 
son futur modèle ST. 
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L'ENTOURAGE 
D'ALICE 

L'ECRAN LIQUIDE 

Au DERNIER MICRO·EXPO, EN FÉVRIER, 
Matra a présenté une série de périphériques 
très attendus pour l'Alice32 et !'Alice 90. Le 
modem permettra de transformer l'ordinateur 
en Minitel pour 1 495 F, et devrait être 
disponible en mai. Le lecteur de disquettes 
31/2 pouc~ coûtera 2 950 F et devrait être 
vendu à partir de la fin du mois de mai (il 
n'était présenté qu'à létat de prototype). 
L'interface manettes de jeu (250 F) devait être 
disponible dès le mois de mars. Même chose 
pour les logiciels annoncés, d'autant plus 
importants que peu de titres ont été publiés 
ju$qu'à présent. Le logiciel d'incrustation 
vidéo, promis lors du lancement de la 
machine, permet de mettre en œuvre 
lélectronique présente dans I' Alice pour 
afficher un écran infq,rmatique dans le coin 
d'une image de télévision (350 F). Conçu en 
prévision des émissions d'initiation à 
l'informatique de TF l, ce logiciel risque de 
souffrir du faible succès de Tify jusqu'à 
présent... Egalement annoncés, le Logo et le 
Forth sur cartouche (900 F), dont la mise au 
point n'était pas achevée début mars, ainsi 
qu'un traitement de texte, un tableur, un 
gestionnaire de fichiers et un logiciel 
graphique sur cassette. {Matra, 3, avenue du 
Centre, 78182 Saint-Quentin-en-Yvelines 
Cedex, tél.: (3) 064.42:-42] 

T EKTRONIX, LE CONSTRUCTEUR 
américain bien connu d'oscilloscopes, vient 
de lancer un dispositif particulièrement 
ingénieux qui pourrait être utilisé pour 
réaliser des écrans couleur, bon marché et de 
qualité, pour ordinateurs. li s'agit d'un 
obturateur à cristaux liquides qui, placé 
devant un moniteur monochrome, lui permet 
d'afficher du vert, du jaune et du rouge. Le 
principe en est ridiculement simple. 
L'obturateur est un sandwich transparent 
formé d'un filtre polarisant neutre, d'une 
couche de cristaux liquides, d'un polariseur 
vert et d'un autre rouge. 
Les cristaux liquides, sur une impulsion 
électrique donnée par le moniteur, 
peuvent effectuer une rotation de 90° dans un 
sens où dans l'autre, qui modifie la 
polarisation des rayons lumineux. La 
disposition des filtres permet d'obtenir l'une 

LESPECTKUM 
" DEGRINGOLE 

L E SPECTRUM PLUS DE SINCLAIR À 1 660 F 
au lieu de 2 590 F: la baisse brutale de 35 % 
décidée par la firme de Sir Clive crée une 
nouvelle norme de prix pour les ordinateurs 
familiaux. autour de laquelle se retrouvent 
l'Atari800XL,à1 770 F, et l'OricAtmos, à 
1580 F. Ces trois machines à peu près 
comparables, proposées à des prix très 
proches, vont faire la vie dure aux MSX et au 
Commodore 64 s'ils s'obstinent à rester aux 
alentours de 3 000 F. Même le MO 5 de 
Thomson, malgré son aura de machine 
française, pourrait avoir du mal à se tenir aux 
alentours des 2 300 f. Les prix commencent 
enfin à se rapprocher des performances 
réelles des machines ... 
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de leurs couleurs propres ou bien leur 
mélange, le jaune. En alternant très 
rapidement l'affichage des parties vertes, 
rouges et jaunes de l'écran, on obtient 
l'illusion des trois couleurs simultanées à 
l'écran. En se passant d'un écran couleur 
classique, on obtient un coût et un 
encombrement plus faibles, une résolution, 
un contraste et une fiabilité meilleurs. Ce 
dispositif est d'ores et déjà utilisé sur des 
oscilloscopes, oû la couleur accroit la 
richesse de l'information transmise sans pour 
autant réduire la lisibilité des signaux. Mais il 
pourrait avantageusement servir aux 
ordinateurs professionnels: deux ou trois 
couleurs suffisent amplement pour améliorer 
la lisibilité d'un graphique ou d'un menu. Or 
actuellement, si l'on veut la couleur, on est 
souvent obligé de renoncer à la résolution 
( c' estle cas de l'IBM PC). 

VERSION SOFT (INC.) 
Qu1 A DIT QUE LES FRANÇAIS N'ÉTAIENT 
pas à la hauteur en logiciel micro ? Version 
Soit, cette jeune société spécialisée dans les 

Thierry MORIN 

logiciels pour Apple Ile et lie, vient d'établir 
une filiale à San Jose, en Californie. Version 
Soit Inc. a d'ores etdéjâ signé un accord avec 
la société de distribution International 
Solution, qui lui garantit la diffusion d'au 
moins 20 000 exemplaires de son tableur à 
module graphique Version Cale (rebaptisé 
Mouse Cale) la première année. Ce n'est pas 
le premier· coup• de Version Soit avec ce 
logiciel, puisqu' Apple en avait commandé 
15 000 exemplaires en France à loccasion de 
sa promotion de fin d'année sur l' Apple lie, 
autant d'ailleurs que de Budget familial du 
même Version Soit. La nouvelle société, filiale 
à 100 % de l'entreprise française et dotée d'un 
capital de 200 000 dollars, devait importer 
Mouse Cale dès ce mois·cL et prépare 
l'adaptation américaine de Budget familial, 
Epistole et Procode, les autres logiciels de 
Version Soit. 
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DAVID CRANE, GHOSTBUSTER 
G ttosT-BUS-TERS 1 s1 vous AVEZ of.JÀ 
fredonné nerveusement ces trois syllabes 
devant votre ordinateur, vous le devez à David 
Crane, l'auteur du jeu tiré du film. A .31 ans, 
David Crane a déjà derrière lui 6 millions de 
jeux vendus, notamment Grand Prix, Pitfall et 
Decathlon. Co-fondateur d' Activision en 1979, 
il est passé progressivement des consoles de 
jeu type Atari, avec leurs misérables 4 Ko de 
mémoire, aux ordinateurs genre 
Commodore 64, avec leur débauche de 
motifs graphiques et de synthétiseurs. 
Récemment de passage à Paris pour une 
tournée d'interviews à travers l'Europe- mais 
oui, comme si c'étaitMickJagger-, il ajeté 
quelques lumières sur la façon dont on écrit 
aujourd'hui des jeux de premier plan. Autant 
vous dire tout de suite que David Crane est un 
type qui considère l'assembleur comme un 
langage de haut niveau ; quand ça ne marche 
pas en assembleur, il passe carrément au 

Didier MAILUIC/RfA 

langage-machine, des suites de uns et de 
zéros. Bref, ça n'est pas lebidouilleurdu coin. 
Et ça vaut mieux, parce que plus ça va, plus la 
réalisation d'une plaisanterie style 
• Ohostbusters ·devient une entreprise 
d'envergure. ·Pendant les quatre premières 
années de ma carrière, dit-il, je mettais trois à 

LE LOGICIEL AUSSI 
L ES CONSOMMATEURS SONT DÉSORMAIS 
habitués aux baisses spectaculaires des 
ordinateurs familiaux. Pour le logiciel, c'est 
une autre affaire. Aussi, il est pour le moins 
surprenant de voir certains logiciels d'Ediciel 
baisser jusqu'à 45 % d'un seul coup: les jeux 
éducatifs pour Commodore 64, Coccinelle et 
Fractions en folie, baissent respectivement de 
500 à 290 F et de.350à190 F. Moins 
spectaculaires mais tout de même notables, 
les baisses dans la gamme Apple Il : Edl-Logo 
passe de 1 495 à 950 F, et le traitement de 
texte à pictogrammes Papyrus est proposé à 
680 Fau lieu de 850 f. Encore un petit ~ffort ... 
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quatre mois pour écrire unjeu, tout seul. 
Aujourd'hui, Il en faut six à douze, et à 
plusieurs. La seconde moitié de ce laps de 
temps représente la différence entre un jeu qui 
marche et un jeu qui deviendra un best-seller. • 
C'est pressé par le temps que David Crane a 
découvert les bienfaits du travail d'équipe: 
pour pouvoir partir en voyage de noces, il a dû 
boucler la chose en ... six semaines. li faut dire 
qu'il a utilisé une maquette à destination 
indéterminée sur laquelle il bricolait depuis 
plusieurs mois. Pour tenir les délais, il a 
embauché cinq acolytes, pour peaufiner le 
graphisme, réaliser la partition musicale, 
implanter la synthèse de parole .. : et pisser un 
certain nombre de lignes de code. Mais les 
choses ne sont pas si simples. ·Si un homme 
met dix mols pour achever unjeu, ça ne veut 
pas dire que dix personnes·feront le travall en 
un mois. C'est l'auteur du projet qui a tous les 
détails dans la tète, comme le réalisateur d'un 
film. L'important est de conserver la maitrise 
de tous les détails, mals de déléguer une partie 
du travail. ·Les acolytes du maitre sont donc 
condamnés à n'être que des spécialistes 
périphériques (graphistes, musiciens ... ) ou 
des programmeurs exécuteurs des basses 
œuvres. Les bons auteurs ont encore des 
jours fastes devant eux. Nous avons dit les 
bons ... 

' CARACTERES 
D'AILLEURS 

D ANS NOTRE RUBRIQUE. TOUCHE PAS À 
mon pote•, signalons l'apparition de deux 
logiciels destinés aux langues quis' écrivent 
bizarrement. Langage et Informatique a mis 
au point Tamrine, programme de questions à 
choix multiples pour élèves français 
apprenant l'arabe, qui tourne sur Thomson 
T07 /70 et M05. Cet éditeur de Toulouse est 
d'ailleurs en train de traduire en arabe ses 
autres produits. Patrick Legrand et Annick 
Poulhazan ont réalisé, au collège Plaisance de 
Créteil, un traitement de texte pour grec 
ancien qui tourne sur A tari 800 XL, et qui 
prend en compte la quasi-totalité des accents 
et esprits (notre photo). Les hellénistes 
intéressés peuvent écrire au journal qui 
transmettra. (Langage et Informatique, . 
14, boulevard Lascrosses, .31000 Toulouse, 
tél. : (61) 2.3.25.08) 

E 
p 
M 
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DRÔLE 
D'IMPRIMANTE 

C 'EST LA PLUS GRANDE IMPRIMANTE DU 
monde: 1,90msur1,50 m. C'est aussi la plus 
astucieuse.C'est en réalité un tableau de 
conférencier sur lequel on écrit avec des 
feutres spéciaux, et qui est capable de 
photocopier à 99 exemplaires, sur papier 
thermique de format A 4, ce qui vient d'ètre 
marqué au tableau. L'orateur peut ainsi 
distribuer instantanément à son auditoire 
tous les schémas, les chiffres, les formules ... 
qu'il vient d'expliquer. Cinq tableaux 
différents peuvent être conservés, dont quatre 
peuvent être copiés. Cela permet de ne pas 
interrompre la démonstration pendant 
l'impression. Toutes les entreprises qui 
s'intéressent de près ou de loin à la formation 
devraient normalement se ruer sur ce 
Copyboard. Prix: 45 000 f HT (Perel, 
51, avenue du Oénéral·de·Gaulle, 92.360 
Meudon-la-forêt, tél.: (1) 6.30.94.24) 

e SI VOUS TRA V AILLEZ à un poste de très 
haute responsabilité dans un secteur de 
pointe et que vous recevez un coup de fil de 
H. Neumann International, vous pourrez vous 
vanter d'avoir été la cible d'un chasseur de 
têtes : ce cabinet de recher.che de dirigeants 
vient d'ouvrir une section •hautes 
technologies • dirigée par un docteur en 
informatique. Tél. : (1) 359.00.11. 

• LEPORTABLEAPLd'Ampèrea vu son prix 
largement révisé à la baisse avant même sa 
commercialisation: 22 197 F HT au lieu des 
.38 760 F prévus à l'origine. 

• NOUVEAU : un service de petites annonces 
micro-informatiques par téléphone. Vous 
vendez ou vous échangez ? Envoyez votre 
annonce avec un chèque de 30 f à MAO 
Conseil, .31 bis, rue du Faubourg-Montmartre, 
75009 Paris. Vous achetez? Téléphonez au 
(1) 246 . .35.13, etl'on vous aiguillera 
gratuitement sur les vendeurs susceptibles de 
vous satisfaire. 
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DISQUES: 
TOUS PETITS 

Deux RÉALISA noNs NOTABLES DANS LE 
domaine des mémoires de masse: Wabash 
lance une disquette de 3 1/2 pouces capable 
de stocker 1 Mo sur deux faces, grâceâ un 
nouveau revêtement faisant appel au cobalt; 
Newbury Data annonce le Penny (notre 
photo}, un disque dur de 31/2 pouces 
capable de stocker 25 à 50 Mo avec un temps 
d'accès de 40 ms, ce qui est présenté comme 
une premiêre mondiale. (Wabash. tél. : (1) 
285.34.71. Newbury Data, tél.: (3) 956.81.11) 

ÉCOLES PRIVÉES : 
PEU D'ÉLUS 

& suLTATS DÉCEVANTS POUR LA 
première tentative de normalisation des 
écoles privées d'informatique: le label AFIN­
GOFI décerné en février dernier par 
!'Association française des informaticiens et 
le cabinet de recrutement Ordis n'a suscité 
qu'un enthousiasme très relatif parmi les 
écoles concernées. Parmi la centaine 
d'organismes proposant une formation 
d'analyste-programmeur en région parisienne 
qui ont été avisés de cette procédure de 
certification, seuls quarante ont sollicité un 
dossier d'information. Sur ces quarante, une 
petite minorité de seize s'est sentie le courage 
de remplir un dossier de candidature. Parmi 
ces seize, pas plus de cinq ont été jugés 
·adaptés aux exigences actuelles du métier 
d'analyste-programmeur· par I' AFIN et Ordis. 
Et encore, le jurys' est-il senti contraint de 
•regretter qu 'ils ·agisse essentiellement d'une 
formation de programmeur pour la plupart •. 
Cinq pour cent d'écoles privées simplement 
•adaptées" en région parisienne: voilà qui 
confirme, si besoin était, le bien-fondé de la 
démarche de I' AFIN et d'Ordis et la suspicion 
qui pèse d'ordinaire sur ces formations. Voici 
les noms des heureux rescapés: à Parts, 
l'Institut C-0ntrol Data (tél. : (1) 584.15.89), 
SETEC formation (tél.: (1) 347.68.98), Défi 
formation (tél.: (1) 786.27.27), l'ESIP (tél.: 
(1) 522.13.17), et à Maisons-Alfort, l'IAP (tél.: 
(1) 376.42.03). (AFIN, 54, rue Saint-Lazare, 
75009 Paris, tél.: (1) 874.38.03) 

MICRO DE POCHE 
Le VÉNÉRABLE LIVRE DE POCHE SORT, 
dans la collection Jeunesse, un petit recueil 
de listings de jeux destiné aux possesseurs de 
ZX 81, de Spectrum, de T07 ou d' Apple Il. 
C'est la traduction d'un ouvrage anglais paru 
chez Penguin, qui propose 13 jeux dont la 
plupart figurent sous trois ou quatre versions 
différentes pour les machines déjà citées. Ce 
n'est pas de la programmation de haut vol. 
mais ça a le mérite d'être bien présenté 
(même les listings sont composés et non 
photographiés) et d'avoir un prix imbattable: 
16,50 f. Aucun autre ouvrage de ce type n'est 
malheureusement prévu pour l'instant. Et 
puis on aurait pu faire un petit effort pour 
traduire le titre: •Micro Jeux· ou ·Micro 
Gammes• auraient eu un sens en français, 
mais· Micro Garnes" en franglais dans le 
texte, c'est dommage pour un livre destiné 
aux enfants ... 

• TOUTE EQUIPE de 5 personnes travaillant 
dans une société européenne peut participer 
au concours organisé par l'INSEAD et 
l'hebdomadaire· The Economist ·autour du 
logiciel de simulation économique Markstrat. 
Il s'agit de diriger une entreprise fictive au 
sein d'un environnement économique simulé. 
A la clé: un ordinateur16 bits d'ICL. Tél.: (6) 
445.62.00. . 

• 'vous PENSEZ QU'IBM a lancé beaucoup 
de produits nouveaux en 1984? Vous n'avez 
encore rien vu•, a dit en février dernier Allen 
Krowe, vice-président de la société, laissant 
prévoir de nouvelles annonces dans les mois 
qui viennent. 

• LE LOGICIEL MACPLOT permet de 
connecter plusieurs modèles de tables 
traçantes â un Macintosh muni d'un 
programme graphique comme Mac Draw, 
MS Chart, Mac Project ou CX Mac Base. Prix : 

"'"r----- --- - --- - -' 1280 F HT, tél.: (76) 43.19.97. 
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LE GÉNIE 
FRANÇAIS 

V 01LÀ UNE TABLETTE GRAPHIQUE POUR 
Oric, Apple Il et Commodore 64 qui fleure bon 
le génie bricoleur français. Pour faire un 
Graphiscop Il, c'est simple. Vous prenez une 
manette de jeu (de nombreux logiciels 
graphiques les acceptent). Vous la mettez la 
tète en bas. Vous l'accrochez à une potence. 
Vous remplacez la poignée par une tige de fer. 
Vous fixez une planchette en-dessous. Vous 
enfilez sur la tige un corps de stylo à bille 
transparent de marque Bic (1,40 f ) après en 
avoir ôté la pointe traçante. Il ne vous reste 
plus qu'à esquisser sur la tablette les 
contours de votre dessin, pour les voir se 
rep'roduire sur lécran de lordinateur. Ah ! 
Vous pouvez même laisser la pointe traçante 
dans le stylo et mettre une feuille de papier en 
dessous. Votre dessin sera alors aussi 
reproduit sur papier. Prix: de 1435 f à 
1 529 F TTC avec interface et logiciel. 
Versions Spectrum, Amstrad, Exelvision et 
M05 en préparation. (Ère Informatique, 
27, rue de téningrad, 75008 Parts, tél. : (1) 
387.27.27). 

\ 

UNIX : LE CHEVAL 
DE TROIE 

QJ1 EST LE PLUS BEAU, LE PLUS FORT ET 
le plus intelligent des systèmes 
d'exploitation ? Unix, répondent en chœur 
des dizaines de constructeurs. A ce plébiscite 
enthousiaste viennent s'ajouter les six plus 
grands constructeurs européens de mini­
ordinateurs : Bull, Olivetti, !CL, Philips, 
Siemens et Nixdorf. lis se sont mis d'accord 
pour adopter Unix officiellement. La version 
système 5, celle du créateur de ce système 
d'exploitation, !'Américain ATT. Pas question 
en effet d'élaborer une nouvelle version made 
in Europe, cela ne serait pas réaliste et 
coûterait trop cher. Trois de ces firmes offrent 
déjà du matériel sous Unix. ( Olivetti, ce qui 
est la moindre des choses, car A TT contrôle 
25 % du groupe italien) vend les minis de la 
série 3 B et a constitué avec le géant 
américain une société pour la promotion 
d'Unix en Europe. Bull offre de son côté le 
SPS·9 et le SM-90 (deux minis à usage 
scientifique et technique) tandis qu'ICL 
commercialise le super-micro Clan se 
connectant à 16 postes de travail. Cette 
relance bien tardive d'une collaboration 
eu:opéenne pour faire face aux mastodontes 
du genre ATT ou IBM pourrait 
paradoxalement faire le jeu des concurrents. 
En voulant aligner sur le standard dominant, 
les Européens risquent aussi de faciliter la 
pénétration étrangère si aucune offensive 
efficace n'est menée. Le marché européen 
commence à s'unifier; une approche unique 
suffira désormais, ricane-t-on déjâ outre­
AUantique et en Extrême-Orient. 
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TOSHIBA MANGE SOKD 
L A FRÉNÉSIE QUI POUSSE DE GRANDS 
groupes américains à racheter des sociétés 
en difficulté ou à la recherche de capitaux 
serait-elle en train de gagner le Japon ? 
Jusque-là, le pays du Soleil Levant semblait 
relativement épargné par cette épidémie, si 
lon fait exception de la prise de contrôle de 
JVC par Matsushita voici quelques années. 
Toshiba vient en tout cas d'ouvrir le bal avec 
le rachat de Sord. le pionnier de la micro au 
Japon qui avait débuté pratiquement à la 
même époque qu' Apple aux USA. Dirigée par 
son fondateur, Takayoshi Shiina, la firme était 
en perte de vitesse malgré la maitrise d'une 

• MICRO KIT propose une sauvegarde à 
cartouche de bande magnétique pour les 
Goupil 3 dotés d'un disque dur. Capacité 
d'une cartouche: 24 Mo. Cadence de 
sauvegarde: 1 Mo par minute. Prix : 18 à 
19 900 FHTsuivantlesystèmed'exploitation. 
Tél.: (1) 681.42.41. 

e DES NOUVELLES du Squale: Apollo 7 va 
rendre plus difficile leffacement accidentel de 
la mémoire par la touche RES ET ; la machine 
sera munie d'un boitier plastique 
contrairement à ce qui avait été décidé dans 
un premier temps ; la lecture du clavier a été 
améliorée; le lecteur de disquettes 
51/4 pouces est disponible. 

technologie d'avant-garde. Manque de fonds 
propres, baisses de prix successives de 
concurrents acharnés, impossibilité de 
s'approvisionner en composants dans les 
délais voulus: tels ont été les obstacles à un 
développement harmonieux. L'alliance avec 
le numéro deux japonais de l'électronique 
devrait permettre à Sord de retrouver le 
sourire. Toshiba est en effet le numéro trois 
nippon des composants, le numéro un pour 
les écrans plats et il a les reins suffisamment 
solides pour suivre la guerre des prix. Toshiba 
a racheté 48 % du capital de Sord en injectant 
plus de 9 millions de dollars: voilà qui assure 
dorénavant une certaine garantie financière à 
Sord. Sord, dont le chiffre d'affaires avait 
stagné en 1983 autour de 100 millions de 
dollars, s'était lancé dans le développement 
coùteux de ses propres composants ets' était 
tenu à lécart des standards dominants. On 
peut aisément prédire qu'une certaine 
répartition des tâches s'opérera entre les 
deux firmes: Toshiba se spécialisant dans les 
compatibles IBM pour lesquels le groupe 
compte devenir rapidement le numéro un 
mondial (voir notre banc d'essai page44), 
tandis que Sord poursuivra la mise au point 
de micros familiaux et de machines 
professionnelles originales. Pour la France, 
rien ne change au niveau de la 
commercialisation, Gepsi restant le 
distributeur exclusif. La société affirme 

contrôler un parc de 10 000 micros 
professionnels depuis le début des ventes en 
1978 et espère atteindre dorénavant un 
rythme de 5 000 machines par an. (Gepsi, 
7, rue Marcelin-Berthelot, 92160 Antony, tél.: 
(1) 666.21.81.) 

• 180 CENTRES X 2000, destinés à 
développer la culture informatique auprès du 
grand public, ont été mis en place en un an à 
travers la France. 300 nouveaux centres sont 
prévus en 1985, afin d'atteindre l'objectif de 
1 000fin1986. 

• UNE SOURIS pour lordinateur familial 
TRS 80 Couleurs 2 de Tandy: c'est en réalité 
un substitut original à la manette de jeu. 
Prix :395 F. 

• PSION prépare des modules d'EPROM de 
32 Ko pour son bloc-notes de poche 
Organiser (voirnotre banc d'essai page50), 
au lieu de 16 Ko actuellement. Cela permettra 
d'avoir un fichier de 64 Ko consultable à tout 
moment dans la poche. Extraordinaire ! 

Rubrique réalisée par 
Petros GONDICAS. 

avec la collaboration de 
Hervé PROVATOROFF 
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~ Informaticien demain ? 
'§ Voici quels seront les 
E spécialistes les plus demandés 

dans cinq ans. 
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1990, c'est dans cinq ans. Dans cinq ans, vous serez au boulot. Comment bien le choisir, 
ne pas se tromper dans son choix d'études? En sachant aujourd'hui ce que seront les 
métiers de demain dans l'informatique. Pour une bonne part, l'avenir est aux xitictens. Les 
xiticiens ? Tous ceux dont les métiers vont être transformés par l'ordinateur, tO\!S c~x qui 
vont devenir XAO: X assisté par ordinateur. C'est la première tendance lourde d~ètie.rs 
informatiques de 1990 : l'utilisateur devient en partie maitre de son outil. Et dans chaque 
activité. on va voir apparaître des métiers à double compétence: X+ informatique. 

Deuxième tendance : les informaticiens • purs • deviennent de plus en plàs pointus. 
L'informatique éclate et on voit surgir des spécialistes: il n'y a plus des informaticiens, mais 
des métiers informatiques autonomes. Terrains privilégiés: informatique industrielle, génie 
logiciel, réseaux. 

Troisième tendance : l'émergence de nombreux métiers para-informatiques, qui ne 
demandent pas une compétence technique énorme. 

Le décor : élévation générale des qualifications, changement des relations de travail, 
perte d'importance de la hiérarchie au profit du travail d'équipe. Et une bonne nouvelle: la 
pratique de la micro·informatique n'est pas le plus mauvais moyen de se glisser dans les 
métiers de demain. A vos marques ! 

E
N PRODUCTION, LES GENS QUI 
se servent de l'informatique sont 

( ( en situation telle qu'à la limite, si 
l'ordinateur est en panne, ils ne 

savent plus faire leur métier. • La remarque de 
Bernard Girard, de la direction informatique 
de Peugeot SA, illustre la tendance en cours. 
Dans un nombre toujours croissant de profes· 
sions, on ne travaille plus sans ordinateur. Il 
s'est déjà imposé à toutes les fonctions admi· 
nistratives (paie, comptabilité. facturation). Il 
envahit maintenant les usines et s'attaque à 
toutes sortes de métiers jusque· là bien tran· 
quilles: architectes, artises, agriculteurs, mé· 
decins, commerciaux, enseignants ... Les XAO 
(assisté par ordinateur) se multiplient : à la 
CAO bien connue viennent s'ajouter l'EAO 
(enseignement}, le DAO (dessin), la TAO (tra· 
duction), la GPAO (gestion de production) ... 
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L'informatique se rend indispensable, elle 
transforme les métiers : chacun devient · utili· 
saleur •, apprend à manier clavier. disquettes 
et souris, à raisonner fichier. à maîtriser impri· 
mante. Avec dans nombre de cas, une remise 
en cause profonde de la façon d'exercer le 
métier. D'une part. l'informatique - et son 
corollaire, l'automatisation - menacent les 
petits métiers à faible qualification : au bu· 
reau, on ne triera plus le courrier à la main ; à 
l'usine, les os filent un mauvais coton. D'au· 
tre part, les métiers changent de contenu : les 
sténodactylos, qui se mettent au traitement 
de texte, savent déjà ce que ça veut dire ; les 
laborantins commencent à sentir Je courant. 

Mais au·delà de cette donnée globale, la 
généralisation de l'informatique fait apparai· 
tre de nouvelles spécialités dont le mot clé 
est : double compétence. Ce sont les fonc· 

tions qualifiées dans lesquelles une bonne 
maîtrise d'un domaine particulier (architec· 
ture, agronomie, radiographie, ... ) devra se 
doubler de la connaissance des outils infor· 
matiques qui s'y appliquent. 

Les xiticiens arrivent ! Par exemple, l'agro· 
nome connaîtra les semences, les engrais. les 
insecticides - et saura jongler avec les pro· 
grammes qui permettent d'obtenir la meil· 
Jeure combinaison des facteurs dans une si· 
tuation donnée. Il saura conse iller 
l'agriculteur qui gèrera son élevage de porcs 
par ordinateur, en indiquant les moyens 
d'augmenter la productivité des petits co· 
chons. et aussi le choix des programmes ou 
des machines Je permettant. 

Le xiticien, être hybride, est presque une 
interface entre l'utilisateur et les fournisseurs 
de moyens informatiques. Cette mutation des 
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métiers de tout un chacun n'est pas sans effet 
sur les informaticiens eux·mêmes. La diffu· 
sion de l'informatique dans toutes les activi· 
tés signifie. aussi la diffusion d'une • culture 
générale informatique • chez les non-initiés. 
lis deviennent plus compétents, plus criti· 
ques, plus aptes à juger de la qualité des 
programmes ou des matériels qu'on leur pro· 
pose. 

Cependant, la technique informatique évo· 
lue vers plus de simplicité d'utilisation ; en 
même temps, comme le dit Alain Béhar. ingé· 
nieur chez Sogitec, · derrière cette simplicité 
accrue, il y a une compte'<itê croissante des 
outils. · Conclusion : l'informatique pure se 
complique. Elle est affectée d'un mouvement 
d'élévation de la qualification : à la base, les 
fonctions régressent. Les pupitreurs sont 
depuis longtemps en chute progressive, mais 
les programmeurs sont 3 leur tour de plus en 
plus menacés. Précisément, les program· 
meurs Cobol sont une espèce en voie de dis· 
parition. Il faut se requalifier pour évoluer vers 

la fonction d'analyste·program'meur. Plus gé· 
néralement, toute l'informatique d' exploita· 
tion est sur une pente déclinante. 

Il n'empêche : la profession informatique 
reste en pleine expansion. Elle compte entre 
220 000 et 250 000 individus aujourd'hui, on 
attend qu'elle crée 60 000 nouveaux emplois 
d'ici à 1990. Et dans les annonces recensées 
par l'APEC (Association pour l'emploi des 
cadres), l'informatique représentait 29 % des 
offres d'emplois cadres en 1984. 

L'informatique éclate 
Au fur et à mesure de son expansion, l'infor­

matique éclate. Les spécialités se multiplient 
à partir d'une informatique de base (en simpli· 
fiant : la maitrise de l'analyse-programma· 
'lion). Trois grands domaines émergent : l'in· 
telligence artificielle (qu i recouvre génie 
logiciel, systèmes-expert, et, en partie, roboti­
que), l'informatique industrielle (qui intègre 
la robotique) et les réseaux. 

J'ÉTAIS ROUTIER, JE SUIS INFOGRAPHISTE 
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Comment devient-on infographiste ? 
Alain Grach rit. li lance un regard circulaire 
dans l'atelier obscur de Sogitec, une des 
vingt sociétés au monde à faire de la syn· 
thèse d'images. Devant cinq terminaux, 
des jeunes gens attentifs manipulent 
points et lignes. 

. Après mon bac D. j'ai bossé dans une 
boite de dessin pendant quelques mols. 
Mais ça ne m'a pas plu. Je me suis retrouvé 
â conduire des camions, pendant six ou 
sept ans.jusqu'à en avoir un peu marre. Je 
m'étais brancllé sur l'informatique, en 
jouant avec une calculatrice. puis avec un 
micro. A cette époque, Sogitec cherchait 
des gens qui connaissent l'informatique et 
aient des affinités en dessin. Je suis tombé 
sur une annonce en juillet 1981, et puis 
voilà ... ' 

Le plus souvent, il s'agit maintenant de 
faire des animations pour des films publici· ~ 
taires. Exemple : un clip pour une carte de i 
crédit. Le client veut voir un avion se dépla· ~ 
çant dans le ciel. On commence par un ! 
story·board, une bande dessinée où sont ~ 
représentées les principales étapes du 
film. Dans chacune, il y a des objets. On va 
les créer pëlr ordinateur. Un dessinateur en 
fait un plan, avec les cotes, en trQis dimen· 
sions. Lïnfographiste, a partir de ces don· 
nées. va créer un fichier, appelé base de 
données, qui contient tous les points et 
lignes caractéristiques de chaque objet. 
Un deuxième fichier, dit de paramètres, est 
établi, qui définit une position de J'obser· 
vateur. La connexion des deux fichiers per· 
mettra de faire voir la maquette de l'objet 
sous tous ses angles. Ensuite il faut l'habil· 
Ier : on recourt à un troisième fichier d'at· 
tributs, qui contient couleurs et textures 
(clair, brillant, opaque, ... ). A chaque fa· 
cette de la maquette, on affecte ces attri· 
buts. 

Alain Grach 

La procédure se répète pour chaque 
objet. Quand ils sont tous définis, on passe 
au film lui·même, grâce à un logiciel d'ani­
mation : un fichier trajectoires enregistre 
les positions clés de chaque objet à cha­
que moment important. Le calculateur 
opère les variations de l'image d'étape en 
étape. Il ne reste plus ensuite qu'à filmer 
l'ensemble. · Apprendre le programme 
n·est pas sorcier, dit Alain Grach. C'est 
d'abord une technique cinématographique. 
L ïnfographisme se rapproche de la ma­
quette, sauf qu'un ordinateur remplace les 
ciseaux et ta colle. Il faut savoir lire un plan. 
et se représenter tes choses en trois dimen­
sions. Après, c'est de ta création ... , 

Mais on peut aussi repérer nombre de do· 
maines particuliers qui créent de véritables 
métiers. Exemple : la sécurité informatique. 
L'ordinateur génère des flux immenses de 
données, souvent sensibles : il faut se proté· 
ger de l'espionnage industriel, contrôler les 
détournements de fichiers, rendre invulnéra· 
bles les flux financiers. Avec le développe· 
ment de la CAO, et surtout celui de la monéti· 
que, le.s spécialistes de la sécurité 
informatique vont acquérir une importance 
vitale. Leur dominante : blindage des pro· 
grammes par codes et mots d'accès; la cryp· 
tographie des données. pour les rendre illisi· 
bles par les non-initiés, pourrait devenir une 
spécialité particulière. 

Autre exemple : la télématique. Bien sou· 
vent, elle renvoie à une informatique • classi· 
que ·, ou encore à des technologies de ré· 
seaux. Mais elle génère de nouveaux métiers, 
comme par exemple celui de graphiste video· 
tex. Il s'agit d'abord de composer les pages 
videotex, en tenant compte des contraintes 
de l'outil: vitesse d'affichage. possibilités gra· 
phiques. Mais il fau t aussi comprendre les 
logiciels proposés pour concevoir un pro· 
gramme. arborescent ou une structure de 
mots clés, maîtriser la dynamique d'accès à 
l'information. Le vidéodisque va également 
créer de nouveaux métiers. par exemple tech· 
nicien d'interactivité. ou videodisqueur : des 
gens qui connaissent bien le vidéodisque. et 
peuvent élaborer des scénarios de chemine· 
ment qui obéissent à une toute autre logique 
que le scénario linéaire classique. 

L'image de synthèse n'est pas en reste. qui 
demande des infographistes capables d'allier 
maitrise des logiciels graphiques et visualisa· 
tian dans l'espace. Plus généralement, tout ce 
qui tourne autour de la visualisation de don· 
nées (CAO et traitement d'images) est actuel­
lement en plein • frémissement .. Le domaine 
du son (sans parler de la synthèse de parole, 
qui attire de plus en plus les jeunes ingé· 
nieurs) crée de nouveaux musiciens (compo­
siteurs numériques), qui abandonnent vents, 
cordes et percussions pour les délices de la 
création sur ordinateur. 

L'ordinateur à l'usine 
Tous ces domaines proviennent soit de la 

pure informatique, soit du croisement d'une 
technique avec l'informatique. Mais malgré 
l'origine commune, les métiers sont différents 
au sens où ceux qui les exercent, s'ils peuvent 
se comprendre entre eux. peuvent difficile· 
ment passer d'une spécialité à une autre. 
Ainsi de l'informatique industrielle, en plein 
boum actuellement. Alors que le tertiaire est 
bien informatisé, l'industrie n'en est qu'aux 
prémices. L'ordinateur s'y répand sous deux 
formes : supervision de la production (on 
parle souvent de · contrôle de process •),c'est· 
â·dire gestion des flux de matières premières 
et de produits et contrôle de la ligne de fabri· 
cation ; et informatique instrumentale, qui 
consiste en la mise en place et l'optimisation 
des procédés de fabrication automatique. des 
microprocesseurs de régulation aux robots et 
machines à commande numérique. 
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Cette informatique industrielle induit de 
nouvelles activités chez le tryptique construc· 
teurs·SSll {l)·utilisaleurs. Aux premiers. la 
conception et la fabrication de robots. Pour 
les secondes, création de systèmes selon les 
contraintes propres à l'industrie. Dans l'usine. 
mutation des métiers classiques, depuis l'ou· 
vrier jusqu'à l'ingénieur. C'est là l'exemple· 
type du xiticien : · L'informaticien industrie/ 
sera à 90 % un individu à double compétence. 
à formation de base Industrielle (physique, 
mécanique, électrique), complétée par de l'in­
formatique ·• dit Bernard Riquier, du cabinet 
de recrutement Ordis. 

. . .. .. . . . " ..... ' " .. , .... 
.... • ....... \ · . .. ~ '.',' .!1' 

Les choses ne sont d'ailleurs pas encore 
fixées parce que les Lechniques d'informati­
que industrielle ne sont. pour l'instant. pas 
normalisées. Des profils commencent à se 
définir, notamment dans la spécialisation sur 
les techniques d'automatisation. Ils sont par- ~ 
fois très précis. Par exemple, on parle de ~ 
• transitique •, qui consiste en l'automatisation ~ 
appliquée à tous les phénomènes d'ordon· 
nancement et de manutention. Un terme gé· 
nérique tend cependant à s'imposer, celui de 
roboticien : c'est l'ingénieur d'application ro· 

Un nouveau métier: l'opérateur de maintenance - alias garagiste d'ordinateur. 

( 1) Sociétés de seroice el dï11gê11ierie informa/i. 
que. 

botique, compétent dans la programmation 
des microprocesseurs et capable de réaliser 
des applications particulières. 

En dehors de ces métiers pointus, l'informa· 
tique en industrie entraîne une requalification 

COGNITICIEN, VOUS CONNAISSEZ? 
A 25 ans, Christophe Assémat a la die· 

tion calme des scientifiques précis. C'est 
un bon élève : il a en poche son diplôme de 
l'ENST (Ecole nationale supérieure des té· 
lécommunications), une des écoles d'ingé­
nieurs les plus cotées. Après son service 
militaire. il a travai llé un an chez Thomson, 
puis est venu à Cognitech : parce qu'il en 
connaissait un des conseillers scientifi· 
ques, Alain Bonnet. professeur en intelli­
gence artificielle à l'ENST - et parce qu'il a 
été séduit • par le côté aventureux d'une 

Christophe Assémat 
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boite comme ça ·. Car Cognitech est une 
pionnière dans la technique des systèmes· 
experts. Système-expert? C'est un pro· 
gramme d'ordinateur qui essaye de repro· 
duire le mode de raisonnement de spécia· 
listes d'un domaine reconnus par leurs 
pairs. 

En ce moment, Christophe Assémat tra· 
vaille à l'élaboration d'un S·E de planifica· 
tion de chantier de bâtiment. Chaque se· 
maine, il passe une j ournée avec un 
expert : • Je ne connais rien aux travaux 
publics. A chaque fois qu'il dit quelque 
chose. je lui demande de préciser. Cest 
comme ça qu 'on remonte à la source : on 
explore son champ de connaissances. Les 
gens savent quelque chose, mals ne savent 
pas comment ils savent : on est à /'affùl de 
ces connaissances implicites. · 

Ensuite, le cogniticien va reprendre ses 
notes pour les formaliser, d'une part en 
paramètres (les facteurs les plus impor· 
tants du domaine expertisé) et en règles 
de production (du type : si ... , alors ... ).A 
terme, le système permettra à des non· 
experts de trouver la réponse à leurs ques· 
tions par un dialogue - en langage natu· 
rel - avec la machine. 

Le cogniticien a besoin d'une logique â 
toute épreuve, et d'un bon sens relation­
nel. Mais également d'une compétence in· 
formatique aigüe: il est aussi développeur 
de logiciel S·E, c'est·à·dîre du programme 
qui organise les connaissances récoltées 
et la façon de les interroger. · On est encore 
en recherche, notamment dans la méthodo· 
logie de développement. · 

de tous les métiers d'usine. · Avant, on avait 
beaucoup de techniciens au niveau CAP, dit 
Annie Berelli, de la direction des relations 
humaines de Peugeot SA. Maintenant, on em· 
bauche au niveau Bac ou BTS. Cela correspond 
à un changement sensible de ta fonction d'en· 
tretien qui devient prévention '· On voit appa· 
raîlre des qualifications de · conducteur d'ins· 
lallations diverses , ou d'• opérateur de 
maintenance-. 

Logiciel cherche génie 
Un autre domaine appelé à une forte expan· 

sion est celui du génie logiciel. 11 s'agit de faire 
passer la conception de logiciels du stade 
artisanal au stade industriel. Car en fait, l'acti· 
vité du logiciel n'a pas encore subi sa mue. 
Alors que le matériel croit sans arrét en puis­
sance et en performance, la productivité de la 
création de logiciel augmente peu. Pis : les 
coûts de maintenance de gros logiciels pren· 
nent une importance énorme, jusqu'à quatre 
fois le coût propre de leur développement. Ils 
sont occasionnés par la nécessité de corriger 
les erreurs de conception qui apparaissent â 
l'usage, ou encore d'intégrer de nouveaux 
éléments (par exemple, nouvelle législation 
dans un logiciel de paie) qui n'avaient pas été 
prévus au départ. La solution : automatiser 
les phases de développement, rendre les logi· 
ciels adaptables et · transportables • (sur une 
autre machine ou dans un autre langage). 
systématiser les contrôles de qualité. 

C'est l'objet du génie logiciel : il découpe le 
cycle de vie du logiciel en différentes phases 
ou modules, et pour chacun, il s'attache à en 
automatiser la conception : on en arrive à 
créer les logiciels-auteurs qui peuvent • pro· 
duire • automatiquement des phases ou mo· 
dules d'autres logiciels. A terme, l'objectif est 
d'automatiser le plus grand nombre de 
phases possible de tout logiciel. à partir d'ate­
liers de génie logiciel. A l'heure actuelle, le 
génie logiciel est surtout orienté vers des ap· 
plications scientifiques et techniques. néces· 
sitant de lourds calculs. Par ailleurs. il ne 
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L'OUVRIER NOUVEAU EST ARRIVÉ 
Flins, usine Renault. A la porte princi­

pale, prenez à gauche et longez les bâti­
ments à l'esthétique avant-garde 1950. Au 
bout d'un demi-kilomètre, encore à gau­
che, vous allez tomber sur le bâtiment S : 
c'est la tôlerie, l'endroit le plus robotisé de 
toute l'usine, là où l'on fabrique les caisses 
des Super 5. Demandez l'atelier des côtés 
de caisse : c'est le plus moderne. 60 CID 
(conducteurs d'installations diverses) y rè­
gnent sur 32 robots : des machines fasci­
nantes qui opèrent jusqu'à vingt points de 
soudure sur les moules suspendus. Elles 
sont programmées, mais on dirait des in­
sectes intelligents. 

mécaniciens. Il s'agit d'assurer la bonne 
marche des machines, de les dépanner, de 
vérifier la qualité du résultat. · Quand il y a 
une anomalie, le robot l'affiche sur la visu. 
Là, par exemple. c'est une électrode usée. 
On replie le robot, el on suit la procédure de 
changement des électrodes. De méme, on 
peut changer une carte électronique dans 
l'armoire de commande. · Un travail qui se 
fait en équipe : , On a le temps, mais on est 

Ahmed Ayach a quarante ans. li est ar­
rivé du Maroc en 1974 et a été embauché à o 
la Régie. Sur la chaîne : • J'étais agent de S 
production : un boulot où on fait n Importe ~ 
quoi, purement répétitif. On a ta cadence à ~ 
faire et c'est tout. Si ça ne marche pas, on -.: .__--.. ....... "--....R..a...I 

appelle le régleur, qui appelle l'électromé- Ahmed Ayach 
canicien. · 

Quand on a commencé à robotiser, il a 
fallu former des ouvriers. Après un test où 
trente des soixante volontaires ont été sé­
lectionnés, Ahmed Ayach a suivi un stage 
de six mois, pour apprendre les notions de 
base en électricité, hydraulique, roboti­
que. En septembre dernier, sa ligne de huit 
robots s'est mise en production. li y tra­
vaille avec deux autres CID et deux électro-

pousse son champ qu'à des stades encore 
limités du développement de logiciel, par 
exemple au niveau des spécifications et du 
cahier des charges. Mais il permet déjà des 

1 
gains nets au niveau de la qualité des pro­
grammes, c'est-à-dire de leur maintenance. Il 
n'en est qu'à ses débuts: la notion de produc-

responsable. Si quelqu 'un ne fait pas son 
travail, c'est toute l'équipe qui est en­
nuyée. · Il n'y a plus de contremaitre, et la 
fonction d'entretien s'intègre à la fabrica­
tion. A ce raccourcissement de la hiérar­
chie correspond un enrichissement des 
tâches. Ahmed Ayach a attrapé le virus : 
·S'il est possible d'être détaché, je voudrais 
suivre une formation d'électromécanicien. • 

tendent souvent à se spécialiser sur les nou­
veaux champs de l'informatique : producti­
que, télématique, monétique, banques de 
données, systèmes-experts ... 

Le réseau, du gâteau 1 
Un autre métier paraît encore promis à un 

bel avenir, c'est l'homme-réseau, selon un 
terme souvent employé faute de mieux. La 

fonction n'est pas vraiment nouvelle : toutes 
les entreprises ou administrations de taille 
conséquente disposent déjà de spécialistes 
dont la seule occupation est d'organiser et de 
contrôler le bon écoulement des flux de don­
nées au sein du groupe, entre ses différents 
équipements. 

Comme Spiderman, l'homme-réseau étend 
son emprise. D'abord, à cause de l'expansion 
même de l'informatique télécommunicante et 
de la diffusion des réseaux locaux ; ensuite, 
en raison de l'augmentation des difficultés 
techniques que présente l'interconnexion de 
matériels et de logiciels pas encore normali­
sés, voire de réseaux de nature différente (in­
formatique, téléphone, télématique} ; enfin, 
parce que des terrains nouveaux s'ouvrent 
aux spécialistes réseau. L'industrie d'abord, 
où, selon Bernard Girard, · le réseau est un 

/erijeu technique très important dans les cinq 
années qui viennent ; parce qu'il n'y a pas de 
solution technique qui se soit imposée (organi­
sation du réseau en étoile ou autre), et parce 
que, dans l'industrie, il y a encore peu de 
réseaux locaux en raison de l'environnement 
très violent qui génère des parasites électro­
magnétigues en pagaille. , 

De même la monétique, qui s'affirme enfin, 
va demander de bons spécialistes réseau. Le 
monélicien n'est pas encore clairement défini, 
mais il apparait comme un professionnel à la 
charnière entre banque et informatique. Il 
s'occupera de l'aspect fonctionnel du réseau 
monétique, tandis qu'un homme-réseau en 
gérera l'aspect technique. 

Le développement annoncé des fibres opti· 
ques crée un autre appel d'air, supposant 
peut-être davantage des compétences élec­
troniques que d'informatique pure. Les trans­
missions hertziennes ou par satellites appel­
lent des profils particuliers. Au niveau du 
métier proprement dit on distingue déjà trois 
paliers de spécialistes réseau : l'architecte de 
réseau qui, comme son nom l'indique, 
conçoit et met en place un réseau ou une 
imbrication de réseaux ; l'homme-réseau, in­
génieur qui veille à sa bonne marche et as-

tivité du logiciel s' impose de manière irrëpres­
sible. A l'Institut de Génie Logiciel. Gills Rigal, 
directeur produits. ne prêche pas seulement 
pour sa boutique en affirmant que • dans cinq 
ans, toutes les sociétés qui développeront du 
logiciel travailleront avec le génie logiciel. • A 
Nice, Philippe Nesnidal, directeur de dévelop­
pement chez Memsoft confirme : · Avec le 
génie logiciel, il y aura moins de program­
meurs. Cela ne va pas créer une période faste 
dans lïnformatlque au niveau emploi " Le 
génie logiciel semble aussi devoir entrainer 
une redéfinition de l'activité des SS!l : elles 
enregistrent depuis quelques années une di­
minution de leurs activités de prestations ma­
chines ou de traitement centralisé pour le 
compte d'entreprises; celles-ci sont de mieux 
en mieux équipées et compétentes. De 
même, l'importance croissante des coûts de 
maintenance va réduire les opérations des 
SSll : on acceptera de moins en moins de 
payer des consul tants extérieurs pour adapter 
ou corriger les erreurs d'un logiciel chère­
ment payé. 

La généralisation de /'informatique entraine la mutation des métiers traditionnels. 

C'est pourquoi les plus importantes des i'i 
SSll créent des départements de génie logi- ~ 
ciel : s'adapter ou périr ... De même, elles ~ 
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\ sure sa maintenance; enfin le connecticien, 
technicien des connexions. capable de régler 
un problème ponctuel ou de trouver le bon 
branchement entre deux machines. Le réseau 
est aussi un champ largement ouvert aux ana· 
lystes-programmeurs spécialisés dans les lo­
giciels de communication. 

Métiers satellites 
Rien de tel que l'informatique pour vous 

remonter le moral : crise économique, chô· 
mage? Ici. ça va. merci ... Et ce n'est pas fini. 
Car il y a encore plein de moyens de trouver 
beurre et épinards dans ces drôles de machi· 
nes. De méme que l'automobile a créé de 
nombreux emplois périphériques. du gara­
giste au moniteur d'auto-école, l'ordinateur 
suscite des activités à ses alentours. Ce se· 
ront souvent des métiers dïnterfaçage entre 
informaticiens et utilisateurs. Cas majeur. les 
commerciaux. On se les arrache. pour vendre 
systèmes, logiciels, bécanes, périphériques, 
micros... Pour les produits pointus, mieux 
vaudra très bien s'y connaître : c'est notam­
ment le cas en informatique scientifique ou en 
CAO. Mais dès que l'on descend dans la 
gamme, dès que l'on s'adresse à un public 

élargi, une haute technici té n'est plus néces­
saire. Les HEC, Essec et autres Supdeco trou· 
vent ainsi de plus en plus d'emplois dans 
l'informatique. Après tout, il s'agit d'abord de 
vendre... et sur le fond, on fait appel aux 
mêmes compétences que sur le marché aux 
bestiaux de Laguiole. Il reste que si, dans un 
cas, il faut savoir apprécier une vache d'Au· 
brac, dans l'autre une familiarité avec l'ordi· 
nateur est un impératif. · Quand le commercial 
que j'ai embauché est arrivé, dit Yves Boyer, 
directeur de Cisi Micro, il a demandé : • où est 
mon micro ? ·J'ai trouvé ça efficace. De méme. 
Il fait sés offres sur micro et les sort sur Impri­
mante., 

Les circuits de distribution de l'informati­
que grand public sont un lieu privilégié pour 
conjuguer son goût des contacts et son hobby 
préféré, sans trop de diplômes. Demandez au 
vendeur de votre boutique habituelle 
comment il est arrivé là ... Un autre métier très 
recherché, et encore appelé à s'épanouir, est 
celui de foonateur. Le niveau de compétence 
exigé dépend du public auquel on s'adresse. 
Et avec les progrès de l'EAO, on va voir appa­
raitre des xiticiens d'un nouveau type ... 

Les correspondants informatiques ont aussi 
le vent en poupe : au sein des entreprises, ils 

INGENIEUR-QUALITÉ, UN TRAVAIL DE QUALITÉ 
· Ingénieur-qualité logiciel ? Ça n'existait 

pas, il y a cinq ans. · Gilles Bracon, à 
33 ans, sait de quoi il parle. Après un DEA 
de Systèmes informatiques à l'université 
de Paris VI, il a passé onze ans chez Elec· 
tronique Serge Dassault. li y a d'abord fait 
des logiciels de base, et progressivement, 
s'est initié au génie logiciel et au contrôle 
qualité. li vient juste de passer chez Quali· 
tech, une petite société de conseil qui se 
spécialise dans le domaine. · La mainte­
nance d'une application coûte de plus en 
plus cher. Jusqu 'ici les développeurs 
n 'avaienl pas le souci de la qualité, et les 
utilisateurs étaient ignorants. Mais mainte-
nant. la qualité du logiciel se gère comme r \ \ 
n'importe quel produit.. / -r· \ \, 

En pratique. cela comprend deux :.J -·-=-~~1 ·· . - ·• ·• 
tâches : l'élaboration de normes de qua· o --"- • \ ~· 
lité, et le contrôle. Les normes sont conte· ! . 
nues dans un· manuel de qualité •, élaboré ~ 
par l'ingénieur. C'est un livre de recom· !!! 
mandations qui définit les produits et ~ c:::.. ...... ~r_· _ _ _ .i__._-"'--"--=L.....:l'-31 

outils utilisés pour développer un projet. Il 
permet de préciser, pour chaque projet, 
les caractéristiques du logiciel â remettre. 
Cela aboutit au plan-qualité, qui donne 
des spécifications de performances préci· 
ses : temps de réponse des fonctions, taille 
mémoire, nombre de pannes sur un temps 
donné, coût moyen de réparation ... L'ingé· 
nieur·qualité effectue aussi le contrôle : il 
vérifie que toutes les spécifications requi· 
ses sont respectées et analyse le pro· 
gramme : qu'il ne possède pas de bran· 
ch es mortes. d'entrecroisements entre 
branches, de données non initialisées. 
qu'il n'y ait pas de hiérarchie trop lourde 
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entre les modules, etc. La qualité rejoint le 
génie logiciel, dans la mesure où l'on éla­
bore des progiciels permettant de faire au· 
tomatiquement cette analyse. 

Le métier est appelé à se développer : 
· La qualité peut s'étendre â la micro-Infor­
matique et à l'informatique de gestion. De 
plus en plus, on intègre l'informatique, on 
fait une chaine des données aux résultats. 
Cette Intégration - qui se prépare notam­
ment dans les banques - rend la qualité 
cruciale, parce qu ·une erreur cumulée au­
rait des conséquences fantastiques. • 

sont chargés de faire le pont entre utilisateurs 
et informaticiens. en expliquant à ceux·ci ce 
dont ont vraiment besoin ceux-là - et parfois 
en disant poliment à ceux-là qu'ils peuvent se 
passer des services de ceux-ci. Il faut savoir 
évaluer l'intérêt d'une application, diagnosti· 
quer des dysfonctionnements et élaborer les 
grandes lignes d'un cahierdescharges. 

Les gestionnaires de données apparais· 
sent : ils se rapprochent de l'exploitation in· 
formatique, en concentrant et rationalisant 
les données à traiter, en prévoyant leur sauve­
garde, en chassant les informations redon· 
dantes des fichiers de l'organisation. Cette 
spécialité pourrait assez bien dériver de l'ac· 
tuelle documentation. 

Non moins utiles. et encore quasi inconnus, 
sont les vrais rédacteurs tecnniques : des oi· 
seaux rares qui comprennent bien comment 
fonctionnent une machine ou un logiciel, et 
peuvent rédiger un manuel d'utilisation clair; 
leur tâche devient d'autant plus prometteuse 
que le logiciel lui-même n'est qu'une part du 
produit vendu, le manuel ou les documents 
annexes constituant une autre part aussi im· 
portante. Les avocats qui ont du mal à trouver 
des causes de divorce ou de beaux crimes 
crapuleux ont aussi tout intérêt à se bran­
cher : quelques-uns de leurs collègues, spé· 
cialisés dans les différends liés à l'informati­
que. prospèrent confortablement sur la place 
de Paris. De même, les juges recherchent 
avec insistance des •experts auprès des tribu· 
naux " pouvant expliquer à la cour en quoi ce 
damné système clés en main était une entour· 
loupe de première. 

Moins anecdotique, les ergonomes ou desi· 
gners trouvent dans le profilage des claviers· 
écrans et autres manettes, de bonnes pers· 
pectives d'expansion. L'enjeu est d'autant 
plus prometteur qu'après tout. rien ne res­
semble plus à un ordinateur qu'un autre ordi· 
nateur : l'esthétique et la faci lité d'usage sont 
des notions de plus en plus importantes dans 
la mise au point des nouvelles machines. 
Avec les progrès des recherches sur le · dialo­
gue · homme-machine, les designers feront de 
plus en plus partie intégrante des équipes de 
conception des ordinateurs. 

Mais on n'a pas fini d'inventer de nouveaux 
métiers : l'informatique reste assez ouverte 
pour que chacun puisse trouver son créneau ; 
il y faut de l'imagination, une sensibilité aux 
besoins méconnus, et l'aptitude à tirer parti 
de son goût de la bricole, comme dans ce 
dernier exemple : le fabricant de cordons à la 
demande. On se heurte toujours au problème 
idiot de relier cette super imprimante au vieux 
micro qu'on laissait dormir depuis quelques 
temps ... 

Le boulot, rigolo ? 
Tant qu'à faire de parler métier d'avenir, 

pourquoi ne pas dire un mot de la façon dont 
on va l'exercer ? Car l'informatique, on ne 
s'en rend pas assez compte, va transformer 
les relations de travail d'une manière impor­
tante. Pour plusieurs raisons. D'abord, on l'a 
vu, en tant qu·outil de productivité, l'ordina· 
teur est amené â supprimer nombre de taches 
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Tout ce qui tourne autour de l'image génère de nouveaux métiers, en raison de /'intégration 
croissante de la video a 1 'informatique. 

primaires. Beaucoup de boulots qu'on traî· 
nait du lundi au samedi en attendant l'été 
peuvent devenir plus intéressants. Avec 
l'avantage pas du tout négligeable que les 
supérieurs hiérarchiques perdent la partie de 
leur pouvoir liée à l'exercice de fonctions plus 
• nobles· que celles de leurs subordonnés. ·Le 
contenu de /'encadrement est complètement 
modifié par la diffusion de /'informatique, dit 
Chantal Tomasino, de I' Agence de lïnformati· 
que. Dans le cas de la pro9uction assistée par 
ordinateur,· la maitrise. a moins de gestion à 
faire : son emploi est redéfini. C'est valable 
pour tout l'encadrement, y compris aux ni­
veaux les plus élevés. Il passe d'une fonction 
d'autorité à une fonction de coordination, de 
formation. de relations humaines. • Du petit 
chef,_on passe au ~oordinateur. 

Conclusion : tout n'est pas dans la forma· 
tion. Mais, à propos, c'est bien joli de parler 
de nouveaux métiers, mais comment y ac· 
cède+on? 

Eh bien, par définition. les professions sont 
en avance sur les formations. Ce qui signifie 
que souvent, celles-ci n'existent pas - et d'au· 
tant que beaucoup de ces métiers, en pleine 
noraison, n'ont pas des contours exactement 
définis. On voit cependant apparaitre, ici et là, 
des formations à la robotique, à l'intelligence 
artificielle, au traitement d'images ... Il s'agit le 
plus souvent de formations de complément, 
pour des gens déjà expérimentés. C'est pour· 
quoi, plutôt que de chercher la formation spé· 
cifique, il faut repérer la bonne filière, qui 
conduira ensuite au type de spécialisations 
auxquelles on aspire. 

Et de toute façon, on se situe là dans des 

domaines en constant bouleversement; les 
cas sont rarissimes où une formation précise 
est adéquate. • l'important, c'est d'éviter la 
spécialisation au départ. dit Michel Hanaut, 
directeur de la division systèmes informati· 
ques de Texas Instruments France. Ça va telle· 
ment vite qu'entre le moment oû vous 
commencez les études et celui où vous les 
finissez, tes choses ont trop changé. , Laques· 
tion est donc plutôt de trouver la formation de 
base solide qui permettra ensuite de tirer pro· 
fit de la formation permanente. 

Celle·ci devient en effet le maitre mot de 
tous les métiers en mutation. Et paradoxale· 
ment, l'informatique demeure un secteur ou· 
vert. auquel on accède par les voies les plus 
hétérogènes. Ainsi Synergie Informatique, 
une--SSll performante, recense parmi les di· 
plômes de ses 90 informaticiens : un doctorat 
de chinois, un DEA d'océanographie, un BTS 

§ d'art plastique, un DEUG d'anglais, une li· 
~ cence de droit un ancien ouvrier électricien ... 
~ Un stage de reconversion sérieux les a trans· 

formés en professionnels compétents. , l'in­
formatique ~t une seconde chance pour ceux 
qui n ·ont pas de formation spécifique, à condi· 
lion de partir de ta base , dit Pierre Vouters, 
responsable du personnel. Cela restera vrai 
tant que la tension sur le marché de l'emploi 
informatique persistera. Les entreprises qui 
embauchent évaluent le potentiel et la moti· 
vation, en comptant sur les stages pour 
compenser le manque de connaissances spé· 
cifiques. Un autre aspect intéressant est que 
l'usage personnel de la micro-informatique 
constitue une bonne formation. Et d'autant 
plus que, on l'a vu, nombre de métiers sont en 
fait à un croisement de compétences. Les 
hobbyistes ont déjà les connaissances de 
base qui leur permettent d'aller rapidement 
plus loin. Voire de créer eux·mèmes leur pro· 
pre métier. ou du moins leurs propres outils. 
Illustration du vieil adage : c'est en forgeant 
qu'on devient forgeron. 

Hervé KEMPF De plus, par sa complexité intrinsèque et 
par les polycompétences qu'elle exige dans 
son application, l'informatique pousse au tra· 
vail d'équipe. Pour accomplir une tâche déter· 
minée, il faudra de plus en plus un groupe 
cohérent d'individus à compétences diverses. 
• Le couple homme-machine est remplacé par 
le couple équipes.machines •, résume Annie 
Beretti. Et ce qui est vrai dans l'industrie l'est 
dans tous les secteurs. A la limite, on peut 
voir apparaitre de purs comportements de 
tribus : ainsi voit·on parfois passer d'Ùne en· 
treprise à l'autre une équipe tout entière d'in· 
formaticiens - et non plus tel et tel individus. 

PENSEZ FORMATION 

Ce nouvel esprit de solidarité, induit par la 
technique, implique que la personnalité 
prend dans l'emploi une importance crois· 
sante par rapport à la seule compétence pro· 
fessionnelle : on demande des capacités de 
dialogue, ure fort~ motivation, la facilité à 
s'intégrer. • Les qualités relationnel/es devien· 
nent un point trés important, dit Michel Mille, 
du cabinet de recrutement A Plus France. On 
aime les gens épanouis. li faut que les gens 
amènent plus1que des résultats, qu 'ils appor­
tent de· la vie et des concepts nouveaux pour 
régénérer l'entreprise. · 
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1990, c'est dans cinq ans: le temps d'un 
cycle d'études. Pour ètre dans les métiers 
à la pointe de l'informatique, il vous faut 
prendre le bon départ aujourd'hui. Sachez 
d'abord si vous voulez ètre · pur informati· 
cien • ou • xiticien .. Puis cherchez la bonne 
formation : la meilleure méthode est 
d'abord de vous tenir au courant de ce qui 
se passe; ensuite, de savoir combien d'an· 
nées vous ètes prêts à étudier (bac. bac+2, 
bac+4. 5, 6 ... ). Deux organismes vous don· 
neront des informations bien actualisées 
sur toutes les filières: 

- CIDJ {Centre d'information et de do· 
cumentation jeunesse) : 101. quai Branly 
- 75015 Paris - (1) 566.40.20. 

- ONISEP : 50, rue Albert - 75013 
Paris - (1) 583.32.21. 

Ils disposent de délégations régionales. 
Pour des informations plus pointues, inter· 
rogez universités et écoles. Au niveau des 

écoles d'informatique, l'Afin et le Syntec, 
très attentifs aux problèmes de formation, 
sont de bon conseil : 

- Association Française des lnformati· 
ciens : 54, rue Saint·Lazare - 75009 Paris -
(1) 874.38.03. 

- Syndicat des Sociétés d'Etudes et de 
Conseil : 3. rue Léon-Bon nat 
- 75016 Paris - (1) 524.43.53. 

Si vous visez les grandes écoles, le Cefi 
est un bon point de renseignements: 

- Comité d'Etudes pour les Formations 
d' ingénieurs : 2, avenue Hoche 
- 75008 Paris - (1) 766.03.08. 

Enfin. si vous ètes déjà dans la vie pro· 
fessionnelle, vous pouvez vouloir vous re· 
convertir. Les stages de l'Afpa sont bien 
appréciés par la profession informatique: 

- Association pour la Formation Profes· 
sionnelle des Adultes: 13, place de Villiers 
- 93108 Montreuil Cedex - (1) 858.90.40. 
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~·"""'" ....... ,~ ,..... mternational 
pnx c1·deasous sont avec moniteur noir et blanc ou cou· 

teur et rnagnètopbOne incorpotê 

StNCLAlR SPECTRUM 
Enfin le voici\ Longtemps attendu dans i;es versions 
Pérltel et sECf\M. il est déjà destiné au mème succèS 
que son penl fiè:re gtàce aw< nombrew< 10Qicie\s qui ne "l'lêS b<>n&a11c. uois modesdC!teXleetder'so\uuongra· 

pl11que (a!flclla9e iusqûà 640 x200 points). pnse austan· 
dard cenuonics. 1 octaves de mu>tque sur uois voies. 

2 990 f avec moniteur monochrome 

4 490 F avec moniteur couleur 

tarderont pas à envabil noue marcllê. 8 couleUIS. .IP'e 
naute rèsOlution de 256 X \16, son. RAM de 16 à 48!(. 
saslc ètendU. MictoprooesseUI 1J!I) à 3.5 MM. que de­
mander de plus à un ordinateur domestique? 

"SPECTRUM PLUS" PÉIUTEL 
ovec 8 logiciels : 2530 f 

Le nouveau venu de cette grande roaique nationale ne 
dépaie pas au milieu de se• concunents d'outre· 
Manc~e ou d'oune·Atlantique Un cl•'"•' Kï.f.RTY avec 
d0 "vraies 10uche•. une eonstruc11on so1gnèe. un sas1c 
performant une \ecture pat cassettes hable el pas mal 
de po~ibtlité• d' e•tensio!UI ront désormais de 'l'hOmson 
une n'3<que potwant nvallsOt ovec tes ·otands• de la 

tnlcrodoJ!lestiq\le. 

LOG\C\ELS 
[)aJlS notte Div\slon Domestique. vous 11ouvetez un irn· ~ clloiX de Jo9lciels sur cassettes. caitouches ou 
d>sqll81tes et ceci dallS \eS domajnl!S les- ptus wnéS . 
iewt, ense1gnernen~ aide à la proçtanm"'tion. gesll<>n 

1amiliale, scientifique. etc. 
Souvent en fiançais. .rautres en p1ovenan.:edes USA ou 
d: AnQle\ene, i\sSOnt tous sè\!9CÛonnès iJnPitoyablement 
pout \eUI intérêt et \eUI rapport qua!itèlPril<· 
Nos spécialistes se ûennent cons1arnrnent au courant 
des nouveautés caI nous tenons par dessus tout à ètre le 
meiUeut e t le plus grand centrèd'\.nloml"lique domesll· 

que possü:>\e. 

DROIT A L'ERREUR 
~ DomestiC Çomputer, cllV\SÎOn d~ Corn· 
puter. vous avez le dxoit de voos 1rompet. En el!et, SI danS 
le délai de 15 iouts suivant votre acna~ voue ordinateut 
vous déçoit ou ne conespond pas à vos besoins. nous 
vous remboursons sans œscuter! (si rappareil est intact 
et complet daJ\S son emballage d'origine). 

GARANTIE ~'l'\ONAL COMP\l'l'ER étant undes pnne1paw< 
distnbUteutS eutopèens de l[llctO-inlotrnati<IUe. eomme 

Magnétophone 

Véntable petit bijou de technologie, il comporte 
12s1<de mémoire. \\ec1eurintégrédedisquettes, 
un vrai clavier AZER'f'{ néanmoins com mutable 
en oWERTY• une pnse périté\évis\on couleurs. 
une interface souns el tout cela pour 3, 4 \<g. lnU· 
ti1e de diie que pratiquement 1ous \es \og1ciels 
de rf'.Pple li !oncuonnent sur cette version por· 

table. comme son grand (Ière l'App\e ne. vous le 
nouverez donc aussi bien cne:z. nous que chez 

International Computer 

PROMOTION 
nous consulter. 

2380f 
595 F 1ecteurde!<1 

LASER Pour cew< qui n'ont pas de prise péritéléVJSiQn sut leur 
1élé'llSeuJ. voici \e \,aaer zoo. En e!!el cette machine 
comporte d'otiglll8 un modulateut SECAM· ce qui \ui 
penoet de se brancllet sur votre antenne T'J, Pout \es 
conna!SSeu?S 1\ est à noter que 110n microprocesseur 
n'es• autre que le ramew< ZSoA. De très nombreuse• 
interlace5' sont p1evues. unpninan1es. stylo opuque. 

manettes, dlsctuet1es etc. 

LASER 200 
LASER3000 

AUCE Avec son clavier J\1,ER'l'Y. Matra et Hacllette réussi· 
ront·i!S à la11• du sympallllque ·;.J1ce" l'équivalent de 
ee qu'a fait Su Cbve Sinclair en Grande·Btetagne? 

Nous leur souhaitons. Basic m1e1osoll. aon. couleut sur pnse pente\. excel· 

" 1 
1 
" 

1 
•• 

pour noue see1eut p1oresmonneL la p;vision 0omesti· 
que bénél\cie des garanues les plus sûres de \a part des 
unportateuts ou consttUcteuts. et en plus. dans \a plu· 
part des cas. nous ef!ec\Uerons un ècbanQe standald. Les \mprimantes: 

comme rue du Renard. rue de Clici.Y voua uouvete• un 
large clloi• d'imprimante• pouvant èl<& çonnec1ées sut 
un 01dina1eu< domestique. Cl·dessou•. quelques-uns 

\ent manuel d" 1mt1al!on. exte!'.s1on possible dè 16 l<o et 

irnerface séne incotporé. 1199 f 
2495 F ALICE 

AUCE90 des modèles que nous vous proposons· 
scRlBE Apple 3 , 50 F 
SEIKO GP 500 2 650 f 
tpSON RX 80 sans iI11erlace 3 450 F 

lm,-·~·,2550F 
d -
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Un ordinateur vedette d'un 
film, ça fait tilt chez SVM. Un 
ordinateur fou et dans l'es­
pace, en plus! On n'avait pas 
revu ça depuis .. . • 2001 1 , c'est 
ça. Justement, 2010 se veut la 
suite du premier. Mais sans 
Kubrick, hélas. Les ordina­
teurs n'en sortent pas grandis, 
les programmeurs encore 
moins. Quant au cinéma ... 

L'ordinateur casse-pieds 

V
ous vous SOUVENEZ DE HAL 9000, 
l'ordinateur tout-puissant de · 2001, 
l'odyssée de l'espace ·? Eh bien, 
dans • 2010 ., il est toujours là. Plus 

casse-pieds que jamais. Neuf ans auparavant, 
il avait réussi à faire capoter la mission de 
Discovery près de Jupiter, en tuant tous les 
passagers du vaisseau sauf un. Pour une es· 
pèce de génie d' Aladin pourvu de louïe, de la 
vue et de la parole, censé servir de superman 
à ces pauvres astronautes hibernant dans 
leurs frigos, c'était plutôt raté. 

Là-dessus, une nouvelle équipe russo·amé· 
ricaine se tape deux ans et demi de voyage 
dans l'éther, la guéguerre Est-Ouest et les 
bureaucrates de Washington rien que pour 
aller réveiller ce pauvre HAL, et voir ce qui a 
bien pu détraquer ses petits circuits pour qu'il 
prenne la tangente à ce point. A sa place, 
n'importe qui se serait écrasé, en prévision 
d'une bonne paire de baffes bien méritée. 
Surtout qu'il a neuf ans d'âge, ce HAL. Neuf 
ans, c'est la durée qui sépare la sortie de 
l'Apple 1 de celle du Macintosh SU Ko. Autant 
dire que ce prétendu ordinateur miracle n'est 
qu'un vieux tas de ferraille. 

Tas de ferraille, et meurtrier en plus. N'im· 
porte quel ordinateur du commerce dans la 
même position éviterait de la ramener. Pas 
HAL. HAL fait des manières. HAL a des hu· 
meurs. HAL se permet d'avoir des états d'âme 
qui manquent de faire exploser deux vais· 
seaux spatiaux avec leur équipage. • Votre 
uoix dénote un certain stress •• fait-il à son 
programmeur, de sa voix doucereuse et trai· 
nante, à la dernière extrémité du compte à 
rebours qui doit arracher Discovery à un cata· 
clysme cosmique imminent. • Ne serions-nous 
pas en danger ? ·Et ta sœur, espèce d'armoire 
métallique? On risque de se faire tous vapori· 
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ser d'une seconde à l'autre, et lui, au lieu de 
superviser la mise à feu sans discuter, il fait de 
la psychologie de bazar. On croit rêver 1 

• J'aime bien travalller avec les etres hu­
mains, avoir des relations stimulantes avec 
eux·- continue-t·il à s'épancher, deux secon· 
des avant la pulvérisation finale. On s'en 
tape! Le nœud de l'affaire est que ce pauvre 
chéri est devenu paranoïaque au cours de la 
précédente expédition, parce qu'on l'a obligé 
à mentir aux astronautes. Depuis, il faut le 
rassurer, lui tenir la main. li faut surtout lui 
cacher qu'il est condamné à mort dans le plan 
de sauvetage qui. seul, peut permettre à l'ex· 
pédition de regagner la Terre. Le gentil doc· 
teur Chandra parviendra·t-il à apaiser les an· 
goisses existentielles de son ordinateur? Je 
peux vous dire, en tous cas, que si mon ZX 81 
s'autorisait le quart de la moitié de ce genre 
d'élucubrations, il se ramasserait une correc· 
tian dont la mémoire la plus volatile qui soit 
garderait la trace à jamais ... QI 
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Une expédition américano-soviétique'part à 
bord du Leonov (cl·dessousj pour retrouver le 
Discouery tombé en panne près de Jupiter (Cl· 

dessus, à droite). Le DrChandra, qui a 
programmé HAL, doit découvrir pourquoi il a 

saboté la mission Dlscovery ... (â gauche). 

Le programmeur névropathe 

0 
SONS DÉNONCER CE SCANDALE : 
le docteur Chandra, par son 
comportement indigne dans le film 
• 2010 •, porte atteinte à l'image du 

programmeur, dégrade la dignité des ama· 
teurs d'informatique du monde entier et pro· 
page un portrait diffamatoire des génies de 
l'ordinateur. Le docteur Chandra est le 
concepteur de HAL, l'ordinateur casse·pieds 
du vaisseau spatial Discovery, en panne du 
côté de Jupiter. Il fait partie des bagages de 
l'expédition du Leonov, et son travail consiste 
à ressusciter son bébé, plongé dans un coma 
informatique depuis neuf ans. 

Regardez le docteur Chandra : il a des lunet· 
tes. Avez·vous déjà vu un astronaute avec des 
lunettes? E.n plus, il est barbu. Barbe plus 
lunettes? Voilà qui trahit furieusement l'lntel· 
lectuel fourbe, hypocrite et lâche. Ça ne rate 
pas : aussitôt mis en présence de HAL, il 

DBL 

s'isole en un dialogue à mi-voix avec la ma· 
chine, oubliant totalement ses petits camara· 
des postés derrière lui, pourtant deux braves 
et bons Américains. Là, le double jeu 
commence. HAL ne reconnait ni le comman· 
dant Floyd, ni l'ingénieur Cumow. Que se 
passe+il ? Chandra, la tête baissée et le re· 
gard fuyant, reconnait avoir effacé une partie 
de la mémoire. Pourquoi ? Une sombre his· 
toire de dépêche secrète envoyée lors du der· 
nier vol par la Maison·Blanche. mais dont seul 
Chandra avait connaissance. Ben voyons ... Et 
il est le seul à savoir programmer lordinateur, 
bien entendu. Autant dire que le reste de 
léquipage est à sa merci. 

Au lieu d'assumer cette responsabilité 
comme un grand garçon, l'intellectuel à lunet· 
tes noue un lien suspect avec son ordinateur. 
Et que je lui bichonne les circuits, et que je lui 
parle bien gentiment pour ne pas le froisser ... 
Ce qui doit arriver arrive : en pleine crise, 
alors que l'état-major de l'expédition doit 
prendre la décision cruciale de reprogrammer 
HAL pour revenir en catastrophe v.ers la Terre, 
le barbu se range aux côtés de sa machine 
stupide contre l'ensemble de l'équipage: HAL 
va se fâcher, HAL va le prendre mal, HAL ne 
croira jamais le bateau que je vais lui monter 
pour lui cacher qu'on va l'abandonner dans 
l'espace comme un chien sur l'autoroute ... 
· Que nous soyons faits de carbone ou de 
silicium ·, conclut l'intello, • nous avons tous 
droit à un certain respect•. Là, il y a surchauffe. 
Les collègues de bureau du camarade Chan· 
dra cherchent frénétiquement la prise, cher· 
chent s'il n'y a pas moyen de débrancher le 
programmeur fou. Où a·t·on rangé la cami· 
sole? 

Finalement, Floyd ayant tapé sur la table, le 
barbu consent quand même à mentir à sa 
bécane chérie. Bien entendu, comme c'est 
une lavette, le ton de sa voix trahit sa peur, et 
HAL manque de faire tout capoter ... La morale 
de l'histoire ? Vous ne la voyez pas ? Elle est 
pourtant claire : ceux qui touchent leur bille 
en informatique sont des névropathes répu· 
gnants incapables de vivre en société. Qui 
lavera l'honneur perdu des programmeurs 
d'élite? Qui prendra la tête de la noble et 
nécessaire croisade pour défendre les jeunes 
dieux de l'ordinateur? 

Petros GONDICAS 
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Made in 
Japan : Pap .. c 

etPapman, 
deux 

compatibles 
IBMPC 

à l'assaut 
du marché. 

Devinette : qui est au hultlème rang des entreprises dans son pays et cin­
quante-troisième dans le monde ? Qui est décidé à grimper jusqu'à la troi­
sième place - donc à la première sur le marché des compatibles IBM PC, Apple 
restant l'indétrônable numéro deux? Qui débarque aujourd'hui sur le marché 

Le Pap-C existe en · 
deux versions : le 
Pap-C Prof esslonal 
auec deux lecteurs, 
et le Pap-C 10 auec 
disque dur de 10 Mo. 

. français? Le même: Toshlba, le Japonais qu'on n'attendait pas. Son arme ? 
La nouvelle série Pap. 

P 
AP COMME LE PAPILWN DU LOGO. 
Pap, un puzzle en trois pièces, une 
panoplie complète constituée d'un 
compatible IBM PC, le Pap·C. d'un 

compatible PC/XT, le Pap·C 10 et d'un porta· 
ble Papman, compatible également. Il s'agit 
du second portable du genre, le premier étant 
le DG One de Data General (voir SVM n°15). 
Evidemment. ces merveilles arrivent un peu 

SVM APPRÉCIE 

- La compatibilité du Papman. 
- Les dimensions réduites des 2 machines. 
- La connexion possible d'un écran couleur. 

comme la cavalerie dans les westerns : à 
l'heure où le PC/AT fascine les foules,· le pré· 
tendant nippon part·il encore menacer le 
trône des Olivetti et autres Compaq dans le 
royaume des compatibles PC/XT ? Il a peut· 
être les atouts nécessaires : les prix et la 
fiabilité annoncée des matériels. 

Le Pap.-C, par exemple (Pap.C 10 en version 
disque dur). Quoi, voici la 1237e réincarna· 

SVM REGRETTE 
- La faible mémoire et l'absence de RS 232 C du Pap·C en 
standard. 
- Le nombre limité des connecteurs du Pap·C. 
- La médiocre lisibilité de l' écran du Papman. 
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tion de la mème machine sur le marché euro· 
péen ! Pourtant, on se laisserait tenter : 
22 950 F HT en version standard US Ko, ça 
vous dit quelque chose ? Et .3S 900 F pour son 
grand frère, ça vous paraît exorbitant? Atten· 
dez, ces prix ne recouvrent rien de moins 
qu'un écran monochrome, le système d'ex· 
ploitation, le Basic graphique de Microsoft et 
un logiciel de communication asynchrone. 
Très honorable, non ? Bien sür, il convient 
d'ajouter à ces prix de base ceux des exten· 
sions mémoire, de 1100 F (64 Ko) à 4100 F 
HT (256 Ko) : entre nous, avec tous ces logi· 
ciels graphiques, ces progiciels intégrës qui 
champignonnent sur le marché, vous vous 
satisferiez encore de US maigres K·octets ? 
Mais méme, méme en additionnant le coût de 
l'extension, le Pap·C apporte un avantage qui 
se fait de plus en plus rare: un prix modeste. 

Ce n'est pas tout. Toshiba est le troisième 
fabricant japonais de composants. Et le pre· 
mier pour les écrans. Et encore l'un des mieux 
placés sur le marché des lecteurs de disquet· 
tes 5 1/4 et .3 1/2 pouces. Bref, des antécé· 
dants sérieux. 

Quoi de plus sûr qu'une intégration verti· 
cale dans une production de série, pour ré· 
duire les coûts sans leur sacrifier la qualité ? 
Belmondo l'a bien compris, qui produit des 

Le Papman est un portable avec écran plat de 
25 llgnes et clavier compatible avec celui 

del'IBMPC. 

films où il joue sur mesure (sauf que là, on 
pourrait discuter le rapport qualité-prix ... ). 

Compatible, le Pap·C l'est jusqu'au bout 
des touches. Comprenez que Toshiba nous 
impose le redoutable clavier qu'IBM s'est vu 
forcé de modifier pour son AT. Alors, que le 
malheureux utilisateur en découse avec les 
CAPS LOCK, NUM LOCK et SCROLL LOCK 
laisse M. Toshiba aussi impassible qu'un sa· 
mourai en plein hara'·kiri : les dieux de la 
compatibilité absolue sont honorés, et le 

MATÉRIEL TESTÉ: 
- Pap-C 10 avec écran couleur, clavier 
AZER1Y, et logiciels MS-DOS, simulateur de 
vol de Microsoft, Open Access. Basic. 
- Papman avec clavier QWER1Y et logiciels 
Lotus 1.2 . .3, simulateur de uol de Microsoft 
et Open Access. 
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Le lecteur de disquette J 1/2 pouces double 
face assure une capacité de 720 Mo, 
l'équivalent de 2 disquettes 5 pouces. 

reste est littérature. Bah ! On nous octroie 
quand méme une petite consolation - qui 
confine à l'hérésie certes, mais bien pratique: 
ces damnées touches CAPS LOCK et NUM 
LOCK s'arment d'un voyant lumineux qui 
guide l'utilisateur égaré comme une étoile 
dans la nuit. 

Comme les Japonais ne peuvent s'empé· 
cher de miniaturiser, méme pendant leur 
sommeil, vous vous doutez déjà que ce cla· 
vier est plus léger et moins encombrant que 
son modèle. Idem pour l'unité centrale, 
moins large de .3 cm, moins profonde de 2 cm, 
moins haute de 1,5 cm. Bref, le Pap-C 10 peut 
revendiquer un gain de près de 20 % en vo· 

caractéristiques 
Nom : Toshlba Pap-C. 
Microprocesseur : Intel 8088. 
Système d'exploitation : MS DOS 
2.11. 
Mémoire : Vive : 128 Ko extensible â 
512Ko. 
Mémoire de masse : Deux lecteurs de 
disquette 5 1/4 pouces. Le Pap·C 10 
comporte un disque dur de 10 Mo et un seul 
lecteur de disquette. . 
Affichage : Texte 25 lignes de 80 caractè· 
res. Graphique : 610 x 200 points. Ecran 
monochrome de 12 pouces ou couleur de 
14pouces. 
Clavier : AZER1Y compatible. 
Interfaces : Centron/es, Interface cou· 
leur, J connecteurs Internes d'extension. 
En O])tlon carte RS 2.32 C. 
Logiciels : Basic Microsoft, C-com logi­
ciel de communication. 
Dimensions : 46 x .38 x 10 cm. 
Distributeur : cantor, 11 bo«levard 
Ne!J, 75018 Paris. Tél. : (l) 238.83.30. 
Pnx : Pap-C. 256 Ko, interface RS 232 C, 
écran monochrome : 26 650 f HT. Pap-C, 
256 Ko, Interface RS 232 C, écran couleur: 
31150 f HT. Pap-C 10, 256 Ko, Interface RS 
232 C, écran monochrome : 42 600 f HT. 
Pac-C 10: 256 Ko. interface RS 232 C, écran 
couleur: 47 100 f HT. 

lumesur l'IBM XT. Ce rabotage s'explique par 
l'utilisation des circuits hybrides, un terrain 
où Toshiba est passé maître. Ainsi, ces 
composants remplacent, dans la série Pap, la 
carte contrôleur d'écran graphique couleur 
ainsi que le contrôleur de lecteur de disquet· 
tes. Original : la hauteur du coffret implique 
que les éventuelles cartes d'extension soient 
disposées horizontalement. Quant à la 
compatibilité en lecture-écriture, elle ne pose 

A /'arrière du Papman, les connecteurs dont 
une prise pour l'écran couleur 

et une Imprimante. 

évidemment aucun problème. Pas d'em· 
brouille non plus du côté du graphisme: nous 
avons recopié des textes, des fichiers ASCII 
ou binaires et des logiciels complets à partir 
de disquettes formatées sur un IBM PC/ XT. La 
compatibilité logicielle est donc assurée : 
nous avons testé sans problème Lotus 1.2 . .3, 
le simulateur de vol de Microsoft, le Professio· 
nal Editor d'IBM et le logiciel intégré Open 
Access ainsi que le Basic Microsoft et les 
commandes de MS/ DOS. 

L'autre élément de la stratégie micro de 
Toshiba ? Le portable Papman, compatible lui 
aussi. L'annonce simultanée des trois pro· 
duits, on l'aurait deviné, n'est pas fortuite. Le 
Papman est une machine légère, de taille ré· 
duite (environ .30 x .30 x 10 cm), bien pour· 
vue: 256 Ko, un clavier de 8.3 touches présen· 
tant toutes les fonctions nécessaires. Mais la 
disposition des touches de ces fonctions, de 
9 à 1 sur une première ligne, puis de 10 à 2 sur 
une seconde, est aberrante. Un lecteur de 
disquettes .31/2 pouces de 720 Ko et un écran 
à cristaux liquides de 25 lignes sur SO colon· 
.nes complètent le tableau. Avec son gra­
phisme couleur en standard et des accès dis· 
ques plus rapides que ceux des machines 
équipées de lecteurs 5 1/4 pouces, on tient 
non seulement un excellent complément aux 
Pap-C/Pap-C 10 (ou aux IBM PC/XT) mais 
encore une machine vraiment indépendante 
- pour le prix somme toute modeste de 
21400 F HT (le DG One, avec un lecteur et 
une mémoire vive de 2S Ko coûte 29 000 F HT 
et 5.3 600 F pour 2 lecteurs et 5U Ko). Pour· 
tant, le constructeur insiste particulièrement 
sur la possibilité de connecter le Papman aux 
écrans compatibles IBM PC du marché. Par 
exemple, vous utilisez Pap-man en voyage et, 
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En standard, le Pap-C présente une prise pour 
un écran couleur et 4 connecteurs pour des 

cartes additionnelles. 

dès votre retour au bureau, vous le connectez 
à votre Pap·C : vous cumulez ainsi les avanta· 
ges du premier, portable et du second, à 
l'écran si lisible. Cette augmentation à pre· 
mière vue séduisante ressemble pourtant à 
un hommage du vice à la vertu. Et le vice dans 
cette affaire, c'est bien la technologie des cris· 
taux liquides qui ne permet pas aux construc· 
teurs de sortir des écrans simplement lisibles 
(voir les tests du HP 110 et du DG One dans 
SVM n° 10). Pour cette raison, le Papman, 
malgré sa puissance et son faible prix, nous 
semble aujourd'hui une machine de transi· 
tlon, au mème titre d'ailleurs que tous ses 
cousins équipés d'écrans plats à cristaux li· 
quldes. Nous y avons fait tourner trois logi· 
ciels, Lotus 1.2.3, le simulateur de vol de 
Microsoft et Open Access, fournis sur disquet· 

Bon de commande à renvoyer à: 

tes 3 1/2 pouces par l'importateur. Papman 
peut opérer une belle percée, mais on le voit 
difficilement faire carrière : tôt ou tard, le 
marché proposera (pourquoi pas Toshiba ?) 
une machine portable dotée d'un véritable 
écran, d'un écran lisible. Là encore, Toshiba 
semble bien placé pour proposer à terme un 

Caractéristiques 
Nom : Toshlba Papman. 
Microprocesseur : Intel 80C88. 
Système d'exploitation : HS DOS 
2.2. 
Mémoire : Vive : 128 ffo extensible à 
512 ffo. 
Mémoire de masse : Un lecteur de 
disquette .3 l/2 pouces, double face de 
720 ffo. En option, lecteurs externes de 
dl~quette de .31/2 pouces ou 51/4 pouces. 
Affichage : Ecran plat LCD. Texte : 
25 lignes de 80 caractères. Graphique : 
640 x 200 points. En option, écran mo­
nochrome de 12 pouces ou couleur de 
14pouces. 
Clavier : AZERTY avec 8.3 touches dont 
10 touches de fonction. 
lntedaces : Centron/es, lntelface cou­
leur. En option, carte RS 232 C. 
Dimensions/poids/alimentation: 
31 x 30 x 6 cm, 4,1 kg. Alimentation par 
batterie, adaptateur secteur en option. 
Distributeur : Cantor, 11 boulevard 
Ney, 75018 Paris. Tél. : (l) 2.38.8.3 . .30. 
Pnx : 21 400 f HT. 

écran plat couleur. Une_ autre amélioration 
attendue, et. là toujours, la finnejaponaise se 
tient à la pointe de la recherche: l'augmenta· 
tion de la capacité des disquettes par l'adop· 
tion de la technique de l'enregistrement per· 
pendiculaire. Traduisez par cette formule 
lapidaire : écran plat couleur et disquettes de 
5 Mo seront les mamelles du portable de 
demain. 

L'arrivée de la série Pap sur le marché des 
compatibles lBM pourrait avoir des consé· 
quences amusantes sur la structure mème de 
ce marché. Résumons. Toshiba arrive en di· 
sant : nous n'inventons rien, nous présentons 
simplement des machines moins chères, plus 
compactes et plus fiables que celles de nos 
concurrents. De plus, ces machines, qui r' 
pondent à des besoins différents, savent 
communiquer entre elles. En face, les grands 
constructeurs de compatibles ont une riposte 
possible : les prix. Or, si Toshiba est favorisé 
par un système de production intégré et auto· 
matlsé, ses concurrents ont d'_ores et déjà 
amorti une partie de leurs frais de recherche 
et développement. Ils sont donc en mesure de 
diminuer un peu leurs marges. S'ils y arri· 
valent, l'utilisateur compterait les coups et les 
• petits • constructeurs de compatibles passe· 
raient à la trappe. Cette disparition appa,rait 
de toute façon inéluctable. Avant la commer· 
cialisation massive de l'IBM PC/AT, un tel 
scénario est envisageable. Reste une ques· 
tion : à quand le Pap·AT? Seul Toshiba, dans 
son infinie sagesse, connaît la réponse ... 

Philippe CAMPOS 

SPECTRAVIDÉO SV 318 compatible MSX sous 
format cartouche et cassette. 
Super expandeur SV 601 : 1790 F - Minibus SV 602 : 
260 F - EXT 16 K: SV 803: 559 F - Business expandeur 
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Caractéristiques 
Microprocesseur : se 61860 de 8 bits. 
Mémolre : - Vive : non uolatlle de .3 Ko 
extensible jusqu'à 19 Ko par cartes Inter­
changeables de 8 ou 16 Ko. - Morte : 
72Ko. 
Mémoire de masse : magnétophone. 
Affichage : &ran à cristaux liquides. 
Texte : 4 lignes de 24 caractères. Ora· 
phlsme : 150 x .32 points. 
Clavier : 76 touches, bloc numérique, 
touches alphabétiques définissables 
comme touches de fonction. 
Interfaces : Ualson asynchrone paramé­
trable, transformable en RS 2.32 C slmpll· 
fiée par module externe (enu. 700 FJ en 
option. 
Périphériques : Table traçante Intégrée 
4 couleurs llA cm de large. Résolution : 
0,2 mm. 15 tailles de caractères. Vitesse 
maximum: 7 cps. 
Logiciels : Tableur et répertoire téléphcr 
nique Intégrés. 
Langages : Basic Incorporé. 
Dimensions/ poids/ alimenta· 
tion : 297 x 210 x 45,5 mm/ 1,.3 kg/ 
Accumulateur NI/Cd, autonomie : 
60heures. 
Distributeur : Sharp, 151, auenue Jean· 
Jaurès, 9.3.307 Auberullllers. Tél. : (1) 
8.34.9.3.44 .. 
Prix : Bnulron 5 000 f TTC. carte mémoire 
8 Ko: enulron 700 F. Carte mémoire 16 Ko: 
environ l 400 F'. 
Disponibilité : Juin. 

B 
ONNE NOUVELLE : AU JAPON, LES 
ingénieurs du département Calcula· 
teurs de poche de Sharp lisent SVM. 
Des preuves ? En septembre der· 

nier, nous présentions le dernier-né d'une 
grande famille, le PC 1350, un ordinateur de 
poche avec un écran de 4 lignes de 24 caractè· 
res utilisant des cartes de mémoire vive non 
volatile. Notre essai était globalement positif. 
Toutefois, nous regrettions l'absence d'impri· 
mante et d'éditeur plein écran, et aussi la 
taille minuscule des touches, décourageante 
pour le programmeur de fond. 

SVM APPRÉCIE 
- Le clavier etl'affichage confortables. 
- Les cartes de mémoire vive non volatile. 

Un 
1350 
GTI 

PC2500 
Quoi 1 s'écrie Tokyo, SVM n'apprécie pas 

sans réserve le PC 1350 1 Vous imaginez la 
rage des Japonais. Et Sharp créa le PC 2500. 
C'est d'abord un PC 1350 auquel on a ajouté 
une petite imprimante 4 couleurs et un vrai 
clavier QWERTY, du style de ceux que l'on 
trouve sur les machines à écrire électroniques 
portatives. Conséquence immédiate : on 
gagne en poids et en volume. Là, d'ordinateur 
de poche abordable, le PC 1350 métamor· 
phosé en PC 2500 devient un ordinateur de 
musette ou de malette, séduisant mais plutôt 
onéreux, compte tenu de sa faible capacité 
mémoire. 

Pourtant, les programmeurs scientifiques 
apprécieront le Basic complet de cet ordlna· 
teur. Les gestionnaires regretteront de ne 
pouvoir utiliser que des fichiers séquentiels 
sur cassettes. Mais ils se consoleront avec le 
clavier, très agréable, qui comprend - su· 
préme raffinement - un voyant sur la touche 
majuscules/ minuscules. L'imprimante, en 
réalité une petite table traçante 4 couleurs un 
peu lente mais très précise, fonctionne soit en 
mode texte (édition de résultats) soit en 
mode graphique. Dans ce dernier mode, on 
peut tracer des graphes ou écrire dans tous 
les sens, dans toutes les tailles de caractères, 
et en couleurs. Si la programmation s'avère 
compliquée et fastidieuse, le résultat, lui, en 

vaut la peine. Les cadres dirigeants, s'ils ne 
veulent pas programmer, pourront utiliser un 
petit tableur intégré à l'appareil. 

Bien sûr, ce tableur ne permet que des 
calculs sur des colonnes (Impossible de réfé· 
rencer une case seule), mais il autorise 
l'usage des fonctions scientifiques et le tri 
selon les valeurs d'une colonne. Il assure 
aussi !'édition sur l'imprimante en 4 couleurs 
.de tout ou partie du tableau, sous forme de 
courbes et histogrammes divers. li peut égale· 
ment ètre utilisé comme petit gestionnaire de 
fichier. Cependant, la mémoire de base ne 
permet pas de gérer des tableaux plus grands 
que 10 lignes de 7 colonnes. Une carte mé· 
moire de 16 Ko permet d'étendre.cette limite 
à 42 lignes et 20 colonnes - ce qui reste 
modeste, mais acceptable. On trouve par ail· 
leurs un répertoire téléphonique autorisant 
80 numéros (254 avec une carte mémoire de 
8 Ko). En dernière analyse, le PC 2500 peut 
séduire par l'une de ses Câractéristiques spé· 
clfiques, mals pas question de le choisir pour 
un usage général ou d'après des critères mal 
déHnis. 

Joseph BLONDEL 

1 MATÉRIEL TESTÉ: 
Prototype. Documentation en anglais in· 
compl~te. 

SVM REGRETTE 
- Les recours fréquents au manuel. 

- L'imprimante 4 couleurs Incorporée, le tableur Intégré et 
- L'impossibilité de gérer en Basic des fichiers sur cartes de • 
mémoire vive. 

l'édition graphique. - La gestion de l'imprimante difficile en Basic. 
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L'APRICOT 
PORTABLE ACT 

G 
ADGET : • PETIT O&JET 
plus ou moins pratique, 
amusant par son carac­
tère de nouveauté · (le 

Petit Larousse). Trop sévère, ce vo· 
cable, appliqué à un ordinateur 
professionnel comme I' Apricot Por· 
table? Petit, il l'est. C'est même 
une de ses principales qualités. 
Amusant par sa nouveauté, sans 
conteste. li se présente avec un de· 
sign unique et s'enorgueillit d'au 
moins trois surprises séduisantes : 
un clavier et une souris à infrarouge, qui sup· 
priment les câbles habituels, un écran plat à 
cristaux liquides d'une taille inhabituelle 
(25 lignes de 80 caractères) et surtout la re· 
connaissance de parole qui permet entre 
autres de créer un agenda électronique obéis· . 
sa nt à la voix ! Une brillante vitrine technologi· 
que, mais faut·il vraiment entrer dans le ma· 
gasin ? Le clavier à infrarouge ? Joli , 
moderne, mais aberrant: quel intérêt d'adap· 
ter à une machine professionnelle une télé· 
commande sympa pour jouer à Mandragore 
chez soi, dans un fauteuil ? Et si le moindre 
obstacle, tel qu'une feuille de papier, s'inter· 
pose entre clavier et machine, le contact s'in· 
terrompt et vous loupez des caractères. Même 
si une fibre optique est prévue pour pallier ce 
défaut, elle nécessite aussi des piles. Piles 
usées ? Plus de clavier. 

A propos d'alimentation, revenons à l'écran 
à cristaux liquideS. Un écran de cette taille-là, 
jolie performance, chapeau ; c'est dit. Le hic, 
c'est que tout Je monde sait que plus cette 
taille augmente, plus la lisibilité en, souffre. 

1 MATÉRIEL TESTÉ: 
Machine 512 Ko du commerce, clavier 
AZERTY, manuel en anglais. 

SVM APPRÉCIE 
- La reconnaissance vocale. 
- La connexion possible d'un écran couleur. 
- La _souris à infrarouge, très pratique. 

SCIENCE & VIE MICRO 1'1°16·AVRIL1985 

Caractéristiques 
Microprocesseur :. Intel 8086, fré­
quence 5 MHz. Système d'exploitation : MS 
DOS2.ll. 
Mémoires : Vive : 256 Ko extensible à 
1 024 Ko. Morte : .32 Ko. Mémoire de mas­
se : un _lecteur de disquette .3 1/2 pouces 
double face de 720 Ko. En option lecteurs 
'externes de disque dur (10 Mo). · 
Affichage : Ecran plat LCD. Texte : 
25 lignes de 80 caractères. Graphiqµe : 
640 x 200 points. En option écran couleur. 
Clavier : AZERTY infrarouge avec 92 tou­
ches, dont IO touches de fonctions. 
lnterface.s : Port parallèle Centronics, 
port série RS2.32, interface couleur, connec­
teur pour boitier d'extension. Reconnais­
sance vocale. En option souris à liaison · 
infrarouge. · 
'Logiciels : Diary (Agenda), Sketch (re­
connaissance vocale), Supercalc, Supenvri-
ter, Superplanner, Textor. · 
Dimens1ons/poids/alimentation : 45 x 
17 x 20 cm/5,8 kglali'm. secteur. 
Distributeur : ACT France, 4, avenue 
Hôche, 75008 Paris. Tél.: (1) 766.04.15. 
Prix : 22 950 F H. T. avec 256 Ko, 28 950 F 
H. T. avec 512 Ko. 

Une vitrine 
technologique 

Tout le monde en déduit que si ACT 
a retenu ce pis-aller que constituent 
les cristaux liquides, c'est pour pro· 
filer de leur consommation réduite 
et alimenter l'ordinateur par accus. 
Pas du tout : l'Apricot ne peut se 
passer d'une prise électrique. 
Donc, qualifions-le avec indulgence 
de transportable et passons à sa 
seule innovation vraiment pro· 

· bante : la reconnaissance vocale. 
LeWmitations du dispositif sont 

Thle~ryMORIN encore assez sévères : pas plus de 
32 mots reconnaissables en même temps, 
mots séparés, prononcés cinq fois par l'utili· 
sateur au cours de la phase d'apprentissage. 
Malgré cela, on peut très bien utiliser la recon· 
naissance pour les commandes les plus cou· 
rantes de chaque logiciel. li n'est pas néces· 
saire que les logiciels aient été spécialement 
conçus pour cela. Mais si la dynamique des 
options est écrite pour bénéficier de ta recon· 
naissance, le résultat est très étonnant : ainsi 
le programme Diary (Agenda), qui est livré 
avec la machine, est couplé avec un fichier de 
toutes ses commandes; il suffit donc d'ap· 
prendre à l'ordinateur à reconnaître les 
ordres élémentaires et, en quelques minutes, 
on obtient un agenda électronique qui obéit à 
la voix. 

A part ça, l'Apricot Portable n'est pas strie· 
tement compatible avec son aîné, le F1. Il 
tourne sous Je système d'exploitation MS· 
DOS, mais ce n'est pas un strict compatible 
IBM non plus. On voit l'intention du construc· 
teur : chercher une troisième voie entre la 
compatibilité avec IBM et Maçintosh. Une troi· 
sième voie très hypothétique. Cette ma· 
chine? On en parlera, c'est sur. On l'achè· 
tera ? Ça lest beaucoup moins ... 

Seymour DINNEMATIN 

SVM REGRETTE 
- La non compatibilité, y compris avec la gamme Apricot. 
- L'.absence d'autonomie. 
- Les piles du clavier. 
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= :~ 
""" ~ De la mémoire 
~ pour trois fois rien 

• L'ORGANISER CONSTRUIT PAR 
l'anglais Psion, à qui l'on doit no· 
tamment les logiciels d.u Sinclair 
QL, est une machine de poche 

bizarre, bâtarde. Si elle possède des faibles· 
ses par r~pport aux ordinateurs de poche 
classiques, elle est aussi dotée d'avantages 
certains. L'ensemble en fait un engin peut·· 
être plus adapté à certaines applications parti· 
culières que les ordinateurs de poche qui, en 
comparaison, peuvent apparaître comme des 
ordinateurs de table en réduction, des prodi· 
ges de virtuosité technique mais dépourvus 
de réelle utilité. Les points principaux de l'Or· 
ganiser sont : une mémoire presque entière· 
ment contenue dans deux modules d'EPROM 
(mémoire morte effaçable et programmable), 
enfichés sur deux connedetirs ; un logiciel 
incorporé de gestion de courtes notes; une 
fonction calculatrice; une horloge ; et un lan· 
gage de programmation simplifié. Le premier 
usage de !'Organiser est le bloc-notes. Il pet· 
met de retrouver rapidement des adresses, 
des chiffres, des formules de calcul, etc, 
composés de 200 caractères au maximum, à 
partir de 15 caractères au plus. On peut ainsi 
retrouver L'adresse à partir d'un norn et même 
classer plusieurs enregistrement.$ sous un 
même index (les adresses d'Mtels sous HOT, 
de restaurants sous RES, etc). 

Le gros atout de !'Organiser est le faible 
coût de sa m~moire. Avec les modul~s appro· 
priés, on peut disposer de 32 Ko de stockage 
en ligne, en EPROM, pour i 000 F seulement 
(y compris un module . supplémentaire de 

SVM APPRÉCIE 

8 Ko !). Le module de 16 Ko ne coûte que 
290 F, alors qu'une carte de RAM C·MOS (mé­
moire vive non volatile) comparable, pour un 
ordinateur de poche, revient â 1 500 F ! La 
rançon est que les EPROM ne sont effaçables 
qu'aux ultraviolets, soit en achetant I' effaçeur 
(650 F), soit en utilisant les services - gratuits, 
en principe - de son revendeur. Malgré la 
petite taille de l'écran à cristaux liquides (une 
ligne de 15 caractères), tout est fait pour une 

Caractéristiques 
Microprocesseur : HD 6.301 x de 
8 bits, fréquence: 0,9216 MHz. 
Mémoire: Vive: 2 Ko. Morte: 4 Ko. 
Mémoire de masse : 2 modules 
d'EPROM de 8ou16 Ko. 
Affichage : écran à cristaux liquides de 
une li{]ne de 15 caractères. 
Clavter : ABCD à 36 touches. 
Interfaces : en option (prévue) : 
RS 232C, 450 f environ. 
Pêri,Phériques : aucun. 
Logiciels : sciences, finances et mathé· 
mat/ques sur modules d'EPROM (420 f). 
Langage : propre à la machine, sur mo· 
du/es pré·tirogrammés en option. 
pimens1ons /poids/ alimentation : 
14 x 7,8 x 3 cm/225 g/une pile classique de 
9V. 
Prix: i 450 f1TC avec un module de 8 Ko 
et un d'uti.litaires. 
Distributeur : Direco, .30, avenue de 
Hessine, 75008 Paris. Tél.: (1) 256.16.16. 

consultation confortable : bonne visibilité, re· 
cherche rapide (5 secondes au plus avec un 
module de 8 Ko plein), défilement automati· 
que de l'enregistrement En revanche, la sai· 
sie elle·même est plutôt pénible : clavier 
ABCD aux touches très étroites, non répétiti· 
ves, nombreux caractères perdus à cause de 
l'absence de mémoire·tampon, sauvegarde 
nécessitant près de 20 secondes par enregis· 
trement plein avec une pile neuve. 

Le second usage de !'Organiser est la pro· 
grammation. Les modules pré·programmés 
de sciences, finances ou mathématiques 
(420 F chacun) contiennent aussi un langage 
qui n'est pas le Basic, mais qui est bien 
adapté à des programmes courts de calculs 
répétitifs demandant l'introduction de don· 
nées. Dépourvu de numéros de ligne, d'ins· 
tructions de boucle ~pécifiques et de varia· 
bles de chaînes, il comporte, en revanche, 
contrairement aux Basic classiques, des pro· 
cédures qui peuvent être imbriquées, des va· 
riables locales, 20 variables communes et 
5 paramètres transmissibles. Les modules 
pré-programmés donnent de bons exemples 
de ce qu'on peut faire avec ce langage. 

Le dernier usage possible est la program· 
mation sur mesure d'applications pour des 
entreprises. Psion met au point, à cet effet, un 
Forth qui permettrait d'écrire un programme 
sur IBM PC, puis de le transférer sur l'Organi· 
ser via une interface RS 232C optionnelle. 

Petros GONDICAS 

1 
MATÉRJELT~TÉ · 
Machine.du commerce avec module de sto­
ckage de 8 Ko, module d'utilitaires, module 
scientifique, manuel de /'ordinateur en fran­
çais et manuel des logiciels en anglais. 

SVM REGRETTE 
- Le coût imbattable de la mémoire de stockage. - La lenteur de la saisie. 
- Le confort relatif de la consultation. 
- La liaison prèvue avec un ordinateur de bureau. 

- L'usage peu commode en fonction calculatrice. 
- L'effacement des mémoires aux ultraviolets. 
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SVM présente son nouveau standard 

6 7 

L
E CHOIX D'UN MICRO·ORDINATEUR 
passe avant tout par la recherche 
d'une machine adaptée à ses be· 
soins. La compatibilité, les perfor· 

ma_nces et le prix sont les arguments de ce 
choix. Mais comme l'ordinateur que vous 
achetez aujourd'hui sera démodé dans qua·· 
tre ans, il doit donc ëtre rentabilisé d'ici là, et 
les satisfactions que vous en tirerez ne dépen· 
dront pas seulement de la vitesse de la ma· 
chine. Pas plus que l_a vitesse de pointe d'une 

6 9 10 11 12 13 14 15 16 

voiture ne rend compte de sa tenue de route, 
le test de performances n'est une bonne me· 
sure de la qualité d'un ordinateur. Comme 
d'ailleurs, toute autre mesure chiffrée. Pour 
juger des qualités d'une machine, Il faut pren· 
dre en compte des Facteurs très divers, qui ne 
sont pas tous quantifiables. Mème si cela pa· 
rait une évidence, il n'existe pas, dans l'ab· 
solu, de micro·orçlinateur parfait répondant à 
tous les besoins. Pour ajouter à la confusion, 
chacun voit midi à sa porte. Un lien sentimen· 

17 16 

20 points 
de mesure, 
IO pour 
l'unité 
centrale et 
10 pour 
les fichiers, 
voici 
les bases de 
notre 

D'UN MICRO-ORDINATEUR 
SCIENCE Br VIE MICRO N°16·AVRIL1985 
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L'IBM PC.AT, avec une note de 100, surpasse le PC·XT dans tous les tests. 
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Le Compaq Deskpro possède deux vitesses de fonctionnement. A la vitesse la plus rapide, il 
· surpasse le AT dans certains tests. 
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ta! attache chacun à sa machine, et l'avis d'un 
utilisateur se résume souvent à une phrase· la 
mellleure machine c'est la mienne, et toutes 
les autres sont sans intérêt•. Tâchons d'y voir 
clair. 

Depuis sa création, SVM a utilisé un stan· 
dard de performances dont le but était de 
comparer les résultats obtenus par des ordi· 
nateurs testés du point de vue de la vitesse. 
Le nouveau standard SVM reprend ce prin· 
cipe, en rendant plus graphique et plus syn· 
thétique la présentation des résultats. Avec 
l'amélioration des performances des machi· 
nes, le risqµe est grand de voir se multiplier 
les mentions· temps non mesurable•. C'est le 
cas par exemple dans les résultats du test de 
l'IBM PC·AT, pour la lecture et l'écriture sur le 
disque dur de 10 enregistrements. Le nou· 
veau test SVM mesure au contraire le nombre 
d'opérations par unité de temps. Ainsi plus la 
machine va vite et plus ce nombre est grand. 
Pour rendre plus parlant les résultats, un ordi· 
nateur de référence a été choisi. Comme le 
PC·AT d'lBM est à ce jour l'ordinateur le plus 
rapide que nous ayons testé, c'est lui qui est 
notre référence. Le test exécuté sur le PC·AT a 
reçu de manière arbitraire la note 100. Ainsi 
pour chaque élément du test, la note d'un 
programme est le pourcentage, par rapport 
au résultat de cette machine de référence. 
Rien n'empèchè, bien sûr, un ordinateur de . 
dépasser la note 100. 

Trois séries de cinq tests 
Cinq mesures sont faites de la vitesse de 

calcul. Les éléments testés sont : le calcul 
d'expressions arithmétiques en nombres en· 
tiers et en nombres réels simple et double 
précision, les opérations logiques et les ex· 
pressions mathématiqu~s faisant entrer des 
fonctions. Les résultats sont intéressants. Le 
Compaq Deskpro obtient la note 150 pour les 
opérations en double précision ; cet ordina· 
teur va donc 50 % plus vite que le très rapide 
PC·AT. Le microprocesseur 16 bits Intel 8086 
et l'horloge interne à 7 Mttz y sont pour quel· 
que chose. Cinq autres tests concernent les 
opérations non-numériques : les manipula· 
tions de chaînes de caractères, le branche· 
ment à un sous-programme, le remplissage 
de tableaux, enfin le remplissage d'écrans en 
modes caractères et graphique. Dans cette 
série de tests, l'IBM PC·XT se montre trois fois 
plus lent que son grand frère. Le Deskpro fait 
une excellente performance pour le remplis· 
sage de tableaux, opération qui mesure en 
pratique la vitesse d'adressage interne de la 
machine. La disposition particulière de la mé· 
moire, entièrement sur la carte mère, permet 
l'adressage directement sur 16 bits et un gain 
appréciable de vitesse. · 
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Les tests sur les fichiers comprennent une 
opération d'écriture puis de lecture en sé· 
quentiel. Pour les ordinateurs munis de lec· 
teurs de disquettes, le test est complété 
d'opérations de création, recherche et rem· 
placement sur un fichier à accès direct. Pour 
un ordinateur disposant de deux dispositifs 
de mémoire de masse, typiquement un lec· 
teur de disquettes et des disques durs, les 
mesures sont répétées, ce qui fait dix mesu· 
res pour l'unité centrale et dix pour les fi· 
chiers. Une note . moyenne est établie, qui 
donne la valeur globale de la vitesse d'un 
ordinateur. Ainsi, l'IBM PC·XT obtient .3.3, le 
·compaq 41 ou 70 selon qu'il fonctionne à 4 
ou à 7 MHz. Pour des raisons de faisabilité, le 
langage retenu est le Basic, dans sa version 
interprétée, généralement livrée avec la ma· 
chine. Les puristes peuvent faire remarquer 
que l'on mesure au moins autant les qualités· 
de l'interpréteur, et que pour avoir une me~ 
sure réelle des performances de l'unité cen· 
traie, un langage compilé aurait été préféra· 
ble. Deux objections à cela. Le compilateur 
Basic n'est pas une priorité pour les construc· 
teurs de machines, et on n'en dispose généra· 
lement pas au moment du test. De plus, pour 
le même programme, un bon ou un mauvais 
compilateur peuvent donner des vitesses 
d'exécution très différentes. La seconde ob· 
jectlon est-plus concrète : la plupart des utili· 
sateurs, quand lis programment, • voient • les 
performances de leur machine à travers l'in· 
terpréteur Basic. 

La programmation de ce nouveau test de 
performances est conçue pour minimiser l'ln· 
nuence de l'interpréteur dans les résultats . 

. . C'est finalement dans le souci de se rappro· 
cher le plus possible de conditions de l'utilisa· 
teur de base que nous avons renoncé à la 
version compilée du test de performances. 
Ainsi le nouveau test de performances de SVM 
se veut la mesure la plus exacte possible de la 
vitesse de la machine en utilisation classique. 

Cahier des charges 
Mais choisir son ordinateur au seul vu du 

chiffre de ses performances serait pourtant 
très naïf. Si 1'.on envisage l'achat d\m ordina· 
teur, que ce soit dans le cadre de spn travail 
ou de ses loisirs, il faut se donner le temps de 
ia réflexion. Pour dessiner un portrait robot de 
sa machine parfaite, il faut essayer de l'imagi· 
ner en fonctionnement normal. Car bien sur, 
pendant une période plus ou moins longue, 
mettons trois mois, la joie de la découverte 
sera le moteur principal de l'utilisateur. Mais · 
après ? Combien d'heures par semaine pou· 
vez·VOUS' passer devant votre machine? Si 
cette machine a un but professionnel, que 
faire pour que ce temps passé soit rentable ? 
Les travaux envisagés nécessitent-ils un gros 
volume de données, ces données doivent· 
elles être toutes en même temps disponl· 
bles ? Ces questions peuvent déjà permettre 
de choisir entre une machine familiale, une 
machine semi-professionnelle ou un ordlna· 
teur personnel. 

C'est à partir des fonctionnalités que l'on 
doit faire son choix. De la même manière, il 
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convient de faire correspondre la configura· 
tion de l'ordinateur et les logiciels choisis. 

Mauvaises surprises 
Par exemple, combien d'acheteurs d'IBM 

PC se sont rendu compte après coup que 
l'écran noir et blanc ne permettait pas l'utili· 
sation du graphisme. Le succès ·de la carte 
additionnelle Hercules .s'est fait uniquement 
sur ce défaut de l'IBM PC : pour faire des 
graphismes avec Lotus 1.2 . .3., il fallait, avec 
du matériel uniquement IBM; un écran Œu· 
téur et la carte d'adaptation correspondante, 
soit au prix catalogue IBM, un surcoût de 
5 758 F HT pour lécran couleur et 2 286 F HT 
pour la carte : c'est plutôt cher pour des ca· 
memberts et autres histogrammes. Toute 
l'astuce de la société Hercules est d'avoir 
convaincu les gens de Lotus d'adapter leur 
logiciel à la carte permettant l'utilisation de 
l'écran monochrome. Dans le même ordre 
d'idées, beaucoup d'utilisateurs du Macin· 
tosh se . rendent compte à l'usage qu'un 
deuxième lecteur de disquettes, voir le pas· 
sage à 512 Ko de mémoire sont pratiquement 
Indispensables, modifications qui font passer 
l'ordinateur de 20 000 F HT à .35 000 F HT. 
Toujours chez Apple combien de déceptions 
dues au fait que la bibliothèque CP/ M sur 
· Apple IIe n'est disponible qu'avec une carte 
supplémentaire. 

Doit-on acheter un ordinateur compatible 
avec l'IBM PC. Cette question trouve sa ré· 
pense, une fois encore, dans l'utilisation de la 
machine. Il faut d'ailleurs élargir le propos à 
tout achat de machine. Pour un'e machine 
familiale, la sortie vidéo est·elle adaptée à 
mon téléviseur ? Pour des . machines profes· 
sionnelles, les programmes qui tournent déjà 
dans l'entreprise pourront·ils être adaptés? 
Si un ordinateur central existe, comment se 
feront les transferts d' informations ? La 
compatibilité IBM n'est qu'un type de compa· 

ORDINATEUR IBMPC·XT 

Calcul entier 38 
Calcul réel 38 
Calcul double .36 
Opération~ logiques 38 
Fonctions mathématiques 26 
Chaines de caractères 34 
Tableau .39 
Branchement .3.3 
Remplissage écran 34 
Graphisme .36 
Séquentiel écriture disquette .3.3 
Séquentiel lecture disquette 41 
Direct création disquette 79 
Direct écriture disquette 13 
Direct lecture disquette 7 
Séquentiel écriture disque .35 
Séquentiel lecture disque .34 
Direct création disque 30 
Direct écriture disque 15 
Direct lecture disque 13 
Moyenne 3.3 

tibilité. A ce propos, donner un pourcentage 
de compatibilité est une opération sans inté· 
rêt pratique. Dire qu'un ordinateur X est 
compatible à 86 % est aussi dénué de sens 
que de dire qu'une femme est enceinte à 
60 %. Pour l'utilisateur, un programme donné 
fonctionne ou non sur une machine donnée. 
La disponibilité de ce programme avec toutes 
ses fonctionnalités est la seule chose qui 
compte. Les producteurs sérieux de compati· 
bles publient des listes de logiciels qui fonc· 
tionnent sur leur machine. Inversement, cer· 
tains logiciels donnent la liste des ordinateurs 
sur lesquels ils fonctionnent. 

Vers une machine unique 
Figer une norme, c'est vouloir arrêter le 

vent : il y a cinq ans, la • norme • c'était le 
microprocesseur 8 bits, CP/M comme sys· 
tème d'exploitation, disquett~s 8 pouces, Vi· 
sicalc, Wordstar, et dBase II comme logiciels 
standard. Pour l'avenir, le gardien de la 
norme, IBM, donne lui-même quelques coups 
de semonces. Le PC·AT ne permet pas de faire 
fonctionner Flight·Simulator, le PC Junior, 
dans sa première version, était grandement 
incompatible avec son ainé. Les futurs pro· 
duits IBM auront certainement des disquettes 
3 1/2 pouces. Parler d'un standard chez IBM, 
c'est oublier en plus des- machines comme 
l'IBM 5550 japonais, c'est oublier les machi· 
nes scientifiques de la série 9000, pour ne pas 
parler des micro-ordinateurs IBM du passé, 
comme les 5110 et 5120. 

Au·delà des mesures chiffrées et même si 
l'utilisateur a bien choisi sa machine, la satis· 
faction qu'il en tirera finalement dépend aussi 
du service après·vente et de la relation avec la 
ou les boutiques qu'il fréquente. Mais là on 
entre dans le domaine des relations person· 
neiles, et aucun • test de performances • ne 
peut, hélas, l'aider. 

Seymour DINNEMATIN 

COMPAQ COMPAQ 
DESKPRO DESKPRO IBMPC·AT 

4MHz 7MHz 

45 94 100 
46 95 100 
75 150 100 
39 84 100 
43 88 100 
.39 85 100 
50 103 100 
44 87 100 
.36 6.3 100 
47 88 100 

. 47 76 100 
42 79 100 
85 85 100 
21 22 100 
15 16 100 
36 55 100 
.30 50 100 
22 26 100 
23 28 100 
26 .32 100 
41 70 100 
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NTIOPE 
~ . 

' 'OUBLIEE 

Selon le dernier plan gouvernemen· . 
tal, 120 000 micro-ordinateurs équi· 
peront les écoles d'ici la fin de l'an· 
née. Cela nécessitera sans doute un 
gros effort de téléchargement. On , 
appelle ainsi la diffusion de pro· ' · 
grammes, par un centre serveur uni· 
que, vers un grand nombre de 
micros. La seule solution semble, 
pour beaucoup, d'utiliser le réseau 
téléphonique avec, en bout de ligne, 
un modem ou un Minitel. Pourtant, 
un procédé un peu démodé, qui uti· 
lise les émetteurs de télévision, se· 
rait mieux adapté : Antiope. Mais, 
moins en cour , il a peu de chance 

de lemporter ... 

~ 

Une expérience de téléchargement 
pourrait redonner vie à un procédé 

injustement négligé 
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0 
N NE PARLE EN CE MOMENT QUE 
Minitel et banques de données, et 
on oublie un peu vite Antiope. C'est 
pourtant le pionnier du système vi· 

déotex français. Antiope, c'est ce réseau qui 
permet, sur un téléviseur, de consulter des 
pages de texte consacrées à la météo, à la 
bourse, aux nouvelles agricoles ... (voir enca· 
dré ci-dessous) ; on peut en observer des 
échantillons le matin, quand les chaines de 
télévision n'ont pas commencé leurs émis· 
sions. D'ailleurs, la norme française de vidéo· 
tex, celle qui est utilisée par les Minitel, porte 
aussi le nom d' Antiope. Au lieu de diffuser, via 
Antiope, des pages de texte, on peut fort bien 
diffuser les données qui composent un pro· 
gramme informatique ; un peu comme plu· 
sieurs radios, au cours d'émissions consa· 
crées à la micro, diffusent des logiciels qui 
peuvent être enregrlstrés simplement en 
branchant un magnétophone sur le transistor 
(au cours de la transmission, on entend le 
meme bruit aigu que lors d'une sauvegarde 
sur cassette). 

D'octobre à décembre dernier, TDF, le mai· 
tre d'œuvre d'Antiope, a développé dans la 
région de Rennes une expérience de téléchar· 
gement de logiciels scolaires, réalisés par le 
CNDP (Centre national de documentation pé· 
dagoglque). Dix écoles, du primaire et du 
secondaire, étaient desservies. Début mars 
devait débuter la deuxième phase de l'expé· 
rience, au cours de laquelle la diffusion devait 
se faire à partir de Paris en direction de 
Rennes. Si le résultat est concluant, une se· 
conde zone sera choisie pour étendre J'expé· 
rience. L'enjeu est considérable : n'oublions 
pas que le vaste plan d'équipement des 
écoles en micro-ordinateurs, lancé par le gou· 
vernement, devrait, en toute logique, faire 
appel au téléchargement. En effet, on prévoit 
de mettre en place, dans chaque école ou 
atelier, des réseaux locaux où les élèves dis· 
poseront de micros familiaux, sans doute des 
Thomson M05, tandis que le professeur sur· 
pervisera l'ensemble à partir d'un micro pro· 
fessionnel, sans doute un Micral .30 de Bull, 
compatible IBM. Ces réseaux sont la version 
modifiée des • Nanoréseaux • qui, avant l'an· 
nonce du plan Fabius, étaient prévus pour 
recevoir leurs logiciels par téléchargement, 
par l'intermédiaire du système-auteur natio· 
na!Dyane. 

li n'est en effet pas question, à terme, d'utili· 
ser la méthode de diffusion actuellement em· 
ployée faute de mieux par le CNDP : les logl· 
ciels qu'il réalise sont dupliqués à Paris, puis 
envoyés par la poste aux établissements sco· 
laires. Quand les 11 000 ateliers informati· 
ques prévus seront en place, cette méthode 
réclamerait une véritable usine de duplica· 
tion, avec les investissements à la clé. Le 
téléchargement par Je réseau Transpac 
- c'est·à·dire, concrètement, par le télé· 
phone -, permettrait d'éviter la duplication. 
Mais Il réclamerait un ordinateur serveur 
d'une grosse puissance et de nombreuses 
portes d'accès à Transpac pour satisfaire tous 
les utilisateurs qui se connecteraient en 
même temps. Pourquoi ne pas utiliser un ré· 
seau existant, celui des émetteurs de télévi· 
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sion, et un système sous-employé, Antiope ? 
Gros avantage : qu'il y ait dix utilisateurs ou 
dix mille, la puissance de l'émetteur n'a pas à 
ètre augmentée. Le seul Investissement, mi· 
nime, se situe du côté des écoles, qui ont 
besoin d'un Didem, équivalent hertzien du 
modem connecté au téléphone. 

Antiope présente bien sûr un Inconvénient 
majeur par rapport au Minitel : le système 
n'est pas interactif, c'est·à·dlre que le récep· 
teur ne peut pas donner d'ordres à 1' émetteur, 
puisqu'il n'y a pas de câble, mals seulement 
une liaison hertzienne. Donc, impossible de 
choisir tel ou tel document d'une banque de 
données. par exemple. Pour tourner la diffi· 
cuité, Antiope émet à tour de rôle les différen· 
tes pages qui composent un magazine donné, 
quelques dizaines. en général. L'utilisateur 
donne l'ordre à son téléviseur, muni d'un dé· 
codeur, d'afficher la page numéro tant. Si An· 
tlope est en train d'envoyer la page précé· 
dente juste à ce moment·là, l'affichage sera 
presque immédiat. En revanche, si la page 
désirée vient de passer son tour, l'attente 
peut aller jusqu'à quinze secondes. 

Cet inconvénient, qui est gènant pour des 
Informations pratiques à domicile, par exem· 
pie, n'est pas grave pour des logiciels scolai· 
res qui peuvent être diffusés à des heures 
fixes, pendant la nuit, etc. Les émissions An· 
tiope se font suivant deux procédés. Certai· 
nes sont diffusées en même temps que les 
émissions de télévision, et sur la même fré· 
quence. Elles ne brouillent pas l'image, théo· 
riquement composée de 625 lignes mais n'en 
utilisant au maximum que 619: ce sont juste· 
ment ces 6 lignes supplémentaires qui trans· 
portent l'information d'Antiope. A côté de ce 
mode, appelé· suppression de trame•, existe 
le mode · plein canal •, qui utilise ses propres 
fréquences et occupe la totalité de 1' ·écran•. 

Comment sont décodés les logiciels ainsi 
tr~nsmis, côté écoles? Inutile d'avoir un télé· 

viseur, puisqu'on n'a pas besoin de J'image. 
C'est un appareil appelé Didem qui s'intercale 
entre l'antenne de télévision et la prise 
RS 2.32 c du micro-ordinateur, et qui rem· 
place à la fols les étages de réception et le 
décodeur du récepteur classique. Un pro· 
blème délicat est celui de la ~abilité de la 
transmission, beaucoup plus cruciale qu'en 
télévision classique. SI l'image de Christine 
Ockrent vous parvient dédoublée à cause 
d'un écho sur l'immeuble d'en face, yous ne 
risquez pas pour autant de la confondre avec 
Patrick Poivre d' Arvor. En revanche, si un seul 
bit du programme transmis se perd, le logiciel 
ne fonctionnera vraisemblablement pas. On 
utilise donc un système de vérification statistl· 
que. Les logiciels sont transmis piste par 
piste, sous la forme de paquets précédés 
d'une étiquette. Chaque bloc de données est 
envoyé un nombre Impair de fols, et Je logiciel 
de communication présent dans le micro-or· 
dinateur considère que le bloc dépourvu d' er· 
reurs est celui qui est arrivé le plus souvent. li 
le copie alors sur la piste adéquate de la 
disquette vierge préalablement placée dans le 
lecteur. 

Cette technique est parfaitement au point, 
et l'expérience de Rennes a prouvé que des 
enseignants sans formation technique parti· 
culière étaient à même de l'utiliser: Elle sem· 
ble donc tout à fait adaptée au télécharge· 
ment des logiciels scolaires. Elle'coûterait, en 
particulier, deux à trois fois moins qu'µn sys· 
tème équivalent empruntant le r~seau Trans· 
pac, selon le responsable de la cellule Cl'infor· 
matique pédagogique du CNDP. Pourtant, elle 
a, semble·t-il, peu de chance de s'imposer : 
face à la puissante Direction générale des 
télécommunications, responsable de Trans· 
pac et forte du soutien volontariste apporté 
par le gouvernement à ce réseau, TDF ne pèse 
pas lourd... · 

Arnaud DAGUERRE 
'.' ! 

TOUS AZIMUTS 

A
UJOURD'HUI, TDF NE PROPOSE 
pas moins de cinquante magazines 
diffusés sous Antiope. Chacun d'eux 
est réalisé par un producteur chargé 

de mettre à jour les informations. Quelques 
exemples : Antiope la Centrale, proposé par 
• La Centrale des Particuliers •, vous appren· 
dra que votre RS GTL, .3 portes, de 1983 cote 
.32 4-00 F. Antiope Hachette vous informera 
des livres parus au cours de la semaine et 
vous fournira le classement des meilleures 
ventes selon les genres. Antiope Agro Météo 
prodigue aux agriculteurs de nombreux 
conseils, selon les régions, le temps prévu ou 
l'évolution des cours sur les principaux mar· 
chés. De nombreux magazines diffusés sur le 
réseau FR.3 suivent de très près une région 
particulière. Et lui dispensent des conseils 
agricoles. S'y ajoutent les titres des quoti· 
diens régionaux, des offres d'emplois ainsi 
que les services du Crédit agricole. 

Comment accéder à Antiope ? Tout dépend 
de l'âge de votre téléviseur. S'Ii date d'avant 
janvier 1981, aucun espoir. Si, en revanche, 

votre poste a été construit depuis cette date, il 
se trouve théoriquement muni d'une prise 
dite Péritel, chère aux abonnés de Canal Plus. 
Il vous suffit alors de brancher Je boîtier spécl· 
tique sur la prise Péritel. li vous en coûtera 
alors 1815 F chez votre revendel,Jr (ou 159 F 
par mois si vous préférez la location). Pour 
savoir où .se trouve le revendeur lè P.lus pro· 
che de votre domicile, téléphon~; qe notre 
part à TDf' au (l) 657.11.15. (po~te 2720). 
Enfin, ultime possibilité, vous avez l'intention 
d'acquérir un téléviseur et souhaitez recevoir 
Antiope. Sachez que dans ce cas, il vous est 
possible d'acheter un poste à boitièr intégré: 
c'est le cas sur les Grundig, Thomson et Phi· 
lips. Ce dispositif additionnel c9ûte environ 
800 F, ce qui constitue une économie par 
rapport au boitier seul. Dans tous les cas, Il 
vous est fourni une télécommande à infra· 
rouge permettant de passer des cotnrilandes 
spécifiques à Antiope telles que ' s~lection 
d'un numéro de magazine, pagé s4lvante, 
précédente ... TDf, BP 518, 92542 Mbrltrouge 
Cedex. T~I.: (1) 657.11.15. 
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En micro-informatique, tout va 
très vite. II est facile de s'intituler 
expert en quelques mois. II est 
facile aussi, si l'on est entrepre· 
neur, de faire de graves erreurs 
et de se retrouver du jour au 
lendemain le nez dans le rouge ... 
C'est pourquoi toutes bribes 
d'avis, de conseil, d'opinion ve-

INFO 

DELA 

nant de ceux qui ont un tout petit créateur d'un jeu de flipper dé· livres de micro-informatique, qui 
peu plus d'expérience que les montable sur Apple, qui fait une libère une fois pour toutes les 
autres sont aussi précieuses que analyse d'une pertinence rare possesseurs d'ordinateurs fami· 
la rosée en plein Sahara. Le sur la psychologie des program· liaux, de l'impossible tâche d'ex· 
mois dernier, nous vous avons meurs ; Mitchell Kapor, patron pliquer à quoi ils servent ; et 
donc livré l'opinion d'experts de la société-vedette américaine enfin Egil Juliussen, patron du 
aussi qualifiés que Clive Sinclair, de logiciel Lotus, qui est le pre· très sérieux et respecté cabinet 
Bill Gates, Chuck Peddle, Steve mier éditeur à notre connais· d' études américain future 
Wozniak et Thomas Kurtz sur sance à prendre une position Computing, qui réalise l'exploit 
des domaines aussi variés que aussi mesurée et censée sur le de prédire, au kilo-octet et au 
la pensée artificielle, l'impor· piratage des logiciels ; Seymour dollar près, quelles seront les ca· 
tance de la non-spécialisation ou Papert, qui corrige quelques cli· ractéristiques techniques des 
l'avenir du Basic. Ce mois-ci, le chés largement répandus sur le micro-ordinateurs profession· 
second volet de notre dossier langage Logo dont il est l'au· nels et familiaux en 1990. lm· 
sur les stars de la micro est teur ; Tim Hartnell, véritable possible de ne pas sortir plus 
consacré à Bill Budge, génial stakhanoviste de l'écriture de intelligent de cette lecture ... 
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BillBudge 
En général, lêtre humain naît mâle ou femelle. Bill Budge, lui, est né 
programmeur. Le reste est accessoire. C'est au cours d'études sérieuses de 
•vraie• informatique (un doctorat à l'université de Berkeley) qu'il s'adonne 
un jour à une perversion trop courante : l'usage du micro-ordinateur. 
Conséquence aussi navrante que prévisible : il délaisse ses études et se met 
à écrire des programmes de jeux. Le pire, c'est qu'il en fait des best-sellers: 
Raster Blaster et Pinball Construction Set (pour Apple II). Malgré l'opprobre 
général et la honte de sa vieille mère, il vient de s'attaquer à son premier 
programme pour Macintosh.Jusqu'où ira-t-il ? 

En attendant les Chaplin du logiciel 

E QUI CLOCHE POUR L'INSTANT, 
c'est que l'informatique est aux 
mains de gens sérieux, coincés. 
Pour qu'un ordinateur vous fasse 

quelque chose d'intéressant, il faut passer 
des heures de travail acharné au clavier. Un 
programmeur n'a rien d'un chanteur de rock. 
Les foules ne se précipitent pas pour le regar· 
der taper, parce qu'en général, pendant qu'il 
travaille, il ne se, passe apparemment rien 
d'intéressant. 

En fait, ce n'est pas un mal d'être sérieux. 
Nous avons tous notre petite dose de sérieux 
(et on ne saurait trop apprécier cette qualité 
chez les médecins ou les mécaniciens, tout 
comme chez les comptables), mais la plupart 
des gens ont aussi un autre aspect à leur 

L~;~i~~~~~~~: :: :: :: :: : 
c'es~l~j~û~t~upr~~e,::::: 
et on devrait pouvon: · . · . · . 

' • • • 4 • • • • • • • 

s amuser avec. · . · . · . · . · . · 
sans contrainte~ . : . : . : . : . : 

personnalité, un côté émotionnel, intuitif. 
Tout comme il y a un temps, pour le sérieux et 
la rigueur, il y a des moments où ce côté 
dingue peut faire des miracles. 

L'ennui, c'est que l'informatique n'est pas 
souvent dingue. Ce sont les coincés qui ont 
créé le logiciel et le matériel, et on y retrouve 
donc leurs valeurs renforcées. Ça barre la 
route aux allumés qui, s'ils veulent utiliser ce 
nouvel outil, doivent adopter une éthique qui 
leur est étrangère. Pour un imaginatif, le pas· 
sage par le monde rigoureux des règles et de 
la logique est une épreuve frustrante, rasante, 
une corvée. 

L'un des aspects les plus passionnants de 
l'ordinateur individuel, ce qui fait même de lui 
une révolution, c'est que beaucoup d'allumés 
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Mais ceux qui peuvent enjamber le fossé 
qui sépare ces deux univers sont rares, et, 
dans ce domaine, il n'y a pas encore assez de 
très grands logiciels. Ce qu'il faut faire, c'est 
injecter la programmation dans l'univers des 
allumés pour créer les outils qui permettront 
à tous d'exploiter les capacités des ordina· 
teurs. L'ordinateur, c'est le.jouet suprême, et 
on devrait pouvoir s'amuser avec sans 
contrainte. 

C'est un problème extrêmement difficile à 
résoudre parce que la programmation a été 
inventée par des coincés pour des coincés. Le 
camp des allumés n'a rien pour se défendre 
explicitement parce que de ce côté·là, les pro· 
grammes, ce n'est pas vraiment ça. Par 
contre, on y trouve abondance de concepts 
intéressants et d'idées familières à tous. Peut· 
on canaliser ces sages ressources pour les 
transformer en métaphores s'appliquant à la 
programmation ? 

On en a proposé une particulièrement réus· 
sie et qui peut aller très loin : on a dit que la 

ont été faire un tour chez les coincés pour programmation, c'était du théâtre. Un jour 
pouvoir se fabriquer de nouveaux outils et de peut·être existera·t-il un programme qui per· 
nouveaux joujoux. Leur travail est en train mettra aux gens de réaliser la chorégraphie 
d'abattre les barrières qui tenaient le d'un jeu vidéo, de faire le script de leurs pro· 
commun des mortels à l'écart de l'lnformati· pres aventures, et de créer et d'employer des 
que. Les premiers programmes à faire la per· acteurs de logiciel pour y jouer leur rôle. Il est 
cée ont été les logiciels graphiques, les syn· pourtant tout à fait clair que la grande majo· 
thétiseurs de musique, et les jeux vidéo. Avec rité ne saura jamais utiliser les langages de 
ces programmes, on entre en liaison directe programmation comme le Basic, le Forth, ou 
avec l'ordinateur, et on peut se marrer. Des · le Smalltalk. Cela, les coincés ne le compren· 
millions de personnes sans la moindre expé· nent pas. 
rience informatique se sont intéressées aux Malheureusement, le langage de l'informa· 
jeux vidéo, parce que pour être bon sur Defen· tique comme moyen de communication n'a 
der, ou sur Pac·Man, il suffit de brancher. ft pas encore vu le jour. Cela reste un rêve. Mais 
alors que les coincés ne voient vraiment pas à il sera inventé, c'est certain, tout comme au 
quoi peut servir Macpaint, le premier venu, début du siècle on a vu naitre le langage du 
sans hésitation, se met tout de suite à pondre cinéma. L'ordinateur domestique est encore 
des chapelets d'images, d'annonces, de largement un objet de curiosité, comme les 
cartes, et même des œuvres d'art. premières réalisations du cinématographe. 

Voilà, c'est ça la révolution de l'ordinateur L'informatique attend ses Griffith et ses 
individuel. Les répercussions s'en font même Chaplin, et elle les trouvera ... Parce que sa 
sentir dans les vieux bastions, le monde des force, c'est son interactivité, ce sera un sup· 
très gros ordinateurs et de l'informatique à port de jeu. Et aussi un media pour l'imagina· 
grande échelle, où les utilisateurs se deman· tion délirante, pour ses artistes et son public 
dent soudain pourquoi leurs programmes ne d'utilisateurs. Et qui sait, un jour, nous ap· 
pourraient pas étre aussi amusants et faciles plaudirons peut-être un programmeur ve· 
à utiliser. dett~, un Collaro du logiciel. 
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Mitchell Kapor 
Un Géo Trouvetou. Doublé d'un Picsou pour le sens des affaires. En 1981, 
Mitchell Kapor invente un logiciel intégré combinant tableur, tracé de 
graphiques et gestion de fichiers. C'est 1·2·3. En 1983, la firme Lotus, qu'il 
a créée un an plus tôt, est cotée en bourse et annonce un chiffre de ventes 
de 50 millions de dollars - 14 millions de revenu net pour sa première 
année complète d'activité. Grâce, bien sûr, à l'imbattable logiciel intégré 
Lotus 1.2.3, perfectionné entre-temps avec son ami Jonathan Sachs, et qui 
reste le plus vendu de sa catégorie aux Etats-Unis. Auparavant, Kapor avait 
conçu les jumeaux Visiplot et Visitrend. Tout ça avec une licence de 
psychologie et un passage par l'inévitable Massachusetts institute of tech· 
nology. Et, évidemment, il a appris seul la programmation. 

Le piratage, pour en finir avec quelques chimères 

E PIRATAGE DE LOGICIEL - LA 
copie illégale de disquettes et de 
documentation - est sans aucun 
doute un des très gros problèmes 

que rencontre l'industrie du logiciel. Bien que 
la législation sur les droits d'auteur et le droit 
commercial s'appliquent de façon à peu près 
valable, la situation est loin d'ètre parfaite, et 
le manql!e de sérieux généralisé de la part 
des utilisateurs de base a créé une situation 
viciée qui n'a pas encore trouvé de solution. 

Quand il s'agit de piratage de logiciel, on a 
trop souvent tendance à discuter à perte de 
vue, à gémir sans pouvoir apporter de remède 
comme s'il s'agissait d'une catastrophe natu· 
relle. Ou pire, les solutions proposées par les 
membres de l'industrie du logiciel donnent 
trop d'importance aux solutions techniques 
et ne prévoient aucune autre possibilité, édu· 
catlve ou autre. Leurs efforts qui partent de 
bonnes intentions, s'engagent dans la mau· 
valse voie et ne sont bons ni pour l'industrie, 
ni pour l'utilisateur de base. 

On peut comparer le piratage au vol à I' éta· 
!age. Certaines mesures sont prévues pour 
éviter la • démarque inconnue • (le vol en 
termes techniques). Ces dispositifs encoura· 
gent les clients honnètes à le rester, en rédui· 
sa nt les tentations. Parallèlement, un système. 
éducatif et une culture qui condamnent le vol, 
l'existence de lois très fortes l'interdisant, des 
panneaux bien en vue annonçant que le ma· 
gasin est prèt à déposer plainte systématique· 
ment, pemiettent de maitriser ceux qui vo· 
lent, et voleront. On lutte contre le vol à l'aide 
de méthodes variées conjointement à des 
mises en garde qui permettent de rendre la 
situation claire et nette. • 

Imaginons qu'on oblige tous les acheteurs 
à se soumettre à une fouille intégrale à cha· 
que fois qu'ils entrent ou sortent d'une bouti· 
que. Bien sûr, cela diminuerait le vol de façon 
considérable, mais d'une manière totalement 
inacceptable. Premièrement, le coût d'une 
telle opération serait totalement prohibitif, ce 
qui ferait baisser les bénéfices. Deuxième· 
ment, on le sait bien dans les prisons, même 
les mesures de sécurité les plus draconiennes 
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ne peuvent éliminer complètement le flux 
d'objets clandestins. Et finalement, et c'est le 
plus important, de telles mesures seraient 
considérées avec raison comme une atteinte 
absolument inacceptable aux droits des 
consommateurs dans une société libre. En 
résumé, il y a un point au·delà duquel les 
mesures de prévention du vol sont trop coû· 
teuses, peu pratiques et parfaitement inac· 
ceptables. 

Les similitudes entre le vol à l'étalage et le 
piratage devraient être évidentes. L'objectif 

L 
....... ..... . 
~~ ~t~i~~~~~~: : : : : : : : : : : 

ont le.droit.fondamental · . · . 
de p~ ·P.a~ Çtre:g~l)~s : · : · : · : · 
par. les. dispositifs. · . · . · . · . · . · 
de ~r-<?t~~ti~ .: . : . : . : . : . : . : . : 

des fabricants de logiciel, pour ètre réaliste, 
devrait être le contrôle, et non lélimination du 
piratage. Seuls, les efforts techniques n'en 
viendront jamais à bout. Les quelques points 
suivants définissent le consensus qui émerge 
à l'heure actuelle sur l'aspect technique de la 
protection du logiciel. 

Le problème du piratage ne pourra jamais 
être résolu par une approche uniquement 
technique. Toute protection peut être dé· 
plombée et le sera. 

Le but d'une protection technique devrait 
être d'atteindre une solution satisfaisante à 
tous les points de vue. et non une efficacité 
maximum. Le contrôle du piratage de logiciel 
dépend d'un effort mené sur plusieurs fronts, 
et qui doit équilibrer la technique. l'éduca· 
tion, la législation, et l'application des lois. 

Quelles que soient les méthodes techni· 
ques employées, elles dèvront être le moins 

contraignantes possible pour. l'utilisateur, et 
ètre adaptées à la nouvelle technologie de 
l'informatique individuelle. 

Il y a un grand besoin de protection du 
logiciel, mais ces standards doivent rester ou· 
verts. Les compagnies de logiciel doivent opé· 
rer un libre choix dans la sélection et la mise 
en place d'une technologie de protection. 

A chaque fois qu'une méthode de protec· 
lion prétendument • indéplombable • a été 
examinée par les experts (chez Lotus et ail· 
leurs) on n'a dû fournir que de très modestes 
efforts pour arriver à déplomber le pro· 
gramme. On peut même, avec les copieurs bit 
par bit les plus récents. reproduire des dis· 
quettes qui ont été modifiées sur le plan maté· 
riel, et qu'on suppose inviolables. Les métho· 
des aux noms exotiques, telles que le • trou 
laser •, • weak bits • (bits de poids faibles), et 
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• crap in the gap • (charabia dans le vide) 
n'arrivent pas à apporter la protection abso· 
lue qu'elles promettent. Tout comme le bu· 
reau des homologations de brevets aux USA 
n'accepte plus le dépôt de brevets pour les 
machines à mouvement perpétuel, les 
compagnies de logiciel prudentes ne de· 
vraient pas plus prendre au sérieux des solu· 
tions exclusivement techniques. Cela n'exis· 
tera jamais. Les utlllsateurs ont le droit 
fondamental de ne pas devoir supporter le 
poids des mesures de protection technique. 
Avec l'utlllsation croissante d'ordinateurs per· 
sonnels à disques durs sur le marché profes· 
slonnel, bn entend plus de gens se plaindre, et 
dire qu'ils trouvent très génant de devoir insé· 
rer une disquette spéciale protégée au début 

de chaque programme. Le jour n'est proba· 
blement pas loin où les utilisateurs n'auront 
mème plus de lecteurs de disquettes, parce 
que l'informatique personnelle se fera à partir 
d'un poste de travail relié à un système réglo· 
nal de réseau avec stockage partagé. 

Les producteurs de logiciel doivent absolu· 
ment créer des protections qui soient appro· 
priées à ces nouveaux environnements. De 
nouveaux standards de protection commen· 
cent à voir le jour grâce au travail des syndi· 
cats professionnels. 
. Et maintenant que l'industrie du logiciel 
semble mûrir et prendre ses obligations plus 
au sérieux. il n'est pas impossible d'espérer 
que les utilisateurs joueront le jeu, ne partiel· 
peront plus au piratage, et ne l'excuseront 

plus à l'intérieur de leurs entreprises. Il est 
réellement nécessaire que des règles antl·pl· 
ratage plus efficaces soient mises en place 
dans les différents groupes. Les compagnies 
de logiciel prendront l'initiative, non seule· 
ment en ce qui concerne la protection techni· 
que, mais aussi en stimulant au sein de la 
société une prise de conscience des obliga· 
tions mutuelles des acheteurs et des ven· 
deurs. Seul un climat très fort de condamna· 
tion publique du piratage, sur un plan moral, 
pourra permettre de maitriser la situation. Je 
suis optimiste, et je pense que des efforts 
accomplis de bonne foi par toutes les parties 
permettront de créer un consensus grâce au· 
quel le piratage de logiciel ne sera pas plus 
toléré que le vol ou toute autre forme de délit. 

Seymour Papert 
Inlassable touche à tout, Seymour Papert n'a pas chômé au cours des trente 
dernières années. Il a potassé la philosophie (en Afrique du Sud et à 
Cambridge), décroché deux doctorats en mathématiques, épaulé cinq ans 
Je grand psychologue Jean Piaget à l'université de Genève, fondé en 1967 
Je Laboratoire d'intelligence artificielle du Massachusetts institute of tech· 
nology avec son complice Marvin Minsky, puis développé le Logo, dirigé 
r équipe qui y travaille à ·partir de 1970 et expliqué les enjeux de ce langage 
dans • Mindstorrns : children computers and powerful ideas • (publié en 
1980). Ouf. Actuellement, ce Pic de la Mirandole informaticien campe dans 
le no man's land où se rejoignent la technologie, la pédagogie et les 
sciences humaines. 

g, N ME FÉLICITE SOUVENT 

0 d'avoir fait un très bon langage 
pour les enfants. Mais on a bien 
tort. Le Logo, ce n'est pas un 

·bon langage pour les enfants· - et d'ailleurs, 
un langage qui serait· bien pour les enfants•, 
avec ce sens restrictif. serait certainement 
mauvais pour eux. Les enfants doivent avoir 
un langage qui soit bon, point à là ligne. Le 
Logo n'est bon pour les enfants que dans la 
mesure où il est bon pour tout le monde. 
Certains autres commentaires suscités par le 
Logo pourraient entraîner ce même genre de 
réflexion. On dit que c'est un bon langage 
pour le graphisme. Mals là encore, on regarde 
par le petit bout de la lorgnette. Un langage 
qui serait seulement· bon pour le graphisme•, 
et pour rien d'autre, ne pourrait qu'être mau· 
vais pour le graphisme. Pour faire du bon 
graphisme. il faut un langage puissant à voca· 
tion multiple. 

Comment peut·on dire que quelque chose 
destiné à étre • bon pour les enfants • est en 
fait ma4vais pour eux ? Les premiers exem· 
pies qui viennent à l'esprit sont toutes les 
simplifications et les perversions qu'a subies 
le Logo, les prétendus ·Logo instantanés" On 
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Le vrai visage du Logo 
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a sorti ces versions instantanées parce qu'on 
prétend que pour un très jeune enfant qui ne 
connait pas encore l'alphabet et le clavier, il 
est trop frustrant et trop long de devoir taper 
• FD 10 •. Au lieu de taper sur 6 touches (barre 
d'espacement et retour chariot compris) il 
n'en a plus besoin que d'une: • F" Mais cela 
empeche l'enfant de réfléchir à l'exercice sur quand on ne peut faire pivoter la tortue que 
les nombres qui est inhérent au Logo. Cette d'un multiple de 10 ou de 30 degrés à chaque 
restriction devient encore plus gènante pour fois qu'on appuie sur une touche? Ou 
la découverte des angles. Comment peut·on comment découvrir que GAUCHE 90 et 
apprendre à connaître un angle de 45 degrés DROITE 270 donnent le même résultat? 
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Mais plus grave encore, les versions instan· 
tanées du Logo ne permettent pas cette expé· 
rience importante qu'est l'approfondissement 
progressif d'un même concept intellectuel. 
L'un des aspects pédagogiques les plus en· 
thousiasmants du Logo, c'est qu'un enfant de 
5 ans peut en tirer une expérience intéres· 
sante, et qu'un étudiant à l'université peut en 
faire autre chose de tout aussi intéressant. Et 
ils utilisent tous les deux le méme langage. 
Cela veut dire qu'ils ont tous les deux la 
possibilité, bien qu'a des niveaux différents, 
d'acquérir sur une longue période de temps 
une compréhension plus profonde et plus 
riche de matières qui sont essentiellement 
identiques. 

Cela nous mène à un autre malentendu. On 
dit que le Logo est un langage · facile" C'est 
faux. En fait. il est conçu pour offrir certaines 
voies d'accès faciles. Des instructions comme 
AVANCE 20 et DROITE 90 permettent de faire 
des choses assez intéressantes à ce niveau de 

compréhension-là, car elles ressemblent à un 
langage naturel et sont comprises en tant que 
telles. Mais il vient un temps où deviennent 

U~:~~~~~; :~~:~:~~~ : :: :: :: 
et un·ètudiânt· .: .: .: .: .: .: :: .: 
à l'université.utilisent. ·. ·. ·. 
le~~e: i~ng~ge~ ·: ·: ·: ·: ·: · 

nécessaires des modes de compréhension 
plus subtils. Aucun enfant (mais aucun adulte 
non plus, s'il n'a pas une petite expérience 
des systèmes formels) ne peut en arriver là 

sans une longue pratique ou un bon appren· 
tissage, parce que ces idées plus subtiles sont 
difficiles. Le Logo n'aurait pas d'intérêt si ce 
n'était qu'un langage facile. Il n'est valable 
que parce qu'il commence facilement puis 
qu'il se complique de façon suffisamment pro· 
gressive pour qu'il n'y ait pas de risque de 
découragement. 

Dans ce sens, le Logo ressemble beaucoup 
à un langage naturel, comme l'anglais ou le 
français. En parlant bébé, un enfant peut de 
façon facile se saisir au passage de bribes de 
la langue et s'en servir. Mais il n'y a pas une 
langue au monde qui ne soit faite que pour les 
bébés. L'enfant est çonstamment immergé 
dans la richesse de la langue telle qu'elle est · 
utilisée par les philosophes et les poètes. 
C'est grâce à cela, grâce à cette complexité et 
cette richesse qui se dévoilent â mesure 
qu'on explore le Logo toujours plus en pro· 
fondeur, que ce langage ' bon pour les en· 
fants · est bon aussi pour les adultes. 

Tim Hartnell 
Une grande histoire d'amour. Une passion dévorante à la Tristan et Yseult 
entre la maison Sinclair et un petit Australien. Ayant connu ses premiers 
émois sur un ZX 80, le jeune Tim Hartnell fonda en Angleterre le club des 
utilisateurs du ZX. Pas jaloux, lamoureux. Dans la foulée, il apprit la 
programmation tout seul, pour mieux courtiser sa belle et lui consacra un 
livre (comme Aragon à Elsa) : • Making the most of your ZX 80 • (quelque 
chose comme • Tirez le maximum du ZX 80 •). Puis un second, puis un 
troisième. Et ainsi de suite jusqu'à 40 ouvrages. Bien sûr, sa passion a 
connu des orages: il a fait quelques infidélités au ZX 80. L'an dernier, son 
• Mastering your Timex Sinclair 1000 • resta au sommet du hit-parade des 
ventes aux Etats-Unis deux mois durant. A .3.3 ans, auteur comblé de 
l'informatique - sans doute le plus publié - ,_voyageur infatigable qui passe 
d'un bond de kangourou d'Australie en Angleterre ou en Amérique, Hart· 
nell voudrait bien se reposer un peu. En devenant vedette de la chanson. 

Le grand malentendu del 'ordinateur familial 

g ORRIBLE NOUVELLE : LES VEN· 
deurs d'ordinateurs personnels 
nous arnaquent depuis des 
années. Sans mentir, vous faites 

quoi. avec votre ordinateur personnel ? Non, 
il ne s'agit pas de ce que vous prétendez en 
faire quand on vous pose la question (pour 
camoufler le fait que toutes vos disquettes 
regorgent de copies pirates de jeux comme 
•les bouffeurs d'étoiles• ou · les envahisseurs 
s'en prennent plein la gueule •), je veux parler 
de ce que vous en faites vraiment. 

J'ai plusieurs fois été interrogé sur les 
micro-ordinateurs par des journalistes, et à 
chaque fois (après l'inévitable question : ·Les 
jeux sur ordinateur vont-lis former une généra­
tion qui ne saura régler tes désaccords qu ·en 
faisant sauter ses adversaires ? ·) l'intervie· 
weur, ce petit malin, conclut en disant : • En 
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fait, j'ai bien réfléchi, etje ne vois vraiment pas 
ce que je ferais d'un O(dinateur chez mol·. 

Et lorsque je me suis penché sur le pro­
blème sérieusement, je me suis rendu 
compte que je ne savais pas au juste ce que 

, les gens fabriquaient avec leurs micro·ordina· 
teurs, ni pourquoi ils en achetaient. Je sais 
bien ce que les publicitaires racontent. Mais 
c'est ça l'arnaque. 

Ils se servent de deux grandes argumenta· 
tions. La première est la suivante : ·Acheter un 
ordinateur ou uotre enfant ne suivra jamais en 
classe et sera handicapé toute sa vie •. Je 
rejette totalement cette assertion : a) parce 
qu'elle essaie de culpabiliser les parents, et 
b) parce que c'est un mensonge flagrant. Ce 

, n'est certainement pas de cette façon qu'on 
peut répondre à la question ·A quoi uous sert 
uotre ordinateur ? •. 
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Le deuxième argument publicitaire pour 
vendre des ordinateurs individuels c'est: ·Ce 
petit génie qui vous fera tout chez vous " 
Faites vos comptes, stockez des recettes de 
cuisine, cataloguez vos livres. 

L'année dernière. l'hebdomadaire améri· 
cain • Time • a publié les résultats d'un son· 
dage sur les propriétaires de micro·ordina· 
teurs. Les résultats annonçaient que 40 % des 
personnes interrogées • affirmaient • utiliser 
leur ordinateur pour • faire leurs comptes •. 
N'importe quoi 1 Je trouve que ceux qui ont 
choisi les questions de ce sondage et qui en 
ont analysé les résultats auraient dû faire 
preuve d'un peu plus de sens critique. Je 
parie ce qu'on veut que presque tous ceux 
(ou tous sans exception) qui ont coché la case 
• faire mes comptes • l'ont fait pour ne pas 
avoir l'air de l'utiliser uniquement pour jouer. 

Et vous. à quoi vous sert votre ordinateur 
(ou si vous n'en avez pas, à quoi pensez-vous 
pouvoir vous en servir) ? SI vous êtes comme 
la plupart de mes amis, vous passez des 
heures passionnantes à • faire un peu n'im· 
porte quoi • - écrire des programmes, taper 
des programmes publiés dans des magazines 
ou dans des livres, approfondir votre connais· 
sance de la programmation, jouer avec des 
logiciels de gestion. 

Ou alors, vous l'utilisez peut·être - comme 
cela semble ètre de plus en plus fréquent -
avec un traitement de texte pour des lettres et 
des rapports, ou pour gérer le fichier d'adres· 

ses d'une association. Mais malgré tout, je 
suis sùr que vous passez la majeure partie de 
votre temps à· faire un peu n'importe quoi " 

On ne demande jamais, si on voit une voi· 
ture devant chez quelqu'un, ou un orgue élec· 
trique dans le salon : ·Et vous en faites quoi ? · 

L
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On se sent en droit d'avoir un instrument de 
musique pour faire un peu n'importe quoi 
sans avoir la moindre intention de donner un 
concert place de la Concorde, et on peut 
conduire pour son plaisir sans jamais se dire 
qu'on doit aller aux 24 heures du Mans. ou 
devenir chauffeur de taxi. Pourquoi ne pour· 
rait·on pas faire pareil avec les ordinateurs ? 

L'ordinateur, c'est le jouet par excellence. 
C'est un couloir infini qui peut vous mener. 
par l'esprit, partout où vous le souhaitez. Il 

n'est absolument pas indispensable de le 
prendre comme substitut bancal d'une calcu· 
latrice, du dos d'une vieille enveloppe ou d'un 
paquet de fiches. Lorsqu'on demandait à Fa· 
raday à quoi servait ce nouveau machin bi· 
zarre, l'électricité, il retournait la question et 
répliquait : , A quoi sert un nouveau-né ? " Le 
micro-ordinateur personnel est encore un 
nouveau-né. Mais je pense que dans peu de 
temps (avant 6 ans) les ordinateurs seront 
comme le téléphone aujourd'hui. On n'a pas 
besoin d'un manuel d'utilisation ou·d'une for· 
mation de quatre semaines pour téléphoner. 
On voit quelqu'un faire un numéro, ou on 
demande 12 secondes de démonstration, et 
on peut se servir du téléphone toute sa vie. 

La même chose va se produire pour les 
ordinateurs. A ce moment là, il n'y aura plus 
qu'à leur parler. et ils répondront et feront 
tout ce qu'on veut sans qu'on ait à suer sang 
et eau, et sans erreur de communication. Ce 
jour·là, on aura vraiment un ordinateur per· 
sonnel. Quand on en sera à ce stade, plus 
personne ne songera à demander : , Ça fait 
quoi chez uous ? , 

Avant d'en arriver à l'ordinateur Hartnell· 
Téléphone, il n'y a qu'une seule façon de 
répondre aux gens qui veulent savoir à quoi 
un ordinateur peut bien servir. Prenez une 
expression très sage et très profonde, soule· 
vez le sourcil, regardez fixement votre interlo· 
cuteur, et demandez lui doucement : · Et à 
quoi sert un nouveau-né ? ·Cela le fera taire. 

Egil Juliussen 
Un jeune loup californien veut-il créer sa boîte d'informatique? Un puissant 
patron texan s'interroge+il sur la conjoncture ? Future Computing est leur 
oracle. C'est comme ça. Future Computing fait dans l'étude de marché: 
évaluation des ventes d'un produit, analyse des tendances de l'industrie, 
prévisions et perspectives de !'activité micro· informatique. Un passager 
clandestin ne s'embarque pas sans biscuits, un constructeur ne se lance 
pas sans l'avis de Future Computing. Et Egil Juliussen, dans tout ça? Il en 
préside le Conseil d'administration et en rédige la lettre d'information, 
Future Views. Avant ça, chez Texas Instruments, il supervisait la stratégie et 
la planification des micro-processeurs, mini et micro-ordinateurs. Depuis 
sept ans, il a laissé sa griffe sur une centaine d'articles, présentations, 
séminaires et conférences. On suppose donc qu'il sait de quoi il parle. 

Votre micro-ordinateur en 1990 

rn L S'EST PRODUIT, AU COURS 

1 des dernières années, une muta· 
tion considérable de l'ordinateur 
individuel, aussi bien dans la 

technologie du matériel et du logiciel, que 
dans les ventes ou la publicité. Ces modifica· 
tions ne vont pas s'arrêter là, et les capacités 
des micro-ordinateurs vont s'accroitre de 
façon impressionnante d'ici à 1990. Les pro· 

grès de la technologie vont continuer à être 
un facteur prépondérant. Trois technologies 
clés influenceront tout particulièrement les 
ordinateurs individuels de 1990 : 

L'intelligence artificielle devient rapidement 
le mot magique en micro-informatique. De 
très nombreuses sociétés nouvelles dévelop· 
pent des logiciels en intelligence artificielle 
pour les ordinateurs individuels. Les systè· 
mes experts seront sans doute parmi les pre· 
mières applications utilisables. Nous pensons 
aussi que les logiciels intégrés de demain 
gagneront. grace à ces techniques, en facilités 
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- les logiciels utilisant des techniques dïntel· 
ligence artificielle; 
- les périphériques de mémoire de masse 
basés sur les disques optiques ; 
- les écrans plats. 
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d'utilisation. Certains produits d'intelligence 
artificielle sont aujourd'hui en application sur 
de gros ordinateurs, mais ce sont les micro· 
ordinateurs qui constitueront le plus grand 
marché pour ces produits. La puissance de 
traitement et la mémoire exigées par les logi· 
ciels d'intelligence artificielle inciteront les 
constructeurs à améliorer leurs ordinateurs. 

Voyons tout d'abord les périphériques de 
mémoire de masse quel' on peut espérer pour 
les années 1990. Voilà déjà 15 ans que les 
disques optiques représentent une technolo· 
gie pleine de promesses, mais qui n'a pas 
encore porté ses fruits. Les investissements 
faits en recherche et développement et pour 
la construction des vidéodisques et des dis· 
ques audio-numériques (l es disques 
compacts) modifient rapidement les perspec· 
tives du disque optique. Pour la fin des 
années 1980, Future Computing prévoit que 
quatre catégories de disques optiques seront 
en usage sur les micro-ordinateurs. En haut 
de gamme, on trouvera des lecteurs capables 
de lire et d'écrire sur des disques optiques de 
125 Mo à 1 giga·octet, pour 5 000 dollars 
environ. Des lecteurs capables d'écrire une 
seule fois sur des disques optiques de 0,5 à 
1 giga·octet seront disponibles pour 

1500 dollars environ. Ces deux dispositifs 
seront probablement basés sur le vidéodis· 
que de 12 pouces. Les mémoires mortes à 
disque optique (CD ROM) devraient être 
basées sur les disques audio-numériques ac· 
tuels de 12 cm de diamètre (4,8 pouces). Ces 
CD ROM coûteront entre 250 et 500 dollars et 
pourront stocker de 0,2 à 0,6 giga·octet. Le 
format du disque audio-numérique permettra 
d'atteindre 550 Mo sur une face. 

Une autre possibilité serait un disque opti· 
que de plus petite taille, â lecture seule. Un tel 
micro·disque optique pourrait avoir un dia· 
mètre de :; 1/2 pouces, et pourrait stocker 
environ 50 Mo. Son.prix tournerait autour de 
200 dollars. Les disques à lecture seule per· 
mettront aussi l'affichage d'images vidéo et 
numériques. 

Le disque magnétique connaitra des amé· 
liorations toujours croissantes et restera le 
dispositif de mémoire de masse le plus impor· 
tant. L'enregistrement vertical aura très pro· 
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bablement une influence dans le domaine du 
disque magnétique. Il y aura des disques durs 
de 5 1/4 pouces, et des micro-disques durs 
probablement de:; 1/2 pouces. Le fonnat do· 
minant des disquettes sera de :; 1/2 pouces, 
mais on verra par la suite des modèles de 
2 pouces. La disquette de 5 1/4 pouces sera 
toujours utilisée. La technologie de l'écran 
plat connaîtra une nette amélioration dans les 
prochaines années et jouera un rôle clé dans 
le développement des ordinateurs individuels 
à piles. Il existe plusieurs technologies d'affi· 
chage qui se disputent la première place dans 
l'industrie de l'ordinateur individuel, mais les 
cristaux liquides semblent prendre la tête 
gràce à leur faible consommation en énergie. 
Les forts investissements faits dans la cons· 
truction, la recherche et le développement 
des écrans à cristaux liquides pèsent égale· 
ment en faveur de cette technologie. 

Il existe encore d'autres technologies qui 
vont influencer les micro-ordinateurs des 
années 90. L'imprimante à laser deviendra la 
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technique d'impression la plus importante. 
Les imprimantes à jet d'encre, telles que celle 
de Hewlett·Packard auront aussi leur impor· 
tance. La reconnaissance et la synthèse de la 
parole gagneront sans doute aussi du terrain. 

D'après ces progrès technologiques, nous 
pouvons donner une idée schématique des 
capacités à attendre d'un micro·ordinateur de 
bureau en 1990. Le micro-ordinateur type à 
disquettes disposera d'au moins quatre M· 
octets de mémoire vive. Il aura deux micro· 
disquettes, et un disque de lecture optique 
(CD ROM). On trouvera partout des affichages 
graphiques couleur pilotés par un puissant 
processeur spécialisé. Ce circuit graphique 
sera capable d'exécuter des instructions de 
haut niveau, comme la rotation de figures et 
l'ouverture de fenêtres. L'impression sera ef· 
fectuée par une imprimante multifonction qui 
pourra faire aussi bien du graphisme que dif· 
férents niveaux de qualité pour les caractères. 
Un modem ou une interface de réseau local 
seront aussi incorporés. Les programmes les 
plus vendus seront des logiciels intégrés lar· 
gement améliorés par les apports de l'intelli· 
gence artificielle. Les fenêtres seront monnaie 
courante. Le prix d'un tel ordinateur tournera 
autour de:; 000 dollars. 

Le micro-ordinateur type à disque dur dis· 
posera d'encore plus de mémoire vive et de 
mémoire de masse. Des mémoires de masse 
de 16 Mo seront courantes pour stocker les 
logiciels. Même les micro-disques durs de 
100 Mo risquent d'être dépassés si on par· 

vient à mettre au point l'enregistrement verti· 
cal. On se servira peut·ètre du disque optique 
à écriture unique comme d'un dispositif de 
sauvegarde et d'archivage. L'imprimante à 
laser sera probablement proposée en stan· 
dard. Le modem sera également beaucoup 
plus rapide que pour l'ordinateur individuel à 
disquettes. Le prix moyen d'un tel système 
avoisinera les 7 000 dollars. 

Les micro-ordinateurs portables à piles, du 
format d'un livre, subiront toujours les 
contraintes de taille. C'est pourquoi ils auront 
un lecteur de disquettes de 2 pouces et une 
imprimante non intégrée. Un tel engin s'ap· 
prochera du Dynabook dont Alan Kay avait 
tracé le profil dès le début des années 1970, 
au centre de recherche de Rank Xérox. Les 
micro·ordinateurs fonnat livre auront 1 M· 
octet de mémoire vive, et un micro·disque de 
2 pouces pouvant stocker 400 Ko, ou même 
plus s'ils disposent de l'enregistrement verti· 
cal. La difficulté sera de trouver assez de place 
pour caser le clavier et l'écran. Certains pro· 
duits utiliseront des surfaces tactiles plutôt 
qu'un clavier. Le logiciel incorporé assurera 
des fonctions de communications multiples, 
et permettra l'accès aux banques de données 
ainsi que l'échange de données avec les 
micro-ordinateurs de bureau. L'alimentation 
à piles sera de rigueur et donnera une autono· 
mie d'au moins 70 à 80 heures. 

Les micro-ordinateurs du format d'une mal· 
Jette seront plus puissants et pourront utiliser 
la plupart des logiciels des micro-ordinateurs 
de bureau. Ils devront donc avoir les mêmes 
micro-disquettes et un affichage capable 
d'émuler celui des micro-ordinateurs de bu· 
reau. Les limitations causées par la taille se· 
ront moins rigoureuses que pour-les ordina· 
teurs format livre. Cela permettra 
d'incorporer deux lecteurs de disquettes plus 
grands, de :; 1/2 pouces, ainsi qu'une impri· 
mante. La faible consommation électrique 
des imprimantes à jet d'encre jouera en leur 
faveur. Certains ordinateurs de fonnat mal· 
Jette auront un micro-disque dur à la place 
d'un des deux lecteurs de disquettes de 
:; 1/2 pouces. 

Les capacités des ordinateurs familiaux au· 
ront fait un bond immense d'ici 1990. Pour se 
donner une idée, considérons deux cas d'or· 
dinateurs domestiques, l'un à cartouche, l'au· 
tre à disquette. L'équivalent d'un ordinateur 
familial à cartouche d'aujourd'hui aura, en 
1990, 1 M·octet de mémoire vive. Un lecteur 
de disquettes 2 pouces ou:; 1/2 pouces y sera 
incorporé. Le disque optique à lecture seule 
sera une option courante. L'interface J>Our 
télévision couleur sera incorporée en stan· 
dard. Tous les ordinateurs familiaux dispose· 
ront d'un processeur d'animation graphique 
puissant, qui permettra de créer des dessins 
animés en temps réel - capacité qui donnera 
naissance à des jeux et des logiciels éducatifs 
extraordinaires. L'impression se fera par des 
dispositifs sans impact. imprimantes thermi· 
ques ou à jet d'encre. Les modems à 
1 200 bauds seront monnaie courante. Cela 
permettra aux communications multifonc· 
tions et à l'achat à domicile de devenir des 
applications de première importance. A Fu· 
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ture Computing, nous sommes persuadés 
que la banque à domicile, l'achat à domicile, 
le courrier électronique et le vidéotex devien· 
dront des applications de première grandeur 
en 1990. Grâce à cela, l'achat d'un ordinateur 
familial répondra à un véritable besoin, et non 
simplement à une envie comme c'est le cas 
aujourd'hui. Un tel ordinateur coûtera de 
300 à 400 dollars. 

L'équivalent de l'ordinateur familial à dis· 
quette d'aujourd'hui aura au moins 2 M octets 
de mémoire vive, en 1990. La microdisquette, 
probablement un disque de 31/2 pouces sera 
d'utilisation standard. Un lecteur de micro· 
disquettes, de 3 1/2 pouces probablement, 
sera fourni en standard, de mëme qu'un dis· 
que optique. La mémoire morte à disque opti· 
que (CD ROM) sera basée sur le disque audio· 
numérique et pourrait peut·ëtre stocker plus 
de 600 M·octets. L'imprimante à jet d'encre 
sera très probablement la plus utilisée et don· 
nera, ·au choix, la qualité courrier à petite 
vitesse ou le graphisme et les brouillons à 
grande vitesse. Les principales catégories de 
logiciel seront les jeux, les logiciels éducatifs 
et les programmes. de communication. Des 
logiciels donnant aux individus la puissance 
des systèmes experts auront un très gros im· 
pact. 

Ces capacités avancées des ordinateurs do· 
mestiques auront un retentissement très im· 
portant sur les industries autres que la micro· 
informatique. A l'heure actuelle, la télévision, 
la micro·informatique familiale, la communi· 
cation et l'édition sont, pour l'essentiel. des 

industries séparées, possédant chacune des 
collaborateurs, des produits et des clients 
bien distincts .. A la fin des années 1980, cette 
distinction s'estompera car les technologies 
de la télévision, du téléphone et de lédition 
se fondront avec la tèchnologie de l'informati­
que familiale. Les ordinateurs familiaux feront 
appel à l'ensemble de ces technologies, et on 
verra alors naitre des machines très différen· 
tes de celles qui existent aujourd'hui. 

L~:i~~i~i~~~: > : . 
f amiliaox 'Créerent tles. · . · . 
des$i~s ~n~m~: €~ t~Ît!P$ : : . l . . . . . . . . . . ree . ..... .. .. . . . . . . . . . . 

Les entreprises de ces secteurs sont dans 
l'obligation de changer en même temps que 
la technologie : sinon. elles se trouveront à la 
traîne de la compétition. Ce changement va 
correspondre à celui qui s'est produit entre 
les tubes à vide et les transistors, ou entre les 
machines à calculer mécaniques et les calcu· 
latrices électroniques. Dans chacun de ces 
deux cas, certaines sociétés ont pu s'adapter, 
alors que d'autres n'en ont pas été capables 
et ont disparu. 

Les ordinateurs familiaux à disquettes et à 
cartouches de 1984 s'allieront à de nouvelles 

technologies vidéo et de communication à la 
fin des années 1980. En 1990, on verra l'appa· 
rition de trois nouvelles classes d'ordinateurs 
familiaux : les ordinateurs experts, les ordina· 
teurs média, et les ordinateurs de communi· 
cation. 

L'ordinateur expert aura un système de 
communication à grande vitesse et une 
grande capacité de stockage pour les applica· 
tions utilitaires personnelles, mais pourra 
également ëtre utilisé pour l'éducation, les 
communications et lachat à domicile. 

L'ordinateur média permettra de faire évo· 
luer l'appareil de télévision, en lui donnant 
une capacité de stockage pour la musique, la 
vidéo et le logiciel et il deviendra le système 
domestique d'éducation et de distraction de 
la prochaine décade. En 1990, la fonction 
récepteur de télévision tiendra dans une poi· 
gnée de circuits intégrés. Donc, une carte 
électronique tenant à l'intérieur d'un ordina· 
teur familial pourrait parfaitement lui donner 
la fonction télévision. 

L'ordinateur de communication sera 
compatible avec l'ordinateur média. Il pourra 
également être utilisé séparément de la fonc· 
tion télévision pour le courrier électronique, 
les opérations bancaires à domicile, l'achat à 
distance et la recherche d'informations dans 
les banques de données. Cet ordinateur aura 
la fonction de communication vocale du télé· 
phone, mais pourra également accepter des 
jeux et des logiciels éducatifs en cartouches 
de mémoire morte, ainsi que des disques 
optiques. 

POURQUOI COURIR A PARIS? venez comparer nos prix ... ~ 
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COMMODORE 
C64 RVB. 2600F 

C64 PAL. 2300F 

lecteur dlsq. 2 500F 

magneto. 450F 

imprimante. 2890F 

PROMOTION 

1 C64 + magneto 

ou 1 C64 + lecteur 

disquettes achetes: 

une auto formation 

BASIC gratuite 

AMSTRAD 
CPC 464: 

THOMSON 
T07 /70.3700F 

couleur. 4490F M05. 2550F 

monochrome.2990F basic c. 500F 

lecteur dlsq. 2890F 

imprimante. 2490F 

PROMOTION 

un logiciel de jeux 

ou un joystlck 

PROMOTION 

remise de 10% 

sur les 

gratuit pour l'achat logiciels 

d'un amstrad thomson 

SINCLAIR LASER DIVERS 
zx 81. 575F 310.1650F moniteur 

spectrum + .1630F pour le 3000 couleur 

OL consultez nous consultez 

nous 

RVB.2700F 

PAL RVB. 

2900F 

magneto. 
PROMOTION PROMOTION 390F 

coffret spectrum, 10 K7 vierges joystick 

comprenant,micro gratuites auto fire 
drive ,Interface et pour l'achat 110F 

quatre loglciels. d'1 ordinateur imprimante 

1650F laser depuis1350F 

---- -- -- . ---- - - -- --- --- -. --- -----.. --- ·----. -~-
Je commànde ... .. .... ... ... .............. ............ ...... ........ ....... ...... .. . 

Ci·joint un cheque de ......... .. .............. .. ... .. ... ..... .. .... .. FRCS 

Mes nom et prenom adresse tel ... ...... ................. .. ....... .. .... .. 

Date et signature .. .. ........ ...... .. ..... .. .. .. ...... ... .. .............. .. 
Frais de port a vos frais a reception 
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· Network, le 
processeur 

d'idées. 
Rytbm'Oric, 

Par J.-r. Verpeaux 
notre gagnant 

du mois 

Ne cachez plus vos talents ... 
Envoyez-nous un 
programme inédit que vous 
avez écrit et peut-être 
recevrez-vous une bourse 
de 1 000 F. Chaque mois, 
nous publions le 
programme de l'un de nos 
lecteurs dans notre cahier 
des programmes. Vous 
devez nous faire parvenir 
un listing complet du 
programme, une brève 
description de ses 
fonctionnalités, votre 
photographie et, bien sûr, 
une disquette ou une 
cassette. Envoyez-nous le 
tout à SVM, 5, rue de la 
Baume, 75008 Paris. Les 
programmes non primés 
vous seront retournés. 
A bientôt... 

PROCBSSBUR , 
D'JDBBS 

Ne manquez surtout pas le programme Network qui suit. Il est: a) utile à la 
plupart d'entre nous la plupart du temps; b) introuvable dans le 
commerce ; c) adaptable à la quasi-totalité des micro-ordinateurs ; d) 
ridiculement simple, grâce à une astuce de programmation aussi géniale 
qu'inattendue. Côté application, c'est un processeur d'idées qui décuple 
l'efficacité de n'importe quel bloc-notes. Côté programmation, c'est un noyau 
de base de données relationnelles ... en cent lignes de Basic. Qui dit mieux. 

M 
AIS QUI DONC, BONSOIR!, M'A 
parlé du projet X ?-. Quel est ce truc 
important que m ·a confié le patron 
hier ? , · Quel soir aije prévu pour 

conclure avec Lucienne ? • Enervant. de tout 
oublier, non? Autant que d'extirper la ré· 
ponse du fouillis de votre agenda surchargé . 
Alors, vous vous prenez à rêver d'un bloc­
notes intelligent, qui vous fournirait illico la 
pièce manquantedupuzzle. 

Ne rêvez plus : Network est là. Bien plus 
qu'un simple carnet de notes électronique, il 

jette des ponts entre tous les indices de vos 
énigmes quotidiennes, à la manière d'une 
base de données relationnelle. Pour Network, 
une personne, une date, un dossier, une 
chose à faire sont des · objets" Le programme 
constitue une liste des objets que vous lui 
fournissez et des rapports qu'ils entretiennent 
entre eux : si le 7 mai, vous avez rendez-vous 
avec Durand à propos du projet X, vous don­
nez à Network la liste d'objets • 7 mai ., 
• Durand •, • Projet X•, et celui-ci référencera 
ces trois objets dans sa liste, tout en créant 



les liens entre eux. Si vous appelez alors 
• Durand •, Network vous dira qu'il est en 
rapport avec • 7 mai • et • Projet X • ; si, au 
contraire. vous voulez savoir avec qui et 
quand vous avez rendez-vous pour le projet X, 
appelez • Projet X • et vous aurez • Durand • et 
• 7 mai •. Si. par ailleurs, le 7 mai vous êtes 
invité à une soirée chez les Dupont, vous 
pouvez rentrer la liste • 7 mai • et • Soirée 
Dupont •. Si vous appelez le • 7 mai •, vous 
aurez toujours • Durand • et · Projet X • pour 
vous rappeler votre rendez-vous, mais aussi 
• Soirée Dupont· que vous venez de rajouter. 

CONSTRUCTION 
D 'UN RÉSEAU DE LIENS 

PAR • NE7WORK • 

Etape I 
t,e • 7 mal · oous avez rendez-uous avec • Du­
rand·. â propos du· Projet X" ies trois objets 
sont en rapport les uns avec les autres. t, ·appel 
de l'un d'eux uous donne Les deux autres. 

SOIREE DUPONT 

Etape2 
t,e · 7 mal •, oous avez également la . Soirée 
Dupont " Vous créez un nouveau lien pour le 
• 7 mai • qui est maintenant relié avec Projet X, 
Durand et Soirée Dupont. 
·Soirée Dupont· n'est relié qu'à· 7 mai . et les 
liens de • Projet X • et • Durand • ne sont pas 
modifiés. 

Si vous voulez savoir quel jour tombe la soi· 
rée Dupont. appelez · Soirée Dupont • et vous 
aurez • 7 mai • (mais pas· Durand ·ou· Projet 
X• qui n'ont rien à voir avec les Dupont). Ouf. 
Vous aurez compris ü'espêre) que la princi· 
pale originalité de Network est de s'intéresser 
plus aux liens entre les objets qu'aux objets 
eux-mêmes. 

Une idée simple pour stocker la liste des 
liens entre les objets consiste à faire un grand 
tableau avec une ligne et une colonne par 
objet. Le lien se trouve donc à l'intersection 
de la colonne et de la ligne. Ceci marche en 
théorie mais se traduit par un énorme gachis 
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10 
20 
30 
40 
50 
60 

70 
80 
85 
90 
100 
110 

120 

1000 
1005 
1010 
1-020 
1100 
1110 
1120 

2000 
2010 
2020 
2025 
2030 

·DURAND · 

l · 7 mai · 

NfilWORK 
DIM A$C255>,BSC255) 
HOME : HTAB 15: VTAB 8 
PRINT "NETWORK" 
HTAB 15: PRINT "=====" 
HTAB 5: VTAB 12: PRINT "VOULEZ- VOUS :" 
PRINT 
PRINT " ! -CONSULTER LA LISTE DES OBJETS" 
PRINT " 2-CONSULTER LES LIENS D' UN OBJET" 
PRINT " 3- CREER DE NOUVEAUX LIENS ET/OU OBJETS" 
PRINT " 4-DETRUIRE UN OBJET" 
PRINT " 5-SAUVER LE BLOC-NOTE" 
PRINT " 6-CHARSER UN BLOC- NOTE" 
SET RS:R = VAL <RS>: 
ON R SOTO 1000,2000,3000,4000,5000,6000 
SOTO 20 . 

HOME :NO = 0 
K = 0: FOR I = 0 TO 255: IF AS<I> = "" Tl-EN 1100 
K = K + 1: IF K = 23 THEN GET RS:K = 0 
PRINT AS<I>:NO =NO+ 1 
NEXT I 
PRINT : PRINT "Nollbre d' objets ";t«J 
SET RS: SOTO 20 

HOHE : HTAB 15: VTAB 4: PRINT "Liste des liens" 
HTAB 15: PRINT "==============" 
PRINT : INPUT " - de quel objet --> ";NS 
IF NS = "" THEN 20 
NS = LEFT$ <NS + " 11 ,8> 

COMMENTOÉRER LES LIENS 

· ?MAI · 

••• 

:X Une méthode oorace de mémoire : le tableau N 
x N pour N objets. 

l l 3 iiensl flourandf frrojet X 1 lsoirée Dupon11 

I · Durand ~ J f 2 liens l 0Projetx1 ?mai 1( 

fsoirée Duponq l 1 lien 1 fi 7 mai If 

1 Prq[et X 11 2 liens l llourandl 17 mai 11 
La méthode employée dans Network : pour chaque objet. on donne le nombre de liens puis la 
liste de ceux·ci. La longueur de cette liste est variable et précisément ajustée au nombre de liens, 
ainsi, aucune place mémoire n'est perdue. 
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de place mémoire qui limite très vite le nom· 
bre d'objets : p0ur 200 objets, il faudrait un 
tableau d'entiers de 200 x 200 soit 
40 000 cases. Près de 80 Ko de mémoire rien 
que pour les liens ! D'autant plus ridicule que 
dans la majorité des cas, presque toutes les 
cases du tableau sont vides : lorsqu'un objet 
n'a qu'un ou deux liens, seules une ou deux 
cases du tableau par colonne sont effective· 
ment utilisées. Pour pallier ceci, il faut, pour 
chaque objet, ne stocker que la liste de ceux 
avec lesquels il est effectivement relié. 
Comme le nombre de liens d'un objet est a 
priori variable, cela revient à dire que chaque 
objet peut avoir une liste de longueur diffé· 
rente. Impossible de faire un tableau, puisque 
toutes les lignes n'auraient pas la même Ion· 
gueur, Il faut donc faire de la gestion dynami· 
que de mémoire. Ça tombe très bien : ce bon 
vieil interpréteur Basic fait ça à la perfection. 

Le Basic au boulot 
Si vous avez un tant soit peu programmé 

par vous·même, comme M. Jourdain, vous 
avez utilisé la gestion dynamique de mémoire 
sans le savoir. Sa particularité ? Une chaine 
de 90 caractères de long y occupe 90 cases 
mémoire, tandis qu'une chaîne de 25 caractè· 
res n'en occupe que 25. La façon dont Basic 
gère cela n'est pas notre propos, mais nous 
allons utiliser cette particularité pour avoir 
des listes de liens de longueur variable, 
comme les chaines de caractères. Nous allons 
transcoder en caractères (avec la fonction 
CHR$ () du Basic) les index des liens et les 

· stocker dans une chaine. Ainsi. si l'objet n°1 
est relié à l'objet n° 4. on placera le caractère 
CHR$ (4) (pour objet n° 4) dans la chaîne de 
caractères correspondant à la liste des liens 
de l'objet n°1.1.:opération inverse de CHR$ (), 
ASC (), permet de récupérer le numéro de 
l'objet à partir de cette chaîne. Grâce à cet 
artifice, il est possible de gérer sans problème 
un bloc-notes de 256 objets avec seulement 
32 Ko de mémoire. alors que par une mé· 
thode matricielle, il faudrait plus.de 128 Ko ! 

Network utilise deux tableaux de chaines de 
caractères A$ () et B$ () qui contiennent, l'un 
les intitulés des objets(· 7 mai•,· Durand• ... ) 
et l'autre les listes des liens correspondant à 
chaque objeb Un objet est une chaine de 
255 caractères au plus. Seuls les huit pre· 
miers caractères sont significatifs pour la re· 
cherche, il faut donc faire attention à ce que 
les noms de deux objets distincts ne 

CONSEILS D'ADAPTATION 
Instructions spécifiques à I' Apple Il : 
HOME efface l'écran, peut être omis ou rem· 
placé par l'instruction correspondante sur 
votre machine. 
HTAB X: VTAB Y permettent de positionner le 
curseur à la position X.Y. Ces instructions 
affectent uniquement la présentation et peu· 
vent être omises. 
GET R$ permet de lire une seule touche tapée 
au clavier et peut être remplacé par INPUT R$. 
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2035 
2040 
2050 
2060 
2070 
2200 
2210 

2220 

Il = - 1 
FOR I = 0 TO 255 
IF ASCI> = "" THEN 2200 
IF NS < > LEFTS CASCI> + " ",8> THEN 2200 
11 = r:r = 255 
NEXT I 
IF Il = - 1 THEN 

PRINT : 
PRINT " Objet .inconnu ": 
GET RS: SOTO 2000 

IF 8SCl1> = "" THEN 
PRINT : 
PRINT AS<Il>: PRINT : PRINT " AUCUN LIEN " : 
GET RS: SOTO 2000 

2225 · PRINT : PRINT "Liens avec : 11
: PRINT 

2230 FOR I = 1 TO LEN C8SCI1>> 
2240 PRINT" - ";AS< ASC ( HIDS <BS<Il>,I,1»> 
2250 NEXT I 
2260 GET RS: GOTO 2000 

3000 HOHE : HTA8 15: VTAB 4: PRINT "Création de liens" 

3010 HTA8 15: PRINT "=================" 
3020 PRINT : 

PRINT "Tapez le nom de tous les objets reliés" : 
PRINT "<Return = fin>" 

3030 12 = 0: PRINT 
3040 INPUT "- ";LS 
3050 IF L$ = "" THEN 3300 
3055 11 = - 1:U$ = L$:L$ = LEFTS CL$ + " 11 ,8) 
3060 FOR I = 0 TO 255: IF AS<I> = " " THEN 3080 
3065 IF L$ = LEFTS CAS<I> ~ " 11 ,8> THEN 11 = I: I 
3080 NEXT I 
3090 IF 1.1 < > - 1 THEN 3200 
3092 PRINT "OBJET INCONNU, VOULEZ- VOUS LE CREER O/N": 

GET R$: IF RS < > "0" THEN 3040 
3100 FOR I = ·O TO 255 
3110 IF AS ( I> = "" THEN 11=I : I = 255 
3120 NEXT I 
3130 IF Il = - 1 THEN PRINT : PRINT " PLUS DE PLACE": 

SOTO 3040 
3140 A$CI1> = LlS 
3200 MCI2> = I1:I2 = I2 + 1: GOTO 3040 
3300 IF I2 = 0 THEN SOTO 20 
3310 FOR I = 0 TO 12 ~ 1 
3320 FOR J = 0 TO 12 - 1 
3330 IF HCI> = HCJ> THEN 3380 
3335 IF BS<M<I» = "" THEN 3370 
3340 FOR K = 1 TO LEN <BSCMCI>>> 
3350 IF ASC ( HIDS Œ$CHCI» ,K, 1.» = H(J) THEN 3380 
3360 NEXT K ,. 
3370 8S<H<I> > = BSCHCI> > +· CHRS CMCJ> > 
3380 NEXT J: NEXT I: GOTO 3000 

4000 HOME : HTAB 15: VTAB 4: PRINT "DESTRUCTION D'OBJET" 
4010 HTA8 15: PRINT "=================" 
4020 PRINT : PRINT "TAPEZ LE NOM DE L'OBJET A DETRUIRE" 
4025 PRINT 
4030 INPUT "- ";LS 

= 255 

/ 
< 
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commencent pas par les mêmes huit lettres. 
Un menu général (lignes 10 à UO) permet 
d'accéder aux diverses fonctions du pro­
gramme. La fonction clé du programme est la 
création de liens (fonction 3 du menu, lignes 
3000 à 3380) qui permet de définir les liens 
entre les objets,_groupe par groupe. et éven­
tuellement de créer de nouveaux objets au 
passage. Les fonctions 5 et 6 (lignes 5000· 
6110) sont spécifiques à l'Apple Il, elles per· 
mettent de sauvegarder et de recharger les 
tableaux A$ () et B$ () pour archiver le bloc­
notes. Elles peuvent être omises sans affecter 
le fonctionnement du reste du programme. 

FrédPrir NEUVILLE 

AVOUSDE 
PIAN CHER 

SVM vous met au pied du mur. Vous 
trouverez ici, chaque mois, un micro· 
problème de programmation à rê· 
soudre en Basic. Ce n'est pas un 
concours : mëme si vous nous en· 
voyez votre solution, vous ne rece· 
vrez ni abonnement, ni Macintosh. 
Mais une saine stimulation du cortex. 
La solution au prochain numëro. 

A
UJOURD' HUI. LA MAGIE DES 
grands nombres. Comment calculer 
le produit. la somme ou le quotient 
exact de deux nombres de 50 chif· 

fres que votre micro-ordinateur refuse de di· 
gérer? En effet, sur la plupart des appareils. la 
précision et la taille des nombres manipula­
bles sont restreintes : les entiers sont le plus 
souvent limités à 65535 et les réels à 1037 ou 
1099. Si votre Basic accepte la double préci· 
sion, le nombre de chiffres significatifs variera 
de la demi-douzaine à deux douzaines au 
plus. Les amateurs de Pascal sont un peu 
mieux lotis, puisqu'il existe des variables du 
type • entier long • qui permettent de · caser · 
de grands entiers. Mais eux aussi sont sou­
vent limités à quelques dizaines de chiffres 
significatifs. Paradoxal, de la part d'une ma­
chine réputée plus douée que l'homme pour 
les calculs... · 

Comment dès lors, réaliser un programme 
de codage inviolable, calcu ler pi avec 
300 décimales, trouver le nombre exact des 
différentes anagrammes d'une phrase de qua­
tre lignes ou déterminer si 237-1 est un nom­
bre premier ? Ces quatre applications parta· 
gent en effet la même difficulté: manipuler de 
très grands nombres ou - ce qui revient au 
même - des nombres parfois pourvus de plu­
sieurs centaines de chiffres significatifs. 
Alors ? le mois prochain, nos méthodes pour 
résoudre ces quatre problèmes ainsi que la 
réponse à la première question. 
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4035 IF L$ = "" THEN 20 
4040 L$ = LEFT$ <L$ + " ", 8> : I 1 = - 1 
4050 FOR I = 0 TO 255: 

IF L$ = LEFT$ <A$< I> + " ", 8) THEN 
I1 = I:I = 255 

4055 NEXT I 
4060 IF 11 = - 1 THEN 

PRINT : PRINT " OBJET INCONNU": 
GET R$: SOTO 4000 

4070 PRINT: PRINT "DETRUIRE ";ASCIU;"? <OIN>": 
GET RS: IF RS < > "O" THEN 4000 

4080 AS < I1 > = '"' : BS <I 1 > = " " 
4090 FOR I = 0 TO 255: IF B$<I> = 1111 THEN 4200 
4100 FOR J = 1 TO LEN <BS<I>> 
4110 IF 11 < > ASC < MIO$ <BS < I>, J, 1 » THEN 4150 
4120 8$(I) = MIO$ <BS<I>,1,J - 1> + MIOS <BS<I>,J + 1> 
4130 GOTO 4200 
4150 NEXT J 
4200 NEXT 1 
4210 SOTO 4000 

5000 HOME : HTA8 15: VTAB 4: 
PRINT "SAUVEGARDE DU BLOC-NOTE" 

5010 HTAB 15: PRINT "======================" 
5020 PRINT : PRINT "TAPEZ LE NOM DU FICHIER A SAUVER" 
5025 PRINT 
5030 INPUT "- ";LS 
5040 PRINT : PRINT CHRS<4>;"0PEN";LS 
5050 PRINT CHR$<4>;"WRITE";LS 
5060 FOR I = 0 TO 255 
5070 PRINT A$<I>: 

PRINT LEN <BS<I>>: 
IF BS <I > < > "" THEN 

FOR J = 1 TO LEN (8$(1)}: 
PRINT ASC ( MIOS <BS<I>,J,1>>: 

NEXT J 
5072 NEXT I 
5080 PRINT CHRS<4>;"CLOSE ";LS 
5090 SOTO 20 

6000 H0ttE :PRINT PRINT CHRS<4>;"CATAL06" : 
PRINT : PRINT "QUEL FICHIER VOULEZ- VOUS CHARGER ? " 

6010 PRI NT : INPUT " - ";L$ 
6020 PRINT CHRS<4>; "OPEN'';LS 
6030 PRINT CHRS<4>;"READ";L$ 
6040 FOR I = 0 TO 255 
6050 INPUT A$(1): INPUT N:BS<I> = "": 

IF N < > 0 THEN 
FOR J = 1 TO N: 

INPUT 11:8S<I> = BS<I> + CHRS <11>: 
NEXT J 

6060 NEXT 1 
6100 PRINT CHR$(4) .; "CLOSE";LS 
6110 PRINT : GOTO 20 
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IBMPOA VOWNTB 
Une simple boîte à rythmes ? Non. Si 
Jean-Paul Verpeaux a mérité d'être 
notre gagnant du mois, c'est qu'il a 
opéré une révolution quasi·coperni· 
cienne dans sa programmation. Et si 
j e traitais chaque rythme, s'est-il dit, 
comme une chaîne de caractères ? 
Résultat : facilité d'emploi, rapidité 
d'exécution. Bravo. Pour Oric Atmos. 

QUOI DE PLUS BÊTE 
que le Basic ? Et quoi de 
plus lent. ajouteront les 
mauvaises langues. 
Pourtant, Rythm 'Oric 
tourne allègrement les 
difficultés, en assimilant 
Je rythme musical à une 
chaine de caractères. 
chaque lettre correspon· 

dant à une unité de temps-machine: le traite· 
ment de ces lettres dans des sous·program· 
mes particuliers génère les divers timbres. Ce 
simple principe permet à Rythm'Oric de cons· 
tituer une véritable batterie électronique : 
25 timbres instrumentaux, 14 rythmes pré· 
enregistrés, sans compter ceux que vous 
créerez vous-même et une bonne palette 
d'options. Pour vous mettre au diapason. 
oyez donc d'abord l'un des rythmes pré·enre· 
gistrés. L'écran affichant leur liste (noms et 
numéros), sélectionnez votrè préféré. Après 
quelques secondes. le morceau commence et 

continue en • bouclant • sur lui·même. Vous 
voulez doter ce rythme d'une véritable suite ? 
Il suffit de lancer la commande de chaînage. 
Validez. la manœuvre en frappant L. Vous voilà 
lassé de cette œuvrette ? 

Pour arrêter les frais, appuyez sur la touche 
Jou K. S'affiche alors le menu qui présente la 
dernière séquence jouée. et les possibilités 
offertes. Dangereuses pour l'ego, ces possibi· 
lités : comment ne pas se sentir un Bach du 
clavier quand on peut à l'envi modifier le 
tempo, la vitesse de la séquence. remplacer 
une note par une autre. retourner à la case 
départ pour y choisir un rythme préènregistré. 
en composer un nouveau ou sauvegarder le 
dernier en date en le baptisant au choix ' Rock 
trépidant • ou • Toccata en ut majeur" Cette 
dernière option vous renvoie d'ailleurs à la 
page des rythmes livrés • clé en main • aux· 
quels vient s'ajouter le nom de votre nouveau 
morceau. 

Deux minutes de solfège. Une noire, une 
croche, une double croche, ça vous éveille 
des souvenirs ? Tant mieux. car si vous pas· 
sez en mode de programmation d'une nou· 
velle séquence, il vous faudra d'abord choisir 
la plus petite valeur rythmique. Ensuite. sélec· 
tionnez le nombre de temps - entre 2 et 5 - . 
Enfin, la page des tim.bres vous aidera à déter· 
miner ceux de votre choix. 

Une mauvaise note au passage à notre ga· 
gnant : il a programmé un message • Entrez 
votre rythme • (au lieu d" Introduisez... •, ce 
sera répété à Chevènement). mais enfin, la 
fonction est là, glissons. Donc, que vous man· 

que+il pour exécuter votre impérissable par· 
tition? Les instruments, c'est ça. Ça tombe 
bien. Rythm'Oric les désigne par des lettres. 
Suffit de pianoter, rien de sorcier, hein ? 

Une fois tapée la séquence de notes, intro· 
duisez le tempo du morceau. Alors là, comme 
vous avez tout bon, la machine attaque genti· 
ment votre partition et inonde les trompes 
d'Eustache avoisinantes d'arpèges disso· 
nants. 

Vos amis agitent le drapeau blanc? Stoppez 
l'exécution en actionnant la barre d'espace· 
ment: vous voilà revenu au menu d'édition. 
où vous assurez la sauvegarde de votre tube. 
Attention : ladite sauvegarde ne dure que le 
temps de fonctionnement du programme. 
Mais rien ne vous empêche de prolonger cette 
longévité en modifiant une composante du 
logiciel, si vous ne vous sentez pas Je droit de 
priver la postérité de votre œuvre. 

Jean-Paul VERPEAUX 

AITENTJON 

Pour la transposition sur Oric 1, la seule varia· 
tion concerne l'instruction : · PRINT @ X, Y, 
• attribut ou phrase · qui se traduit par la 
séquence • POKE·268, X : PRINT : POKE 269, 
Y: PRINT, attribut ou phrase " Sur tout autre 
ordinateur. qu'Oric, la transposition s'avèrera 
difficile. 

RYI'HM'ORIC 420 FOR ! =0 TO NT-! 
430 GOSUBLCil :WAI TTE :NEXT 
440 IFKEY$()"" THEN500 
450 GOTO 420 20 RJ$= "" :NU=0:CU$=" 

25 PRINTCHR$(1 /) :CH$="" 
30 D!MLC256):U l $=: RESERUE '' :U2$="RESERU 

E " :U3$="RESE:RUE " :V4S="RESERUE " 
40 A$=CHR$C l29) : V !S=AS ~Vl $: U2$=A$+V2s: U 

3$=A$+U3$ :U4$=A$+U4$ 
100 GOSUB 7500 ' TITRE 
110 GOSUB 1500 'OPTIONS 
120 GOSUB 3000 'INITIALISATIONS 
130 GOSUB 2000 ' ENTREE DES RY THMES 
21 0 PRINT@2 , 22;CHRSC 15!lCHR$ ( l 32l"TEMPO 

"CHRS(l48); 
220 PR INTCHR$ ( l 35 l ;: INPUT TE 
400 '===== ËXECUT ION DU RY THME ======== 

===================================== 
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.... 

500 REM ==~~=========== EDI TING ======= 
=================================== 

510 CLS :PAPERl =I NK/ :PRI NT 
520 PRINT@l0,l;CHRS(1 29JCHRSC1 51J CHR$(J 

38l "EDI TING "CHR$(145l 
530 PR INT~l0,2;CHRSC 129lCHRS C15 1 lCHR$(l 

38)" EDI TING "CHRS(l 45 ) 
540 PRJNT@2, 4 ;CHRS(151 JCHRS ( 128) "UOTRE 

SEQUENCE : "CHR$C l 45) 
545 POKE48280, 18:POKE4828 1, 4 
550 PRINT~2,6;B$CHRS(l45) 
552 IFLENC8S)) 37 THEN POKE48320,l9=POKE 

48321,4 

Suitepage88 
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SS5 IFLENCB$)>74 THEN POKE48360,18 :POKE 
4836! , 4 

556 IFLEN CB$))118 THEN POKE48400,19:POK 
E48401, 4 

557 IFLENC 8$)) J94 THEN POKE48480, 19: POK 
E4848J , 4 

558 IfLEN C8$)) 156 THEN POKE48440,1 8:POK 
E4844 1, 4 

559 IFLENC8S) )232 THEN POKE48520,18: POK 
E4852 1,4 
560 PR I NT : PR l NTCHR$ Cl '1·4) "DES 1 RE2- UOUS : 

:'CHRSCl 45) 
570 PRI NT :PR INT "MODIFlER LE TEMPO .. ... 

. .. . ... - 1- " 
580 PRINT :PRINT "CHANGER UNE NOTE .. . .. . 

., . . .... . - 2-" 
590 PR INT: PRINT"METTRE UN AUTRE RITHME 

PRESET . - 3- " 
600 PRI NT :PRINT"ECR IRE UN AUTRE RYTHME 

....... - 4-" 
510 PR I NT: PRINT "CONSERVER UOTRE RITHME 

. . ... . . - 5- " 
620 GETA$: A=VALCA$) :IF A<00RA)5 THEN620 
630 ON A GOTO 750 ,800,5000,1 20 , 1700 
750 REM ========== MOD IF ICATION DU TEMP 

0 ================================== 
760 :PRJ NT:PR JNTCHR$C l 28 )CHR$ ( l 5 l) "UALE 

UR ACTUELLE :"TECHR$( l 45 ) :PRIN T 
770 PRl NTlii!2, 23;CHRSC128)CHR-S(-l 51) "NOUVE 

LLE VALEUR "CHR$ Cl45) ; : INPUTTES 
775 TF=UALCTE$J:J FTF<JORTF>99THENPRI NT@ 

22, 23 ; " " :PJNG :GOT0770 
780 TE=TF :GOTO 400 
800 REM ========z= REMPLACEMENT D'UNE N 

OTE ================== ==========~=== 
8 25 PRINTlii!2,23 ;CVS 
830 PRINTlii!2 ,23; CHR$C l28)CHR$( 151J"RANG 
OCCUPE PAR LA NOTE "Ct-IRS C1 45J; 
840 INPUT R$:J=VALCRs J : IFI<00RI>NTTHEN 

840 
842 J =INTCC I - lJ /38) : l =J.,.6 : K=C l )-

CJ*38) 
843 PR INT"I= '"( , ·• I =" l , "K=" K 
848 IFI/38= INTC I / 38) THEN 849 ELSE 850 
84 9 PRINT@K.,.1,1; " " :GOT0850 
850 SC=SCRNCK .,. l,l) :PR1NTlii!K.,.2 ,Y;CHR$()27 
860 PRI NT(g2 ,2'!; CHRS CJ 28)CHRS C15l)"NOUUE 

LLE VALEUR "CHRs C 145 ) i :GETAs 
865 PRINTlii!K.,.1 , Y;As :PRINHi!22,2'1; " 

" :PR INT@22 , 24; As 
870 I =I - 1 : EU=l :GOSUB2310 :D$=" " 
880 FOR I =l TO LENC 8s ) 
890 CS=M!OS( Bs, J,1) 
895 IF UAL( RSJ=I THEN Cs =As 
900 0$ =0$ 1"C$:NEXT :Bs=DS 
9 10 PR I NTlii!2 ,23;Cus :PRINTlii!2, 2'1;CUs 
920 PRI NTi2 ,23; "VOULE2 VOUS CHANGER UNE 
AUTRE NOTE O/N": GE T2s :l F2s="O"THEN800 
930 PRINTlii!2 ,23; CVs 
990 GOTO 400 
1000 ' ===== SOUS-PROGRAMME GE NERATION D 

ES TIMBRES INSTRUMENTAUX =========== 
1010 ' COW- BELL 
1011 SOUNDl , 100 , 0 :PLAYJ,0,l, 200 :RETURN 
1020 ' HAND' CLAP 
1021 SOUND 1, 25, 0 :PLAY1 , 0, 2,I0 :RETURN 

1030 ' GROSSE CAISSE 
103 1 SOUNDl, 1200,0;PLAYJ,0, J,300;RETURN 
1040 ' CLAVES 

' 1041 SOUND1, 21 ,0 :PLAY1,0,1 ,60 :RETURN 
1050 ' TRIANGLE 
1051 SOUND1, 15, 0:PLAY1, 0, l,3000: RETURN 
1060 ' PET lT BONGO 
1061 SOUNOl, 200, 0:PLAY l, 0, l , 100:RETURN 
1070 ' BONGO MOYEN 
107 1 SOUND1, 550,0: PLAY1 ,0, l,400:RETURN 
1080 ' RI MS HOOT 
1081 SOUND4, 8;0 :PLAY0,l,l, 160 :RETLJRN 
1090 ' CAI SSE CLA IRE 
1091 SOUN04, 10,0:PLAY0 , l , l , 500 : RETURI~ 

1100 ' CHARLESTON FERME 
1101 SOUND4 , 32, 0:PLAY0 , l,l,300 :RETURN 
1110 ' CYMBALE RIDE 
11 11 SOUN04, 32,0 :PLAl0, l ,l, 900 ;RETURN 
1120 ' PE TITE CYMBALE COLOREE 
11 2 1 SOUN04, 4 , 0 :PLAY0,l ,l, 1300 :RETURN 
1130 ' BRUSH 
1131 SOUND4 , 256,0:PLAl0, 1, 1, 125:RETURN 
11 40 ' GUlRO 
1141 SOUN04, l , 0 ;PLAY0, 1,4,40 :RETURN 
11 50 ' CONGAl 
1151 SOUND1,100,0: SOUND2,56 ,0:PLAY3 ,0,l 

, 100 :RETURN 
1160 ' C0NGA2 
116 1 SOUND1,l 00 ,0:SOUND2,1 55 ,0 :PLAY3 ,0, 

1, 140 :RETURN 
1170 ' CONGA3 
1171 SOUNO!, 14 t,0 :SOUND2 , 79,0 :fLAl3, 0, 1 

,200:RETURN 
11 80 'CLOCHE REGGAE 
1181 SOUND 1, 22 ,0:SOUND2,71,0:PLAY3,0, 1, 

100 :RETURN 
11 90 ' GONG 
119 1 SOUNP1,! 448 ,0 :SOUN02,J 098,0:PLAY3, 

0 , l ,4500:RETURN 
1200 ' RACLETTE 
1201 SOUN04, 32 , 0 :PLAY0, l , 2,320:RETURN 
121 0 'GROSSE CAISSE~CYMBALE 
12 11 SOUND1, 1100,0: SOUND5, 32 ,0 :PLAY1 ,2, 

l,500 :RETURN 
1220 ' CAI SSE. CLAIRE .,. CYMBALE 
1221 SOUN04, 8, 0:SOUN05 ,~4, 0 :PLAY0, 3,1 ,6 

00 :RETURN 
1230 ' GROSSE CAI SSE ~ BRUSH 
1231 SOUNDl , 1000 , 0 :SOUNOS, 256 , 0:PLAl1,2 

,l , 400: RETURN 
1240 ' CONGA.,.BRUSH 
1241 SOUND1, 141,0: SOUN02,79,0:SOUND6,25 

6 ,0 :PLAY3,4,1, 200 
1250 ' GROSSE CA ISSE .,. CONGA 
1251 SOUNDl ,l l 00 ,0: SOUND2,1 00, 0: SOUN03 , 

56 , 0:PLAY7,0,J,250:RETURN 
1300 ' SILENCE 
1301 RETURN 
1310 ' S ILENCE.,.ARRET INSTRUMENT 
1311 PLAY0,0, 0 ,0:RE TURN 
1500 ' ===== OPTI ONS ======m============ 

===================================== 
1510 INK3 :PAPER0 
1525 F$=CHRS (146J :FORY=12T020 :PRINT@2 , Y 

;F$ :NEXT 
1550 PRINHH3, 14 ;CHR$ ( 151 JCl-iR$C 132 ) "UOU 

LE2- VOUS :"CHR$( l46 ) 

. 
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1560 PRINT@3,I 7 ; CHR$ Cl29 l" PROGRAMMER UN 
RYTHME .. . ...... . . - 1- "CHR$C l 46) 
1570 PRJNTi3, 19;CHR$Cl 29 l"UTILJSER UN R 

YTHME PRESET . .... . - 2- "CHR$ Cl46l 
1600 GET AS: !FAS=" I " THEN RETURN 
16 10 I FAS="2"THEN GO TO 5000 
1620 GOT01500 
1700 ' ========== ENREG iSTREMENT DE UOTR 

E RYTHME =========================== 
1710 IF Rl =I THEN 1730 
1712 PRIN Ti3 J ,23 ; CHR$(145) 
171 5 PRI NHi>2,23 ;CHR$(J28JCHRSC15 l )" NOM 

OU RYTHME"; 
1720 Rl $=SS: Nl=NT =Tl =TE: Rl=l : INPUT UI$: 

GOTO 5000 
1730 IF R2=1 THEN 1750 
1740 R2s=ss:N2=NT: T2=TE:R2= 1 : [NPUT"NOM 

DU RYTHME";U2$ :GOTO 5000 
1750 IF R3=1 THEN 1770 
1760 R3$=8$: N3=NT :T3=TE: R3=1 : JNPUT"NOM 

OU RYTHME " ;U3$ :GOTO 5000 
1770 IF R4= l THEN 1790 
1780 R4S=BS;N4=NT:T4=TE: R4= l =INPUT"NOM 

DU RYTHME";U4S: GOTO 5000 
1790 PR INT" JMPOSSJBLE, UOTRE FJ CHJER ES 

T COMPLET" :WAJT 500 :GOTO 5000 
2000 ' ===== ENTREE OES RYTHMES ======= 

20 10 CL S:PAPER4 : 1NK / :PRINT 
2020 PRlNTCHRS ClS J lCHRSI 132 )"RE PERTO IRE 
DES !NSTRUMENTS "CHRSil48J :PRJNT: PRJN T 
205ia PR J NT · COW- BELL .. . . .. ... A' ; : PR !Nl" 

HAND-CLAP ..... ... 8 ' 
2060 PR J NT"GROSSE LAI SSE .... C"; : PR 1 NT " 

CLAVES . .. .. . . .... o· 
2070 PR JNT " TR IANGLE ... . . . .. . E" ; :PR IN T" 

PET l1" BONGO ... . . . F ' 
20813 PRINT"80NGO MOYEN .. .... G' ; : 0 RJNT" 

RIMSHOOT. ........ H" 

2090 PRJNT"CA JSSE CLAIRE ... . 1" ; :PR JNT" 
CHARLES TON FERME.J ' 

2 100 PRJNT"C.YMBALE RJDE .... . K" ; :j!>RINT" 
PETJ TE CYMBALE ... L" 

2 110 PRJNT" BALAJS ...... . . ... M"; :PRJNT" 
GUJRO ....... .. ... N" 

2120 PR JNT "CONGA J •.•• • •••• • P" ; :PRJNT" 
CONGA 2 .. ..... ... P" 

2130 PRJ NT" CONGA 3 ..... .... . Q" ; :PRJNT" 
CLOCHE REGGAE .. .. R" 

2140 PRINT "GONG .. .. . . . . . ... . S"; :PRINT " 
RACLETTE .. .. . .. .. T" 

2150 PR JNT "G. CAISSE -r CYMS . . U"; :PRI NT" 
C. CLAIRE + CYMB .. U" 

21 60 PRINT"G . CAISSE + BRUSH. W" ; :PRI NT" 
CONGA + BRUSH .... ><" 
2170 PRJNT" G. CAISSE T CONGA . Y"; :PRINT " 

.... 2 " 
2 190 PR INT" SI LENCE ....... .... -" :PRINT"S 

ILENCE-rARRET .... . =" 
2200 PRINTl2!2, 20 ;CHR$Cl40J" ENTREl VOTRE 

RYTHME" :BS="" 
2240 IF NT> 29 THEN2300 
2250 PRINT@J0 -rNT,21 ;CHRS (148) 
2300 FOR I =0 TO NT- 1 :GET A• 
2310 LCIJ= CASC (A$ J-54l*l0-rJ 00! 
2600 IFAS=" - "THENLC!) =l301 
26 10 IFAS="=" THENLC I ) =1 31 1 
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2640 IFEV= l THEN EU=0:RETURN 
2650 Bs=BhAs: PR I NT@l , 20 ;"UOTRE RYTHME" 

;CHRS C1 5 l)CHR$(1 32)8$CHR$(135) 
2690 NEXT 
2700 RETURN 
3000 '===== ECR ITURE D'UN RYTHME ====== 

========================== -~~=====:;= 

301 0 CLS:PAPER3 : INK0:PRINT 
3020 PRI NTCHR$ Cl 38 )CHRSCl 32 l "MODE PROGR 

AMMAT ION" 
3030 PR1NTCHR•C l 38)CHR$(132)" MOOE PROGR 

AMMATION" :PRINT:PR INT 
3090 PRINT"CHOIS ISSEl S 'IL VOUS PLAIT" 
31 00 PRI NT"LA PLUS PET ITE UALEUR RYTHMI 

QUE : " :PRI NT =PRINT 
3120 PRINT "NOIRE . . . . . ...... -1 - " :PRINT:P 

RI NT"CROCHE .......... - 2-" :PRI NT 
31 30 PRINT" TRJOLET ..... . .. . - 3-" :PRINT :p 

RI NT"DOUBLE CROCHE ... - 4-" 
3140 PRI NT : PRJNT" SEXTOLET ........ -6-" 
3150 GET AS: AA=VAL( A$ ) : fFAA<00RAA>6 THE 

N 3 150 
3200 PRINT: PRINT "NOMBRE DE TEMPS C 2 o. 
5 ) " 
3220 GET A$: AS=VAL CAS ) :J FA8<2 OR AB>5 T 

HEN3220 
3250 NT=AA*AB 
3260 NT=AA*AS : PRJNT:PRINT"CHAQUE MESUR 

E COMPRENDRA DONC"CHRSC 129) NT "PAS " 
3300 WAI T200:RETURN 
5000 ' ===== RYTHMES PRESETS =========== 

===================================== 
5010 CLS : PAPER6 : IN~l 

5040 DS=CHR$(144J :Es=CHRS C150) :Fs=CHR$( 
! 29) :G$=CHR$ ( l 3 J ) :Hs=CHRS( l 30J 
5050 PRINT@l ,l ;FS "CHOl SJSSEl PARMI LES 

RYTHMES SUIUANTS " 
5060 PR I NH!2, 03; G$0S "SLOW-ROCK ... ·- 1- "E$ 

ESESOs"BOLERO . . . . .. - 2- "Es 
5070 PR! NT@2 , 05 ;Gs Ds "D ISCO ... . . .. -3-"ES 

E• Esos "POLKA ... . . . . - 'l -"E$ 
5080 PRINT@2, 0? ;GsDS"SWJ NG ....... · 5- "ES 

ESESDS"SAMBA ... .. . . - 6-" E$ 
5090 PR1Nrn2,09;Gs 0$"UALSE .... ... -7-" E• 

E$E$0$"PASO DOBLE .. -8 - "Es 
5100 PR! NTij)2, 11 ;GSOS "REGGAE . .. ... -9- "Es 

EsEsOs "AFRO CUBAJ N. - A- "Es 
51 10 PRI NT1212, 13;GsOs"BOSSA-NOVA . . -B-"'' ES 

E$E$DS"CHA . CHA . CHA.-C- "E$ 
5120 PR1NT@2,15;Gs os "CALYPSO . . . • . -D-'E$ 

ESE$0S "ROCK'N ROLL . - E- "Es 
5130 PR INrn2 , 17 ;HsD•U l •: PRJNT@ l6 , 17 ;· -

F- "ESESESOSU2• :PR JNT@35 , 17 ; "-G- "Es 
5 140 PR! Nl l 2 , !9 ;HSOs U3$: PRJ N-@1 6, l9; • ­

H- "EsEsEsOs Uq$ :PK l f'l ï @35, 19;" ï - "E$ 
5150 2RîNT :i"R!NTDsFs"RE TOIJR AU MODE PRO 

GRAMl":A î 1 ON .. . - J • ''Es 
5160 PRJ NT :PRJ N-~sF s 'ARRET RYT HME OU F f 

N DE CHAINE . .. -K·· ' Es 
5 1?0 PRI NT:PR!NTD•Fs "CHAINAGE DES RYTHM 

ES .... .. .... . -L-"Es:; 
5200 GET As : IFAS= "L 'THENPRJNT@2, 25 ;CUs : 

PRINT@38 , 25;CHR$( J50 l 
5210 GOïù 20* CUALCASJ-J ) •5400 
5380 GOTO 20* ( ASCCAS l - 64 )T5560 
5400 'SLOW- ROCK Suite page 90 
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Suite de la page 89 

541 0 Nî= J2:TE=22 :RfS= "WMMUMMWMMUMA" :GQT 
0 6000 

5420 'BOLéRO 
5430 Nî=15 :iE=15 =RI S="H-MMM-M-H-M- H- M- " 

:GQTO 6000 
5440 ' DISCO 
5450 NT=S :TE=22:RI S-"' "UMUMULUM" :GO TO 50 

00 
5460 'POLKA 
5470 NT=S :TE=25:R fS= "Uf UI Uil-":GOT0600 

a 
5480 'SWING 
5490 NT=24=TE=7 :R i s~ "K--U-J K--U-JK--U-

LK - J U-J " :GOTO 6000 
5500 ' SAMBA 
5510 N- =J6 : TE=l2:RJ S="80AOBAPAOAOAQAQAr 

:GOT06000 
5520 ' UALSE 
5530 NT=24: TE=7 :RJs="U - H- - -H· - -U- - HH 

---H---" :GOT06000 
5540 'PASO DOBLE 
5550 NT• 32 :TE=l l :RJ S=" C-HHW-U-W- 1- C- I - C 

-1 -c-r - c - r-c- r - · =GOT06000 
5550 'REGGAE 
5570 Nî=32 :TE=09 :RI S="U- - - L- - CU-- - I - - QU 

-C-J - -CU---J - T= " :GOT06000 
5580 'AFRO CUBAI N 
5590 NT=B :TE=24 :RI•="RRQRJCJC " :GQT0600 

0 
5600 'BOSSA NOUA 
5610 NT=J 6:TE=20:RJl="WMMHWMH WWMHMWHMW 

:GOT06000 
5620 'CHA CHA CHA 
5630 NT= J 6: TE= 17 :R I s :"U- HHC- I - U-Ht<IC- I - " 

:GO T06000 
5640 'CALYPSO 
5650 NT=J6 :TE=IJ :R!s•"W- MMN- 8- W-M-W-F- ' 

:GOTO 6000 

0 

5560 'ROCK 'ROLL 
5570 NT=S :TE=08:RJs="U--KV- - K" :GOT0600 

~680 l UOTRE RYTHME (1) 

5690 NT=Nl :TE= Tl :RJ =l :RJs =Rl• :GOTO 6000 
5700 'lJOTRE RYTHME (2) 
5710 NT=N2 :TE=T2 :R2=J =R i s ~R21: GQTO 6000 
5720 'VOTRE RYTHME C3J 
5730 NT • N3:TE=T3 :RJ=l :Rl• ·R~s: GOTJ 6aa0 
5740 'VOfRE RYTHME (4J 
5750 NT=N4 :TE=Tq:R4=l :RJ l =R4s: GOTO 6000 
5760 'RETOUR MODE PROGRAMMATi ON 
:>.? 70 GOTO 120 
5780 ' r'lU-RE PRESET 
~790 GE l AS :GOTU 5210 
5800 ' ==========: ==== Cl-IA!NAGE ======== 

~= = ==========:=================;==== 

5803 (LS•CHRS(J30J 
5805 PRJN-i2, 2J ;Os CLs " TAPEl DANS L'OROR 

E LES RYTHMES 
5806 ?RJN-~2,2~;0s CLl"A ENCHA INER."CHR 

S(l33J "TERM!NER F'AR <K o u L> "ES 
5807 PRJN-,@2, 23 ;01CLs "MAXI;"lL.J11 256 PAS 

"E s 
5908 PRlNT@2, 24 ;0s CLs:PRINT @39 ,2a;ës. 

58 10 PRJN Ti2, 25 ;OsCL ç"U:J TR f:: CHAI NE: : ' :? 
Rl 'l"'i38 ,25;Es 

5820 ORAPEAU=l : GE Tl'ls : i FAs " "K "ORA•="L 
" THEN DR=0 ELSE 5830 
5825 GOTO 600@ 
5826 IF uq1_(qs j(1 ï~EN584e 

5830 CHS~CrlS+As PRJNTiJ9,25 ; CHR•C . 
35 )CH·'I> 

5835 GOT~ 20*CUrL(A$ 1-:J-sa00 
5840 GOT3 20t(ASCiA• l -§~ ) ~5560 

6000 '===== ëN"'REE D' UN RYTHME PRE SET 
= ========~======== ======= ===: ~ ==~=~s= 

6005 IF DR=! THEN s0a0 
6006 PRINTi2, i ;eus :PRINTi2 , J ;CHRS(,321 

"PATI ENTEl UN INSTANT S. U. P" 
6010 FOR I =0 TO NT -! : EV=l 
6020AS=MIOSCRJs, 1-1,J) : GOSUB23J0 
5030 NEXT :Ss=RJ s:GOTO 400 
7000 CLS 
7020 FOR I~0 TO ? 
70~0 PRiN 7@2 , I;CHR$ CJ44+ ï) 
70c0 PRjNïi2,f+l6;CHR$(J44 +J) :NEx1 
7500 '#====:==== TI TRE ~== =••;========= 

== ~ === ==== :•=======================•=== 

7505 CLS : PAPER0 : jN~0 

7510 AS=CHRS(J30J:8S,.CHRs(13JJ : ~s =C~Rs( 

134 ) 
7520 Os=CHRS(J 25J:Es=CHR• C321 
7530 ~R I N•i2,4 ;AsOsOsOsBsOSEsOscsosOsOs 

Asus~sosssoso•E•Osos; 

75~ 0 PR INTCSOsOsOsASOsOs Os8sOscsososOs 
7550 PR iN-~2,5;B•D•E sOsrso•E$0SASt $0$E$ 

B•DsEsOs CsQsEsOsEsOs; 
7560 PRIN- AS0SES0S8sOsE•O• C•O•A• O• E•E• 
7570 ?RJNT@~,6;CsOsOsDsASEsDsEsBsEsOs~s 

CsOsosO•A•D• E•D• Ë• D•; 
7580 PRiNTB•O•E•DsCsOsOsOSA$0S8SOSESES 
?590 PRIN~i2,7;A•OsOsEsBsEsOsE sCsEsOsEs 

A•DsEsOsBsOsEsESEsos; 
/6~0 PRIN -CsùsEsDsAsOsOsEsBsOsCsOstsE s 
7610 PR JN- i2,8 ;8SOSEsOSC$Es0SESASEs Os Es 

Bs OsEsOsCsosEsE• Es Os; 
7620 ?~J~ :A•D•D•D•B•D•E•O•C•OsAsDsosos 
)630 ? OKE480 t3 ,5: POKE48035,0 : 00Kf480J 

4,2286C 
7640 OOKE480!5 , J8515 :00KE480.8,2030 
7650 OOKEq8020,18770 :POKE48022.67 
7660 OOKE48036 , 2 J250 :DOKE480J8, !S/88 
7700 PR IN- @9, l7 ;~HRs (J3ll ' PA~ J - P UERPE 

ALJx • :wqJT40J :RETURN 
9000 ' ===~ ••:=== CHA INAGE o~s RYTHMES 

8005 iFNU+Ni>255 -HE~ e10a 
8P1<:1 NV=NlJ,-N-
80~0 RIS • RIS +R ls 
80~0 NT=NU :RI• ~R11 

81?40 PR iwe20, 23 ; 1::'l"'RI ( J 3a ) ;Lê:NéRH) j .. p 
ris ... :wqIT3e 

8060 GU ïO SB0<:1 

8 J0a ' CHA iNE TROP LONGUE 
81 le:\ ~A;":fRl •'17@2,23;"LONGUtur< MAX[MUr"I A 

! - E ~ -E " : PRJNT~2 . 22;ClJ$ 

8 1 t3 PRJN - 12 ,24; CU•=P~1Nf@2 , 25;:vs 

8 120 ~AP : ~ql-?00:DR•0 
1 

81~~ 'l-=~v=~i $ -RJS:GOfO 50a~ 
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L'ordinateur est le plus beau jouet du monde, 
On entend trop souvent de bonnes âmes décréter, avec des airs dégoûtés, que 

l'ordinateur à la maison ne sert en réalité qu'à jouer. Dans le fond, c'est vrai. La 
constatation vient spontanément â la bouche de deux spécialistes en la matière, Bill 
Budge et Tim Hartnell, qui s'expriment par ailleurs dans ce numéro (voir page 68) : 
l'ordinateur est le plus merveilleux jouet qui soit. Même l'apprentissage de la 
programmation est un jeu pour ceux qui s'y adonnent. Si lon se cantonne cependant 
aux logiciels de jeu proprement dits, les titres existants sont loin de n'offrir que des 
activités répétitives, mécaniques et abrutissantes, comme le pensent leurs détrac· 
teurs. Bien au contraire, certains jeux font appel à toute la puissance des ordinateurs 
et à toute l'intelligence des utilisateurs ; c'est ce que nous avons voulu montrer dans 
ce dossier • spécial jeux •, Pour commencer, les jeux de réflexion, et le plus 
prestigieux d'entre eux, les échecs. Pour SVM, Gilles Miralles, le plus jeune maitre 
international de France - il n'a que 19 ans - s'est mesuré aux deux logiciels d'échecs 
les plus récents; l'issue du tournoi vous étonnera. David Lévy, qui a gagné en 1978 
un pari pris dix ans auparavant contre les ordinateurs d'~checs, prédit ce que 
pourront faire les machines dans dix ans ; aux échecs, bien sûr, mais aussi au go, à 
l'Othello, au backgammon. Frédéric Neuville, notre spécialiste des jeux, analyse les 
ressorts essentiels des jeux d'aventure - l'une des choses les plus passionnantes que 
permet l'ordinateur. Mac Manager et Run for the money, deux logiciels pour Macin­
tosh que nous avons testés, prouvent qu'on peut apprendre des matières très 
rébarbatives tout en s'amusant follement. Et, bien sûr, notre sélection des meilleures 
nouveautés vous servira de guide comme chaque mois. A vous de jouer ... 

et le jeu informatique une affaire très sérieuse 
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SPÉCIAL JEUX 

A SVM, le plusjeune maitre 
international de France bat le 

QL de Sinclair 
et le Macintosh d 'Apple. 

Les logiciels d'échecs sur micro·ordinateurs sont de 
plus en plus forts. Sont·ils imbattables ? Nous avons 
organisé une rencontre entre Gilles Mira!les, le plus 
jeune maitre international français, et les deux logi· 
ciels les plus récents sortis sur les machines les plus 
puissantes : Sargon Ill sur le Macintosh, et QL Chess 
sur Je QL, deux ordinateurs à microprocesseurs 
16/.32 bits. Gilles Miralles les a battus tous les deux. 

Puis nous nous 
sommes amusés 
à faire jouer 
le QL contre 
le Macintosh. 
Surprise : c'est 
QL Chess, I' out· 
sider, qui a 

1 
1 

'HOMMEi 
RESISTE ENCORE 

est maitre international. Autrement très rapidement parce que j'étais devenu trop G 
ILLES MIRALLES A 19 ANS ET IL contre moi parce que j'étais trop jeune, puis 

dit, c'est un des meilleurs joueurs fort. ·De 8 à 13 ans, ils' entraîne tous les jours. 
d'échecs français et son palmarès Il est, à deux reprises, champion de France 

en est la preuve. Originaire de Nice, il décou· dans la catégorie minime. Un passage à vide 
vre le jeu qui allait devenir sa passion, à 7 ans. lui fait presque arrêter, mais il se spécialise 
Comme il le fait remarquer avec humour, à dans une ouverture rare, dit Orang·Outang 
cet âge il est difficile de trouver des adversai· (B2·B4). A partir de là, la passion du jeu le 
res : · Les joueurs adultes refusaient de jouer reprend, et il progresse de nouveau. Actuelle· 
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ment, il est parmi les cinq meilleurs joueurs 
français, avec un classement ELO de 2365. Il 
participera cette année pour la dernière fois 
au championnat du monde junior, où il es· 
père une place dans les cinq premiers. 

En face de Gilles, les deux ordinateurs : le 
clavier noir du Sinclair QL voisine avec lécran 
bleuté du Macintosh. Le chargement des deux 
programmes fait découvtir les particulatités. 
Le QL Chess se distingue par une double 
représentation graphique, l'une classique, 

Oiiies Miral/es contre Sargon Ill 

l'autre en perspective. Voir, comme dans un 
dessin animé, les pièces se déplacer est un 
spectacle très impressionnant. Ce pro· 
gramme comporte une horloge qui décompte 
le temps de rénexion de chaque joueur. En 
face de l'écran couleur du Sinclair. l'image du 
Macintosh avec le programme Sargon Ill sem· 
ble bien terne mais la facilité d'utilisation, 
grace à la souris, est prodigieuse. Nous fixons 
le temps de rénexion pour chaque machine à 
une minute. 

La partie s'engage entre Gilles et les deux 
machines. Très sur de lui, bien qu'il n'ait 
jamais joué contre aucun des deux program· 
mes, Gilles accepte de combattre les deux 
adversaires en partie simultanée. Cette forme 
de tournoi augmente les chances des mach!· 
nes. Le joueur passe sans cesse d'une partie à 
l'autre. De plus les deux programmes ont une 
particularité redoutable : ils réfléchissent 
même quand ils attendent la réponse du 
joueur humain: à raison de plusieurs dizaines 
de positions par seconde, il y a un risque 
certain que l'ordinateur finisse par trouver le 
bon coup. Curieusement, c'est au 33' coup 
dans les deux parties que Gilles Miralles dé· 
montre sans aucun doute sa supériorité. 
Contre Sargon Ill sur le Macintosh, une posi· 
lion difficile amène la machine à perdre un fou 
sans compensation. Le QL Chess se trouve 
déjà dans une position défavorable au mo· 
ment du 33' coup, mais l'échange de dames 
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rend son pion de handicap insurmontable. 
Deux défaites donc pour les machines, mais 
Je mat inévitable est encore retardé d'une 
trentaine de coups par une défense sans es· 
poir des deux programmes. 

Après avoir fait jouer les deux machines 
l'une confre l'autre, et enregistré la défaite du 
programme Sargon Ill, Gilles Miralles revient 
sur ses propres parties. • En tant que joueur 
d'échecs semi-professionnel, j'ai toujours une 
certaine appréhension face aux programmes 
d'échecs sur ordinateur. Lorsque j'aborde une 
partie contre une machine. ma première vo­
lonté est de ne pas perdre. Une défaite revien­
drait à admettre que l'on peut rationaliser une 
partie. Pour moi chaque partie est une création 
artistique. un combat sans concessions entre 
deux personnes qui s'affrontent sur /'échl· 
quier. Face à un ordinateur cette dimension 
psychologique du jeu est a sens unique. Im­
possible d'impressionner la machine, quijoue 
ses coups sans émotions. · 

Il nous donne aussi ses impressions sur les 
deux programmes contre lesquels il a joué. 
· J'ai trouvé le fonctionnement des deux très 
intéressant. Le Sargon Ill sur te Macintosh a 
pour lui une utltlsatlon simple avec la manipu­
lation très amusante de la souris. Le QL Chess 
sur le Sinclair QL possède un avantage Indénia­
ble : /'utilisation de la couleur. Le programme 
propose une magnifique représentation en 
trois dimensions de /'échiquier et le déplace­
ment des pièces est très spectaculaire. Un seul 
point noir pour ce programme : le choix des 
couleurs des cases ne correspond a aucune 
convention. · 

Oilles Miral/es contre QL Chess 

Quant à leur niveau de jeu, voici ce que 
Gilles Miralles en pense: 

· J'ai été agréablement surpris, car je ne 
m'attendais pas a une aussi bonne résistance. 
Les progrès sont sensibles d'année en année. 
Ces machines commencent déja a donner du fil 
à retordre à des joueurs expérimentés. Autre 

avantage, l'ordinateur est toujours disponible 
et joue de façon classique, ordonnée, en don­
nant très rarement des pièces. Au niveau ac­
tuel, les programmes d'échecs sont des adver­
saires Intéressants pour le joueur néophyte. • 

Seymour DINNEMATIN 

QL Chess contre Sargon JI/ 

LE TOURNANT DE CHAQUE PARTIE 

Gilles Miralles contre Sargon Ill 
·A ce moment.j'ai déjà une meilleure posi· 

tion, mais le programme Sargon fil va me 
• donner • un fou. Comment expliquer cette 
faute ? Dans tous les coups examinés par 
Sargon, la mauvaise position de son roi, gêné 
par le fou (E7) est évidente. Au lieu du coup 
Fe7xa3, la suite aurait pu être 33 .... g6xF5 34 
Dh5 Re6 35 Dxf5+ Rd6 36 De6+ Rc7 enfin 37 
Dxe7+ qui gagne le fou. Ainsi le sacrifice 33 ... 
Fe7xa3 s'explique mieux. Il ne sauve pas la 
partie. · 

Gilles Miralles contre QL Chess 
• Avec un pion de plus mon intérêt est 

d'échanger un maximum de pièces. Mon coup 
33 De3d4 vise directement cet objectif : ma 
dame menace à la fois le fou en dl et le pion 
en f6. L'ordinateur trouve la seule façon de 
parer simultanément les deux menaces 33 ... 
Dc5, mais cela me permet l'échange des 
dames, prélude à une finale sans espoir pour 
leQL.· 

QL Chess contre Sargon Ill 
• Pour cette rencontre entre machines le QL 

a déjà pris un avantage, avec une pièce mi· 
neure. Sargon Ill a bien des problèmes : sa 
dame est attaquée et tien ne peut la sauver. 
S'il joue 30 De4 il se fait mater par 30 ... Th2+ 
31 Rgl Dl2 mat. De même sur 30 Dgl alors 
suit 30 .... Fxd5+1! 31 cxd5 Dxd5+ 32 Dg2 Dxg2 
mat. Après la perte de sa dame la partie est 
définitivement perdue pour Sargon Ill. • 
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SPÈCIALJEUX 

David Levy 
prédit l 'aµenir des jeux 

de réflexion. 

Sa réussite, David Levy la doit aux 
échecs. En 1968, ce Londonien érudit 
remporte lé championnat d'échecs 
d'Ecosse. La même année, il parie qu'au· 
cun programme d'échecs pour ordina· 
teur ne pourra le battre au cours de la 
décennie suivante. Pari gagné. Aupara· 
vant, il aura décroché le titre de maître 
international et écrit plus de 30 livres sur 
les deux sujets qui lui sont chers : les 
échecs et les ordinateurs qui s'y adon· 
nent. En 1985, à quarante ans, David 
Levy dirige Intelligence Software, une so· 
ciété spécialisée dans la programmation 
des jeux de stratégie. Dont les échecs, of 
course. Il sait donc de quoi il parle ... 

E
N DIX ANS, DE 1974 À 1984, LE 
domaine de l'intelligence artificielle a 
fait des pas de géant. L'un de ces 
bonds, et non des moindres, a mar· 

qué le jeu électronique. On sait depuis long· 
temps que la recherche d'un programme ca· 
pable de dépasser un très bon joueur dans un 
jeu difficile, comme les échecs, servirait à 
nous faire progresser sur la voie de la création 
d'une intelligence entièrement artificielle. 

L'idée d'un programme réellement • intelli· 
gent • rencontre beaucoup de réticences, et 
pourtant, ces mêmes incrédules ne songe· 
raient pas à contester que les maîtres du jeu 
d'échecs sont des êtres intelligents. Il devrait 
donc s'ensuivre logiquement qu'un pro· 
gramme qui peut dépasser un être humain 
dans une activité qui réclame de l'intelligence 
fait, lui aussi, preuve d'intelligence. Cet argu· 
ment philosophique ainsi que de très nom· 
breuses autres raisons, ont pennis à la pro· 
grammation de jeux • intelligents • de 
rencontrer un très vif intérêt au cours des dix 
dernières années. Panni tous les jeux qui né· 
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cessitent lexercice de l'intelligence et qui ont 
pu être programmés avec succès.j'en isolerai 
trois: le backgammon, le reversi (connu éga· 
lement sous le nom d'Othello), et les échecs. 
Il me semble que ces trois jeux fonnent un 
éventail représentatif des taches qui deman· 
dent le plus de méthode et de principes heu· 
ristiques subtiles. 

Le backgammon 
Le backgammon n'est pas purement un jeu 

de réflexion. Le joueur dédde lui·mème des 
pions à déplacer. mais ses options dépendent 
des chiffres indiqués par les dés. Les experts 
en backgammon utilisent la loi des grands 
nombres, c' est·à·dire qu'en général, ils savent 
quel coup a le plus de chances de marcher sur 
une très grande quantité de jeux. Un très bon 
joueur, fort de ce genre de connaissance et de 
son intuition, peut tondre un adversaire plus 
faible s'ils jouent beaucoup de parties à la 
suite, même si les dés constituent une part de 
hasard constante dans chacune des parties. 
Des recherches très importantes ont été 
consacrées à l'aspect mathématique du back· 
gammon, et, entre autres, diverses études ont 
traité de l'utilisation optimale du double, et 
les résultats ont été regroupés en tableau. Un 
bon programme de backgammon doit se ser· 
vir de ces résultats, ainsi que d'une fonction 
compliquée pennettant d'évaluer des situa· 
lions moins spécifiques. 

Hans Berliner, de la faculté d'infonnatlque à 
camegie Mellon. n'est pas seulement un an· 
è:ien champion du monde d'échecs par cor· 
respondance, il est également l'auteur du 
meilleur programme de backgammon exis· 
tant. En juillet 1979, le programme du 
Dr Berliner, le BKG 9.8. battit le champion du 
monde, Luigi Villa, un Italien, lors d'un match 
à Monte·Carlo où 5 000 dollars étaient enjeu. 
Le score fut à couper le souffle : 7 Jeux à 1. Le 

Dr Berliner reconnaît lui·même que le pro· 
gramme eut plus de chance aux dés que Luigi 
Villa, mais même la providence ne suffit pas à 
expliquer un tel résultat. Ce fut la première 
fois dans toute l'histoire de l'humanité qu'un 
.Programme d'ordinateur gagnait une partie 
contre un champion du monde, dans un jeu 
où l'intelligence est nécessaire pour bien 
jouer. Il est indéniable que le programme du 
Dr Berliner fait preuve de quelque intelligence 
dans sa façon de jouer, bien que de façon 
limitée, car de nombreuses décisions sont 
prises en se fondant uniquement sur les don· 
nées d'un tableau. 

Otbello 
Othello fut d'abord connu sous le nom de 

jeu de reversi... C'est un jeu purement de 
réflexion, bien que, comme exercice intellec· 
tue!. il se situe loin derrière lés échecs. Il fut 
amélioré en Angleterre au 19e siècle, mais ne 
devint populaire qu'aux environs de 1970 
lorsqu'il fut rebaptisé Othello par un Japo· 
nais, qui depuis, s'est amassé une jolie petite 
fortune en déposant la marque. 

Les règles sont assez simples pour être 
comprises par un enfant en moins de deux 
minutes, et pourtant il est suffisamment inté· 
ressant. et sa structure assez complexe pour 
le comparer aux échecs. Disons simplement 
qu'un programme ne peutjouer à ce jeu en se 
contentant de consulter un tableau pour obte· 
nir la marche. Othello demande toutes les 
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qualités d'un bon joueur d'échecs, dont un 
esprit analytique et de l'intuition. 

C'est un jeu idéal pour la programmation à 
cause de la simplicité de ses règles, et beau· 
coup d'enthousiastes de l'informatique ont 
écrit des programmes d'Othello. dont certains 
ne sont pas mauvais du tout. Depuis 1981, ils 
se sont même mis à gagner certaines parties 
face aux meilleurs joueurs mondiaux. La pre· 
mière victoire eut lieu le 19 juin 1981, à l'uni· 
versité Northwestern, lors d'un tournoi oppo· 
sa nt des joueurs à des machines. 

Ce jour là, un programme appelé The Moor, 
mis au point par ma société à Londres, a 
gagné l'une des parties du tournoi contre le 
champion du monde de l'époque, Hirochi 
lnoue, un Japonais. C'était la première fois 
qu'un champion du monde en titre perdait 
contre un ordinateur dans un jeu de pure 
réflexion. 

Par la suite, The Moor battit à plates coutu· 
res le champioh britannique Neil Cosel. par le 
score ahurissant de 61 à 2, ce qui est à peu 
près aussi facile que de prendre la reine de 
Bobby Fischer dans une partie d'échecs. 

Les échecs 
Les échecs et le jeu de go sont les jeux de 

réflexion les plus complexes, et les cher· 
cheurs en intelligence artificielle ont depuis 
longtemps, parmi leurs objectifs, celui de met· 
tre au point un programme d'échecs qui 
puisse jouer aussi bien qu'un champion du 
monde. Au cours des dix dernières années il 

s· est produit une nette amélioration de la qua· 
lité des programmes d'échecs les plus forts, 
mais ils sont encore loin d'arriver à l'échelon 
des championnats du monde. 

En 1974, pendant le premier championnat 
du monde d'échecs par ordinateur de Stock­
holm, les deux meilleurs programmes furent 
Chess 4.0, écrit à l'université Northwestern, et 
Kaissa, originaire d'Unlon soviétique. Ces 
deux programmes avalent des niveaux de jeu 
qui dépassaient tout juste le niveau 1600 sur 
l'échelle de la fédération américaine d'échecs 
(les maîtres commencent au niveau 2 200 ; la 
plupart des grands maitres sont à 2 500 et 
plus; Bobby Fischer était à 2 780 lorsqu'il prit 
sa retraite). 

Quatre ans plus tard, en août 1978, j'ai 
gagné facilement un pari que j'avais pris en 
1968,j'avais affirmé à l'époque qu'aucun pro· 
gramme ne pourrait gagner un match contre 
moi dans les dix années à venir. Mon adver­
saire dans le match décisif fut la plus récente 
version du programme de l'université North· 
western, Ch_ess 4. 7, dont la force de jeu avoisi­
nait les 1 850. 

Aujourd'hui, il existe un programme de la 
force d'un maitre. Belle, l'ordinateur d'échecs 
de Ken Thompson, qui a été conçu aux Bell 
Labs, à Murray Hill, dans le New.Jersey, a été 
le premier programme à atteindre le rang de 
maître américain lorsqu'il est parvenu au ni­
veau 2 203 en septembre 1983. Du point de 
vue du joueur d'échecs professionnel, nous 
sommes encore très loin de gens comme 
Bobby Fischer, mais (est un niveau suffisant 

pour que Monsieur·tout·le·monde ne puisse 
pas faire la différence. Belle, ainsi que l'actuel 
ordinateur champion du monde, Cray Blitz, 
ont battu des joueurs de force supérieure à 
2 300 dans des parties de tournoi. De plus, 
dans les échecs éclairs (blitz chess), où les 
concurrents doivent jouer tellement vite que 
les erreurs tactiques sont fréquentes, les meil· 
leurs programmes ont battu des maîtres et 
des grands maitres internationaux à de nom­
breuses reprises. Chess 4.7 a un jour battu 
dans une partie éclair, Robert Hubner. un Aile· 
mand de l'Est, à une époque où il était l'un 
des 10 meilleurs joueurs mondiaux. s· ils 
peuvent déjà jouer à de tels niveaux dans des 
parties éclairs, ce ne peut être qu'une ques· 
lion de temps avant que les meilleurs pro­
grammes d'échecs deviennent les rivaux des 
champions mondiaux dans des conditions de 
tournoi. 

Que nous réserve l'avenir? Je vais prendre 
un petit risque, et faire la prédiction que d'ici 
10 ans, les événements suivants auront lieu : 
- Un programme d'échecs aura gagné une 
partie dans un tournoi contre un grand mai­
tre. 
- li existera un programme de . bridge du 
même niveau que celui d'un très bon joueur 
de compétition. 
- Aucun programme ne pourra jouer au go à 
un niveau supérieur au niveau débutant. 
- Lorsqu'ils joueront à leur jeu de réflexion 
favori, moins de 1 % des propriétaires d'ordi· 
nateurs personnels pourront battre les meil­
leurs programmes pour micro-ordinateurs . 

• HATIER 
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C'EST L'AVENTURE 
Le jeu d'aventure est l'enfant naturel de l'ordinateur, et sa vogue est liée à 
l'essor de la micro-informatique. Aujourd'hui entré dans les mœurs, il n'a 
plus grand chose à voir avec ses rugueux ancêtres : le logiciel moderne parle 
bien, beaucoup et vous emmène plus loin en vous montrant plein de belles 

P
ALSAMBLEU 1 L'IGNOBLE PIÈGE 1 
Vous, le chevalier Dugenou qui venez 
d'en découdre avec une douzaine de 
malfrats. d'occire trois dragons et de 

sortir du labyrinthe du Prince Noir pour enfin 
délivrer la Princesse captive au cœur d'un noir 
donjon, voilà que celle·ci se révèle être un 
travesti brésilien 1 Comment surmonter cette 
dernière embûche ? Au secours, à moi le pro· 
gramme! 

Ouf ! Ce n'était qu'un jeu d'aventure. Un de 
ces jeux qui vous parachutent dans un uni· 
vers précis, sur un scénario contenu dans 
votre ordinateur. Vous incarnez un person· 
nage héroïque - cosmonaute. aventurier, 
journaliste à SVM - condamné à affronter d'ln· 
nombrables épreuves pour retrouver sa 
fusée, un trésor inca ou son papier urgent 
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images. Chic ! 

pour avant·hier. Sur l'écran, devant vous, l'es· 
pace infini, la jungle mystérieuse ou la salle 
de rédaction survoltée, représentés par un 
graphisme plus ou moins soigné. Ces images 
apportent parfois des indices non mentionnés 
dans le texte de description qu'elles surplom· 
bent. Vous. tranquille. tàchez de venir à bout 
de vos peines en dialoguant avec le pro· 
gramme, qui commente l'effet de vos initiati· 
ves. Vous l'avez compris : le logiciel type de 
jeu d'aventure panache allègrement trois in· 
grédients, le dialogue avec le joueur, le scéna· 
rio et l'illustration. 

Que le genre policier fasse vos délices plu· 
tôt que la science-fiction, que le fantastique 
vous comble d'aise plutôt que les médiévale· 
ries importe peu : quel que soit son thème, un 
bon scénario évite toujours deux écueils. li se 

garde de l'action linéaire qui limite vos initiati· 
ves et vous contraint à traverser ses épreuves 
de A à z. Et il ne tombe pas dans le travers de 
I'• ouverture· maximum où le champ d'action 
est si vaste qu'il vous décourage de chercher 
par quel bout commencer. Dans la même 
• troisième voie •, notons que moult astuces 
de difficulté moyenne stimulent et amusent 
plus que deux embûches à rebuter un énar· 
que ... et à démoraliser vous et moi (Ah ? Vous 
sortez de l'ENA? Pardon ... ). 

Bref, faites-vous votre opinion en testant le 
jeu que vous guignez, chez votre revendeur 
ou votre copain Marcel. On ne va pas toujours 
vous tenir par la main. que diable ! 

L'analyseur de syntaxe, qués'aco ? Pas de 
panique, Il ne s'agit que du programme qui 
dégage la signification des phrases que vous 
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tapez au clavier, pour sélectionner le bon 
sous-programme. Ledit analyseur est imman· 
quablement flanqué d'un dictionnaire, dont la 
taille varie de quelques dizaines à quelques 
centaines de mots. Un vocabulaire étendu 
permet un dialogue plus aisé car cela diminue 
le risque de buter sur des problèmes de syno· 
nymes. Rien de plus énervant en effet que 
d'être bloqué devant une porte parce que le 
programme ne comprend ni · ouvrir serrure •, 
ni • ouvrir targette •, ni • ouvrir verrou •, mais 
seulement· ouvrir loquet •, car seul • loquet • 
figure dans son dictionnaire ! Le jeu se ré· 
sume alors à une rechereche de vocabulaire, 
ce qui avouons-le, en réduit l'intérêt. Au·delà 
de l'analyse mot à mot, les plus évolués des 
jeux d'aventure autorisent une structure 
grammaticale un peu plus pointue, truffée 
d'articles, de certains adverbes et préposi· 
tions et de phrases multiples. Ce qui donne 
un dialogue plus réaliste et élargit le champ 
des actions. Ainsi • Je prends le revolver dans 
le sac etje regarde sous le lit·. est plus expli· 
cite et plus riche que· Ouvr port .. Non?. 

Troisième roue du tricycle, mais non la 
moindre : le graphisme. Les donjons acérés, 
les labyrinthes vicelards et autres dragons 
rutilants décident souvent l'acheteur à sauter 
le pas. Méfiance tout de même : il arrive que 
les belles images du début du jeu se muent en 
graffiti sommaires au bout de quelques minu· 

't'ou "re -.n the ht--adqu 1 t• ot the 
l.A bu'll-d!n9 on t.tw Pl~h~t "°n90,. 
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Tracer Sanction: un dialogue élaboré. 

tes. Qu'est-ce à dire? Soit que l'auteur n'a 
pas tenu la distance, soit que cet escroc a 
délibérément peaufiné ses deux ou trois pre· 
mi ères images pour appâter le gogo. Pas joli, 
ça. 

Mentionnons aussi la sinistre engeance, 
heureusement en voie d'extinction, des logi· 
ciels qui ignorent tout graphique. Notamment 
la séried'lnfocom (comme• lnfidel •, SVM n°6) 
et se croient quittes en compensant par un 
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Thésée: un vocabulaire assez réduit. 

analyseur· de syntaxe, remarquable au de· 
meurant, et un vocabulaire très étendu. Un 
peu court, jeune homme ! Cela dit, si le dialo· 
gue vous exdte plus qu'unjoli dessin, chacun 
prend son plaisir où il le trouve ... 

Si ce topo sur la cuisine de l'aventure vous a 
mis en appétit. que pouvez-vous vous mettre 
sous la dent? Le plus souvent, le menu sera 
en anglais : les logiciels qui réunissent toutes 
ces qualités viennent principalement d'outre· 
Manche ... et ne sont pas la majorité. 
Compresser graphismes, dictionnaire et pro· 
gramme dans l'exiguë mémoire centrale d'un 
micro familial relève en effet du Livre des 
records. Bien des fois, le programme sera 
donc acculé aux compromis : un lecteur de 
disquettes pour stocker les images graphi· 
ques est d'un secours précieux, mais reste 
l'apanage de systèmes chers. 

Les meilleurs jeux sur cassette ? Bricolons 
un podium à quatre marches pour y hisser 
nos champions. Eurêka (SVM n" 14) pour la 
qualité et l'importance de ses scénarios 
(250 Ko!), • The Hobbit • (en anglais, chez 
Melbourne Software, pour Spectrum et 
Commodore 64) pour son dialogue évolué, 
• L'aigle d'or · (SVM n° 4, chez Loriciels, pour 
Oriel pour son animation graphique et enfin 
• Doomdark's Revenge • (SVM n° 15, chez 
Beyond Software pour Commodore 64) pour 
ses multiples personnages et son cocktail 
corsé de diplomatie, tactique et aventure. 

Plus de podium, mais un vrai pinacle pour 
les jeux sur disquettes : ils laissent plus de 
liberté au programmeur qui veut sortir des 
sentiers battus. Notre palmarès : • Masquara· 
des· (en anglais, pour Apple II) reçoit le César 
du scénario et des graphiques - mais reste 
très conventionnel dans son principe. Egale· 
ment pourvue de bons scénarios, la série lnfo· 
corn (Zork, lnfidel, Deadline, Sorcerer, en an· 
glais pour Apple Il, IBM PC et Commodore 64) 
se voit décerner le broutchmol doré du dialo· 
gue quasi· naturel : toute phrase correctement 
construite entraine une réponse cohérente du 
programme. Soufflant, non ? • The Alpine En· 
counter • (en anglais, chez lbidinc, pour 
Apple li) obtient une palme spéciale pour sa 
foule de personnages qui se déplacent, dialo· 
guent avec le joueur et évoluent en même 
temps que lui... 

Enfin, le Prix spécial du jury ne pouvait 
revenir qu'à • Time Zone· (en anglais, pour 
Apple II). Cet incontournable - comme dirait 
Libé - monument où l'aventure se déroule sur 
cinq continents, six époques et douze faces 
de disquettes ! Excusez du peu ! Débutants 
s'abstenir. Frédéric NEUVILLE 

scoo-r 
Pour Apple II. 

Prix: 395 f . loriciels, 
160 rue Legendre, 

75017 Paris. 
Tél.: (1) 627.43.59. 

C
E N'EST PAS AVEC CELUI-Cl QUE 
vous tomberez sur le derrière. Son 
programme exhibe un vocabulaire 
et un analyseur de syntaxe pas très 

étendus. Tout ça n'est guère racheté par le 
scénario (inégal), les difficultés (force 2 sur 
l'échelle de Richter) qui ménagent tout de 
méme quelques blocages complets 
(forceU). 

Heureusement, deux atouts retiennent 
notre main vengeresse au-dessus de la pou'· . 
belle: le graphisme, qu'on peut à bon escient 
dire chiadé, et l'usage de la souris. 

Ah ! On ne s'en lasse pas, de celle·là ! Grâce 
à elle, le petit monde de Scoop se parcourt 

hall de l .. agence voies: s <> e 
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sourire aux lèvres et doigts dans le nez : le 
programme est spécialement conçu pour ètre 
commandé par la souris. 

Si vous n'avez pas de souris, vous pourrez 
bien sûr utiliser le clavier de façon conven· 
tionnelle pour dialoguer avec le programme, 
mais vous n'aurez pas tout perdu car vous 
pourrez bénéficier de l'affichage par fenêtres 
superposées lorsque vous appellerez la liste 
des objets en votre possession ou celle des 
objets visibles à l'écran (c'est tout de même 
mieux avec la souris). 

Qu'allez-vous faire dans Scoop, au fait? 
Journaliste véreux, votre dernier espoir pour 
éviter d'être viré est de réaliser un scoop. Un 

. cerveau de l'espionnage est, parait-il, en ville 
et vous devez vous efforcer d'obtenir une in· 
terview de lui. 

D'abord, vous munir de l'attirail du repor· 
ter. appareil photo, flash, pellicule, avant de 
démarrer votre enquète. Mais vite, vous man· 
querez de moyens financiers pour la mener à 
bien. Comme votre journal est radin (quel 
souci d'authenticité, ce jeu !), il va vo11s falloir 
trouver un expédient. Au casino, avec un peu 
de chance, vous pourrez augmenter votre 
mince capital. Mais il vous faut aussi une 
cravate pour que le cerbère de l'entrée vous 
laisse passer ... 

De quoi vérifier le vieil adage : • Lejouma­
lisme mène à tout. à condition ... •. 
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SPÉCIAL JEUX 

' ' IL FAUT FUIR THESEE 

T 
HÉSÉE EST UN ASTÉROÏDE DU SYS· 
tème solaire où vous avez été aban· 
donné par des pirates galactiques qui 
se sont emparés de votre vaisseau. 

Jusqu'ici, normal. Cette petite planète est le 
lieu de villégiature du seigneur Etwanne et de 
sa femme, Dame Danathel, et il vous faudra 

MINDSHADOW 
Pour Commodore 64. 

Disquette. Prix: environ 140 F. 
Activision, 9 avenue Matignon, 

7 5008 Paris. 
Tél.: (1) 299.19.00. 

Q 
UALITÉ DU DIALOOUE AVEC LE 

. joueur, style du graphisme : Mind· 
shadow ressemble à un petit frère 
de Traéer Sanction. Egalement pré· 

sent dans les deux jeux, , Le Condor •, allié du 
joueur qui, par trois fois dans le jeu, peut vous 

tirer d'une situation bloquée en vous donnant 
un indice. A vous de l'appeler au bon mo· 
ment. 

Qui suis·je ? Pourquoi suis·je tout seul sur 
cette île déserte ? Comment suisje arrivé là ? 
Je ne me souviens de rien. Pour retrouver 
votre identité et confondre ceux qui vous ont 
abandonné là, vous devez tout d'abord vous 
échapper de cette île. li faudrait attirer l'atten· 
tion de ce bateau qui passe au large, et vite. 
Mais comment ? Une barque pourrie, une 
hutte en piteux état, une carte dans une 
grotte... Ça vous rappelle quelque chose ? 
Pour retrouver la mémoire, concentrez·vous 
sur certains objets. Votre passé remontera+il 
à la surface ? Si vous parvenez à vous faire 
repêcher par un bateau, votre quête se pour· 
suivra à Londres, à Luxembourg ... Bon cou· 
rage, Monsieur ... Quel est votre nom déjà ?. 

Fûté comme vous l'êtes, vous avez compris 
que Mindshadow est bàti sur une idée formi· 
dable : l'amnésie. A bonne idée, jeu passion· 
nant. Euh ... Quel jeu, déjà ? 
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explorer leur castel et ses alentours afin de 
découvrir la clé et le code d'accès de la na· 
vette de secours qui se trouve sur la planète. 
Mais il faut évidemment faire vite : Thésée a 
trouvé malin de se placer sur une orbite de 
collision avec l'astéroïde Eros et sa destruc· 
tion est imminente. Ce monde que vous devez 
explorer est pratiquement désert, à l'exclu· 
sion de quatre créatures malfaisantes (ben 
tiens I On n'allait pas y trouver des Coco· 
girls ... ) qu'il vous faudra parvenir à détruire. 
Dans la frénésie du départ, un tas d'objets qui ~ 
pourront vous être utiles ont été abandonnés. ~ 
Dont un grimoire à peine lisible, bourré de .si 

précieuses indications sur les mystères de ~ 
cette planète, Je moyen de respirer sous l'eau, ~ 
une eau au goùt d'ailleurs étrange ... Nous 
n'en dirons pas plus. Le vocabulaire de ce jeu 
est assez restreint et la reconnaissance des 
mots ne se fait que sur trois lettres (ainsi, tout 
ce qui commence ·par fLE est interprété 
comme FLEUR, même si vous avez tapé FLÈ· 
CHE). Dommage, car le scénario, bien dosé, 
laisse un bon goût au palais. 

Pour Apple II. 
Prix: environ 300 f . 

Sprites, 23 rue Jean-Jaurès, 
92300 Levallois-Perret. 

Tél.: (1) 270.41.92. 

THE TRACER SANCTION 

V
ous PARLEZ ANGLAIS COMME FEU 
Maurice Chevalier ? Excellente occa· 
sion de vous perfectionner; que ce 
jeu en V.O. That is the question : à 

vous, l'un de ses meilleurs agents, la Sécurité 
galactique a donné carte blanche pour venir à 
bout d'un dangereux criminel interplanétaire, 
I' Aile. La galaxie est vaste et vous ne tenez 
pas le moindre soupçon d'ombre de piste. 

Vous disposez en revanche d'un vaisseau 
{spatial), d'un crédit de 1000 solaris (où en 
est le dollar?) et d'une gemme bleue (ça ne 
mange pas de pain). Que vous manque+ll 
pour parcourir l'éther infini? Du carburant, 
une carte... et votre permis de conduire. 
Commencez donc par apprendre à piloter. 

Une fois ces détails réglés, rejoignez une 
planète et contactez-y votre indicateur. Il peut 
vous fournir les indices qui vous permettront 

de débusquer votre criminel. Ce logiciel de 
très bonne qualité offre, en particulier, un 
programme de dialogue élaboré. Contraire· 
ment à la première impression, le scénario 
n'est pas trop ouvert et l'on progresse assez 
vite. La limitation du crédit en carburant est 
un piment intéressant car il restreint les possi· 
bilités de voyage et contraint le joueur à bien 
peser ses décisions. Les graphiques sont 
bons et certains sont même animés. Exciting, 
isn't it? 

Pour Commodore 64. 
Disquette. Prix: environ 140 f. 
Activision, 9 avenue Matignon, 

7 5008 Paris. 
Tél.: (1) 299.19.00. 
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Macadam 
bumper 

Pour Oric-1 et Almos. Cassette. 
Prix: 160 f. 

Ère Informatique, 
27 rue de Léningrad, 

7 5008 Paris. 
Tél.: (1) 387.27.27. 

S 
1 VOUS ÊTES UN ROI DU CHAMPI· 
gnon, un prince du bumper et de 
l'extra ball, un empereur de la four· 
chette, bref un intoxiqué du flipper, 

vous regarderez sûrement d'un air dédai· 
gneux ces programmes de flipper qui fleuris· 
sent sur micro-ordinateurs. 

Rien ne vaut, d'après vous, le contact de la 
machine que l'on peut• bourrer•,• masser •, ni 
le clic qui annonce la fameuse parti~ gratuite. 

Mais les ordinateurs font des progrès et 
grâce à votre Oric et à Macadam bumper, 
vous pourrez construire le flipper de vos 
rêves, lui rajouter des cibles, des multiplica· 
teurs de bonus, des flips et autres gâteries ... Il 
vous sera même possible de lui • taper • un 
peu dessus pour dévier la bille qui menace de 
s'engager malencontreusement dans le cou· 
loir de sortie. Pas question bien sûr de mal· 
traiter votre Oric qui risquerait de ne pas sup· 
porter l'opération: deux touches sont là pour 
enregistrer vos• bourrades•. 

Les puristes diront que ce n'est pas la 
même chose, c'est peut·ètre vrai mais c'est 
mieux que rien, d'autant que ces bourrades 
sont assorties comme dans la réalité du ris· 
que• tilt" 

Tout est réglable, l'inclinaison du flipper, la 
puissance des ressorts, des champignons, 
des flips, les conditions nécessaires pour allu· 
mer le spécial, le double bonus ... Toutes les 
explications pour réaliser son flipper et jouer 
avec, sont disponibles au fur et à mesure et 
peuvent être appelées par pression d'une sim· 
pletouche. 

Très belle réalisation qui manque peut·être 
malgré tout de quelques couleurs. 
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FBI 

B 
OOTLEGGER, MON POTE, C'EST 
pas un turt de lopette 1 Surtout avec 
ces sacrés G·men du FBl aux fesses. 
Faut vous dire que le plus clair de 

notre temps se passe à braquer les bahuts 
des petits revendeurs, puis à livrer le matos à 
l'entrepôt de la • Famille • et à retourner de. 
temps à autre chez le Parrain pour refaire le 
plein de bastes. Comme de juste, la ville est 

. semée d'embûches, de flics qui font le pet aux 
carrefours et de grands-mères qu'il vaut 
mieux éviter d'écrabouiller : ça ferait mauvais 
genre et surtout ça nous ruinerait en domma· 
ges et intérêts. Vous mordez le topo ? 

Heureusement, la technique nous file un 
coup de pogne. Le plan des rues où notre 
camion circule, défile sous nos yeux et un 
radar, pas moins, situé à droite de l'écran, 
nous permet de nous situer sur la carte de la 
ville. Bonjour le modernisme 1 Tu parles, 
Charles 1 Ça permet surtout de prévenir l'arri· 
vée des poulets. En·dessous, on n'a qu'à zieu· 
ter les divers paramètres, comme on dit à 
l'ENA, de la partie: les chargeurs représentent 
la quantité de munition qui nous reste, une 
citerne se remplit au rythme de notre camion 

PourT07+16Ko, T07/70etM05. 
Cassette. 

Prix: 170 f. 
Infogrames, 1 O rue Sully, 

69006Lyon. 
Tél.: (7) 894.39.14. 

(qui, lui, fait le plein de cargaison pas franche· 
ment légale) et, enfin, des cigares s'accumon· 
cellentâ chaque livraison réussie. · 

Une fois toute la ville ratissée et le butin mis 
en lieu sûr, on se pointe dans un autre sec· 
teur, méchamment plus délicat, truffé de 
pièges et où faudra faire encore plus gaffe 1 

Bien. Le lecteur aura appréhendé, présu· 
mons·nous, la problématique de ce remar· 
quable logiciel. Bien conçu, brillant tant par 
une représentation de bon aloi que par l' origi· 
nalité de sa thématique, nous ne saurions 

trop recommander ce jeu. Gageons qu'il rai· 
liera tous les suffrages. Point n'est besoin, en 
effet, de faire montre d'exceptionnelles dispo· 
sltions au clavier ou aux manettes pour - du 
moins dans les premiers tableaux ..: y prendre 
quelques plaisirs, voire - passez·nous l'ex· 
pression - s'éclater comme une bête. 

Androïdes 

R
AMASSER DES COLIS DISSÉMINÉS pour que ces gros imbéciles y choient lourde· 
dans l'entrepôt, aussi compliquée ment. Espérons que vous avez une vocation 
qu'en soit l'architecture, rien de sor· rentrée de taupe, car vous n'avez pas fini de 
der. Là où la placide cueillette vire gratter la glèbe : certains des précieux colis 

au cauchemar, c'est quand vous vous retrou· sont enfouis dans la maçonnerie. Mais atten· 
vez traqué par des androïdes semHntelli· tion, ne vous laissez pas prendre au piège 
gents. Vous qui êtes intelligents, à 100 %, dans l'un de vos propres trous. 
vous ne devriez avoir aucun mal à vous jouer F.N. 
d'eux. Ils vous coursent dans les galeries, sur 
les échelles ou les cordes ? Broutille 111 vous 
suffit de creuser quelques trous dans le sol 

PourT07+16 Ko, 107 /70 etM05. 
2 cassettes. 
Prix: 190f. 

Infogrames, 10 rue Sully, 
69006Lyon. 

· Tél.: (7) 894.39.14. 
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[ 
SPÉCIALJWX 

POUR LES FUTURS P·DG ... 
Tout comprendre sur l'entreprise grâce à Mac Manager, un jeu de 

simulation économique sur Macintosh. 

·vous ÊTES ÉTUDIANT EN PREMIÈRE 
année de gestion à Aix-en-Provence, 
maçon dans le Tarn·et-Oaronne et 
n'avez qu'une idée en tête : être un 

jour Bernard Tapie et André Rousselet réunis. 
Seulement voilà, fonder une entreprise néces· 
site la parfaite maitrise des processus de ges· 
tion. Jusqu'à présent, la seule façon de maîtri· 
ser ces phénomènes consistait à se plonger 
dans de très rébarbatifs ouvrages de compta· 
blllté, de contrôle de gestion, d'analyse finan· 
cière, de marketing. bref de ce que les 
hommes d'affaires ou prétendus tels appel· 
lent la ·politique générale•. Aujourd'hui, une 
alternative ô combien plus attractive vous est 
offerte par Mac Manager, petit logiciel merveil· 
leux tournant. comme son nom l'indique, sur 
Macintosh et possédant des écrans et un ma· 
nuel en français. Çelui·ci vous propose tout 
simplement de comprendre l'ensemble de 

• Fil~ Rnpport 

Pour Macintosh. Prix: 853 f. 
Distribué par Sonotec, 

41 rue Galilée, 75116 Paris. 
Tél. : (1) 723. 78.56. 

lement à la disposition des chefs d'entre· 
prise: tout d'abord un tableau de bord vous 
présentant votre situation en termes de prix 
de vente, de parts de marché, de profits, suite 
aux décisions que vous avez prises au trimes· 
tre précédent et en regard de la concurrence. 
C'est le seul document en votre possession 
vous permettant de savoir, malheureusement 
a posteriori quels ont été les choix des sodé· 
tés se trouvant sur le même marché. Il vous 
permettra, par exemple, de comprendre pour· 
quoi votre part de marché est restée stable en 
dépit d'une hausse de votre prix de vente, 

Er1c:oisse 29 575 $ fg][g] a 1a 11a11a1 Fonds requis 30 190 $ 

Emprunts odd1t1onnels 01::; $ gg ggg 
Limite d~ crédit 61 412 $ [gig) 101101101 
Crédit 1Jtilisé 39 009 $ t~~~Jj t~J.Jj l~J.Jj 
Crédit re$\ont 22 403 $ l~i~! . 
Toux d'intérêt dP. l'emprunt. 11% 

Enc:aisse Emprur1ts et crédi t 

êO Somnol Décisions .. 

PriH 35 $ 1-1 
Production (capacité 1 062) 1 050 l 10so 1 

Marketing 4 000 $ 14000 1 ' 

Bâtiments et matériel 1 000 $ l 1000 1 

Recherche et ctéueloppement 1 000 $ l 1000 1 

( Calc:uler les emprunts 1 
Les états financiers Indispensables à /'établissement du budget de uotre société. 

ces flux enjouant. Croyez-en mon·e-xpérience, 
la nouvelle méthode est beaucoup plus amu· 
_santeque l'approche traditionnelle. 

Mac Manager vous propose donc de jouer 
seul ou à plusieurs. Alors que la partie 
commence, vous êtes président d'une société 
fabriquant et vendant des • trucmuches " Le 
but du jeu : gagner le plus d'argent possible 
dans le minimum de temps ! Vous disposez 
pour cela de toutes les informations habituel· 
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, 

tout simplement parce que vos concurrents 
en ont fait de mème ... Egalement à votre dis· 
position les états financiers les plus impor· 
tants : le compte de pertes et profits, le bilan 
ainsi qu'un tableau emplois-ressources. 
Enfin,• last but not least., un rapportd'exploi· 
tation de la période précédente vous donnera 
un aperçu de votre réserve de • trucmuches • 
en regard de la demande. Ayant bien analysé 
l'ensemble, flairé les évolutions du marché en 

\."(Ill wm..- , Io m·ii~ &t ... ,,lt 
cr•:1' ftJ <+:<lu f\'rmh I"tm;bgh 
sw.:t.IJ116t(o~riMf'.(ts trxm:dlo.:• 

<;W'.'H .~u P-"4'Ud'•~~·· r~­
!~• ... tru *•~'""'' p,.,,,., ~r 
llH fo9;•tl1eo•-J c~~itJ ll'o-tli: f'•r Ir 
,...od~ ~i.,...,,6'~·fobr!(.o~r.. 
ltJ dVf'llt~rf tl IU ~~·Of~ 
HC.:.iti?«1J~tJ1ti0Îft"oMll!'~t lo 
~·:l'f'l'nt f\ll(.W°"rni 6tf~~k. 

ttotl$t•rn•1,c,p;l11'l·~-ii™o11cn<:u 
Co~lt••Q.i;li!.i,ltJ<--~;m.t1.b•f1~M1 

Auant toute décision, consultez Mac presse. 

épluchant • Mac Presse •, le grand quotidien 
d'affaires que Mac Manager vous permet de · . 
consulter, ii vous faut maintenant prendre des 
décisions pour le trimestre qui commence. A 
vous de fixer le volume de. production, les 
budgets de marketing et de recherche, le 
montant des investissements et surtout le 
prix de vente. L'ensemble .est choisi ? Plus de 
remords ? Roulements de tambours ... 

Les résultats tombent. Votre société a fait 
faillite, étranglée par les frais financiers. Eh 
oui. la folie des grandeurs ne pardonne pas. 
mème pour jouer. Après les premières parties 
perdues, une conclusion s'impose : pour ga· 
gner dans les affaires, il est impératif de se 
fixer une stratégie et ne pas en changer. Une 
solution peut consister, par exemple, à fixer 
un prix de vente élevé, demandant par consé· 
quent un volume de production limité mais 
impliquant des dépenses additionnelles en 
publicité et en recherche, de façon· à soutenir 
la demande. Une autre politique. calquée sur 
le modèle Tati, peut être de vendre beaucoup 
en réduisant les prix de vente mais en aug· 
mentant la capacité de production. 

A l'usage, Mac Manager se révèle être un 
excellent professeur d'une patience sans li· 
mite mais d'une sévérité impitoyable. Bien 
peu de choses au chapitre des reproches si ce 
n'est la présentation du bilan,' où l'actif et. le 
passif n'apparaissent- pas côte à côte mais 
superposés, .ce.~ui ne manquera pas de sur· 
prendre des professionnels de la.finance. Ces 
derniers seront gênés également par l'ab· 
sence de ratios d'endettement à court et 
moyen termes sur l'écran accompagnant la· 
prise de décisions. En revanche, cette possibi· 
lité leur sera offerte en ayant recours à une 
calculatrice et à un bloc-notes disponibles en 
marge de-cet écran. 

A vous de jouer. A vous de prouver que 
vous avez l'étoffe d'un grand manager ... 

. Arnaud DAGUERRE 
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••• POUR LES ETERNELS CANCRES 
Run for the money, la parodie de Mac Manager, met deux Bizlings en 

concurrence sur le marché du synana. 

Pour Macintosh. Prix: 593 f TI'C. 
Distribué par feeder, 

BP 78· 1, 13 7 4 2 Vitrolles Cedex. 
Tél. : (42) 89.31.31. 

S 
1 VOUS N'AVEZ PAS LA BOSSE DES 
affaires, si vous ne comprenez rien 
aux ratios, au marketing, si vous etes 
allergique aux jeux de simulation 

économique que vous trouvez trop austères 
et trop secs pour etre vraiment amusants, 
• Run for the money •, écrit par Tom Snyder 
pour Macintosh, vous réconciliera sans doute 
avec ce type de logiciel. La parodie et le loufo· 
que sont constamment présents dans ce jeu 
pour deux, résultat d'un savant dosage entre 
action et décision. Vous etes un Bizling, une 
race extraterrestre spécialisée dans le 
commerce. Vous voilà avec votre vaisseau 

Course lnfemale entre Blzllngs pour alimenter 
la fabrique de Synanas. 

écrasé sur une planète peuplée par une race 
de singes. Pour repartir, il vous faut refaire la 
couche de peinture anti·météorites de votre 
vaisseau. Or, cette peinture coûte très cher. 
Pour pouvoir en acheter, vous devez vous 
reconvertir dans le commerce. Commencez 

par fabriquer et vendre des bananes synthéti· 
ques, les synanas, aux habitants de la planète 
qui en raffolent. La difficulté du.jeu vient du 
fait qu'un autre Bizling (votre adversaire) 
poursuit le même objectif et va donc se trou· 
ver en concurrence avec vous pour la vente. Il 
tentera de vous arracher les maigres stocks 
de peinture protectrice au cours de ventes 
aux enchères forcenées. Ce jeu est un jeu 
d'action car vous déplacez votre personnage 
sur le tableau : chez les fournisseurs, pour 
ramasser les matières premières, pour aller 
mettre en route votre fabrique. lancer une 
campagne de publicité ou vous acheter de la 
peinture. Une véritable course entre les deux 
joueurs au moyen des commandes du clavier. 
Ce jeu animé est très drôle. Aussi est·il dom· 
mage qu'il ne soit pas francisé et que le Macin· 
tosh ne possède pas deux souris pour que les 
joueurs puissent s'affranchir du clavier. 

Frédéric NEUVILLE 

TOUS LES RENARDS· POINTUS' SAISISSENT 

•un nouveau type: les renards. Le Centre de Communication Avancée a défini 5 
mentalités de comportement. L'une d'elles, les "renards pointus" regroupe les gens 
qui ont complètement intégré la notion de crise. lis ont /'instind du mieux-vivre et un 
sens aigu de /'information. Alors pour eux, pour vous comme pour nous ... vive la 
gestion de la crise! ~ 

LE C.N .A.-MAGMA ET LE SOFT-PRIX. l ~ 
C'est Io révolution de l'intell igence ... ô tous · 

COMMODORE 64 PAL . " 2345 F COMMODORE IMPRIMANTES 
COMMODORE 64 dl (new) . .. 3250 F • MPS 802 ..... . .2695 F 

COMMODORE 64 RVB . 2585 F 
• MPS 803 .. " .. 2230 F 
COMMODORE 1530 

~~ON V20 (MSX) 2895 F {magnéto) • . . 395 F 
SPECTRUM = 48 K 1540 F COMMODORE 1541 
AYSTRAf) Cl'C.4ô4C (M K) (urilé disquette) 2595 F 
avec monlte1J• cool"IJ• NC ZENITH m01ile1Jr NIB 36cm ~F 

MAGNE10 oour orainateur 350 F -OYSTICK (super pro) 100 F 
ORIC ATMOS 48 K . 1430 F ATARI 600 XL ..... . SUPER PROMO 
SPECTRUM Ql 128 K ... ' 4970 F 800 Xl .. .SUPER PROMO 

COMMODORE SX 64 LYNX% K ........ ... . .. 3450 F 

loortab'el ... 6990 F Monlleur couleur 3ô cm . 2595 F 

AMIS DE PROVINCE, consultez-noos Il 
Vous bénéficierez aussl des SOfT.PRIX. Ecrivez à notre "Service·Provlnce" 
ta o"11tO'Od.dons !oc.iCn~ês 2~ ~ c.soon 'b1es. c..rt&M or«.~ c:b-"'.Ms i tt• lrd'Clll 1l Pl\M~ é:re noii­
fft ou L~"lb.ts enloocC.onçes ~-ct.:t!Ol'llS o.tmi"'CIW fi SO.JS ·ê:se"wed'nr..n ~·ap-:(11..tS 

les stades. les services, les prix, le conseil, 
tout doit être plus Intelligent, plus pointu. Au 
Centre National d'Achot nous prenons un 
malin plaisir ô rendre l'informatique 
compatible avec tous les budgets. Lo 
nouvelle vogue micro est rusée ... alors, nous 
allons bier:i nous entendre. 

NOTRE ADRESSE 
55, rue St-Sébastien - 75011 Paris . 
Tél. : 806.20.85 • 
Métro : St-Ambroise (proche de la 
République, niveau du 53, bd Voltaire). 
Ouvert d e 10 h à 13 h et de 14 h à 19 h, 
sauf dimanche e t lundi. 

----------------------------• SOYEZ LES PREMIERS A SAISIR NOS SOFT·PRIX; 1 
I SON DE COMMANDE (ô retourner ou C.N.A - MAGMA i;; 1 
1 55, rue St-Sébastien - 75011 Paris). 1 
1 Nom Prénom 1 
1 Adresse ' 1 
1 MATËRIEL CHOISI Prix I 
1 Rtglement 10Compton!0 Crtdh (20 % minimum 1 
1 o Io commande, solde arrondi O Io centaine supêriewe) T otol : 1 

----------------------------
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Trois programmes harmonieux pour remplacer les gammes d'antan. Mais qui 
ne vous transforment pas pour autant en Rubinstein ... 

FICHE DE PRÉSENTATION 
Nom : Mtromus, Rythmamus et Melodi· 
mus. 
Editeur : Loglmus, 50, rue Joseph-de­
Maistre, 75018 Parts. Tél. : (1) 228.21.40. 
Prix : 185 f chaque. 
Matériel: T07, M05 et T07/ 70. Crayon 
optique nécessaire pour deux programmes, 
Melodlmus et Rythmamus. 
Sup,Port: cassette. 
Utilisateurs : Educateurs, parents, en­
fants. 
Documentation : Uurets e_wllcatifs. 

J 
E FAIS SOUVENT CE RÊVE ÉTRANGE 
et pénétrant : je me revois petit gar· 
çon, à l'âge où mes parents avaient 

_ décidé que j'apprendrais le piano. Un 
cauchemar récurrent où je m'escrime sur le 
clavier en gammes dissonantes. Mais l'autre 

·nuit, mon rêve a pris un autre co,urs : les 
touches blanches et noires sont devenues 
grises, réduites et carrées, et à mon piano 
s'est substituée une petite machine nommée 
T07 (ou M05, je ne sais plus) ornée d'un 
écran. Trois noms y apparaissaient : Astro­
mus, Rythmamus et Melodimus. Grâce à eux, 
j'oubliais la corvée pour ne garder que le. 
plaisir de jouer. Vraiment jouer. Trois casset· 
tes de jeu, donc, signées Logimus, destinées 
à faire vibrer chez les petits anges une hypo· 
thétique fibre musicale : Astromus pour dé· 
couvrir les sons, Rythmamus les rythmes et 
Melod.imus ... les mélodies, bravo 1 (Ce dernier 
est moins recommandable que les autres, car 
il permet surtout d'apprendre à jouer d'oreille 
- ce que font couramment des myriades de 
gens, sans être musiciens : pianoter n'est pas 
jouer). Mais au total, la collection s'équilibre 
bien. Peu de textes et de symboles bien choi· 
sis rendent lensemble accessible aûx enfants 
dès l'âge de six ans. Chaque programme pré· 
voit une option • démonstration • qui Aimplifie 
les manipulations. On peut régler le niveau de 
jeu et retourner constamment au menu. Si· 
gnalons, pour les écoles, que dix enfants peu· 
vent jouer en même temps. 

;i:: Astromus me rappelle mes fameuses 
~ gammes: on y repère bien la clef de sol, la clef 
E' de fa et leur portée, mais il y manque les 
~ notes. A leur place, une fusée et un OVNI 
~ signalé comme vaisseau ennemi. Un principe 
~ simple : chacun de ces engins émet un son 

dont la valeur dépend de sa place sur les 
portées. Visuellement d'abord, puis à loreille, 
il faut placer la fusée dans l'axe du vaisseau 
afin de détruire ce dernier d'un seul missile. 
Suivant les options, fusée et OVNI peuvent 
devenir invisibles: seules les capacités auditi· 
ves permettent alors de s'en sortir. Quand on 
dit que la musique adoucit les mœurs ... Bon. 

Si le thème guerrier laisse dubitatif, le pro· 
gramme n'est pas sans qualité: sans savoir 
encore lire les notes (elles ne sont pas nom· 
mées), les enfants apprendront rapidement à 
les distinguer par leur hauteur et les interval· 
les qui les séparent. Passant de la gamme 
diatonique à la gamme chromatique, la diffi· 
cuité s'accroit, mais le jeu s'affine. Au bout du 
compte, un bon exercice pour développer les 
capacités auditives. 

Pas de musique sans rythme : là entre en 
jeu le programme Rythmamus. Sur trois ta· 

bleaux et en quatre étapes, des petits ani· 
maux viennent présenter des pancartes où 
sont codés les rythmes que joue l'ordinateur. 

Au niveau le plus faible, le codage apparaît 
sous forme de traits plus ou moins longs, 
mais, très vite, les blanches, les noires et les 
croches pointées entrent dans la danse. Il 
devient de plus en plus délicat de reçonnaitre 
la bonne pancarte. 

Ce logiciel, beaucoup plus fouillé que le 
précédent, apporte une bonne base de 
connaissance. La progression a fait l'objet 
d'une étude soignée : on évolue rapidement 
sans jamais se mettre en difficulté. Dommage 
toutefois que le tempo ne soit pas pris en 
compte: les rythmes ne se jouent que sur une 
seule mesure. Autre point faible, les graphis· 
mes un peu trop chargés, avec ces étranges 
bestioles qui pendent du plafond üe les ai 
prises pour des araignées, mais il s'agit peut· 
.être de lampions). Passons sur les couleurs 
parfois criardes pour saluer l'ensemble qu'on 
ne peut que trouver réussi car bien pensé. 

Melodimus traite des mélodies. Entendons· 
nous bien : des mélodies prises comme de 
simples suites de notes. Hélas, le rythme a 
déserté ces compositions. Pas de problème 
pour les animations : elles sont elles aussi, 
quasi absentes et un clavier occupe la ma· 
jeure partie de l'écran. Plusieurs jeux sont 
proposés, axés sur la r~connaissance d'une 
mélodie qu'il faudra rejouer. On se familiarise 
ainsi avec les touches en acquérant au pas· 
sage un peu d'oreille. Les morceaux retenus? 
Soit des airs populaires tirés du folklore, soit 
des suites de sons générés aléatoirement par 
l'ordinateur. Dans ce dernier cas, la musique 
peut être tonale ou atonale. Les deux derniè· 
res options sont les plus attrayantes : le 
•duel· se joue à deux. L'un des participants 
invente une mélodie que son adversaire doit 
reconnaitre. Mais attention, il doit lui·même 
reconnaitre sa propre composition et juger de 
la justesse de son exécution avant que l'ordi· 
nateur ne rende son verdict. D'après nos ob· 
servations, les enfants adorent ! 

La dernière option permet de composer li· 
brement (enfin un peu de créativité!). Mais 
comme nous l'avons signalé, les rythmes ne 
sont pas programmables. 

En conclusion, ces produits peuvent être 
utiles pour apporter quelques bases musica· 
les, mais ils ne remplaceront pas les leçons de 
piano ni l'écoute régulière des concerts. D'au· 
tant qu'à 185 F le programme, on peut trouver 
excessif de débourser 555 F pour une simple 
initiation. Attention : Melodimus et Rythma· 
mus ne se jouent pas sans crayon optique. 

Patrice RElNHORN 
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FORTH 
SUR SPBCTRUM 

C
ARNET MONDAIN : LORD SPEC­
trum de Sinclair (vieille noblesse an­

. glaise) entretient depuis peu une 
liaison qui devrait connaitre un cer­

tain retentissement dans les chaumières. Il 
s'affiche en effet ouvertement avec un jeune 
Forth sur Microdrive, qui veut s'installer en 
France. Ce dandy est issu de la dynastie 
suisse Sémaphore Logiciels. Jusqu'ici, Spec­
lrum et Forth s'ignoraient superbement. 
· ! . En fouillant un peu sérieusement les valises 
ae l'émigrant de luxe, on peut en exhumer 
~~elques denrées utiles. Allez, déballez-moi 
!><1· En vrac, on tombe sur du neuf et du tangi· 
ble. D'abord, les logiciels sur Microdrive sont 
encore très rares en France. Ensuite, la ver· 
sion de ce langage est bien conforme au stan· 
dard Fig·Forth. Elle est livrée-sous forme de 
tleux micro-cartouches, la première contient 
le système Forth, la seconde une bibliothèque 
~e définitions. 
, Toujours dans la colonne• actif• : les autres 
~~ersions du Forth ne gèrent, en guise de mé· 

oire de masse, qu'un magnétophone. Les 
· rogrammes en Forth se composent de diffé· 
rentes définitions regroupées en • écrans • de 
l Ko en mémoire centrale. En général, le 
Forth gère trois écrans. Ici, lorsque l'utilisa· 
leur en demande un quatrième, le système 

1 WOICŒL TESTÉ: 
Programme du commerce auec documenta­
tion en français. 

libère le plus ancien en le sauvegardant sur 
Microdrive (ou disquette). Chaque écran est 
associé à un secteur sur le disque et un écran 
donné (ils sont numérotés) sera toujours sau­
vegardé au même endroit. 

Là aussi, coup de chapeau : comme les 
Microdrive (ou les disquettes) sont des péri· 
phériques assez rapides, une sauvegarde ne 
dure que quelques secondes. Rien à voir avec 
les Forth sur cassette, sans parler de l'organi­
sation séquentielle des fichiers sur magnéto­
phone qui impose de rembobiner la bande 
avant de relire le fichier. Terminons-en avec 
les louanges : l'autre point fort de cé langage 
réside dans sa rapidité. Son secret ? Il a été 
écrit pour le microprocesseur du Spectrum, le 
z 80, et non adapté du Forth écrit pour le 
8080. 

Du moins bon, à présent : le Forth de Séma· 
phare ne tolère aucune erreur de manipula· 
tian des Microdrive et ne survit pas à l'ab· 
sence de cartouche dans le lecteur. Et ça, 
c'est un gros point noir, car une erreur, fatale, 
entraine la réinitialisation du système. Moins 
grave, la faiblesse de la documentation : le 
manuel succinct est accompagné d'un livre 
sur le Forth en général. Plutôt bien fait, mais 
qui ne correspond pas exactement à ce Forth 
en particulier. 

Bon, allez. Bouclez cette valise. L'actifl'em· 
porte : ce logiciel apporte une nouvelle sou· 
pl esse de programmation qui vous autorise à 
entrer sur notre territoire. Circulez ! 

Jean-Michel COHEN 

BUSINESS+ 

A
PRÈS MANAGER (VOIRSVM N°2), LE 
Millionnaire (SVM n° 13), encore un 
jeu d'entreprise. La jungle économi· 
que est·elle le dernier territoire ln 

' pour aventuriers modernes? Business +, 
grâce à une habile simulation, vous fait entre· 
voir les délices de la gestion d'unesoclété. 

Vous voilà bombardé P-DG d'une boite qui 
construit et vend des voitures. Entre nous, 
vous ne manquez pas de courage, ou d'in­
conscience, vu la conjoncture dans ce sec· 
~eur. Enfin, vous êtes opposé à l'ordinateur, 
ou à d'autres joueurs (jusqu'à six). Vos objec· 
~fs ? Simples : survivre et maximiser votre 
prix de marché et votre profit. Comment? En 
prenant les bonnes qéclsions budgétaires au 

1 WOICŒL TESTÉ: 
Version définitive. 
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bon moment. Qu'il s'agisse de production, 
publicité, recherche, conditions de travail, in· 
vestissements, etc. 

Moins complexe que Manager, plus sérieux 
que Le Millionnaire, Business +devrait conve· 
nir aux élèves de terminale et à tous ceux qui 
ont envie de comprendre l'économie en 
jouant. On peut émettre quelques doutes sur 
l'enthousiasme des joueurs à s'entrainer ail· 
leurs qu'à l'école, d'autant que l'affichage des 
résultats commerciaux est désespérément 
lent. On tient pourtant là un bon outil de 
formation, malgré quelques approximations 
un peu dangereuses : quand vous dépassez 
800 000 F de capitaux propres, vous êtes na· 
tionalisé ! Si vous l'évitez, le classement final 
vous félicitera en des termes prometteurs : 
•EXCEPTIONNEL 1 1 ÊTES-VOUS LIBRE?• 

J.F.R. 

Pour Spectrµm et Spectrum Plus avec Mlcro­
drlue. Distribué par Distribution et Service, 
ZA de Courtabœuf, 527, avenue du Québec, 
91946 Les Ulis Cede.x. Tél. : (1) 446.27.80. 
Prix (avec deux Microdriue) :.450 f. 

Business +. Pour M05/T'07, T07/70. cas­
sette. Prix : 299 f. Answare Diffusion, Tour 
Oa/l/énl Il, .36, au. Oalllénl, 9.3175 Bagnolet 
Céde.x. Tél. : (1) .360 . .37 . .37. 
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Conjuguer, pour IBM PC ou Apple lie sur 
disquette, prix: 295 f. Pour Thomson MO 5 
ou T07 /70, sur cassette, prix: 195 f. Distri­
bué par Vlf/-Nathan, 17 rue d'Uzès, 75002 
Paris. Tél. : (1) 2.3.3.44 . .35. Logiciel testé : 
programme du commerce avec notice en 
français de 16 pages. 

·The Designers's pencil, pour Commo­
dore 64. Disquette. Prix: 2.30 f. RCA, BP 76, 
9142.3 Morangis Cedex. Tél. : 
(1) 9.34.20.50. Logiciel testé : programme 
du commerce avec notice en français. 
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T
ANT DE LOGICIELS ÉDUCATIFS 
sont faits à la va·vite, que lorsque l'un 
d'eux est orné d'une signature aussi 
prestigieuse que celle des dictionnai· 

res Le Robert, l'attention s'impose. • Conju· 
guer • n'est rien de plus quel' équivalent infor· 
malique pour Apple lie, IBM PC ou Thomson 
MOS et T07 /70 du bon vieux Bescherelle, 
cette mince bible rouge des verbes français 
recommandée à des générations de lycéens. 
Ce n'es~ donc pas un logiciel interactif, avec 
de nombreuses questions et réponses 
comme i:ant de programmes éducatifs, mais 
plutôt un répertoire. 

Un répertoire, cependant, qu'il. nous a été 
impossible de prendre en défaut, malgré trois 
heures de torture intensive. • Conjuguer • 
donne à la demande les 5 modes, les 6 per· 
sonnes et les 10 temps de 10 000 verbes de la 
langue française, soit 350 000 fonnes conju· 
guées. Il déjoue les exceptions les plus vicieu· 
ses. Si vous lui demandez • ressortir•, il s'in· 
quiête de savoir si vous voulez le verbe qui 
signifie ·sortir à nouveau •, ou celui qui veut 
dire • être du ressort de • (ils se conjuguent 
différemment). Si vous lui demandez •s'en· 
traider •, il ne vous donnera pas •je m'en-

traide •, qui est un non-sens. En revanche, si 
vous lui demandez· pleuvoir• il vous donnera 
aussi bien · ils pleuvent· que• il pleut• (car on 
dit• des pierres pleuvent•). Il connaît par cœur 
·bruire•,· traire· et· gésir •. Comment autant 
de fonnes peuvent-elles tenir en même temps 
dans la mémoire de !' Apple lie (sur lequel 
nous avons effectué l'essai) ? Seuls 
400 verbes sont recensés dans les 2° et 
3° groupes, les plus irréguliers. Le 1er groupe, 
le plus régulier, rassemble 90 % des verbes 
français ainsi que la plupart des néologis­
mes; ce qui pennet, d'ailleurs, de décliner 
sans faute des verbes parfaitement inventés ... 
Le. logiciel renfenne donc peu de verbes et 
beaucoup de règles, qui prennent moins de 
place. La finition va bien sûr jusqu'aux ac· 
cents, qui peuvent être générés même sur les 
machines qui ne les prévoient pas tous (hélas, 
l'Apple Il+ sans minuscules ne peut être uti· 
lisé). Si• Conjuguer• n'excite pas votre curio· 
sité et ne vous apprend rien, c'est que vous 
êtes vraiment Pic de la Mirandole. Utile aussi 
en liaison avec un traitement de texte. Plus 
utile que le Bescherelle ? Là, vous en deman· 
dez vraiment beaucoup ... 

Jean· François des ROBERT 

THE DESIGNER' S 
PEN CIL 

L
'UN DES PRINCIPAUX ATTRAITS DES 
micro-ordinateurs ? Le graphisme. 
Nombre d'apprentis-informaticiens 
ont rêvé de créer des images analo· 

gues à celles qui envahissent nos écrans. Mais 
parfois, comme par exemple dans le cas du 
Commodore 64, le Basic est avare en instruc· 
tions graphiques et il faut en passer par une 
série de PEEK et de POKE particulièrement 
indigestes. Il existe bien sûr des utilitaires 
graphiques qui permettent de créer des 
images, mais tout l'intérêt n'est-il pas de les 
programmer soi-même? The Designer's pen­
cil, d' Activision, est un véritable langage de 
programmation destiné à créer des images et 
à produire des sons avec · cette machine. li 
possède des instructions pour sélectionner 
les couleurs, tracer des traits, des cercles, des 
arcs. li dispose aussi d'un mode de déplace· 
ment tortue analogue à celui du langage 
Logo, et pennet d'écrire du texte en grands 
caractères sur un fond dessiné. Un kaléidos-

cope répète symétriquement tout dessin dans 
chaque quart de l'écran. A ces instructions de 
dessin s'ajoutent des instructions classiques 
de programmation, branchements, tests, 
sous·programmes ... Ce langage est partielle· 
ment récursif, c'est·à·dire qu'une procédure 
de dessin peut s'appeler elle·même, donnant 
ainsi naissance à des images qui se répêtent, 
imbriquées les unes dans les autres. 

Le plus extraordinaire dans ce logiciel : il 
est possible de programmer sans toucher au 
clavier. A l'aide de la manette de jeu, vous 
déplacez une flêche sur l'écran, à la maniêre 
d'une souris, et vous• prenez• les instructions 
du langage qui sont listées dans une fenêtre à 
droite. Vous pouvez alors les insérer dans 
votre programme à l'endroit tie votre choix et 
assimiler ainsi les rudiments du langage en 
quelques heures et ce d'autant plus que la 
documentation a bénéficié d'une traduction 
française de bonne qualité. 

F.N. 
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WoRDSTAR 2000 
Le bulldozer du traitement de texte 

Wordstar, le traitement de texte vedette, a enfin un descendant : Word­
star 2000. A partir d'un produit vieillissant, Micropro tente une rénovation 
totale de son enfant chéri. Le résultat est un traitement de texte très complet, 

. WORDSTAR EST UN DES 
- produits qui fait dàte dans 

l'histoire de la micro-infor­
matique. A lorigine, Wordstar a été conçu par 
un infonnaticien. Seymour Rubinstein. pour 
faciliter lécriture des programmes ! Vers la fin 
des années 70, les langages tels que le Basic 
étaient livrés avec un éditeur ligne à ligne. 
Impossible donc de remonter dans son pro· 
gramme avec le curseur pour aller corriger 
une faute, impossible également de faire sur 
tout un programme une opération de recher­
che et remplacement, impossible enfin de fu· 
sionner deux textes. En raison de son grand 
âge, Wordstar était affublé d'un certain nom­
bre de tares de naissance: comme il n'exis· 
tait, en ces temps reculés, aucune nonne de 
clavier, Wordstar ne fait appel à aucune tou· 
che spéciale. ni de déplacement de curs·eur, ni 
de touche de fonction. Ainsi pour déplacer le 
curseur vers le haut, il fallait taper simultané­
ment sur la touche • Contrôle• et sur la lettre 
E. De même pour refonnater un paragraphe, 
un Contrôle-B était nécessaire. Comble de 
complexité, comme il y avait plus de fonctions 
que de lettres dans l'alphabet. certaines fonc­
tions avaient des mnémoniques de deux let­
tres : pour sauvegarder un fichier, il fallait faire 
Contrôle-KO. En pratique ces fonctions 
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mais gourmand en mémoire et très lent. 

étaient en pennanence affichées dans la par· 
tie supérieure de l'écran. Cette conception 
peut faire sourire maintenant, mais elle est le 
fruit de l'incroyable diversité des matériels et 
des claviers de lépoque. 

Malgré ses défauts. Wordstar est devenu un 
standard du marché. pour plusieurs raisons. 
Relativement indépendant de la machine utili· 
sée, Wordstar est 1m des rares produits 
conçus sur des machines 8 bits qui ait sur· 
vécu au déferlement des 16 bits. Complète­
ment professionnel, Wordstar est le premier 
logiciel de traitement de texte qui pouvait 
rivaliser avec les machines dédiées. Une autre 
qualité, · rarement décrite. était la suivante : 
Wordstar était un traitement de texte simple 
pour qui voulait faire des choses simples. En 
plus, Micropro est la première société de logi· 
ciel qui a introduit la notion de famille de 
logiciel. Ainsi les possibilités de lettres circu· 
!aires, de correction orthographique et d'in· 
dexation automatique sont réalisées par trois 
options : Mailmerge. Correctstar et Star Index. 
De plus, les autres logiciels de base : tableur, 
gestion de fichiers et graphisme sont venus 
compléter la collection. Enfin Starburst per­
met de relier ces différents logiciels entre eux, 
pour réaliser de véritables applications infor­
matiques. Cette dernière option est une alter· 

native aux logiciels intégrés. Au milieu de 
cette famille nombreuse, il était certainement 
difficile de concevoir un produit totalement 
original. en ·rupture avec les habitudes des 
utilisateurs des quelque 500 000 exemplaires 
vendus. sans compter Je nombre incroyable 
de copies pirates. Wordstar 2000 doit êtrè 
jugé à la fois comme un produit nouveau et 
comme l'héritier d'une longue dynastie. 

L'installation: une aventurè 
Le premier contact avec Wordstar 2000 e,st 

assez flatteur: une solide boite découvre trois 
brochures et six disquettes. Une brochure ex­
plique le démarrage du programme, une 
autre est un manuel de référence, enfin un 
livre d'enseignement complète l'ensemble» 
Visiblement traumatisé par le piratage de ses 
logiciels, Micropro a voulu mettre tous les 
atouts de son côté. Pratiquement. chaque uti­
lisateur a droit à trois installations sur .trois 
machines. Un compteur d'installation dimi· 
nue d'une unité à la fin la première phase 
d'installation. Si on change de machine, il est 

1 LOO/CIEL TESTÉ: 
Programme du commerce en version 
américaine. 
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possible de • désinstaller • le logiciel, ce qui 
incrémente le compteur. Sur un IBM PC·XT, 
l'opération d'installation s'est déroulée sans 
problème. Une tentative d'installation sur un 
Compaq Deskpro s'est soldée par le message 
le plus curieux qu'il me soit jamais donné de 
Ure sur un écran : • Unable to run on this 
machine •. Cela signifie en clair que le pro· 
gramme reconnait qu'il est incapable de fonc­
tionner sur cette machine. Que les êoncep· 
teurs de cette protection soient allés jusqu'à 
prévoir ce type de message montre que la 
protection joue en particulier sur les caracté· 
ristiques physiques des lecteurs de disquet· 
tes. C'est confirmé par un autre message très 
curieux, qui signale que l'installation sur un 
PC·AT risque d'empêcher la réinstallation ul· 
térieure sur d'autres machines. En pratique, 
la situation créée par cette protection exces­
sive risque de provoquer un effet contraire. En 
France, par exemple, Micropro parle déjà de 
vendre deux versions du mème programme, 
l'une à protection· complète, fonctionnant uni· 
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Wordstar 2000 est un traitement de texte 
nouveau, héritier de la tradition Micropro. 

quement sur IBM PC, l'autre moins rigide, 
pour les compatibles. En pratique la situation 
est encore plus grave que cela : si le lecteur de 
l'IBM PC utilisé est légèrement déréglé, la lec· 
ture du fichier commandant la deuxième par· 
tie de l'installation est impossible .. 

Une fois cette difficulté surmontée, Word· 
star a enfin montré ses bons côtés : il offre un 
choix d'une centaine d'imprimantes, et si par 
extraordinaire la vôtre ne figurait pas dans la 
liste, il est possible de définir très simplement 
son propre paramétrage. 

Le chargement du programme lui-mème 
fait apparàître le premier menu et la prome­
nade peut commencer. A tout moment une 
aide très complète est disponible, dont le 
contenu varie avec la dernière commande 
frappée; autre nouveauté, très astucieuse, la 
commande· UNDO • permet d'annuler la der· 
nière commande. L'opération couper-coller, 
chère aux logiciels sur Macintosh est très sim· 
plement simulée par l'annulation d'un bloc, 
suivie par la commande • UNDO •, qui réécrit le 
bloc à l'endroit du. curseur. Les appels aux 
commandes sont très simplifiés : une réglette 
aide-mémoire qui se fixe au-dessus du cla­
vier, indique de précieux raccourcis, grâce 
aux touches de fonction et aux touches de 
déplacement de curseur. L'ensemble de ces 
commandes donne une impression de désor­
dre à première lecture, mais un gros effort a 
été fait pour l'ergonomie générale du pro· 
gramme. 
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Une nouveauté très intéressante de Word· 
star 2000 est de pouvoir ouvrir en même 
temps jusqu'à trois textes et de passer des 
informations de l'un à l'autre. La notion de 
bloc vertical est améliorée : on peut marquer 
en déplaçant le curs~ur les deux coins d'un 
pavé dans un texte, par exemple une colonne 
de chiffres ou une liste. Une fonction permet 
de faire des calculs sur les colonnes de chif· 
fres. Il est possible de trier les listes, en ordre 
croissant ou décroissant. La grande idée du 
produit est d'intégrer des options qui étaient 
vendues séparément. Les fonctions de lettres 
circulaires·, qui étaient faites par le pro­
gramme Mailmerge, sont livrées en standard 
dans Wordstar 2000. Cette intégration se tra­
duit enfin par l'abandon des impossibles 
• commandes à point • qui défiguraient tout 
texte de Wordstar. A leur place, une série de 
commandes explicites, formant un véritable 
mini-langage, assure une programmation très 
simple des opérations lettres circulaires. Une 
autre option est maintenant intégrée : Cor· 
rectstar est un dictionnaire anglais qui recher­
che les mots d'un texte et qui propose des 
remplaçants pour les mots mal orthogra­
phiés. Cette fonction est plus facile à réaliser 
en anglais, où les formes dérivées des mots, 
en particulier par conjugaison, sont plus rares 
qu'en français. De la bonne adaptation de 
Correctstar à la langue de Molière dépendra 
une partie du succès de Wordstar 2000. 

Des fonctions en plus 
Une deuxième version de Wordstar 2000 

existe : en plus des fonctions c:f éjà décrites, 
elle intègre la fonction d'indexation automati· 
que, surtout utile pour ceux qui veulent traiter 
de très gros documents, et obtenir automati· 
quement table d'index et table des matières. 
Mailist est un petit gestionnaire de fichiers, 
permettant de préparer rapidement des fi· 
chi ers d'adresses en vue de lettres circulaires. 
Enfin une fonction Telecom permettra 
léchange de textes avec d'autres ordinateurs. 

Wordstar 2000 est un logiciel qui doit satis-

FICHE DE PRÉSENTATION 
Nom : Wordstar 2000. Traitement de texte 
avec lettres circulaires et .correction ortho­
grae_hique. 
Editeur : Micropro, 18 place de la Seine, 
94563 Rungis. Tél. : (l) 687.32.5 7. ' 
Distributeur: Softsel, 124 boulevard de 
Verdun , 92400 Courbevoie. Tél. : 
(1) 768.59.50. 
Matériel : IBM PC et compatibles sous 
NS.DOS, 256 l\o, un disque dur est forte­
ment conseillé. 
Su.Pport: six disquettes. 
Pnx : 4 950 F HT pour la version améri­
caine. Version française: 5 850 F HT. 
Documentation : trots manuels. 
Disponibilité : la version américaine est 
disponible chez Softsel au prix indiqué. La 
version française est en cours de traduction 
chez Mlcropro, la date de première livraison 
est prévue pour débutjuln 85, le prix n'est 
pas encore flXé. 

faire deux clientèles ; les anciens utilisateurs 
de Wordstar reconnaîtront la philosophie gé· 
nérale des produits Micropro. Pour eux, la 
simplification sera très sensible et l'augmen­
tation des performances compensera la plus 
grosse mémoire nécessaire, qui est de 
256 Ko. L'abando.n des· commandes à point · 
est certainement la simplification la plus.sen­
sible; le passage d'un fichier créé par Word· 
star à ün fichier utilisable par Wordstar 2000 
se fait au moyen d'un utilitaire. Les nouveaux 
utilisateurs devront s'habituer à ce produit 
dont la dynamique générale est assez particu· 

La qualité de la francisation décidera du succès 
de Wordstar 2000. 

lière. Un point noir très sensible est l'extrême 
lenteur des opérations de chargement et de 
déchargement, qui rend le produit pratique­
ment inutilisable sans un disque dur. Même 
dans ce cas, tout cela est très, très lent. A titre 
d'exemple, il faut 1minute35 secondes pour 
charger Wordstar et un fichier de 40 Ko ; la 
plus grande partie de ce temps semble être 
utilisée à trier par ordre alphabétique le cata· 
Jogue du disque. Ce temps peut être réduit, si 
l'on ose dire, à 70 secondes en utilisant l'op­
tion qui permet d'enchainer automatique· 
ment chargement du programme et lecture 
du texte. 

Une fois le fichier chargé, on retrouve une 
grande souplesse ; un t~xte peut avoir jus· 
qu'à 8 millions de caractères, une ligne 
240 caractères si elle est formatée, mais prati· 
quement 1000 taractères pour les lignes non· 
formatées. Comme dans la plupart des traite· 
ments de texte récents, on peut définir des 
glossaires qui donnent un nom abrégé à une 
phrase entière. Cette possibilité est étendue 
dans Wordstar 2000; puisqu'un glossaire peut 
contenir également des touches de 
commande. On passe donc de la notion de 
simple glossaire à celle de macro-commande. 

Wordstar 2000 est le digne successeur de la 
famille Micropro. Deux réserves s'imposent : 
la version testée est une version anglaise et la 
qualité de la ~raduction du produit, et en parti· 
culier des brochures, fera ou non son succès. 
Un deuxième examen de Wordstar 2000 dans 
sa version française 's'imposera donc, en par­
ticulier pour le module de correction ortho· 
graphique francisé. bemière réserve, la vi· 
tesse de chargement et la procédure de mise 
en place devront être améliorées. Wordstar 
2000 est à conseiller à ceux qui cherchent un 
traitement de texte très complet, pour pro· 
du ire des gros textes ou pour des lettres circu· 
laires en grand nombre; C'est un outil très 
professionnel. 

Seymour DINNEMATIN 
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GRIBOUILLE 
LE PLUS DÉSHYDRATÉ DES 

- Touaregs vous le dira, Gri-
bouille, c'est ce personnage 

de la comtesse de Ségur qui se flanque à l'eau 
pour éviter d'être mouillé par l'averse. Au­
jourd'hui, Gribouille est devenu un traitement 
de texte. Madeleine liodé, son auteur, a-t-elle 
voulu rendre hommage à la mère Rostop­
chine ? Son histoire tendrait à le prouver : 
sans rien connaitre à l'informatique, Made­
leine liodé s'est jetée à l'eau en se plongeant 
dans I' Assembleur. Elle a bien fait de se 
mouiller : après trois ans <le recherche et 
d'écriture, elle a donné le jour à un logiciel 
rapide, astucieux et respectueux du bon 
usage. 

Pas d'effet révolutionnaire, mais une adé­
quation parfaite aux besoins de la clientèle 
visée : petites entreprises et professions libé­
rales. Bref, ceux pour qui les petites taches 
quotidiennes à base de stylo, photocopieuse 
et calculette sont devenues aussi jouissives 
que la lecture d'un concurrent (au choix) de 
SVM. 

Au jeu des comparaisons avec ses grands 
frères, Gribouille s'en tire honorablement. li 
se paie même le luxe de dépasser, sur cer­
tains points, les maîtres que sont Epistole ou 
Memword. Par exemple, Je premier appelle la 
touche CONTROL et le glossaire à la res­
cousse pour chaque tréma ou accent circon­
flexe. Pas Gribouille. Memword avait déjà fait 
un pas en avant en ramenant l'accentuation 
aux touches du clavier. Gribouille, lui, re­
prend l'idée, mais en affichant un accent suivi 
d'une barre de fraction systématique. Celle-ci, 
au moment de l'impression, restitue à l'ac­
cent sa juste place. 

De plus en plus proche du 
bon usage 

D'ailleurs, tout se passe dans le clavier : la 
souris a pointé son museau un peu tard. 
Donc, à l'inverse, là aussi, d'Epistole, ni menu 
déroulant, ni couper-coller à sélectionner 
d'un seul coup. Décidément plus proche de 
Memword, Gribouille vous évite la resaisie 
d'une phrase indûment tapée en majuscules. 
Il possède une commande pour la transfor· 
mer en chaine de minuscules. Un détail : ne la 
cherchez pas dans le manuel. Dans les écrans 
d'aide, elle se cache sous une formulation 
trop sybilline. Retenez seulement que le mira· 
cle s'opère quand vous appuyez simultané· 
ment sur la touche CONTROL et la lettre L. 
Non, non, ne nous remerciez pas encore, car 

1 LOO/CIEL TESTÉ: 
Version définitive avec manuel en français 
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CARACTERE SUR L' IMPRI11AllTE 
12345678 

1 mmmmmm CARACTERE 
2 = = = = = = ECRAN ET 
3 = CLAVIER 
4 = 
5 - - B 
6 : 
7 -
~ == ====a 

LES FLECHES DEPLACEHT LE CURSEUR 

T liET t OTE LA TOTALITE DES POIHTS 
L HET l OTE LA LIGHE DU CURSEUR 
C KET c OTE LA COLOHHE DU CURSEUR 
P HET p OTE LE POIHT SOUS CURSEUR 

RETOUR CHARIOT ACCEPTER 
ESC ANNULER HODIFICATIOH 

ET APPELER PRECEDEHT 
S SORTIR 

Pour utilisateurs 
épisodiques, un bon 
petit traitement 
de texte français, 
respectueux 
de sa langue maternelle. 

sateur libre de s'en remettre aveuglément au 
logiciel ou de contrôler sournoisement la cé­
sure décidée par le programme. 

~ Une bonne note, donc, que cette fonction 
9 •bien de chez nous •, encore qu'il convient de 
~ s'aventurer avec circonspection du côté des 
~ cas de figure et des sous-règles ... Quoi qu'il 
Ë en soit, Gribouille reste à ce jour le champion 
~ de la bonne mesure entre la technologie et les 

Le logiciel Gribouille offre la possibilité rare de lois de la langue écrite. De plus, pour éviter 
dessiner son propre jeu de caractère. Un atout une coupure intempestive entre deux mots, 
supplémentaire pour ce traitement de texte. un , espace dur·· (déjà vu chez Appleworks) 

quelques corrections restent à faire : rétablir 
la majuscule après un point et remplacer par 
la bonne lettre un chiffre éventuel. 

Par un effort méritoire, Memword amorçait 
une pàle tentative de coupure des mots en fin 
de ligne. Pas très au point, certes, mais déjà 
plus réussie que chez la plupart de ses confrè­
res. Reportons-nous au • Bon usage •, le fa­
meux Grévisse. Il spécifie trois règles d'or: la 
coupure idéale intervient entre deux syllabes, 
au milieu d'une double lettre, mais jamais sur 
une terminaison d'un mot ou sur une ponc­
tuation (pas de point virgule esseulé en début 
de ligne). Eh bien, en toute simplicité, Gri­
bouille est le seul traitement de texte à res­
pecter ces impératifs. Tout en laissant l'utili-

FICHE DE PRÉSENTATION 
Nom : Gribouille 
Type : Traitement de texte agrémenté de 
fonctions mathématiques et trigonométri­
ques. Compatible avec les logiciels graphi­
ques en DOS. 
Distributeur :Berlingot, 18, rue Emile­
Duclaux, ï5015 Paris. Tél. : (1) ï34.65.50. 
Prix:l ïOOFT.T.C. 
Matériel : Apple lie (68 Ko avec ou sans 
carte 80 colonnes), Apple lie. Ce logiciel 
tourne sous le système d'exploitation 
DOS3.3. 
Support: 1 disquette. 
Documentation : Manuel en français de 
8ï pages, avec une disquette initiation et 
démonstration. 

interdit le retour à la ligne ... ou y transfère tout 
le membre de phrase. 

De. plus en plus fort : les caractères du 
clavier vous sortent par les yeux ? Sans bar­
guigner, Gribouille les redessine. L'édition de 
ces caractères se fait uniquement sur une 
imprimante matricielle (lmagewriter ou une 
Dot Matrix Printer). Pour l'Apple lie, une carte 
80 colonnes est nécessaire. 

Ainsi, vous pouvez créer un alphabet étran­
ger ou des symboles scientifiques. Gribouille 
effectue aussi des calculs élémentaires et tri­
gonométriques avec n'importe quel niveau de 
parenthèse, ralliant ainsi des utilisateurs de 
différents horizons. Si vous êtes un consom­
mateur de camemberts, courbes ou histo­
grammes, Gribouille insère ce type d'illustra­
tions à condition de les avoir créées 
auparavant avec un logiciel géré par le sys­
tème d'exploitation DOS 3.3. 

Bref, si vous envoyez du courrier en grande 
quantité ou si vous écrivez le livre de votre vie, 
n'hésitez pas : pensez à Memword, vous ne 
serez pas limité par la capacité de la mémoire 
de J'Apple. Pour Gribouille, 23 000 signes (15 
feuillets normalisés), constituent la limite 
d'un texte. En revanche, pour les utilisateurs 
épisodiques; les scientifiques ainsi que ceux 
qui ont un besoin de caractères inconnus du 
clavier AZERTY, pensez à Gribouille. ·Ainsi, a 
force de ténacité, notre bonne Madeleine sut 
prouver qu ·une femme du mellieur monde et 
ignorante des choses de /'informatique pou­
vait en remontrer aux messieurs plus sa­
vants ... " Un épilogue digne de la comtesse de 
Ségur, en somme. 

LucieDUKAT 
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Il! . 

I , 

MODÈLES SUÉDOIS 
Wordresult, un 

traitement de texte 
multilingue, 

Calcresult, un large 
tableur, et Polywindows, 

un agenda de plus. 
Le tout pour IBM PC. 

U N TRAITEMENT DE TEXTE, 
- Wordresult, pour tout écrire. 

Un tableur, Calcresult, pour 
tout calculer et un agenda électronique, Poly· 
windows, pour ne rien calculer. Bref, une jour· 
née de travail sans crayon : le rêve. Le hic : 

Calcresutt est un tableur tridimensionnel qui 
comporte 32 grl/les de calcul. 

compulser plus d'une fois les manuels d'utili· 
sation de ces logiciels. Tous trois fonction· 
nent sur lBM PC et compatibles (Calcresult 
était déjà disponible sur Commodore 64 ). 

D'origine suédoise et d'ambition commer· 
ciale européenne, Wordresult est né poly· 
glotte. Il • parle • en effet une dizaine de lan· 
gues (français compris), laissées au choix de 
l'utilisateur au moment de l'installation du 
logiciel. Traitement de texte complet et ma· 
niable, Wordresult souffre cependant d'une 
procédure d'installation problématique, 
compliquée encore par la traduction approxi· 
mative d'un manuel mal fichu. 

L'écran de travail affiche la tabulation et le 
menu de vingt fonctions. Outre le • barda • 
normal d'un traitement de texte (déplacer, 
insérer, remplacer), on y débusque un certain 
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nombre de fonctions supplémentaires. Parmi 
celles-ci, la création d'une bibliothèque de 
mots ou de paragraphes entiers accessibles 
par mots clés. utile tant pour un en-tête que 
pour des formules de politesse ou le titre d'un 
article. Une autre fonction, dite macro, permet 
de concentrer en une seule touche toute une 
séquence de manipulations amenant une 
fonction. Drôle de gain de temps, rétorquera· 
t-on, s'il faut noter sur un papier toutes ces 
correspondances ! Non, pas la peine, car ce 
logiciel crée au fur et à mesure le dictionnaire 
des • macros • qu'il affiche à l'écran. Autre 
particularité de Wordresult. la césure automa· 
tique des mots. Hélas, à l'essai, elle ne se 
révèle ni systématique ni conforme aux règles 
grammaticales... Si Wordresult est capable 
d'intégrer les résultats d'un tableur dans ses 
travaux, il ne comprend pas lui-même de ta· 
bleur intégré (contrairement à ce que laisse 
supposer la .• mauvaise traduction • du ma· 
nue!). Pour profiter de l'intégration des cal· 
culs dans Wordresult. il vous faudra Calcre· 
suit (notez l'air de famille) ou tout autre 
programme stockant ses informations en for· 
mat Dlf Lotus 1.2.3, Multiplan. 

Tout aussi doué pour les langues que Wor· 
· dresult, Calcresult propose une taille respec­
table : 32 pages, chacune pourvue de 
254 lignes et 64 cellules. Pour ce tableur. qui 
comprend une fonction graphique, l'accent a 
été mis sur le confort de travail. Ainsi. pour 
être utilisée plus facilement, chaque page est 
divisible en deux moitiés qui s'affichent simul· 
tanément sur l'écran. Dans le même ordre 
d'idée, il est possible de ramener en milieu de 
page les étiquettes des colonnes ou des 
lignes sorties de l'écran. Mais Calcresult ne 
s'arrête pas là. Il permet également à l'utilisa· 
teur lassé de courir d'un bout à l'autre de sa 
page, d'ouvrir une fenêtre où il pourra, par 
exemple, reporter les différents totaux. Fenê· 

FICHE DE PRÉSENTATION 
- Wordresult : Traitement de texte. 
.3 disquettes + l manuel en français. Prix : 
l 950FHT. 
- Calcresult : Tableur. 2 disquettes 
+ 1 manuel en français. Prix : l 950 f HT. 
- Polywindows : Agenda électronique. 
l disquette + l brochure en anglais. Version 
française prévue. Prix: 700 f HT. 
Chez frame, 15 av. de la Division Leclerc, 
92800 Puteaux. Tél.: (1) 774.87.88. 

<c> llaoüc !ort.m • • • 1'1!1111 lll!llC!ll 

Un menu donne le choix entre Calcresutt et 
Wordresult. le traitement de texte. 

tre dans laquelle s'effectueront les calculs de 
la même manière que sur l'écran. Comme 
tout tableur digne de ce nom, Calcresult est 
équipé de fonctions .financières, mathémati· 
ques et statistiques. Il est capable également 
de consolider plusieurs pages et - ô mer· 
veille - peut traduire ses résultats en hlsto· 
grammes. 

Ces deux logiciels sont distribués par 
Frame qui assure aussi la distribution de Poty· 

Calendrier, calculette et puzzle : compléments 
Indispensables. 

windows, un agenda électronique dont la prin· 
cipale caractéristique (partagée avec de nom· 
breux autres agendas) est d'être résident en 
mémoire et de venir s'afficher sur l'écran sans 
interrompre le programme en cours. Destiné 
à l'usage individuel, Polywindows propose un 
bloc-notes muni des principales fonctions 
d'un traitement de texte, une calculatrice, un 
petit gestionnaire de fichiers, un calendrier 
avec alarme (• prévenez-moi quand il sera 
midi •), l'agenda, bien sûr et. .. un jeu (un 
puzzle). Un agenda sans surprise, ni plus, ni 
moins commode que ses concurrents de 
même taille. Et qui, comme eux, amène l'hon· 
nête homme à s'interroger sur la· véritable 
utilité d'un agenda électronique. · 

Guillaume VIGNOLES 
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AMSTRAD CH. CORRESPONDANT PR 
éch. divers. H. Rachoux, rue du Gal·de· 
Gaulle, 36320 Villedieu. Tél. : (54) 
26.58.94. 
CH. POSSESSEUR SPECTRUM PR 
éch. d'idées, voire création d'un dub. 
B. Herard, La Coq'Hardie. 50380 St·Pair. 
CH. TT DOC SUR LANGAGE MACH. fR 
CBM 64. M. Ballotte, 5 rue des Gémeaux, 
21220 Gevrey·Chambettin. . 
ZX SPECTRUM CH. PROGS PEDAGO· 
giques (surtout niv. CP) M. Baranowski, 8 
rue des Flandres. 62210 Avion. 
Af'PLE lie ÉCH. DIVERS. M. ROMAIN, 
34 rue du Clos·Herbert. 14000 caen. Tél. 
(31) 93.53.21. 
CH. POSSESSEURS COM. 64 OU AM· 
strad pr création d'un dub d'éch. J.· 
M. Piatek, 11 rue de !'Egalité, 59215 Abs· 
con. 
POSS. ZX SPECTRUM ÉCH. IDÉES ET 
autres. M. Comptaer, 14 rue Glatignies, 
62840 Fleurbaix. Tél.: (21) 66.21.ey1 .• 
CH. JEUNES BIDOUILLEURS TELEMA· 
tique pr création réseau. Ttes rég. Camp 
(1901), 11 rue Gaston de Saporta, 13100 
Aix. 
Af'PLE lie CH. CORRESPONDANT DU· 
rable pr éch. divers. F. Denis, Les Arris 
Villemontais, 42115 Roanne. Tél. : (77) 
63.10.26. 
POSS. ATARI 800 XL, CH. NBRX JX EN 
LM pr éch. en ts genres. P. AmaulL Tél. : 
903.30.00. • 1 

POSS. lllEMOTECH MTX 512 CH. 
poss. MTX 500 ou 5U en vue corresp. J. · 
M. Delnord, 13 rue de !'Equerre, 07130St· 
Pe~y. 
CREATION CLUB Tl 99/4A SUR TOU· 
louse pr ech. ttes sortes. H. Troupe!, rue 
des Géraniums, 31400 Toulouse. Tél. : 
(61) 52.56.10. 
QL SINCLAIR CH. CONTACTS (CON· 
seils, idées). S. Cointement. 12 allée de 
Rivasselou, 35400 St·Malo. Tél. : (99) 
56.24.64. 

l~O 

CH. PROGS MACINTOSH. P. DIENE, 2 
square Racan, 75016 Paris. Tél. : (1) 
647.48.66. 
EXELVISION EXL 100 CH. 
confrère pr éch. divers. O. Zucchet. 111 
rue P.·et·M. Curie. 36000 Châteauroux. 
Tél.: (54).34.59.33: • 
AMSTRAD CPC 464 ECH. DIVERS 
L. Meurant, 49 rue Dr-Grégoire, B 7100 La 
Louvière, Belgique. Tél.: (64) 22.60.22. 
Af'PLE lie ET e, CH. IDEES, TRUCS PR 
créer progs en commun. Jean·Paul. Tél. : 
436.91.21 ap. 20 h. 
ATlllOS + JASMIN CH. CONTACT. 
C. TartiveL U , rue du Miniou, 22110 Ros· 
trenen. Tél.: (96) 29.01.56. 
ECH. HASSELBLAD 500 Cllf PARFAIT 
c/o Apple, Apricot. Macintosh + moniL 
G. t.ion, La Longue Legre, 62500 St-Omer. 
DRAGON 32/DRAGON 64 CH. 
contacts. F.·X. forestier, 24 bis rue H.· 
Lestienne, 59800 Lille. Tél. : (20) 
31.92.12. 
PROF. CH. CONTACTS AVEC COLLt. 
gues ou amateurs pr T07 et pédagogie. 
M. Lemeu·Stella, Maris·Nantouar, 22700 
Louannec. 
ADAM CBS ÉCH. DIVERS PROGS, 
idées. T. Milliat. rue St·Vincent·Oleizé, 
69400 Villefranche/Saône. 
YAMAHA 650 X SZ, BON ET. C/O TT 
matériel Apple lie (drive ou carte ext.). 
Val. approx. : 4 000 F. Ech. â déb. Thieny. 
Tél. : (41) 86.05.21. 
MACINTOSH CH. TS CONTACTS. P. LE­
bœuf, 57 rue de l'Orrne-au·Leu, 77165 St· 
Soupplets. 
AMSTRAD CH. CONTACTS. T. OULIE­
res, 25 rue Henri·Lavigne, 31300 Tou· 
Io use. 
CBM 64 CH. AUDJOGENIC 64 ET TT 
type de progs. CCK, 16 rue Jean·Durroux, 
09100 Pamiers. Tél. : (61) 67.4-0.97 ap. 
20h. 
ATARI 800XL + LECT. K7 CH. 
contacts. F. Jeannin, 8 rue des Biches. 
77200 Croissy·Beaubourg .• 
PB700 + fAlO + 4 Ko ECH. DIVERS. 
E. Maliska, 22 av. Carnot. 42300 Roanne. 
Tél. : (7) 71.63.04. 
SPECTRUM 48 KO CH. COl'ffACTS. 
M. Claude, 58. rue du Landy, 93 St-Ouen. 
AMSTRAD ECJf. DIVERS. f, PETIT, 
3 rue des Platanes, 76610 Le Havre. Tél. : 
(35) 49.21.63. 
J,f', fORM. GRETA BTS SERVICES 
info ch. stage non rémunéré juill.·août 
2 mois minimum. Tél. : (1) 665.71.99. 
Bagneux. , 
Af'PLE Ile CH. CONTACTS PR E-CH. DE 
tt ordre. T. Dion, Grand Hôtel de la Paix, 
47 av. Président·E.·Herriot, 69002 Lyon. 

CH. llllPR. EPSON PX 80 (f'R/TR). 
J.·G. Cretin. Tél.: (20) 46.08.08. , 
AMSTRAD ET TRS 80 MOD. 1 ECH. 
divers. O. Marolles, 3 rue Verdi, 89600 St· 
florentin. Tél.: (86) 35.03.17. 
CH. CONTACT AVEC UTILISATEURS 
CBM 64 et X 07, si pos. rég. de Valence. 
M. Romane. 39 av. de Verdun, 26000 Va· 
lence. 
POSS . llllNITEL OU MODEM 
1200/75 bds, Appelez au 500.30.15. 
Rens. Tél.: 749.74.85. 
RECH. OÙ M'ABONNER À LA REVUE 
trim. · La Commode • concernant le 
CBM 64. M. Goeury, 27 Schweitzer, 68 
Rixheim. Tél. : (89) 65.28.60. 

zx SPECTRUM 16 Ko + EXT. 48 Ko 
U/83 : 1500 F. Tél. : (87) 88.16.73 ap. 
18h. 
Tl 99/4A + CORDON MAGNÉîO + K7 
initiation Basic + livres : 1 000 f. Jf Boi· 
vin. 769300cteville. Tél. :(35)44.58.67. 
AQUARIUS 1 20 Ko + BASIC ÉTENDU + 
magnéto + joyst. + cart. (tableur) + 4 jx : 
1800 F. J. Gaudelet. Tél. : (1) 583.48.10. 
Paris. 
BROTHER EP 22 MACH. A ECK. ELEC­
tronique. lmpr. RS 232 ss gar. pap. 
therrn./Ruban: 1000 F. Tél.: 233.59.75. 
IMPR. THERMIQUE 40 COLONNES 
Thomson T07/T07·70/M05 (1/ 85) SS 
gar. : 1 600 F. M. Benoist. Tél. : 245.06.69. 
APPLll lie + MONIT. + SOURIS 
+ Applework : 11 000 F. Tél. : 
(6) 017.07.16ap,19 h. • 
ORIC 1 (5/83) ET. NEUF + MAGNETO + 
Câbles+ liv. + jx/ K7 : 2 000 F. H. Jeannin. 
1 pl. Henri Barbusse, 92300 Levalloîs. 
Tél.: (1) 757.41.97. 
SHARP PC 1 500 + IMPR. CE150 
(6/83) + mém. 8 Ko + manuels + llv. + 
progs + K7 magnéto + access. : 2100 f, C. 
Ruffin, 14800 Présec. Tél.: 88.89.35. 
ATlllOS 48 Ko + MONIT. MONO + MA· 
gnéto: 1 700 F. J. PerrningeaL Tél. : (75) 
59.84.58. 

LECT. DISK PR Af'PLE fi +OU fie TBE: 
1 600 f, impr. Marguerite Uchida DWX 
305 + interr. 3 700 F. Tél. : (1) 581.23. 75 
ap.18h30. 
URGENT 1 CASIO PX 702 P + PA. 2 + 30 
progs sur K7 + 2 livres PSI. TBE : 900 F. 
f. Simeonidis. Tél.: 306.97.01. 
PR VIC 20 : 25 CARTOUCHES JX : 
300 F. J.L. Malard, BP K, 85305 Challans 
Cedex. Tél.: (51) 68.07.39 P.15. 
LASER 200 + MANETTES + MONIT. N/B 
+livres et K7: 1600 F. Tél.: 736.41.34. 
ORIC 1 48 Ko + MANUEL, LIVRE. 
journaux et progs : 1 750 F. Lect de disk 
jasmin pr Oric + Disks (SS gar.). Tél. : (4) 
458.00.15. 
SEGA SC 3 000 + 2 CAR. ET 1 K7 SS 
gar. : 1800 F (val.: 3 000 F). Adapt. Pér. : 
500 f, M. Bracke. Tél. : 913.34.05. 
BRADE CASIO PB 100 + OR. 1 + FA3 + 
f P U + livre + progs + conseils + ace. : 
900 f. J. Klotz, Imm. • Saturne •, 1972 
Anzere. Suisse. 
CASIO PB 100 + INTERf. K7 + EXT. 
mém. : 900 f (gratuit 1 K7 jx) + doc. O. 
Gaspard, HLM Le Rivolet, 38490 Aoste. 
ORIC 1 48 Ko + PER. (11/83) (+ 
câble K7 + livres + K7 jx : 1400 F. 
D. Burget. 5 rue Ecole, 68600 Biesheim. 
Tél. : (89) 72.60.5~. 
Tl 58 C TBE. TRES PEU SERVI : 450 f 
port compris. M. Le Caro, 18, rue du G.· 
Leclerc, 89200 Avallon. Tél. : (86) 
34.45.33. 
ORIC ATMOS 48 Ko + f ÉR. + COR· 
dons + magnéto + j livres + 18 jx + nbx 
listings, TBE : 2 500 f (val. : 3 500 f). C. 
Hervé. Tél.: 970.68.33. 
PB 100 + PA 3 + OR. 1 + NBRX JX : 
1 000 F â déb. CSe dble emp. Ch. Deprick, 
27 fg Poissonnière, 75009 Paris. Tél. : 
(1) 770.80;79. 
INTELLIVISION + 3 K7 SS GAR. 
1200 f â déb. Urgent. Ble origine. Tél. : 
(87) 04.87.23 ap.17 h. 57 Landaburu. 
CBS + 12 K7 (ROCKY, TURBO) + MA· 
nette quickshott Ill : Px intéres. B. Mar· 
tens. Tél.: (42) 79.89.5.5. 
Tl 99/ 4A TBE t B. ETENDU + MODU· 
lat. UHF +manette+ pir. ADV +S. Demon 
A. + cordons + 5 K7 + livres : 2 500 f ens. 
ou séparé. Claude. Tél.: (22) 48.32.08. 
SHARP PC 1 500 + 8 Ko t IMPR/K7 + 8 
entrées/sorties + assembl. + doc : 
4 000 F.O. Messiant. 6 A. Peupliers Mor· 
becque, 59190 Hazebrouck. 
ZX SPECTRUM 48 Ko PER. (12/ 
83) + ADPN/B + K7 + 4 livres + revues. Ét. 
neuf: 2 300 F. Tél. HB : 782.94.79. 
CONSOLE CBS + DONKEY·KONG, 
zaxxow, Space·Furie + Venture + Wing· 
War : 1 900 Fou cj° Floppy Atari : 1 050 f 
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J. Kauffmann. Tél. : (1) 661.43.47. ATARI 800 + DRIVE + MX LIV. Er ORIC 1 48 Ko (9/83) + K7 + UV. + opt. + joyst.: 4 500 F. Tél.: (1) 206.21.05 
DISQUES MAGNETIQUES PACK progs. : 3 000 F. Y. Rievl-Cognac. Tél. : revues t Pér. + mod. N/B: 2 000 Fà déb. ap. 20h. 
5 Mega 24secteurs14 pouces. Emeric, 46 (45) 32.43.28., M. Bergougnoux. Tél. : 782.39.16. Colom- ZX PRIMER 250 f. + ALFHACOJll 
bd Henri·IV, 75004 Paris. Tél.: 272.62.59. Tl 99 + 8. f:l'MDU + JOYST. + MA· bes. 32: 500 f. Et. neuf.tél.: (42) 02.78.44ap. 
ATARI 2600 + 1 K7 (ATARI, gnéto +4modules+ 58jx +K7+51ivres: ELECTRON ACORN + MONIT. ZÉNITH 18h. 
Spectravidéo, Imaglc). Bon ét. : 1600 F. 2 400 F.M. Ledoux. Tél.: 745.06.14. NfV + liv. + magnéto: 2 000 F. Tél. Bur. : SMYO PHC 25 BON tr. + Cl.ASSEUK 
J. Garacà, 01960 Peronnas. Tél. : (74) ll'iTER. ZX 1 + DRIVE + 5 llllCRO K7 + 260.35.50 P. U9. Dom. : 280.31.21 le K7 d'initiation au Basic + progs jx : 
21.50.91. progs: 1350 F. L. Assali. Tél. : (3) soir. 1200F.Tél. :430.46.98ap.18h. 
LASER 200 + 16 K7 + MAGNÉTO 464..34.37. T07 + JllAGNÉTO + FICTOR + TRAF + 1118 llllCROVISION + K7 CASS&8RI· 
laserDR10+9K7jx+revues:2000f. KAYFRO 4 (7/84) 64 Ko + 2 LEC. basic+ 2 livres: 2900 f . urgent. que :400 f.Tél.:(67)56.73.59Jesoir. 
Tél.: (23)68.55.35. 400 Ko (dBase Il+ Wordstar+Supercalc: Tél.: (3)486.15.25entre17h30et20h. IJllPR. EFSON fllX 82 FT, fil. NEUF. 
JllATI'EL: CONSOLE: SOO F + l1 K7 : 19 000 f au lieu de 23 000 F. Tél. Bur: (7) COMMODORE 64 (11/84) PÉR. RVB + Tél.(HB): (7) 858.56.70. 
llO f l'une + ordin. , f.CS , : 600 F + 852.01.35. Lyon. , lecl K7 + poignée+ livres + jx : cse dble POUR CANON X07 CART~ FICIDER, 

ét """ F "t f 2 400 f F ZX 81 + 16 Ko (1984) fil. lmlF + emploi : 3200 F (val : 4 500 f ). Tél. : graph, table: 1100 F les 3 ou 400 f l'une. 
magn °: .NV • i.. • neu : · · 1· OO f TV (6)""" 1547 80 d 9 240 Viens, 3 rue du rare, 92l90 Meudon. progs + ivres : 7 . Poss. N/B : vvv. . . M. Blanchard, rue Jean·Duran , 3 
VECTREX 7 K7 NEUF : 1 500 F. 800 f. M. Descauses, 41 bd E. Zola, 92000 2 K7 JX. Tl 99/.\A: JAWBRE AKERM Stains. 
p vd à rt K7 t 1 N w b 1 Nanterre. Tél.: 721.09.52. et Car Wars + modulateur PaljSecam SEGA SC 3 000 + EXT. 16 ET 32 Ko + 
oss. re pa e conso e. · e er. I HECTOR 16 Ko+ FER. + 4 K7 + LIV. + 16 Ko + antenne 1 500 F. Lejeu : 200 F. magnéto + adapt. UHF + 1 K7 désass. + 

Tél.:(93)3l.69.25 ap.17h. 2 manettes. idéal prdébuter: 2300 F. à Urgent. Tél.:342.50.08.Lettgar. 1cart.jx +2 joyst: 3200 F. Tél.: (20) 
llllFR. ~EIK~HA GP l~A (G~.) + 1 déb. D. Treil. Tél. : (1) 242.55.58 ap. 20 h. zx PRINTER: 250 F + ALPHACOM 32 : 52,03.93. 
pa~'.+.hvre + cable. 4 mois, cse mcompa· DRAGON 64 (6/84). POSS. os 9 500 F (ét. neun. Tél. : (42) 02.78.44 ap. VIC 20 SECAlll. + DONNE LIV. + 
tlbihte : 1 900 F. H. Feldzer. Tél. : multitache) + écr. N/V + magnéto + 18 h. Progs + K7 + vd ext.16 Ko+ modules Px 
(6) 005.44.17 ap. 19 h. manet. + jx + progs + liv. : 5 000 F. T. Le JUJ'(IOR COlllPUTOR NllUF DS BOIT. : b:ès int. Tél.: (85) 36.08.01ap.18h30. 
HOUSSE PR APPLE lie: 170 f. NEUVE. Quiliou. Tél.: (3) 902.31.64. ~ 450 F. B. Pauc, 2 pl. Ch. de Gaulle, 87210 VIC 20 + MAGNÉTO + MONIT. + 
M. Alami, 1 pl. de la Boulaie, 94470 SPECTRUM 48 Ko PÉRIT.+ 2 LIVRES Le Dorat. Tél.: (55)60.73.72. Joyst. +autoforrn. Basic+jxcart. K7 + liv: 
Boissy. Tél.: (1) 599.02.10. + 3 K7 jx + magnéto K7 : 2 000 F. Didier. SPECTRAVIDEO 318 + OOERF. C8S, 3 000 F. Urgent. Tél.: (70) 28.13.42. 
TRS 80 MOD.1 NIV. 2 +LECT. K7 + K7 Tél. : 580. 73.15. magnéto+ Pér. t 2 K7 CBS + 2 manettes: COl'fTROLEVR COlllMUl'flCATION T07 
jx +cordon magnéto + monit. +manuels: HP 71 8 (9/84) SS GARANT. + 2 JllA· 2 500 F.Jérôme. Tél.: 661.09.89. T07 70 M05 (neuO : 550 F + Vidéo-pac 
3 300 f. 16 Ko poss. exl Tél. : 472.49.98 nuels d'utiliSation, parf. él : 4 300 F. Phi· C8SI + DONKEY·KONG. T8E : 600 FA C52 + 7 K7 : 1 000 F. S. Rieux. Tél. : 
ap. 18 h. lippe. Tél.: 585.83.39. déb. F. Boneton, 94120 Fontenay-sous· (92) 50.32.42. 
MODElll DIGITELEC (ORIC) : 1100 F MPf 64 Ko + MON. VERT+ N8X LIV. + Bois. Tél.: 875.02.60. VIC 20 + K7 + EXTENDER + LIV. : 
et termina 1 Sagem avec RS 232 : 2 jx : 2 700 F. lmpr. Brother EP 22 : IJllPR. SEIKOSHA GP lOOA. PEV SER· 1200 F. Tél.: (1) 783.35.29. 
2 000 F.O. Cordier, 24 bdAgelasto,13009 2 000 F. Tél. : 750.34.02 ap. 17 h. vir (- 1 an) : 1800 F + interf. parallèle MICRODRIVE: 500 F + INTERF. ZX 1 : 
Marseille. APPLE lie + MOl'fJT. + DRIVE + 1 LOT . Apple: 800 f. Roland Tél.: 661.65.50. 500 F + impr. Alphacom 32: 800 F + pap. 
SHARP 111z 80 Ko AVEC ECRAN + JllA· de diskt vierges + liv. Basic (64 Ko) : C8S + ADAPT. MULTl-CART. + 3 CART. therrn. : 25 F (suite ~ changement de 
gnéto + Progs jx + liv. : 2 500 f. M. Popi· 9 500 f (val. : J.3 000 f). Tél. Bur. : (1) le tt gar. fin 85 : 2 000 F à déb: Cse micro). Tél.: (24) 58.35.66. 
lok. Tél. Bur.: (1) 608.64.80. 506.46.46 P. 6457, Dom. : 252.43.38. ap. chômage. Tél.: (86) 46.2J.U. PR CASIO fX 702 P. llllFR. FP 10 + 
C8S +·8 K7: 2 500 f. L. JAECK. 919 20h. • , ATARI 800 XL + UNITE DISQVfilTE + interf. FA2, él neuf+ 'lX 81 avec exten· 
chemin des Moulares. 34000 Montpellier. SMYO ~C 25 (FER.) :" JllAG~O + progsssgar. : 4 000 F. Tél. :527.o3.91ap. seur16 Koetliv. Tél.: (75) 58.73.15. 
Tél . 63 3o 20 Càbles + livre+ K7 graphisme hte resol: 19 h, avant22 h. CASIO FX 702 P + FAl + PP 10. T8E: 
SPËCTRAVIDEO SV 318 (6/ 8.\) + 1650 F. M. ~affore, 2 imp. Flo~éal, DRAGON 32: 2 000 F. FLOPPY AVEC 1500 f. Urgent! M. Duwer, 14 rue des 
Pé lect K7 p. . . r 47000Agen.Tel.:(53)47.31.291eso1r. contrôleur: 2000 f. Progs de 70 F à Lavandières, 95570 Bouffemont. 
~OO+ 'ch +. OJgnee +JX + .iv.: ADAM + C8SCOLECO(l/85)+1111PR. 150 F. Cse MSX. M. Vaché. tél.: (32) Tél. :991.70.52. 

~9500~~e. evaher, Bourg Montguillon, marg. + 2 jx +unit. mé~.: 3 800 F (val.: 33.30.04. JllACll'<TOSH JllAC WRITE. JllAC PAIJ'(T 
THOMSON T07 + EXT. Ill""". 16 Ko + 750~1r f). Ss gar. Tél .. (1) 249.07.U le ZX 81 + 16 Ko + ALllll. + LIV. PEU presque neuf ss gar. : 20 000 F. M. Ova· 

.,,., servi : 700 F. F. Laurent, Gros Gaudenier, dia, 34/42 bd de Grenelle, 75015 Paris. 
Basic pr 3000 F. ét. neuf. Tél. : (38) VIC. 20 PAL + LECT. 1\7 + JOYST. + 74130 Mont·Saxonnex. Tél. : (50) Tél.: 577.06.06. 
69.29.?l ap. 19 h. • 1 ext. 3 ko + 4 cart. + 2 manuels de jx + 96.90.23. PR Tl 99/liA: ll'fTERF. SECAM: 380 F. 
~ADAM80KoCHAIJ'iE~MPLETE 1 2K7:1500F.tél.:(1)789.48.88ap.18h. ATARI 2600 + 5 K7 + 2 JOYST.: Tél.: (1)885.47.93St·Maur. 
micro (U/84) manuels + 1 K7 JX cse dé· MODULATEUR N/8 SECMI PR SPEC· 1000 F. Echecs, Novae, Sensor, Dynamic ATARI 800 XL NEUF + JllAGNÉTO NEUF 
part : 5 500 F (val. : 8 500 F). Tél. : trum: 100 f. Tél.: (90) 53.67.06 H. Repas. + sect. : 1000 F. Le tt : 1800 f. Tél. : ss gar. : 1590 r + 410 magnétos jamais 
(93)26.11.04ap.18h. CASIO P8 700 (11/84) + LIVRE (3)978.26.16. servi, dble emploi. (Urgent) Tél. : (1) 
PR SPECTRUM (11/84) : INTERF. progs. ét. neuf : 1 000 F. Tél. : (3) SPECTRUM 48 Ko PAL: 1500 F +TV 798.11.18. • 
Turbo (160 F), man. jx (80 F), magnéto 952.11.26 ap.18 h. . Siemens (Pal·Sec) NB: 900 f. M. Kodmja, AMSTRAD COUL. + IJllPR. EXCEL. fil. 
(160 F), K7 Cobalt. Match P .. livres (50 f MICRO DE POCHE SHARP CE 122 : 7 av. Bois de Cramart, 91770 St·Vrain. neuf, 1 mois avec liv.: 8 000 F. D. Blandin. 
ch). Tél. : (33)24.56.99. 1000 F. Ent. neuf. Tél. : 237.74.37 le soir Tél. :(6) 456.10.66. • tél.: 400.29.16. • 
CAl'fON X07 24 Ko + TABLE TRA· (78). SPECTRUM 48 Ko PER. + OOERF. + OSCILLOSCOPE HAMED HM 103 M. 
çante + liv. + nbx softs: 3 000 F. P. Che· ALICE 4 Ko + PBR. t 2 L~ PEV 2 joysL Microdrive + Jiv., jx. Excel. état. neuf: 1500 F. tél.: (7) IJ83.06.29. 
ron, 12? cours Gambetta, !'Oliveraie, servi : 700 F. M. Roquain, 30 rue des Bas px. Tél.: (6.3) 31.94.15. ORIC 8 Ko TT COMPRIS AVEC 3 UV.+ 
J.3100 A]J(·en·Provence. Gabelles, 94370 Sucy·en·Brie. Tél. : (1) ALICE AVEC LIVRET : 1 000 F (VAL : 9 revues : 2 100 f. V. Chapin, 14. rue du 
ORIC'ATMOS 48 Ko (5/84) + MODUL. 590.06.49. . 1300 F). Emb. origine. Bon él Tél. : (57) Bourbonnais, 35000 Rennes. Tél. : (99) 
N/B + Aigle d'Or : 2000 f. Tél. : (8) CARTE APPLE'l'EL NEUVE: 3 800 F. 74.41.83.SH~milion. • 59.07.73. 
253.53.54. M. Gaté. Tél.: 223.55.97. DRAGON 32 (2/84) PER. SECAJll + IJllPR. TALLY SIRIUS 140 S, 160 C/S 
Tl 99/.\A t 8 MODULES JEU: 2 000 f + CASIO FX 702 p + ll'fTERF. + IJllPR. + lmpr. MCP 40 (10/84) + jx (5 K7) + sty. larg. 38 ans: 4 700 F. (ach. le 22/4/83. 
boite ext. avec lect. disquettes: 5 000 F. ·doc : 1100 f. M. Moreau. tél. : (6) ~-----------------------' 
Basic ext. : 400 F Mini mém. : 400 F. TV 901.08.82. 
cout. 42 cm. 2 000 f. Y. Haber. Tél. : (38) VIC 20 + SUPER EXPAl'<DER : 2 200 F 
35.04.18ap. 20h. (val : 3 000 f) + 2 manuels. Tél. : (91) 
COMlllODORE 64. PAL. MONIT. VERT, 08.18.00 h. bur. 
cart. Tool 64, lect. K7 : 4 000 f. Tél. Bur: ZX 81 (6/84) + 16 Ko (11/84) +CLAY. 
(1) 238.27.00. Dom : (4) 472.46.25. ap. ABS (2/85) + 2 livres t 2 K7 +Lect. K7 : 
19 h. • 1350 F (option monil. adapté) : 2 500 F. 
TRS 80 Color 64 Ko + 8. ETENDU t Tél. : 794.20.07. 
liv. + magnéto + joyst + progs t cart. MONIT. J8 1205 NEC. NEUF, SS 
ROM, TBE. Tél.: (90) 53.64.40 ap.18 h. gar. : 900 F +meuble hifi : 400 F, TBE. L. 
CANON X07 16 Ko + IJllPR. GRAFH. Meunier. Têt.: 661.69.91. 
4 cou!. : 3 300 f (2/84). Christophe. tél. : DRAGON 32 Ko+ J1tAI'lETI'~ + 2 UV. + 
336.84.89. • magnéto + 6 jx + Computavoice + monit. 
JOYSTICKS DRAGON 32 ECH. PROGS vert: 4 500 f . Tél.: (3)958.08.551esoir. 
et docs pr Apple lie. Desreumaux, 14, bd PR 11105, COl'<TRÔLEVR + DISQUETTE 
Schuman, 50100 Chertioyrg. (10/84) : 3 000 F. M. Martin, Cidex 6U F, 
ORICATMOS (7 /84) (PER.) + K7 + LIV. 38460Chamagnieu. Tél.: (74)90.30.43. 
+ rev. Oric : 2 200 F t PB 100 : 380 f. ORIC 1 48 Ko + CORDON JllAGl'<filO + 
J. Leroi, 35 rue Nationale. 78520 Limay. K7 + livres : 1 700 I'. s. Badoc, 63116 
Tél.: (3) 092.20.95. Beauregard l'Evêque. Tél.: (73) 68.01.02. 
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Sociétés de service, OEM, Boutiques, end users. 
M.D.M. 

répare dans les plus brefs délais votre micro-ordinateur. 

UN SERVICE 
APRÈS-VENTE EFFICACE ! 

DU MARDI AU SAMEDI INCLUS. 
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Double empl. M. Guéry, 26, rue Chat.on, 
93250 Villemomble. Tél.: 855.17.61. 
AUTOf'ORM. BASIC PR VIC 20. (ET. 
neuf. cse dble empl.) : 8 000 f. D. Blandin. 
Tél.: 400.29.15ap.18 h. 
DRAGON 32 +COMPILATEUR, FORTH, 
ass. + nbx utiliL Jx : 3 000 F. M. Zoppe, 70, 
rue Voltaire, 78370 Plaisir, Tél. : (3) 
055.18.49. 
ZX 81 + 64 Ko + VID. IJW. + JllANUEL 
+ 2 liv. init langage mach. (nbreuses K7 
progs (Chess Mazoghi Res. Fast, Load ... ). 
Tél.: (1) 736.78.26. 
APPLE lie DUODISK, CARTES EVE­
CPM·HOrl/CAL, Mon. Taxan Il, Vent. Joys, 
impr. graph., Modem. Px à déb. Didier. 
Tél.: 241.92.33. 
ATARI 800 XL : SUMMER GAMES 
(Disk) Pole Position (Cart.) + nbx progs en 
Basic inédits. G. Halle, Tél.: 857.75.71. 
ATARI 800 PAL/SECAM ( LECT. K7 
410 +Kit j eu Donkey Kong+ 2 Manettes+ 
Jx K7: 1900 F. Tél. : (3) 413.34.58. 
ZX 81 + Cl.A V ABS 380 f , 64Ko : 450 f 
+ K7, livres, revues. L. Diebold, 6 rue de 
Bussière, 67400 IJlklrch·Gralfenstaden. 
LASER 200 NEUF + 16 Ko + LECTEUR 
K7,jeux, progs. livres, cordon TV 2 500 f. 
Patlick. Tél.: (1) 833.41.19 ap.18 h. 
ATARI 2600 + 6 K7, ETAT NEUF : 
1 000 F. Pemold, 7 av. du Cromois, 21800 
Quetigny. 
TRS MC·lO + 16 Ko + K7 + PROGS + 
manuel, état neur. Tél.: (61) 52.60.70 ap. 
18h. 
ORIC 1 TBE + PÉRITEL + PROGS + 
manuel: 1800 F. Tél.: (1) 262.54.11. 

N'OUBLIEZ PAS 
DE MENTIONNER 
VOTRE INDICATIF 
TÉLÉPHONIQUE 

MEK6800D2 OU MAZEL 2 AVEC DOC. : 
1000 F. Synthé. de parole MSl avec clav. 
phonèmes: 900 F. Tél.: (1) 280.10.9J ap. 
19 h. 
MONITEUR HECTOR VERT, SONORE 
(9/84) : 950 F. Selkosha GP50A (4/84) : 
800 F. Li vres et progs. J.·F. Dreyruss 
92200 Neuilly/Seine. Tél.:(]) 759.90.74. 
PB 700 NEUF : 1 080 F, FA 20 NEUF : 
860 f. Tél.: (1) 346.57.42 ap.19 h. 
Tl 99/4A + BOIT. + 32K + RS 232 + 
cont. +drive+ B. étendu, mini·mémoire + 
TV NB + terminal Emulator2, Multiplan. 
Tlwriter. Oilles. Tél.: nJ 254.25.09. 

TV AVEC PRISE PÉRITEL ANTENNE 
d'intérieur. Dim. écran : 36 cm : 3 000 F. 
Tél. : 6.38..35.69. 
CBM 64 + LECT. K7 + TRÉS NBX 
progs, housse et embal. orig. Faire offre. 
Herry, 43 rue Chaude, 78240 Cham· 
bourcy. , 
ATMOS PERITEL (5/84) + 7K7 (ZOR· 
gon, Xenon ... J + progs pers. K7, livres 
2 000 F. E. Gimel, Epinay/Seine. Tél. : (1) 
841.83.75. • 
LYNX 96 Ko + 7 K7 JX t CORD. PERI· 
tel + cord. magnéto + 3 manuels + 3 
revues: 3 000 F (val.: 6 500 F). M. cante· 
not. Tél.: (59) 81.19.17 ap. 19 h. 
ORIC 1 (7 / 83) t MONIT. (AMBRE) + 
Magnéto + impr. OK180 + livres + jx : 
6 000 F.M. Guyvaret. Tél.: (75) 41.21.57. 
CONSOLE CBS t 5 K7 (TURBO , 
Décathlon, C. Avenger, Zaxxon, D. Kong). 
Prix à débattre. Tél. : (1) 540.56.72 entre 
18et19h. 
Tl99/4A+CORDON K7 +2CART.JX t 
2 jO)'Sl. + 4 manuels (8/84 peu servi). 
1 500 F. Tél. bur. : (l ) 766.52.52. 
APPLE lie 128 KO COUL. 80 COL (Chat 
mauve) + 2 drives + monit. + 80 disque!· 
tes : 13000 F. Michel Tél. : (1) 875.55.88 
(Paris). 
J11Pf2 BASIC COMPAT. APPLE + JOYS· 
tick + 10 K7 +livres+ docs: 14-00 F avec 
monit. Zenith : 1 900 F. Tél. : 
(1) 651.97.70 de20 hà 21 h. 
LASER 200 t RAM 64 t MAGNETO : 
1 900 f (val. : 2 900 f). T.B.E. Tél. : 
363.36.63. • 
Tl 99/ 4A ET. NEUF + CORDON MA· 
gneto + interf. UHF Sécam + Othello + 
Wumpus + manuels + 6 • 99 Magazine • : 
1400 F. Tél.: (1) 704.43.17. 
APPLE Ile : 9 300 F, IJltfR. SCRIBE : 
2 300 F, Macintosh 128 Ko : 17 000 f, 
Modem Apple: 1 700 F. M. Amo'utd. Tél. : 
(42) 61.18.92. 
IMPR. Cf 80 fRICMRACTION GRA· 
phique +texte, qualité neur(9/84), sorties 
série et parall. : 4 250 F. Serge. Tél. : 
(1) 740.01.84. 
VECTREX (9/84) + 6 K7 ÉT. NEUF. : 
1400 F. (val. : 1900 f ). M. Dubois. 22, rue 
de Chambourcy, 78300 Poissy. Tél. (3) 
979.13.41. 
HECTOR 1 + 2 JOYST. + K7 BASIC + 
K7 Jx +livre et mode d'emploi ét. neur. M. 
Roquerbe, 34, av. Kléber, 78110 Le Vési· 
net. Tél.: (3) 952.07.93. 
MATTEL INTELLIVISION + 10 K7 
(Tron 1. Night. Stalker ... ) : 1600 F. 
N. Combrouze. 4 Square St·lrénée, Paris. 
Tél.: (1) 355.53.17. 
DRAGON 32 + ACC. + K7 + CART. 
Echec: 2 000 F. Tél.: (3) 993.25.98 lesoir. 

EPSON PX 8 (6/84) CP/ JI! 64 Ko, 
portable, 8 lignes/BO col., Basic, Words· 
tar. Calcstar: 8 600 F à débat. M. Lecamp. 
Tél.: (1) 566.53.93. 
GP lOOA SEIKOSHA (5/84) + IN· 
terr. Centronics : 1 500 F. Tél. : 831.21.08 
entre 19 h et 20 h. 
SPECTRAVIDEO 318 PÉRITEL + EJllB. 
orig. + doc él neur. Val. : 3 500 F, vd 
2 500 F à débat. Tél.: (1) 706.11.03. 
VENDS OU ECH. ORIC 1 C/o ATMOS. 
paye différence à débat. M. GoubaulL 
Tél.: Bur: 331.92.60, Dom: 672.9.3.83. 
VIC 20 + K7 (2 X 50 ENV.) + 2 CART. + 
autoform. Basic : 3 000 f. Y. Abel, 4 rue 
de Verdun, 35300 fougères. Tél. : 
(99) 99.89.80. 
LASER 200 + 16 Ko + CABLES : 
1200 F (val. : 1900 f). Gratuit : nbrx 
progs Basic. D. Arderlus. Tél. : (4) 
457.40.53. 
Tl 99/4A t CORDON MAGNEîO K7 + 
module Parsec+ 3 livres de progs dejx + 
manettes: 1100 F. Tél. : (33) 03.40.48 ap. 
18h. 
ZX SPECTRUM 48 Ko COMPLET 
(impr. + Péritel + MDrlve + 200 progs + 
manette ... ). M. QuryTél.: 305.38.78. 
SPECTRUM PllRITllL 48 Ko + ZX 1 + 
lect. M/D + 3 M/D + jx (+ de 20) + inL 
manettes, ens. ou sép. Barthélémy. Tél. : 
(42) 58.00.46 p. 442. 
ORIC ATMOS (1 AN) ( CHESS, 
Othello, Dr Genlus, livres div .. atim., ma· 
nuel, embal. orig. : 2 000 F. Tél. : 
(97) .38.11.83. 
Tl 99/4A PERITEL + CABLE K7 + 
manet. t mod. foot + 2 livres : 1 000 F. 
Tél.: (81) 52.23.60 ap. 18 h. 
LYNX 48K (TBE) + MON. VERT + NBX 
progs, jeu, livres : 2 800 F à déb. L. Zelek, 
2, rue Ronsard. 95150 Taverny. Tél. : (3) 
960.49.49. 
COMMODORE 64 PAL (8/84) ET!lî 
neur, embal. orig: 1900 F. G. ~lontignies, 
rue des lys, 93370 Montfermeil. Tél. : 
(1) 388.00.15. 
BROTHER EP22 CONNEC/ Of ATARI 
Commodore. Sharp, peu servi. Px int. 
C. Andrieu, 36, rue Messager, 59130 Lam· 
bersat. Tél.: (20)51.74.27. 
2 ZX 81 + RAM 16 Ko ( ASSEMBL. + 
TRS 80 Color clav. modiRé. Px bas. J.L. 
Saux. Tél. : (68) 31.33.31. 
Tl 99/4A (4/ 83) + POIGNEES t 
livres+ jx + Parsec+ Basic étendu +câble 
K7 : 1500 f M. Tanguy. Tél. : (1) 
569.53.64. 
.zx 81 + 64 Ko + IMPR. t 7 EXT. + 18 
K7 + 16 livres + 17 revues : 3 300 F. F. 
Bories, Les Genevriers. Sauverny, 01220 
Divonne. Tél. : (50) 41.51.24. 

TV TELEFUNKEN 42 CM COUL. MOD. 
3209·3279 ou autre approx. en panne 
seul. Tél. Midi : (20) 87.01.32. 
PR Tl 99/4A MOD STAT. M. LE SUAVE, 
61 rue du Dispensaire. 59190 Maze· 
brouck. Tél.: (28) 41.73.06. 
ZX SPECTRUM CH. INT. ZX2 + JOYST. 
Urgent. S. Benard, 8 rue de l'Orme, 38300 
Bourgoin·Jallieu. Tél.: (74) 93.39.45. 
CBM 64 CH. PR UN CWB UNE IMPR. ET 
une disquette 1531 à bas px. Tél. : (86) 
87.01.23. 
M05 +MAGNÉTO K7 TBE. D. GOURON, 
La Davière. 86220 Dangè·St·Romain. 
Tél.: (49) 86.41.01 
CH. LECT. DISQUETTE PR GOUPIL 2. 
M. Alais, Centre socio-culturel. 79500 
Melle. Tél.: (49) 29.04.05. 
ZX 81 CH. ll'IT. MANETTE + MANETTE 
+ clav. P. Amadio, 36 rue de Mulhouse, 
68000Colmar. Tél.: (89)U74.40. • 
APPLE Il + + MONJT. t 1 DRIVE. REG. 
Nice. Tél.: (9.3) 28.03.82. 
EXTENS. MEM. 16 Ko PR ZX 81. 
P. Millan. Tél. : 343.33.52 ou 072.61.59 
ap.19h. . 
TV. COUL. AVEC PRISE PERI TEL PAS + 
de 2 000 F (si pos. écr. 36 cm). L. Malkas· 
sian. Tél.: (91) 9~.76.81 (Marseille). . 
LOGO + BASIC ETEJ'<DU T199/ 4A. TEL: 
(35) 77.34.68. 
CBM 64 VOUDRAIT PAIRE ACH. 
groupé pr la disquette du livre du 64. Tél.: 
(1) 352. 70.30. 
ZX 81+EXT.16 Ko. PX MAX.: 500 f. 
Tél: (1) 831.16.22 ap. 18 h. 
APPLE lie + 1DRIVE+1 MONIT. COUL. 
à 1 000 F maxi. urgent ! Rég. Auvergne. 
V. Courtadon. Tél.: (73) 61.43.79. • 
ATARI 600 XL CH. MONIT., UNITE DE 
disquette et progs. M.Spender, 46 rue de 
Paris. 91570 Bièvres. 
APPLE lie 64 Ko + DRIVE. PX MINI EN 
ronctlon de J' état. M. Depuille, 78390 Bois· 
d'Arcy. ~él.: (3) 04?.35.10. 
JEU D'ECHECS ELECTRONIQUE ENV. 
900 F. Tél.: 330.39.lOap.17 h. 

<O 

COMMENT PASSER VOTRE PETITE ANNONCE ? ~ 
:E: 
> 

Rédigez votre annonce à l'aide de la grille ci-dessous et adressez-la â ·SCIENCE ET VIE MICRO•, 5, rue de la Baume, 75008 Paris. rJ) 

Ecrivez très lisiblement en majuscules en utilisant une case par lettre. Les blancs entre les mots ou la ponctuation comptent pour une case. N'oubliez pas 
de mentionner vos coordonnées. Vos annonces sont publiées par ordre d'arrivée, dès la sortie du dernier numéro, en fonction de la place disponible. 
Devant J'affiuence des textes qui nous sont adressés, nous sélectionnons en priorité les propositions de ventes de matériel et les contacts. Nous regrettons 
de devoir supprimer la rubrique échange ou vente des logiciels afin de ne pas favoriser la circulation et la vente des copies frauduleuses. 
Rubrique: VENTES • ACHATS • CONTACTS (Rayerlesmentionsinutiles) 
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CÂBLE MAGIQUE, DERNIÈRE 
A LA DEMANDE GÉNÉRALE, 

le Club SVM entonne pour 
la dernière fois le grand air 

du câble magique, dont nos nu· 
méros 12 et 14 sont tout bruis· 
sants : vous savez désormais 
comment tirer le meilleur parti de 
cet ustensile sur un Minitel mo· 
dèle 1 (le plus répandu, celui-là 
mème que les PTT octroient gra· 
tuitement dans certaines régions 
privilégiées}. 

Parlons donc aujourd'hui du 
modèle 10 et du Minitel Matra. Un 
lecteur compatissant de Seine· 

COMMENT UTILISER 
SVM~ASSISTANCE 

SVM-Assfstance est un service 
exclusif et gratuit si vous êtes 
abonné. li vous suffit de télé­
phoner du lundi au vendredi 
inclus, de 15 h à 19 h au (1) 
56.3.87.46, en indiquant votre 
numéro d'abonné qui figure 
sur /'étiquette d'expédition de 
votre revue. Un spécialiste vous 
répondra, dans toute la mesure 
du possible immédiatement, 
mals si une recherche complé­
mentaire est nécessaire, SVM­
Asslstance vous rappellera ou 
vous répondra par écrit. 
• SI vous n'êtes pas abonné, 
vous pouvez néanmoins avoir 
recours à SVM-Asslstance par 
courrier, moyennant une parti­
cipation de 50 f. 
• Attention, SVM-Asststance ne 
peut pas répondre à toutes 
vos questions, notamment 
celles concernant le fonctionne­
ment des S!fStèmes Internes de 
vos maténels. De même, Il 
n'entre pas dans la vocation de 
SV/If-Assistance d'intervenir 
dans la conception, le dévelop­
pement et la maintenance de 
vos programmes. 

146 

Saint-Denis, Dominique Vuccino, 
s'est penché sur le sort de ces 
déshérités. li propose deux solu· 
tions pour relire les données en· 
registrées sur cassette et les resti· 
tuer sur ces deux Minitel. 

Premier obstacle : comme le 
Minitel 10 est un appareil à 
connexion automatique, la 
frappe de la touche CONNEXION· 
FIN ne permet pas d'accrocher la 
communication avec le magnéto· 
phone. Il faut donc mettre la main 
à la pâte. Tout d'abord, enclen· 
chez la touche d'enregistrement 
du magnétophone, en activant la 
PAUSE ce qui évitera I' ef{acement 
de vos données. Puis décrochez 
le combiné. Alors seulement, ap· 
puyez sur la· touche CONNEXJON· 
FIN du Minitel : la lettre C sur 
l'écran se met à clignoter. Ap· 
puyez sur STOP, puis sur LEC· 
TURE. Pour permettre à la bande 
de se dérouler, il suffit alors de 
mettre fin à la position PAUSE. Au 
bout de quelques instants, le C se 
fixe et les images commencent à 
défiler. Ne souriez pas aussi niai· 
sement, car il vous faudra recom· 
mencer cette fastidieuse manipu· 
lation entre chaque image. Oui. 

Et le Minitel Matra ? li réclame 
le même genre d'attentions. lm· 
pératif catégorique : passer en 
connexion manuelle. Suivez 
bien : appuyez sur CONNEXION· 
FIN, puis sur CORRECTION, enfin 
à nouveau sur CONNEXION-FIN. 
Enclenchez alors le magnéto· 
phone, puis frappez encore une 
fois (courage !) la touche 
CONNEXION· FIN, ce qui amènera 

la lettre N, et une dernière fois 
CONNEXION-FIN (ouf}, ce qui 
aura pour conséquence de faire 
apparaitre les images. 

li se peut en outre que certains 
d'entre vous rencontrent des pro· 
blèmes au moment de la lecture 
de la cassette : des images plus 
ou moins troublées (lettres inat· 
tendues, écran brouillé) ou 
même une connexion ne se fai· 
sant pas. La faute n'en incombe 
pas nécessairement à un câblage 
déficient, mais bien plus souvent 
à un mauvais réglage du volume 

sonore d'entrée ou de sortie du 
magnétophone. Pour y remédier, 
il vous est conseillé de vous baser 
sur un réglage de 7·8 sur une gra· 
duation allant jusqu'à 10, et de 
procéder à des essais de volume 
sonore dans cette région. 

Par ailleurs, dans notre nu· 
méro 13, il était question d'un 
branchement entre Minitel et 
micro-ordinateur par le truche· 
ment de la prise RS 232 C. Une 
petite précision : le type exact du 
transistor NPN à utiliser est 
BC238. 

UN PLUS AU SPECTRUM 

D ANS NOTRE N° 5 (AVRIL 
1984), nous vous indi· 
quions les manipulations 

nécessaires pour adapter un 
ZX 81 de Sinclair à un moniteur 
vidéo. Toujours plus avides de 
savoir, de nombreux lecteurs 
nous demandent s'ils peuvent 
faire subir le même traitement à 
leur Spectrum. Qu'ils s'éjouis· 
-sent : la réponse est oui - pour 
peu que ce Spectrum soit au stan· 
dard Pal. 

Armez-vous d'abord d'un tour­
nevis, d'un fer à souder et d'un 
câble avec une prise cinch. Puis, 
avec le premier de ces accessoi· 
res, ouvrez le Spectrum en enle· 
vant ses cinq vis. Rabattez le cou· 
vercle vers l'avant de la machine, 
libérant ainsi la carte-mémoire. 
En haut et à gauche de cette 
carte, une petite boîte cubique en 
métal argenté à l'intérieur de la· 
quelle se trouve le modulateur 
qui transforme le signal ordina· 
teur en signal Pal. Deux fils prove· 
nant de l'ordinateur aboutissent 
dans ce modulateur, le• plus • (le 
fil le plus proche du centre de 
l'ordinateur) et le signal vidéo, 
situé à proximité de la sortie télé· 
vision. Il vous faudra souder, à 
l'aide de fil blindé, le • plus • du 

câble cinch au fil du signal vidéo, 
et le • moins • du cinch sur le 
boîtier du modulateur. li ne vous 
restera alors plus qu'à aménager 
une sortie pour le câble, soit par 
un orifice que vous percerez dans 
le boîtier du Spectrum, soit en le 
faisant sortir par l'espace laissé à 
la sortie télévision. Par la suite, 
pour obtenir une image correcte 
de votre moniteur vidéo, il vous 
est conseillé de régler sa lumino· 
sité au maximum. 

A présent, à vous. Mais n'ou· 
bliez pas qu'un ordinateur est 
chose fragile et qu'il faut s'entou· 
rer de précautions pour ce genre 
de bricolage qui, soulignons-le, 
supprime la garantie qui couvrait 
votre appareil. 

Bruno FERRET 
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Apprenez la Musique .. . 
jouez de la Musique .. . 

Un système d'enseignement du solfège, 
composé de plusieurs programmes de 
cours et exercices sur T07, M05, 
Commodore 64, Amstrad, MSX, Oric, 
Apple Il, ATMOS, Tl, BBC. 
Cette méthode d'enseignement unique créée, utilisée à 
l'école de musique Techni-Musique de Clermont-Fd, 
a depuis plusieurs mois, fait ses preuves. Quel est le 
principal intérêt du « professeur de solfège micro­
ordinateur » ? Apprendre à son rythme et avec plaisir 
le solfège, ce qui n'est pas chose courante. 

sur votre 
ORDINATEUR 

CLAVIER SYNTHETISEUR : COMMODORE Q4 
* : 2 voies + logiçiels : 1990 F.TIC. 
* : 8 voies + interface : 2560 F TIC. 

...._~\) AMSTRADIVARIUS: logiciel 
"\)",_,.- de com_position musicale sur 

tl'-' AMSTRAD : Prix 145 F TIC. 

Un catalogue complet sur tous les 
logiciels, accessoires, interfaces Midi, 
claviers, ordinateurs musicaux pour 
apprendre et jouer de la musique sur 
vot re micro.:.ordinateur. 
Quelques exemples : 

l~~:e~ :~~~:~ :~ ~ :~:~:~ :~ :~:~~:~~ :: : ~:-
• Le Yis 503 Yamaha. 
•Le ex 5 M. 
• Les interfaces Midi (liaison ordinateurs orgues, 

synthétiseurs). Apple Il, Commodore, MSX. 
• Tous les logiciels de création musicale et autres sur 

tous micro-ordinateurs. 
• Claviers synthétiseurs (C 64, V 20, APPLE). 

LE SPECIALISTE 
. DE L'INFORMATIQUE MUSICALE 

~Mfllla! 
Rue Fontaine du Bac - 63000 Clermont-Fd 

Tél. (73) 26.21 .04 

1 .... ... .. .. . ..... •. .... . . . Tel. . . . ..... • .. . . . . • .... .. • . . . 

1 Je désire : 
0 Recevoir le cours de solfège sur le micro-ordinateur 

1 suivant ............. . .. . ...... · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 
au prix de 350 F nç (pour Apple) joindre un chèque. 
au prix de 250 F ne (pour les autres) joindre un chèque. 

0 Recevoir le clavier Commodore 64 
au prix de 1,990 F ne (joindre un chèque). 
au prix de 2.560 F ne (joindre un chèque). 

0 Recevoir le catalogue gratuit complet regroupant tous les 
logiciels et matériaux musicaux proposés par 
TECHNl·MUSIOUE. 
Je possède l'ordinateur 
suivant ........ . .... .. . ... ... . ..... • ... . .. . . .. .. ••.. . 

D Recevoir AMSTRADIVARIUS 
au prix de 145 F ne (joindre un chèque). 

Bon à retourner à : Rue Fontaine du Bac 
TECHNl-MUSIOUE 63000 CLERMONT-FD 

Tél. (73) 26.21 .04 

~ · 
::; 
> 
Cl) 



LYON: ANDANTE MA NON TROPPO 

La région lyonnaise commence 
à supplanter Paris en matière 
d'EAO. Un vaste plan régional 
d'EAO Multimédia a été mis en 
place à l'initiative de l'Ardemi 
(Association régionale pour le dé· 
veloppement de l'enseignement 
multi·média informatisé) pour 
l'ensemble de la région Rhône­
Alpes. Une fédération d'associa­
tions dénommée Andante (Asso­
ciation nationale pour le dévelop­
pement de l'appropriation des 
nouvelles technologies) a été 
créée pour regrouper les efforts 
de toutes les associations qui 
s'intéressent à l'EAO et à la télé· 
matique. Un projet de serveur, 
Trafic. est actuellement en cours 
de réalisation, dans lequel des 
centres gestionnaires équipés de 
Sil'zl6, s'intercaleraient entre le 
centre serveur et les utilisateurs 
(sur .Apple et T07 / M05). An­
dante, 99, rue de Merlo, 69600 
Oullins. Tél. : (7) 850.32.66. 

SPf.AK ENGUSH, EN SOMME 
Le dernier Expolangues avait 

fait de la place aux auteurs et 
créateurs de didacticiels, pour 
qu'ils puissent mettre en dé· 
monstration leurs produits. Une 
quinzaine d'entre eux s'étaient 
déplacés avec leur matériel. Très 
peu d'individuels, mais des orga· 
nismes et des associations : le 
temps nécessaire à la réalisation 
d'un logiciel éducatif nécessite 
un financement des auteurs. 
Quatre auteurs du Centre d'étu­
des de langues de la Somme ont 
ainsi réalisé avec Superpilot sur 
Apple li plus de douze heures de 
cours de grammaire anglaise, 
très bien réalisés et en couleurs. 
Màis ce logiciel n'est pas encore 
distribué. C.E.L. Abbeville, l, rue 
des Grandes-Ecoles, 80100 Abbe­
ville. Tél. : (22) 24.24. 71. Michèle 
Deluigne. 

L 'UAP ASSURE 

P LUS DE 200 HEURES DE 
cours disponibles (réali­
sés sous système IMG), 

autant de prévues pour l'année à 
venir : au troisième Forum de 
l'EAO, en février dernier. l'Union 
des assurances de Paris propose 
sa propre collection de logiciels, 
désormais commercialisés. 
Quand J'UAP se penche sur le 
sujet qui nous est cher, elle ne fait 
pas les choses à moitié. C'est en 
1983 qu'elle est contaminée par 
le virus de l'EAO, catégorie for­
mation professionnelle. Le sys­
tème auteur retenu est celui 
d'IBM, IMG. Dès avril 1984, ses 
10 000 collaborateurs adminis­
tratifs transpirent sur 3 000 termi· 
naux. L'objectif est alors de pro­
duire à court terme 500 heures de 
cours, auxquels chaque membre 
du personnel pourra consacrer 
trois heures de son temps de tra­
vail hebdomadaire. Puis naît une 
ambition ·= parce que · les fruits du 
travail d'un seul doivent profiter 
au plus grand nombre " selon son 
président. Mme Chassagne, l'UAP 
décide d'ouvrir son catalogue 
aux entreprises en mal d'EAO. De 
leur proposer ses logiciels et ses 
services. 

Commercialiser ces denrées 
n'entrant pas dans la vocation du 
groupe, une filiale est créée en 
décembre 84 : Vendôme forma· 
lion. Dans sa bibliothèque, trois 
sortes d'enseignement : forma­
tion générale (français, anglais, 
sciences. mais aussi technolo­
gies nouvelles, dont l'informati· 
que), formation pré-profession­
n e 11 e (droit, comp ta bi 1 ité, 
économie), formation propre­
ment professionnelle (portant sur 
l'assurance et les régimes fis­
caux). Vendôme formation prend 

aussi en charge l'installation de 
l'EAO chez ses clients, pour un 
coût qui varie selon leur taille, le 
nombre et la nature des cours 
choisis. etc. 

Jusqu'à présent. les program· 
mes ne tournaient que sur de 
gros ordinateurs (surtout IBM, 
qui tient avec l'UAP son plus gros 
client mondial). Mais dès ce se­
cond trimestre 85, les micro-ordi· 
nateurs, Bull. IBM, Olivetti ou Mi· 
cral. devraient être de la fête. 
Vendôme formation, 98, rue de la 
Victoire, 75009 Paris. Tél. : 
(1) 281.93.66. 

TÉLÉ-TUTOR VOUS PARLE 
Un ordinateur qui parle chez 

Totale Formation, avec son cours 
d'auto-formation à l 'anglais 
commercial et courant. Le maté· 
riel utilisé : • un Apple Il ou un 
IBM PC pilotant un magnéto· 
phone. Trois solutions possibles : 
aller suivre les cours sur place 
(1200 F pour 20 heures), louer le 
matériel au mois (4 000 F pour le 
matériel plus 2 000 F par pro­
gramme), ou encore acheter l'un 
ou l'autre des quatre program­
mes par niveau (6 000 F pièce, 
pour deux disquettes et 30 cas­
settes audio). Totale formation, 
114 au. Charles-de-Gaulle. 92000 
Neuilly. Tél.: (1) 637.56.40. 
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PRIX UNIX ET VIDÉODISQUE 

Comment apprendre à utiliser 
Unix et le langage C mieux que 
sur un micro-ordinateur relié à un 
vidéodisque? C'est ce que pro· 
pose Compusol. grâce à son pro· 
gramme Vision de formation inte· 
ractive. Le tout en un mois, avec 
37 vidéodisques, un IBM PC et en 
prime, un animateur. Un pro­
gramme en anglais. qui sera bien­
tôt adapté en français. Le tout 
pour 50 000 F par mois et par 
personne. On peut aussi louer le 
système (50 000 F par mois) et 
méme l'acheter. Cher, mais la 
culture n'a pas de prix. Compusol 
Vidéodisque International, 12, rue 
Rosenwald, 75015 Paris. Tél. : 
(1) 530.07.37. 

PROFESSION: 
CONCEPTEUR MÉDIATIQUE 

Un métier d'avenir? Concep­
teur médiatique. C'est la forma­
tion que propose l'Institut d'édu­
cation permanente de l'université 
de Paris X-Nanterre. Au pro­
gramme de cette nouvelle licence 
de technologie dirigée par Pdtrick 
Thomas: tout savoir sur l'EAO, le 
vidéotex-télématique et l'image 
interactive. La rentrée a lieu le 
2 novembre pour les candidats 
ayant le niveau DEUG plus une 
expérience professionnelle. Ins­
criptions : IEP, 200 au. de la Répu­
blique, 92001 Nanterre. Tél. 
(1) 725.92.34. P. 864. 

Pf.AU D'ANE BILINGUE 
Le Centre mondial de l'informa­

tique a présenté à Expolangues 
son nouveau vidéodisque. On y 
voit Catherine Deneuve en Peau 
d' Ane, parler successivement an­
glais, puis français, tandis que le 
texte s'inscrit en bas de l'écran. 
Matériel utilisé : vidéolecteur Phi· 
lips VP 835, ordinateur Léanord 
Sil'z 16, écran tactile Philips 
VP 120. Une préfiguration. hélas 
non commercialisée, de ce que 
sera demain l'EAO. Centre mon­
dial de /'informatique, 22 au. Mati­
gnon, 75008 Paris. W. : (1) 
268.11.00. 

Jean-François des ROBERT 
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À L'A1TAQUE I 

Jeumont-Schneider réorganise 
sa division télécommunications. 
Une mutation appréciable, puis· 
que les activités télécoms de 
cette honorable société bai· 
gnaient dans une remarquable 
confusion. les départements 
étant divisés selon les produits, 
d'où une approche difficile de la 
clientèle. Les nouveaux départe­
ments (stratégie-marketing. 
communication d'entreprise. ré· 
seaux publics) s'organisent en 
couples · marché-produit •. · C'est 
une organisation plus agressive, 
explique+on. qui attaque le mar· 
ché français. , 

J.·S. annonce aussi un accord 
de connectabilité avec Bull : les 
ordinateurs de l'un seront 
compatibles avec les autocoms 
de l'autre; les deux sociétés as­
sureront une maintenance réci· 
proque. J.·S. a déjà signé un tel 
accord avec Wang, mais c'est le 
premier accord de Bull avec un 
téléphoniste. De leur côté, Digital 
Equipment et Thomson CSF Télé· 
phone mûrissent un accord de 
même nature. 

LE SANS CORDON E.ST 
SANS FAÇON 

Les constructeurs d'informati· 
que ne sont plus les seuls à an· 
noncer des produits sans pouvoir 
les fournir à date prévue. Au 
10 mars. les distributeurs 
n'avaient toujours pas les télé· 
phones sans cordon annoncés 
par Philips et sa filiale Portensei· 
gne pour janvier. • C'est un pro­
blème classique dû au démarrage 
de la production., dit·on à l'usine 
de Flers, dans l'Orne, où soudure 
et transmission semblent avoir 
ralenti la mise au point. La distri· 
bution devrait être normale début 
avril. promet-on. 
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TÉLÉTEX: LEDÉPART 

A PRÈS LE TÉLEX ET LE VI· 
déotex, voici le télétex. 
Nouveau service de trans· 

mission rapide, qui devrait être 
inauguré officiellement en avril, 
avec un certain retard, il s'appa­
rente à un télex beaucoup plus 
perfectionné. C'est en fait un 
moyen de communication entre 
deux machines de traitement de 
texte compatibles entre elles 
selon la norme • télétex • définie 
par le CCITT en 1980. Ce qui per­
met un vrai traitement de texte 
communiquant : par rapport au 
télex qui ne peut envoyer, lente· 
ment que des messages suc· 
cints. on peut ici faire de vraies 
correspondances (courrier, dos­
sier, rapport ... ) ; mises en mé· 

moire d'émission, elles vont 
aboutir dans la mémoire de ré· 
ception de la machine du destina· 
taire. 

La vitesse de transmission est 
d'environ 10 secondes pour une 
page de 1 500 caractères. L'ache· 
minement est assuré par le Cen· 
tre d'Exploitation et de Gestion 
Teletex mis en place par les PIT. 
Il pourra emprunter, au choix, le 
réseau téléphonique commuté 
ou le réseau Transpac. Prix de la 
machine : de l'ordre de 80 000 F. 
Prix du raccordement : 250 f ; 
abonnement au serv ice de 
150 F/ mois puis paiement au 
temps selon le mode choisi, RTC 
ou Transpac. Un avantage essen· 
tiel du télétex est qu'il est compa-

HAUT DE GN1f1E 

Techniques sur Mesures lance 
sous la marque Discophone un 
nouveau téléphone alphanuméri· 
que, le Mat 90. Poste mains 
libres, il contient une mémoire 
pouvant aller jusqu'à 32 Ko : un 
clavier AZERTY permet d'entrer le 
nom et le numéro de ses corres­
pondants - mais aussi d'éven· 
tuels renseignements sur quatre 
lignes de vingt caractères. Les 
correspondants sont classés par 
ordre alphabétique : pour appeler 
Balthazar, on appelle la liste des 
B (en appuyant sur B ... ) puis on 
appuie sur le bouton qui carres· 
pond à son nom, entre Baba et 
Baobab, sur l'écran de huit 
lignes. La composition est auto· 
matique. Mat 90 dispose aussi du 
rappel du dernier numéro, d'un 
code secret d'une programma· 
tion des correspondants à appe· 
Ier dans la journée. d'un affichage 

du temps de communication, et 
de divers autres ruses amusan­
tes. Conçu pour les P.·D.G., et 
autres professions libérales, ce 
bel objet n'a que le défaut d'at­
teindre un prix conséquent : 
9 900 F HT, en version mains 
libres et mémoire de 4 Ko. Technl· 
ques sur Mesures, 54 rue La· 
{ayette, 75009 Paris. Tél. : (1) 
246 . .30.55. 

ALWf1/CRO 

Bonne initiative d'une associa· 
tian de Levallois : les ·Amis de la 
musique et de l'lmage • lancent 
un radio· répondeur de petites an­
nonces de micro-informatique. Il 
s'appelle Nénuphar(?) et son nu· 
méro est: (1) 758.42.00. Inconvé­
nient : il n'y a qu'une seule ligne 
d'appel. 

PAJWYO 

Nos concitoyens aiment la dis· 
crétion; ils sont de plus· en plus 
nombreux à figurer sur la • liste 
rouge· : 630 000 en 1981, près de 
1,3 million en 1984. Pour dix 
francs par mois, ils voient leur 
nom retiré de l'annuaire, et leur 
numéro n'est pas donné par le 
service de renseignements. 

tible avec le télex : on pourra 
donc communiquer avec les cor· 
respondants qui en restent à 
leurs anciennes habitudes. Les 
transmissions avec les pays déjà 
équipés sont bien sûr possibles 
(RFA, italie, Suède ... ), puisque le 
télétex est une norme intematio· 
nale. La Grande·Bretagne, la Bel· 
gique et l'Espagne vont bientôt 
mettre en place un service télé· 
tex. 

OéR.êGLlf1ENTAT/ON ACTE Ill 

Après les Etats·Unis et la 
Grande-Bretagne, voici que le 
Japon se livre aux délices de la 
déréglementation : au ltr avril. 
les actions de NTT (Nippon tele· 
phone and telegraph public Corp) 
ont commencé à être introduites 
à la Bourse de Tokyo. A terme, 
entre 50 et 75 % des actions se­
ront vendues au public japonais. 
Cette dénationalisation s'accom· 
pagne de la fin théorique du mo· 
nopole de NTT sur les réseaux. 
Mais les étrangers - notamment 
Américains - qui esptraient pren· 
dre position sur le marché japo· 
nais déchantent : les compagnies 
étrangères ne pourront pas ~en· 
dre de participation dans NTT, et 
ne s'attendent à pouvoir faire 
plus que grapiller des parts de 
marché marginales. Colère des 
Américains, qui voient leur mar· 
ché de télécommunication enva· 
his par les produits japonais. 
Mais en fait la déréglementation 
n'a pas le même sens à Tokyo 
qu'à Washington ; ici, on appli­
que l'idéologie libérale, là·bas on 
organise la concurrence nippo·ja­
ponaise. Au chevet de NTT, l'on 
retrouve tous les grands groupes 
industriels japonais. 

HervéKeMPF 

SCIENCE~ VIB MICRO 1'1°16 ·AVRIL1985 



DES BACTÉRIES AUX BALEINES 
biotechnologies. Or. s'il est préci· 
sément un domaine où le savoir 
américain a besoin de trouver 
des alliés sur le vieux continent, 
c'est bien celui-là. En la matière. 
la compétence d'un organisme 
comme l'Institut Pasteur nous a 
permis d'échanger la collabora­
tion du fameux centre français 
contre le chargement sur Biosis 
de la banque de données sur la 
faune et la flore produite par le 
Museum d'histoi re naturelle. 
Ainsi. en s'appuyant sur ·des 
compétences reconnues, la 

France participe à 
l'aventure Biosis. Nous 
ne pouvons que nous 
réjouir d'une telle collaboration. 
Après tout. le premier grand na tu· 
raliste n'était-il pas français? 
N'est-ce pas, monsieur Buffon ? 
Blosis, 2100 Arch Street, Philadel­
phie PA 19103, Etats-Unis. 
Tél. : (215) 587.48.00. Serveurs : 
t:SA: 8-10. rue Marlo-Nikis. 75738 
Paris. Tél. : (1) 273. 72.03. OCAM 
Data Star : 33, avenue du Maine, 
75755 Paris Cedex 15. Tél. : (1) 
538.15.38. 

K ÉPERTORIER LES QUEL· 
que douze millions d'or· 
ganismes vivants peu· 

plant la Terre, du micro-orga­
nisme à la baleine bleue en pas· 
sant par la grenouille, tel est le 
but que s'est fixé en 1975, Biosis, 
société américaine spécialisée 
dans les sciences de la vie. Afin 
de mener à bien cette folle entre· 
prise. ses dirigeants ont misé sur 
une utilisation massive de l'outil 
informatique. Le projet s'est 
avéré tellement ambitieux que ra· 
pidement les Américains se sont 
mis à la recherche de partenaires 
compétents. C'est ainsi qu'en 
1980 un accord de coopération a 
été signé avec la très respectée 
Zoological Society de Londres. 
Certains observateurs voient 
dans ce type d'association un 
projet scientifique, d'autres en re· 
vanche mettent en avant son ca­
ractère stratégique marqué. Il est 
un fait que la partie de Biosis 
consacrée aux bactéries peut se 
révéler d'une importance capitale 
pour les années à venir, quand on 
mesure le poids que prennent les 

UN LOO/CIEL QUI COMPTE 

ESCROC 
Professionnels du monde hippi· 

que, attention ! Vous avez peut· 
être reçu une publicité sur la 
• Banque de données du Monde 
Hippique· en provenance du Lion 
d'Angers, où l'on vous propose 
pour 140 F par an. d'accéder à 
partir de votre Minitel, à de nom­
breux renseignements sur les 
courses à venir. Sachez que son 
producteur se trouve maintenant 
en prison pour escroquerie et 
qu'en conséquence cette banque 
de données ne verra jamais le 
jour. En effet, notre homme a 
vendu, par l'intermédiaire d'asso­
ciés niçois, des parts de chevaux 
de course fantômes. le tout pour 
un peu plus de 2 millions de 
francs ... 

Vous QUI INTERROGEZ 
souvent les banques de 
données, · vous savez à 

quel point il est difficile d'estimer 
la dépense avant d'avoir pratiqué 
l'interrogation. tant le nombre de 
paramètres entrant dans le pro· 
cessus de facturation est impor· 
tant. Eh bien. les choses chan­
gent : un nouveau logiciel écrit 
par une petite société du Kentu· 
cky vous permet d'estimer ces 
coûts à l'avance. Comment fonc· 
tionne·t-il ? Il renferme les tarifs 
des 30 banques de donnèes les 
plus consultées dans le monde 
(coûts d'interrogation horaire. 
coûts d'impression en différé. 
coûts de télécommunication ... ). 
Le logiciel vous demande alors 
quelques variables qui sont pro· 
pres à l'utilisateur, tels que le ré· 
seau que vous souhaitez emprun· 
ter, l'heure à laquelle vous allez 
vous connecter ou le nombre de 
références dont vous avez be· 
soin. Une fois tous ces paramè· 
tres fournis, le logiciel estime le 
coût total de la consultation. 
L'utilisateur peut aussi fournir au 
logiciel les paramètres corres­
pondant à des banques de don· 
nées non répertoriées, ce qui pré· 
sente un intérêt majeur pour 
nous qui interro$eons souvent 
des banques de données euro· 
péennes. Une idée très originale 
que ce simulateur qui, cepen· 
dant, ne répond pas à la question 
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fondamentale du strict ressort de 
l'utilisateur : combien de temps 
vais-je ètre connecté ? Disponible 
sur IBM PC. Apple Il, Tandy, il 
fonctionne également sur les 
micros tournant sous CP/ M. Prix: 
125 dollars. Renseignements: On­
line Simulations /ne, Po Box 310. 
Narrods Creek, KY 4002 7, Etats­
Unis. Tél. : (502) 228.38.20. 

·LE MONDt>: PATIENCE 
Chacun attend avec impatience 

le chargement sur le GCAM du 
journal • Le Monde • en texte inté·, 
gral. depuis l'annonce faite à la 
fin de l'année passée (voir SVM 
n° 12). La première partie. réali· 
sée par Michel Tatu sur l'Union 
soviétique et ses dirigeants. est 
sur le point d'être disponible. En 
revanche la majeure partie. cons· 
tituée par le texte intégral du quo­
tidien ne serait chargée qu'en 
septembre. 

L'JNSEE SUR MINITEL 
La banque de données locales 

produite par l'INSEE et accessible 
sur le GCAM est maintenant dis· 
ponible sur Minitel. Elle répond à 
des questions aussi précises 
que : · combien de réfrigérateurs 
les ménages de Corrèze ou de 
Haute-Savoie possèdent·i!s ? Le 
mode d'interrogation proposé 
sur Minitel est arborescent. ce qui 
permet à un large public d'y accé· 
der sans difficulté. A noter égale· 
ment le prix de lancement relat!· 
vement abordable : 290 F l'heure 
pour les trois premières heures, 
270 F jusqu'à la dixième. 250 F 
au-delà. OCAM, Tour Maine Mont­
parnasse, 33, avenue du Maine, 
BP 8, 75755 Paris Cedex 15. Tél. : 
538.10.30 ; 538.67. 70. 

QUt:STEL : UN NOUVf.AU 
Changement à la tête du plus 

grand serveur européen : Questel 
a en effet depuis quelques semai· 
nes un nouveau directeur : Jac· 
ques Michel remplace Michel 
Dancoisne. Après avoir occupé 
différents postes de responsabi· 
lité à l'ambassade de France à 
Washington. puis au CNRS où il 
fut directeur de l'information 
scientifique et technique, il est 
aujourd'hui directeur de Questel 
ainsi que directeur général de 
Questel lnc., la filiale chargée de 
commercialiser aux Etats-Unis 
les produits du serveur de Val· 
bonne. Gageons que son expé· 
rience américaine. renforcée par 
des années de pratique dans la 
mise en place de produits d'infor· 
mations en ligne. lui permettront 
de consolider la position de notre 
Questel national à la veille d'une 
lutte commerciale qui promet 
d'être sans merci avec les géants 
d' outre-Atlantique. 

Arnaud DAGUERRE 
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S ÉDUIT PAR UNE PUBLI· 
cité parue dans la presse 
spécialisée qui proposait 

une imprimante, en insistant en 
particulier sur ses qualités d'im· 
pression, Monsieur X a procédé à 
son acquisition auprès d'un re· 
vendeur le 11 avril 1984, à la 
veille d'une absence de 2 mois. 
Cet achat précipité était motivé 
par les affirmations du vendeur 
relatives à la durée limitée des 
conditions tarifaires exception· 
nelles proposées. Dès la mise en 
route du matériel au mois de juin, 
des difficultés sont apparues, tel 
le blocage fréquent de l'impri· 
mante. Ces incidents n'ont pu 
être résolus que gràce à l'aide du 
vendeur de l'ordinateur dont dis· 
posait Monsieur X, le fournisseur 
de l'imprimante n'ayant prêté au· 
cune attention aux réclamations 
de son client 

Au mois de septembre, le maté· 
riel acheté ne fonctionnait plus, 
en raison de la défectuosité de la 
tête d'impression. En rapportant 
l'imprimante, Monsieur X devait 
alors constater, d'une part que 
celle-ci était toujours vendue au 
même prix prétendument promo­
tionnel et, d'autre part, découvrir 
que la durée de la garantie 
conventionnelle était limitée à 
3 mois. Ce délai étant expiré, il 
dut entièrement supporter les 
frais de remplacement de la tête 
d'impression, soit 1 500 F. 

Publicité mensongère 
Estimant avoir indûment ex· 

posé des frais et avoir vu ses 
droits méconnus, Monsieur X 
s'enquiert des recours qui s'of· 
frent à lui. L'examen des faits 
nous révèle qu'il pourrait, d'une 
part, s'estimer victime d'une pu· 
blicité mensongère, d'autre part, 
d'un défaut d'information sur la 
durée et les particularités de la 
garantie conventionnelle. En 
outre, il pourrait, en tout état de 
cause, exiger l'application de la 
garantie légale des vices cachés. 

L'article 44 de la loi du 27 dé· 
cembre 1973 interdit toute publi· 
cité comportant des allégations 
ou indications fausses de nature 
à induire en erreur l'acheteur. 
Sont ainsi réprimées les informa· 
lions inexactes relatives aux qua· 
lités substantielles du produit fai· 
sant l'objet de la publicité. 

Le fait d'insister sur la qualité 
exceptionnelle de la tête d'im· 
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Enfin, les circonstances per· 
mettraient à Monsieur X de faire 
jouer la garantie légale des vices 
cachés. Sa mise en œuvre néces· 
site que soit rapportée la preuve 
de l'existence d'un vice rendant 
la chose impropre à son usage. Il 
en est bien ainsi, le défaut d'im· 
pression rendant l'imprimante 
inutilisable. 

AITENTJON AU MATÉRIEL ... 
La loi faisant obligation au ven· 

deur professionnel de réparer 
l'entier préjudice, ce dernier est 
donc redevable du prix de la ré· 
paration effectuée. Toutefois, 
l'action doit être intentée dans un ET AU VENDEUR 

pression, alors que celle-ci laisse 
précisément à désirer, semble 
constituer le délit de publicité 
mensongère. Par ailleurs, la cons· 
tatation par Monsieur X que le 
prix prétendument promotionnel 
était. en fait, celui communément 
pratiqué, nous amène à mettre en 
garde les acheteurs de micro-in· 
formatique sur ce point particu· 
lier. En effet, ceux·ci sont trop 
souvent attirés par des tarifs qua· 
lifiés à tort de • promotionnels •. 
L'arrêté du 2septembre1977 pris 
en application de l'ordonnance 
du 30 juin 1945 sur les prix, sanc· 
lionne de telles pratiques et im· 
pose que les publicités accompa· 
gnant les ventes à prix réduit 
indiquent le prix de référence du 
produit. l'importance de la réduc· 
tion consentie et la période pen· 
dant laquelle les prix seront 
maintenus. Si Monsieur X parait 
pouvoir se prévaloir des textes 
réprimant la publicité menson· 
gère, la procédure pénale néces· 
saire à leur application ne consti· 
tue pas la voie la plus appropriée. 
En revanche, la mise en œuvre de 
la responsabilité du vendeur pour 
défaut d'information sur la garan· 
tie conventionnelle devrait lui 
permettre d'obtenir plus facile· 
ment réparation de son préju· 
di ce. · 

Violation de l'obligation 
de conseil 

Monsieur X s'étonne de ce que 
la durée, de la garantie du maté· 
riel soit réduite à 3 mois et que 
son point de départ soit la date 
d'achat de l'imprimante. En pre· 
mier lieu, il est indispensable de 
savoir qu'aucune clause conven· 
tionnelle ne peut avoir pour effet 
de limiter le droit à la garantie 

bref délai apprécié souveraine· 
ment par les juges ; le vice ayant 

légale contre les défauts et vices été découvert au mois de juin 
cachés. Le décret du 24 mars 1984, soit il y a plus de 9 mois, il 
1978 fait d'ailleurs obligation au importerait d'agir le plus rapide· 
vendeur professionnel de men· , ment possible. 
tionner clairement qu· en tout état ' 
de cause s'applique la garantie 
légale. Ainsi, aucun clause 
conventionnelle ne peut limiter 
son application dans le temps ou 
réduire à quelques jours le délai 
de réclamation. 

En second lieu, si ces clauses 
ne sauraient faire obstacle à la 
mise en œuvre de la garantie des 
vices, elles peuvent cependant 
juxtaposer à cette garantie une 
garantie conventionnelle diffé· 
rente; celle·ci recevra application 
lorsque les conditions de mise en 
œuvre de la garantie légale ne 
seront pas réunies, par exemple 
lorsque le défaut ne rendra pas la 
chose impropre à son usage. Par 
conséquent, le délai de 3 mois 
prévu par la garantie convention· 
nelle est parfaitement légal, tout 
comme le fait de fixer pour point 
de départ de ce délai le jour de la 
vente, et non pas celui de la mise 
en exploitation du matériel. 

Cependant. ces clauses ne sau· 
raient être valables qu'à la condi· 
tion d'avoir été parfaitement 
connues de l'acheteur, qui doit 
les avoir expressément accep· 
tées. Tel n'est pas le cas ici, Mon· 
sieur X n'ayant appris le contenu 
de la garantie qu'au jour où il 
présentait le matériel aux fins de 
réparation. Incontestablement. 
on sè trouve en présence d'un 
manquement caractérisé à l'obli· 
gation de conseil dont tout ven· 
deur professionnel est débiteur. 
A ce titre, Monsieur X peut de· 
mander l'octroi de dommages et 
intérêts, et donc, en particulier, le 
remboursement du prix de la ré· 
paration. 

Prudence 
A cet égard, soulignons qu'il 

eût été préférable de ne pas ré· 
gler le prix de la réparation, ou 
tout au moins, d'effectuer des ré· 
serves expresses lors du pale· 
ment. Cette dernière action a 
pour intérêt principal de pouvoir 
être dirigée par l'acheteur non 
seulement à l'encontre de son 
vendeur direct, mais également à 
l'encontre de l'importateur ou du 
fabricant du matériel. Cette possi· 
bilité présente un attrait particu· 
lier dans la distribution de maté· 
riel de micro-informatique 
lorsque l'on sait avec quelle fré· 
quence les revendeurs ferment 
boutique. 

L'analyse de cette espèce aura 
peut·être été l'occasion pour les 
utilisateurs de micro·informati· 
que de découvrir que le matériel 
peut s'avérer défectueux et qu'il 
leur faut dès lors attacher une 
particulière importance au 
contenu des garanties proposées 
et au sérieux du service après· 
vente. En effet, si nous avons 
montré que notre acheteur mal· 
chanceux disposait effectivement 
de nombreux recours, la modi· 
cité des sommes en jeu diminue 
l'intérêt d'une procédure judi· 
ciaire (l'imprimante a été achetée 
4 OOOF). 

Aussi est·il absolument impéra· 
tif de faire preuve d'une grande 
prudence dans le choix du maté· 
riel, et plus encore dans celui du 
vendeur. 

Alain BLOCH 
Avocat à la Cour 
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ANNONCÉS 

MATÉRIEL: Apple : imprimante 
laser et réseau local Apple·talk 
(pour Macintosh et Lisa) : dispo· 
nibilitéjuin 85. 
Exelvision : périphériques de 
l'EXL 100 : un modem, Exelmo· 
dem prêt techniquement, attend 
l'homologation Pli. Devrait être 
disponible en avril. 
Squale : extension de 256 Ko 
annoncée pour mai. 
LOGICIEL : Mac Publisber : trai· 
tement de texte en français distri· 
bué par Sonotec : disponibilité 
avril. 
Concurrent DOS 286 : ce sys· 
tème d'exploitation multité'iche 
destiné en particulier à 
l'IBM PC/AT devrait être disponi· 
ble avant la fin du second trimes· 
tre 85. 
Pfs Texte : traitement de texte 
en français pour Apple li et 
Apple Il c : disponibilité immi· 
nente. 

LE RETARDA TAIRE 
DU MOIS 

L'IBl'I PC/AT. Premières livrai· 
sons annoncées dans un premier 
temps pour février·mars puis 
pour mars·avril, enfin juin. Des 
machines de démonstration se 
trouvent chez les revendeurs qui 
prennent les commandes mais 
annoncent des délais importants. 
Selon IBM France, ce retard serait 
dû à des capacités de production 
insuffisantes pour les disques 
durs et les microprocesseurs. Il 
devrait laisser le temps aux 
concurrents de se mettre en 
piste. 

EN RETARD 

MATÉRIEL : L'lntegral PC de 
HP : ce transportable avait été 
annoncé pour mars. Disponibilité 
repoussée au 15 avril en version 
QWERTY. Sortie de la version 
AZERTY un mois plus tard. 
Atari : le nouveau 8 bits, le 65 XE 
destiné à remplacer le 65 XL et 
premier de la gamme qui rempla· 
cera les 800 XL, a été présenté 
aux Etats·Unis en janvier. Date où 
selon le P.·D.G. américain Jack 
Tramiel, l'ordinateur aurait pu 
être disponible en France. Chez 
Atari·France, l'échéance reste 
noue: fin de l'été puis fin de l'ao· 
née. 
Stratos d'Orlc : le constructeur 
Oric a déposé son bilan. Deux 
sociétés auraient proposé de ren· 
flouer la société anglaise. Dans 
l'expectative, ASN, l'importateur 
français, annonce néanmoins la 
sortie de Stratos en France pour 
avril·mai. 
Einstein : un • kit • permettant de 
transformer en AZERTY accentué 
l'actuel clavier d'Einstein, avait 
été annoncé pour le premier tri· 
mestre, plus précisément pour la 
mi.février, puis pour la fin du 
même mois. Toujours rien. 
18M PC/G et 18111 PC/GX : an· 
noncés pour le premier trimestre, 
devraient être disponibles en 
juin. 
Sinclair QL : version française 
(clavier plus écrans) annoncée 
dans un premier temps pour jan· 
vier. Sortie repoussée au mois de 
mars puis au mols d'avril. 
PROLITB de Texas-Instruments : 
ce portable de 5 kg devrait être 
disponible, en quantité, à partir 
d'avril pour la version américaine 
et à partir de septembre en ver· 
sion française. Des unités sont 
déjà en démonstration dans les 
magasins. En novembre dernier, 

Les informations publiées 
dans cette page sont · 
exactes à la date du 

7mars1985 

Texas Instruments annonçait que 
les premières livraisons en Eu· 
rope commenceraient en jan· 
vier85. 
Sbarp PC 1246 : remplace le 
1245. Devait sortir fin février. De­
vrait être disponible courant 
mars. 
Pbilips VG 5000 : des périphéri· 
ques annoncés dans un premier 
temps pour février devraient être 
disponibles fin mars: boitier d'ex· 
tension avec 16 Ko de mémoire 
vive, cartouche d'extension avec 
16 Ko et deux imprimantes ma tri· 
cielles de 40 et 80 colonnes. 
Yashica YC l'ISX : claviers en 
AZERTY toujours pas disponi· 
bles. Ils devaient l'être au tout 
début de l'année 85. 
LOGICIEL : Jazz de Lotus pour 
Macintosh. Version américaine 
annoncée pour mars puis pour fin 
avril. Version française prévue 
pour fin mai. 
Pfs File, Pfs Report pour Macin· 
tosh : sortie française annoncée 
pour la mi·février, puis mi-mars, 
enfin pour le mois d'avril. 
Adivision : 8 logiciels au stan· 
dard MSX annoncés pour fin no· 
vembre 1984. Disponibilité ré· 
duite à deux titres début janvier, 
à quatre début février.Deux 
autres titres sont annoncés pour 
mars. 
Symphony : manuel en français 
prévu dans un premier temps 
pour février puis pour mars enfin 
pour avril. L'échange sera auto· 
malique et gratuit pour les ache· 
teurs du logiciel américain. En 
même temps que la version fran· 
çaise devrait sortir un· Add·in •, le 
sommaire ou table de matière au· 
toma tique. 
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ARRIVÉS: 

MATÉRIEL: Sharp MZ 820 au· 
rait dû sortir fin décembre. Sharp 
a préféré écouler son stock de 
700 avant de mettre sur le mar· 
ché sa nouvelle gamme de 800. 
Sharp 1402 : cet ordinateur de 
poche aurait dû sortir en janvier. 
li est en vente depuis fin février. 
Sharp PC 124 7 : ce micro de 
poche remplace le PC 1251. 
L'Organizer de Psion est dispo· 
nible. 
LOGICIEL : Gribouille pour 
Apple : ce traitement de texte, 
réalisé en France par la société 
Berlingot, est disponible. 
Lotus 1·2·3 : le manuel français 
est disponible depuis le 1er mars. 
Les acheteurs du logiciel améri· 
cain peuvent échanger leur ma· 
nuel contre la version française 
moyennant un chèque de 300 F. 
Framework et dBase Ill : ma· 
nuels français disponibles. 
Word et File pour Macintosh : 
versions anglaises disponibles. 
La version française du premier 
devrait sortir en avril, celle du se· 
cond logiciel en mai. 

SUSPENDUS 

MATÉRIELS. Goupil Magnum : 
incertitude totale quant à la date 
de sortie des versions anglaise et 
française du Dulmont Magnum. 
Dans un premier temps, 
l'échéance de janvier avait été 
avancée. Goupil cherche à récu· 
pérer la licence qu'elle a payée à 
la société australienne Dulmont, 
rachetée récemment par Time Of· 
lice Computer. 
Telephone Modem in Electro· 
nie MP 6000 : le produit est tech· 
niquement au point mais sa 
commerciallsation n'est pas envi· 
sagée pour le moment. ln Electro· 
nie préfère se consacrer d'abord 
aux hauts de gamme : le MP 6500 
disponible et le MP 6075 qui de· 
vraitsortir à la fin du mois. 

Frédérique FANCHETIE 
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GROS MALIN ET Pt:T/TS fl.Jl°tS 

Les Parisiens connaissaient 
déjà le Petit Malin, le guide qui 
permet de découvrir les dessous 
de leur ville. Dans les mois à 
venir, tous les Petits Futés, les 
gui.des des vingt principales villes 
de province, seront accessibles 
sur Minitel. Premières aggloméra· 
tions touchées : Strasbourg et 
Rennes. Les commerçants ont de 
quoi ètre satisfaits. Pour les sé· 
duire, en bons futés qu'ils sont, 
ces guides leur offrent un code 
d'accès, permettant de remettre à 
jour et corriger, jour par jour, 
heure par heure à volonté, les 
espaces publicitaires qu'ils au· 
ront achetés. On saura tout sur 
les dernières ventes à prix coù· 
tant de Darty ou sur les plats du 
jour de la mère Poule ... En atten· 
dant l'attribution de numéros 
d'accès spécifiques à chaque 
ville, on peut consulter le Petit 
Futé Strasbourg et Rennes par le 
(J) 615.91. 77 en composant le 
mot Cyan, ouvrant le seruice du 
Petit Malin. 

SUIVEZ LA MODE 

Vous souhaitez connaitre les 
tendances de la mode pour l'été 
86 7 C'est possible sur Minitel, à 
condition de pardonner au dessin 
un peu anguleux des silhouettes 
dù à la norme vidéotex. Jusqu'à 
la fin de cette année, Carlin Inter· 
national ouvre gratuitement son 
service télématique au grand pu· 
blic. Ce bureau de style, en défi· 
nlssant ainsi les grandes tendan· 
ces de la mode, avec quelques 
mètres d'étoffe d'avance, devrait 
combler les spécialistes du Sen· 
lier avides d'informations. Sa· 
chez donc, Mesdames puisqu'il 
ne s'agit pour le moment que du 
prèt·à·porter féminin que vous 
serez. pour l'été 86, Panama, Flo· 
wer Power, Roseau ou Twiggy. 
Composez le (1) 742.45. 71 suivi 
du code d 'accès Carlin l ou (2) 
puis le mot de passe 12J4 suivi de 
la louche, suite'· 
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PROF SBRVEUR 
Ç A SE PASSE A L'ECOLE 

des Buttes à Créteil. Jean· 
Yves Gamery, instituteur 

en CM2 en a marre d'arrivercha· 
que matin en classe, son 
Apple 11+ sous le bras. L'initiation 
au langage Basic qu'il a entre· 
prise avec ses élèves est longue 
et fastidieuse. Au cours de lété 
dernier, l'idée lui vient alors de 
transformer son Apple en centre 

STAGES HAIJT NIVE.AU 

Contesse Télématique qui per· 
met déjà aux entreprises de pas· 
ser les petites annonces de re· 
cherche d'emplois. ouvre ses 
rubriques aux propositions de 
stages pour étudiants ainsi 
qu'aux informations sur les gran· 
des écoles et institut de forma· 
tion supérieure. Pour 300 d'entre 
eux figurent les conditions d'ad· 
mission, la durée des études, les 
principaux débouchés ... Pour les 
stages proposés par les entrepri· 
ses, les étudiants pourront dépo· 
ser leur candidature dans la mes· 
sagerie • stages • en y faisant 
figurer leur curriculum vitae. 
Mode d'accès par le réseau 
commuté (taxation téléphonique 
classique) en composant le 
(1) 296.10.65. 

LE PROGRÈS ARRIVE 

Le Progrès de Lyon avait tardé 
dans la course aux journaux télé· 
maliques. Son retard est désor· 
mais comblé. Outre l'actualité du 
journal en bref, son serveur pro· 
pose les services très classiques 
des programmes culturels de la 
ville et des programmes télé, une 
liste de restaurants avec leurs 
prix et menus, des jeux, la recette 
des chefs, une messagerie dialo· 
gue et des petites annonces. 
Accès par le (3) 615.91. 77 en 
composant le code POOl. 

serveur. Avec une carte Appletel 
et une carte horloge, deux exten· 
sions mémoire de 64 Ko et une 
carte imprimante qui lui revien· 
nent grâce à son adhésion à un 
club Microtel, à moins de 
10 000 F, Jean·Yves Gamery est 
équipé pour se lancer. li ne lui 
reste plus qu'à écrire son pro· 
gramme • Microkids • qui finira, 
quelques mois plus tard, auréolé 
d'un titre de Pomme d'Or 84. 

Une trentaine d'élèves, une 
trentaine de parents et une tren· 
taine d'anciens de la classe 
passés au CES voisin reçoivent. à 
la rentrée. un code d'utilisateur. 
Par Minitel interposé, très vite, les 
parents vont prendre l'habitude 
de communiquer avec I'institu· 
teur de leurs enfants lui envoyant 
mots d'absence ou questions de 
scolarité. Quant aux enfants, Mi· 

SPACECOM 

1 LS SONT UNE VINGTAINE A 
s'être déjà connectés sur ce 
mini-serveur mis en place par 

un hobbyiste motivé. Seules 
conditions pour se brancher : 
posséder un micro, un modem 
300 bauds, un logiciel de commu· 
nication half duplex et une ligne 
téléphonique. Pour 100 F par an 
l'abonnement, 60 F l'heure de 
communication plus le prix d'une 
conversation téléphonique classi· 
que, vous pouvez utiliser la mes· 
sagerie, disposer d'un espace 
mémoire pour déposer vos jeux, 
vos programmes et en faire profi· 
ter ainsi d'autres branchés. Tous 
les possesseurs de matériel 
Commodore peuvent, par ail· 
leurs, obtenir une assistance 
poussée et obtenir réponse à 
toutes les questions qu'ils se po· 
sent sur l'utilisation de leurs 
micros. 

Pour se connecter sur Space· 
corn. composez le (37) 82.47.70 
ou 82.40.18 en utilisant le mot de 
passe TEST + CHR $ (13). Pour en 
savoir plus, contactez Pascal Cas­
tratora. 15, rue Saint-Roch, Pré­
mont, 28500 Vernouillet. 

ni tel leur sert pour les devoirs à la 
maison. Un peu de pratique du 
Basic puis une pause avec des 
jeux éducatifs disponibles ou 
quelques petits exercices à faire 
les jours où l'instituteur est au 
fond de son lit avec une bonne 
grippe : leur prof-serveur ne les 
laisse plus en paix !... Bientôt 
édité, • Micro-kids • sera en vente 
chez Hello Informatique, 1, rue 
Demetz, 75010 Paris. Tél. : 
(1) 523.30.J4. 

L 'ANTJ.SOL/TUDE 

Vous connaissez déjà f'unitel, 
ce serveur de jeux dont nous 
vous avons déjà vanté les quall· 
tés dans SVM. Deux nouveautés 
dans sa ludothèque : le • Labyrin· 
the ., un jeu de réflexion et de 
stratégie et· L'aide au compte est 
bon •, complément au jeu • Le 
compte est bon ., de la série des 
Chiffres et des Lettres, pour s'en· 
trainer aux meilleurs scores pos· 
sibles. Vous risquez d'en avoir 
besoin puisque le jeu d'Armand 
Jammot est désormais disponi· 
ble pour j ouer avec un adversaire 
à distance. li vous suffit, pour 
vous mettre en contact, de conve· 
nir d'un rendez-vous par télé· 
phone puis d'échanger sur le ser· 
veur vos numéros d'abonnés. Et 
si vous le souhaitez, en cours de 
jeu, envoyer un message à votre 
partenaire, aucun problème : il 
vous suffit de composer votre 
texte sur une ligne et de taper sur 
la touche répétition. 

Accès par le (1) 614.91.66 
(abonnement de 150 F/an + 
communication : de 22 à 37 F de 
l'heure). Depuis peu, Funitel est 
accessible par la fonction kios· 
que : en composant le 
(1) 615.91. 77 suivi de FUNJ, mais 
ceci ne concerne pas les jeux 
entre des partenaires à distance. 
Pour tout autre renseignement : 
f'unitel, 21, rue Henri-Monnier, 
75009 Paris. Tél.: (1) 362.29.46. 

Patricia MARESCOT 
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(~ LES LOO/CIELS 
t~ FAMILIAUX 
::::::::::::::::::::::::::;~::::::::::~:::::::::::::::::::::::7 

Macadam Bumper: un flipper 
modulaire qu'on peut même 
secouer comme les jeux de 
bistrot. Il peut être modifié à votre 
goût. redessiné entièrement puis 
sauvegardé. Ses paramètres de 
jeu (valeur des points, inclinaison 
du flipper, sensibilité du tilt. force 
de rebondissement des bumpers, 
vitesse de balle) sont également 
réglables. S'y ajoute un effet 
stroboscopique (clignotement de 
la balle) de façon définissable. 
PourOric/Atmos, 140 f , chez Ere 
Informatique (voir page 117). 

ObjectifDelta : votre 
bombardier doit atteindre, 
malgré de nombreux obstacles, 
l'objectif Delta. Plusieurs niveaux 
de difficultés. Pour VO 5000, 
145 f , chez Phlllps. 

Divertissement: quatre jeux 
différents sur cette cassette: un 
casse-briques, un mastermind, 
un kim et un jackpot. Pour 
VO 5000, 95 f, chez Phlllps. 

Tour de France : deux étapes à 
affronter dans cette compétition : 
une course contre la montre dans 
laquelle vous devez effectuer le 
meilleur temps contre 
l'ordinateur et un circuit au cours 
duquel vous ne devez jamais 
toucher les côtés de la piste. Pour 
Spectrum, 120 f , chez Sprites. 
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LES DESSINS SONT DE FRANÇOISE MÉNAGER 

Krist: plus il ingurgitera d'œufs, 
plus il va gonfler et plus ce 
serpent aura des difficultés pour 
se déplacer dans ce labyrinthe. Le 
parcours devient de plus en plus 
difficile et son déroulement de 
plus en plus rapide. 64 tableaux 
et 8 écrans. Pour Commodore 64 
et Vic 20, 120 f , chez Sprites. 

Starex : protégé derrière vos 
lignes. vous défendez votre 
planète que d'innombrables 
envahisseurs cherchent à 
investir. Pour Alice 90, 120 f, chez 
Sprites. 

Galixian : préparez-vous, 
l'attaque sera impitoyable. Les 
vaisseaux spatiaux de vos 

ennemis descendent en grappe et 
vous devrez vous armer 
d'habileté pour les détruire. Pour 
Alice 90, 120 f. chez Sprltes. 

Infernal Runner: un jeu qui a 
eu beaucoup de succès lors du 
récent Micro·Expo; une sorte de 
Lode Runner qui concurrence 
efficacement ses grands frères 
anglo·saxons. Pour 
Commodore 64. 160 f , chez 
Lor/ciels. 

Ghost Buster: déjà en vente 
pour le Commodore 64. ce jeu est 
désormais disponible pour le 
Spectrum. Pour revivre, en 
différents tableaux, le film de 
Ghostbuster ... avec la musique 

en prime. Pour Spectrum, 110 f , 
chez lnnelec. 

Le secret de Kaipur: un de vos 
amis est mort de façon étrange. 
vous décidez d'enquêter grace à 
votre machine à remonter le 
temps. 
Pour Orle/Almos, 1.30 f , chez 
Jnnelec. 

Keops: dans ce jeu d'aventure, 
type Aigle d'Or. il vous faudra 
vous emparer du trésor avant de 
trouver la sortie de la pyramide 
dans laquelle vous ètes enfermé. 
Pour Orlc/Atmos, 140 f, chez 
lnnelec. 

Jet Set Willy: a fait un véritable 
tabac en Angleterre. Willy le 
mineur pend aujourd'hui sa 
crémaillère et doit ramasser tous 
les verres qui traînent dans la 
maison avant d'aller se coucher. 
De nombreuses surprises en 
perspective. Pour HSX, 95 f , chez 
lnnelec. 

Le Millionnaire : le fameux 
simulateur macro-économique 
est maintenant'disponible. Pour 
Amstrad, 140 f , chez Ere 
Informatique. 

Triathlon : le premier 
simulateur d'athlète pour 
Oric/ Atm os comprend trois 
épreuves: tir à l'arc sur cible 
mobile, aviron et althérophilie. Le 
joueur est placé dans des 
conditions similaires à celle du 
sportif. 150 f , chez Ere 
Informatique. 

Manie Miner: enfoncez-vous 
dans les dédales d'une 
civilisation disparue. Votre petit 
voyage vous entrainera à travers 
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une vingtaine de cavernes. Pour 
MSX, 95 f, chez Jnnelec. 

Sorcery: le sorcier qui se 
déplace dans ce labyrinthe doit 
anéantir le redoutable 
nécromanci.er. Pour Amstrad, 
140 f, chez Innelec. 

Hunter Killer: un simulateur de 
sous-marin à bord duquel vous 
devrez partir en chasse contre les 
navires ennemis qui vous 
entourent. Pour Amstrad, 99 f, 
chez Innelec. 

Technician Ted : ce très assidu 
employé d'usine doit accomplir 
plus de 27 tâches différentes, s'il 
veut gagner sa médaille du 
travail ! Pour Amstrad, 99 f, chez 
lnnelec. 

connus des programmes. Pour 
Spectrum, chez Psion. · 

Jeu 1: ce programme pour le 
nouveau portable de chez Casio 
comprend un jeu de hasard, un 
poker, un blackjack, u.n master 
rriind, un Léon (le caméléon qui 
chasse l~s moustiques), un 
Arpoon qui habilement fait 
tourner des assiettes sur des 
tiges de bambous, un jack pot et 
un othello. Pour le FX 550P Casio. 
80 f, chez DDI. 

ÉDUCATIFS 

Geoville etMulti: un jeu pour 
localiser les villes de France tout 
en s'amusant. Sur une carte de 
France,. un curseur vous indique 
la position et vous donne 
trois réponses parmi 
lesquelles il vous faudra 
chois.ir. S'accompagne 

lettres géantes à sortir sur 
imprimante pour créer des 
dessins point par point et 
produire des dessins 
préprogrammés. Pour FX 550P, 
80 f, chez DOi. 

Vie pratique: comprend 
également plusieurs 
programmes: un calendrier, pour 

Edit Plus : un éditeur pleine 
page comprenant des utilitaires 
de programmation. Egalement 
accompagné d'un Basic francisé 
qui permet d'écrire et de lister 
des programmes en anglais et en 
français. Pour Oric/Atmos 48 M, 
195 f, chez Isosoft. 

Compilateur intégral : pour 
transformer un programme Basic 
en langage machine. Le premier 
programme à pouvoir compiler 
un Basic standard sans syntaxe 
spécifique. On peut compiler 
toutes les instructions du Basic, 
charger en mémoire écran et 
conserver ainsi toute la place 
mémoire pour ses programmes 
originaux. Pour Spectrum, 250 f , 
chez Ere Informatique. 

:(LES LOQJCJELS 
~~f PROfESS/OIYIYELS 

Pyjamarama: la seule façon de 
sortir de ce cauchemar: trouver 
le réveil de Martin qui, avec sa 
sonnerie, vous fera enfin 
émerger: P.our Amstrad, 120 f, 
chez lnnelec. 

d'un jeu d'apprentissage /~~~~~r--4 
des additions et -.:<w.<.=._.;..=.~~-"'--.......~ 
multiplications. L'opération ® :::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::·· 

Defend or die: un jeu d'arcade 
dans lequel les humanoïdes sont 
poursuivis par de multiples 
vaisseaux spatiaux. Pour 
Amstrad, 120 f, chez Jnnelec. 

Dark star: la galaxie est divisée 
en 16 territoires placés sous le 
joug de Lord Evel. A vous de les 
libérer, l'un après l'autre, en 
évitant les subterfuges du Diable. 
Pour.Amstrad, 120 f, chez 
Innelec. 

Fighter pilot: grimpez sur le 
siège de ce Fl5, avion de combat 
et préparez-vous à attaquer. Pour 
Amstrad, )..10 f, chez lnnelec. 

Alien 8: le monstre du film fait 
place à uri robot. Attention : 
partout il vous poursuit et votre 
vi}isseau spatial n'est guère 
sécurisant. 
Pour Amstrad, 150 f, chez 
lnnelec. 

Ham~ de match : ce jeu de 
tennis déjà disponible pour le 
Spectrum vient d'être adapté 
pour le commodore 64. 120 f 
chez D&L Research. 

Scrabble: sejoue, seul ou en 
famill~, en utilisant son micro 
pour simuler de un à quatre 
joueurs. Vos adversaires, selon 
votre hµmeur, pourront être 
complaisants ou redoutables 
selon qu'ils utiliseront tout ou 
partie des 20 000 mots français 

apparait en haut de votre écran 
et fait pleuvoir des 
réponses dont vous attrapez la 
bonne solution grâce à un petit 
camion-benne qui se déplace en 
bas de l'écran. Pour Alice 90, 
120 f , chez Sprites. 

Maths : un programme pour le 
portable de Casio qui permet de 
créer des carrés magiques, de 
faire des conversions polaires et 
rectangulaires, de changer de 
base, de rentrer des programmes 
statistiques (avec moyennes, 
écart type, cœfficient de la 
droite ... ) Pour le fX 550P de 
Casio, 80 f, chez DDI. 

UTILITAIRES 

Tex: un traitement de texte 
simplifié pour enfants écrit 100 % 
en langage machine. Pour MSX, 
380 f , chez lnfograme. 

Gestion de fichier: permet de 
trier, rechercher, introduire des 
corrections, créer des rubriques 
et tirer le maximum des capacités 
de votre Casio portable. 
Pour fX 550 P, 80 f, chez 001. 

Cale: un tableur qui vous 
permettra d'entrer, case par case, 
des cumuls, des moyennes, etc. 
Pour fX 550 P, 80 f, chez 001. 

Graphisme : comprend six 
programmes pour faire des 
histogrammes, des courbes, des 
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trouver, n'importe quelle année, 
lejoùrd'une date ou le nombre 
de jours écoulés entre deux 
dates ; un biorythme ; un 
compteur kilométrique pour 
contrôler à chaque plein votre 
consommation kilométrique ; un 
agenda pour vos adresses et vos 
rendez-vous ; un compteur 
téléphonique qui vous donne, en 
fonction du lieu et de l'heure 
d'appel, le coüt de la 
communication. Pour le fX 550P, 
80 f, chez DOi. 

Fantom Music: un utilitaire 
pour créer sa propre musique sur 
trois voix. L'auteur vous propose 
également quelques morceaux 
de musique classique mettant en 
valeur toutes les possibilités de 
ce logiciel. Pour Commodore 64, 
120 f, chez Sprites. 

Apple Guitare : un utilitaire 
pour créer vos morceaux de 
guitare à l'aide des divers 
accords dont vous pouvez avoir 
besoin. Pour Apple, 279 f, chez 
Sprites. 

Logo : le langage des enfants 
apprécié des enseignants est 
dispsnible pour Alice. Pour 
Alice 32 et 90, chez Matra. 

Multicalc: regroupe quatre 
programmes en un seul : prix, 
statistiques, tri, graphisme. Pour 
Orlc/Atmos, 190 f, chez lnnelec. 

Enketor est destiné aux 
applications des études de 
marché, de statistiques et 
d'analyse de données. Pour IBM 
PC et compatibles, Enketor peut 
communiquer avec Open·Access. 
Prix: 25 000 f HT. CfRQ.loglciels, 
69, rue Legendre, 75017 Paris. 
Tél.: (1) 627.65.00. 

Open·Access est désormais 
disponible sur HP 150. Ce logiciel 
intégré est déjà commercialisé 
sur IBM PC et compatibles, 
Toshiba T 300 et Texas 
Instruments PC. Prix: 9 369 f 
7TC. Frame Informatique, 
15, auenue de la Division-Leclerc, 
92800 Puteaux. Tél. : 
(1) 774.87.88. 

Editex est un compositeur de 
page vidéotex. La création 
s'effectue à partir d'un IBM PC ou 
XT (128 Ko), et le contrôle de la 
page vidéotex s'effectue 
directement sur un terminal 
Minitel. Prix: 15 000 f HT. 
MédlaSys, l, rue d'Artois, 
78000 Versailles. Tél. : 
(3) 961.91. 79. 

Après Apogée 1.1. logiciel 
dentaire, voici I' Apogée 1.2 qui 
atteint un sommet de 
14 000 fiches. JI regroupe toutes 
les fonctions utiles à un cabinet. 
Disponible depuis peu sur IBM PC 
(128 Ko) etsurSharp MZ·3541. 
Prix: 15 000 f HT. Apogée 
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Informatique, 17, rueAuguste. 
30000 Nlmes. Tél.: (66) 21.00.88. 

Homeodrep soulage d'abord les 
homéopathes avant de guérir 
Jeurs patients. Ce logiciel 
s'adresse aux médecins, 
réticents et découragés par le 
répertoire de Boenninghausen. Il 
est constitué de 2 556 rubriques 
proposant chacune 228 remèdes 
les plus couramment utilisés. 
Plix : U 000 F HT. Séminaire 
d'initiation à l'infonnatique 
appliquée à l'homéopathie, le 
20 avril. Stroheker S.A.R.L., 6, rue 
B/atln, 63000 Clermont-Ferrand. 
Tél.: (73) 93.94. 78. 

lllilec, une comptabilité pour 
Lisa. L'ensemble intègre la 
facturation et la gestion des 
stocks. La comptabilité 
analytique sera disponible le 
1er semestre 85 sous le nom 
d'Edicalc. Prix: 11 900 f HT. 
Mllec. 22, rue Jean-Moulin, 
94300 Vincennes. Tél. : 
(1) 365.06.15. 

Moujik. système interactif d'aide 
à la prévision, sur Victor S-1. IBM 
PC et compatibles. intègre, 
autour d'une base de données, 
des outils de traitement de séries 

chronologiques et les outils de 
base tels que les calculs 
d'indices. de régression et de 
lissage. Prix: 12 000 f HT. 
Processus, 4, rue Prescgez, 92210 
Saint-Cloud. Tél. : (1) 602.98.22. 

Gem 06, pour Wang PC, gère en 
temps réel la comptabilité du 
type Mll ou MU, les listes 
électorales, les élections 
politiques ainsi que la paie et la 
gestion des emprunts d'une 
commune. Wang France, Tour 
Galliénl 1, 78/80, auenue Galliéni. 

93174 Bagnolet Cedex. Tél. : 
(1) 360.22.11. 

Panel n'est pas qu'un simple 
gestionnaire d'écran: son but 
final est d'augmenter la 
productivité d'une équipe. Cet 
utilitaire est livré avec une 
interface propre à chaque 
langage de programmation et 
donc configuré pour la plupart 
des systèmes d'exploitation Unix 
inclus. 
Prix: de3 900 f HTà 4 500 f HT. 
Cosmlc. 52, quai des Carrières, 

94220 Charenton-le-Pont. Tél. : 
(1) 3 78.83.5 7. 

Harward Projed Manager 
planifie, par méthode PERT et par 
un dérivé du CPM, toute la 
gestion et le suivi d'un projet. 
Disponible pour le système MS· 
DOS de l'IBM PC/AT (128 Ko), du 
Micromega 16, du Compaq et de 
l'Hypetion. Prix : 4 685 f TTC. 
Answare Diffusion. tour Gal/iénl 2, 
36, avenue Galliênl, 
93175 Bagnolet Cedex. Tél. : 
(1) 360.3 7.3 7. 

Matis, outil de gestion d'écran 
s· emploie sous fonne de 
nouvelles instructions intégrées à 
l'interpréteur Basic. Cet utilitaire 
s· adresse à tous développeurs 
d'application considérant l'écran 
comme moyen de 
communication. Ecrit en 
Assembleur, il permet de 
programmer en langage C, Pascal 
ainsi qu'avec d'autres langages. 
Prix : 1 650 f. 

Matis est aussi compatible avec 
le séquentiel indexé : un nouvel 
utilitaire de gestion de fichiers 
résident en mémoire sous le 
systeme d'exploitation MS·DOS, 
livré pour l'IBM PC et XT, Texas 
PC, Digital, Wang, Hitachi. .. Prix: 

20, rue de M ontreuil -94300 VINCENNES - Tél. : (1) 329.22.06 

Le spécialiste de l'ordinateur à moins de 5000 F 
ORIC 

O ATMOS .......... .......... ...... 1595 F 
0 ATM OS + monit. monochrome ...... 2450 F 
0 lect. disquette JASMIN . .. .. •. . . . . 2990 F' 
0 synthétiseurvocal .. .. .. . .. .. .. . . 550 F 
0 interf. joystick tous jeux ... . . . . . . . 425 F 
O modem ........... . .... .. .. .. .. .. 1490 F 

LOGICIELS 
0 camtte 50 jeux .. ...... .. ... .. .. .. . 150 F 
O assembleur symbolique •. .. . •. •. ..... 260 F 
0 crocky ............................ 120 F 
0 hu bert ......... . .... . . . . . . . . . .. . . . 120 F 
Osuper jeep ...... ................... 120 F 
0 basic français ...................... 180 F 
Othe hobbit (français) ..... ........... 250 F 
O Je retour de géniu.s .... .... ......... 140 F 
0 di1m1nt ne maudite ................ 140 F 
0 Je millionnaire ............. ... ..... 120 F 
0 lorigraph .......... . . . . . .. . . .. . . . .. 280 F 
0 missiondetta ....... . ... . ........... 95 F 
0 A.V. terreur .. .... ... .... ........... 95 F 
0 LM plus (compilateu~ ...... .. ..... .. 250 F 
0 basic turbo .. .. ..... .. .. .. ..... .... 140 F 
0 plnball .. ... . .. .. ..... . ..... ....... 140 F 
0 frelon .. ....... .. .................. 140 F 
Olntox et zo~ .. .. .. .......... . ... .... 180 F 
0 3 Q ffndus ........... . .. .. ......... 180 F 
0 lancelot ................. .. . ....... 155 F 
O élysée ................... .......... 145 F 
0 polylichlers .... .. .. .. ..... .. ... .... 180 F 

LASER 
D LASER 310 (18 K) .............. . 1490F 
0 LASE.R 3000 + lecteur disquette 

+contr61eur+emulateur ........... 6980 F 

Mannesmann MT 805 .... .-.---· 
L'imprimante "top niveau" en info rmatiquefa­
miliele 1 OO caractères par seconde. Papier 
normal ou informatique. Entrainement par 

~ friction ou traction. Si vous recherchez une 
0 

qualité ·courrier", la MT SOS vous donnera 
z plus que des satisfactions tant pour le texte 
~ 2)' pour le graphi.sme. 
~ .___M_•_n_ne_sm_•_nn_M_T_8_os_ ._._ .. _ .. _ .. _._39_5_0_F~ 

COMMODORE 
Cl C64 PAL •. .. . . . . . . . •.... •. . . ..... 2490 F 
0 C64 péritel R.V.B . ...... .. ... ... ... 3490 F 
D magnéto ........ .... .. .... . .. . .... 490 F 
0 lecteur disquette .... .. . . . .. , ...... . 3520 F 
0 50 jeux sur VIC 20 .... . .. .. . .... . .. 150 F 
0 phos1 buster ... .......... ......... . 150 F 
0 1eep ........... ... . .. .... .. . ...... 120 F 
0 gilligen's gold ......... ... .. ........ 195 F 
0 scrable .......... . .. .... .. . ... .... . 350 F 
0 heroes of kain .. ....... ............ 170 F 
0 flight simulator Il (07) . .. ... ......... 645 F 
OFl ................ . .. . ....... .. .. 120 F 
0 grend master (K7 ou 07) ............ 160 F 
Ostarcrash ......................... 190F 
0 summer games (K7 ou 07) ........... 235 F 
0 synlhy 64 (K7) ..... : ... .... ........ 190 F 

AMSTRAD 
0 lecteur disquette . . ........ . .....•. 2890 F 
0 monochrone vert ... .. .. .. .. ....... 2990 F 
0 couleur ........... .. . .. .......... 4490 F 
O galexia ...... .. . . .. . .... ... .. ..... . . 75 F 
0 allen breakin .. ...... . .. ... .. .. . .... 1 OO F 
0 grand prix ... ... . ... .. ., .. .. .. ..... 1 OO F 
Cl 30 monster .. .. . .... ............... 1 OO F 
Cl a tom smasher .... ... .. .. .. ........ 1 OO F 
0 country cottage .... . .... , . .. ....... 125 F 
0 star avenger .. .. . .. .. .. .. .. .. .. . .. . 80 F 

~ 
Suoer-promotion · 

0 lu 7 logiciels ci-dessus .... . . . .. .... 680 F 
0 1 joystlck TIRVITT .. ...... .......... 140 F 

660 F Ill 

# ... - -
OTIRVITT ...... ...... . ...... .. ..... 140 F 

pour ORIC 1". ATMOS'. SPECTRUM•. 
VIC 20. MEMDTECH, CB M 64. 
ZX 91 •. AMSTRAO. MSX' avec intertace 

DISKBANK ---- -. 

SINCLAIR THOMSON 
0 M05 .. . .. . .... . . .. . .. . . . . . . . . . . • 2450 F 
0 crayon optique . .. . ...... .... .. .... . 190 F 
0 incrustation TV . . .. . . •.. .• .. . . ... . 455 F 
O T07 70 ..... ........ .... .. . .... .. 3590 F 
0 extension télétel .. .. . .. ..... .. ... 1565 F 
0 imp. thermique ......... .. .... .. 1980 F 
0 contr. lect. disq ... ....... .......... 3600 F 
0 musi. et men. de jeux .... .. .. ....... 552 F 
0 clavier mécanique .•.. . .. . •.•.•.... 748 F 

LOGICIELS 
0 airbus (M7 ou 5) ................. .. 469 F 
0 assembleur (M7 ou 5) ............. . 835 F 
0 cube ·basic· ......... .. ............ 290 F 
O pulsar 2 .......................... 140 F 
0 éliminator ............. ............ 120 F 
O flipper ............................ 180 F 
O yéti .......... .. .. ................. 120 F 
0 affaire en or ........ .. ............. 145 F 
O crocky 2 ........... ........... .... 120 F 
0 roger el paulo ........... .. ... .. .... 190 F 
D mélio 7 . .. .... .......... . .... ..... 190 F 
O bidul .... .. . ...... .. . .. .. .. .. .. .... 190 F 
0 calcul maniai .. ..... .. .. .... ...... . 120 F 
Cl méléo 7 (disq.) .. .. .. . .. .. .. .. . .. 260 F 
O VOX ..... .... .... .. . .... .. . ..... .. 95 F 
0 carte du ciel .. .... ....... .. .. .. .. ... 190 F 
0 football .. ... .. ... . . . . . .... . . . ..... 190 F 
0 gérez VOS fiches MS DU M7 .. . •. ...•. 535 f 

TOUS 'IÎ[ 
MICRO tllli 

M1gn6tophone 
Interface Péritel/ Secam Ce megn61ophone spécialement CORÇll pour les 
Pour ceux qui n'ont pas de prise péritel sur leur micro.ordinateurs vous évitera bien das souciL 
T.V. Entri1 OIN ou Jack. Niveau règlabla. Hmoln 

0 · rt CG V sonore et lumineux. Alimentation intégrh 
inte ace · · • ........................................... 500 F Cl magnétophone .... . . . .. . . . •. •. •.•.. 495 F 

0 spectrum ·+· 48K péritel ...... ..... 1990 F 
0 interface turbo ......... ..... .. ..... 345 F 
0 interface + lecteur micro-drive 

+ 4 loglciels ........ .. . .. ......... 1650 F 
0 synthétiseur vocal ... . . .. . .... . .... 445 F 
0 ZX 81 + clavier ABS + 2 logiciels 

+ manuel + cables + alim .. .. ..... 650 F 
0 extension 16 K .... .. .. .. .. . ........ 380 F 
0 extension 64 K . . . .... .. . . . . .... . ... 795 F 
0 synthétiseur vocal. .... .. .. ... .... .. 445 F 
0 clavier mécanique .................. 545 F 
D,interf. joystick tous jeux ..... . ..... 320 F 

LOGICIELS 
0 50 jeuuur ZX 81 ...... ......... .. 150 F 
0 50 1euxsur speetrum .. . ........... . 150 F 
0 scrable (speel) ........ . . . . ..... . . .. 350 F 
0 balla de match (spect.) ................ 99 F 
0 lords of midnight (spect.) ... .•.•...•.• 150 
0 psytron (specl) . ......... .. .... .... . 1 OO F 
0 scrlptum (spect) .... .. ........ . .... . 250 F 
0 compilateur (spect.) . ........ . .. ..... 180 F 
0 VOX (spect.) ...... .. . .. ..... ....... 180 F 
0 prlnt "+" lspecl.) .. .. .... .. .. .. . .... 120 F 
0 basic étendu (spect.) . . . . . ••. . . . •. . . . 180 F 
Cl 3 D Mover (specl.) .. .... .. ... . .. ... 180 F 
0 ruine (ZX 81) . .... .. ........ ........ 80 F 
0 tennis (ZX 81) ..... .. .. . ...... . ... .. 80 F 
Qargolath (2X 81) .... .. .. .. .... ...... 120 F 
Ocrocky(ZX 81 ) ..................... 120 F 
Olormule 1lZX 81) ................... 75 F 
0 ercadie (specL) .. .. .. .. .. .. .. . .. .. . 95 f 
0 ghastbusters (specl) ............... . 130 F 

COMMENT COMMANDER: Cocher le(s) article(s) dhiré(s) . faites le total + !reis de port 
(20 F pour achat inférieur à 500 F. 40 F de 500 F à 1000 F. 60 F pourtout achat supérieur à 1000 F). 

NOM PRENOM 
.. 
'!: 

ORDINATEUR 
!~ 
] 

ADRESSE 1l! 
li! 

Code postal Ville " 'li 
Mode de paiement : 0 chèque O mandat O contra remboursement (+ 20 F de frais) 2 
Envoyez le tout i : OROIVIOUEL 20. rue de Montreuil 94300 VINCENNES ~se.au i 

œ-1-1.1mn :-



l 500 f1TC. Answare Diffusion, 
TourOalliénl 2, .36, avenue 
Oalllénl, 9.3175 Bagnolet Cedex. 
Tél.: .360 . .37 . .37. 

Birdy' s, éditeur de logiciels de 
gestion pour PME et PMI, signe 
avec Tandy un accord de 
commercialisation. Ainsi Gallia, 
Facstock, Felix, Vauban et Loyal 
seront adaptés sur les 
ordinateurs Tandy. Blrdy's, 
16 bis, rue Jouffroy, 75017 Paris. 
Tél.: (1) 267.1.3.18. 

Astro·Logic, le logiciel des 
sciences célestes, sonde et 
analyse les profondeurs de 
l'organisation psychique. Ces 
programmes d'astrologie 
(portrait astral, révolution solaire 
et portraits ... ) sont actuellement 
disponibles sur micro­
ordinateurs. Prix: 19 000 f HT. 
Micropolls, 5.3, avenue Philippe­
Auguste, 75011 Paris. Tél.: 
(1) .356 . .31.10. 

Autocad 2.0 est un outil de 
dessin (lignes, arcs, cercles, etc.), 
avec mise en place de textes 
(5 polices de caractères). Cette 
version comprend trois modules 
traduits en français. La 
configuration de base nécessite 
un IBM PC/ XT, un disque dur de 
10 Mo, un coprocesseur 8087, 
2 interfaces série, une carte 
graphique Galaxy 16 couleurs, un 
moniteur couleur 14 pouces 
Cotron, une table à digitaliser 
15 pouces Calcomp 2150 avec 
une table traçante HP 74 75. Prix: 
28 000 f HT. Edltfs, 5, boulevard 
Poissonnière, 75002 Paris. Tél. : 
(1) 260.4 7. 7.3. 

Papdlsk est un logiciel qui crée 
des disques virtuels en mémoire ;· 
centrale du Pap de Toshiba. Il 
divise environ par 10 le temps 
d'accès à l'infonnation. Cantor, 
11, boulevard Ney, 75018 Paris. 
Tél. : (1) 2.38.8.3 . .30. 

:(LES 
f~ RENDEZ-VOUS 
;::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::·· 

Le 1 ••marché du logiciel : 
pour ordinateurs personnels 
réunira les professionnels du soft 
du 10 au 13 avril à Cannes. 
Midem. Tél.: (1) 505.14.03. 

Infora : le salon lyonnais de 
l'infonnatique sous toutes ses 

fonnes se tiendra à Eurexpo, la 
nouvelle cité des expositions, du 
16 au 20 avril. Aux trois grandes 
sections habituelles 
(infonnatique industrielle, 
infonnatique de gestion, 
environnement infonnatique) 
viendra s'ajouter une section sur 
la synthèse et le traitement des 
signaux acoustiques et visuels. 
Sepel Eurexpo. Tél. : (61) 
222 . .3.3.44. 

Infos' 85: conférence 
internationale sur les semi­
conducteurs, 
organisée par le LAAS· 
CNRS de Toulouse, 
du 16au18 avril 
dans cette ville. 
Renseignements : 
J.-J. Slmonne, 
IM~CNRS. 
Tél. : (61) 25.21.4 7. 

CIL 85 : la convention 
infonnatique latine aura lieu à 
Barcelone, du 16au19 avril. Club 
des ut/llsateurs des systèmes 
Informatiques. M. Bancarel, 
22, rue Demouilles, 
.31077 Toulouse. 

Le CEBIT: salon mondial de la 
bureautique de l'infonnatique et 
de la communication sera le 
point de rencontre de plus de 
1 300 fournisseurs et 
250 000 professionnels. 
Organisée parallèlement à la 
grande Foire de Hanovre, cette 
manifestation se tiendra du 14 au 
24 avril prochain. Au 
programme: les systèmes 
infonnatiques, les micro­
ordinateurs et ordinateurs 
personnels, les systèmes de 
CAO/ FAO, la saisie des données 
d'exploitation, la communication 
dans les bureaux, le traitement 
de texte, la reprographie, les 
produits OEM et appareils 
périphériques, les 
aménagements bancaires et de 
sécurité ... Renseignements au 
Deutsche Messe und Ausstellungs­
AO. Tél. : 0511/891 à Hanovre. 

La 6• conférence sur le 
graphisme informatique est 
organisée à Dallas du 14 au 
18 avril, par la National Computer 
Graphies Association. 
Renseignements: NCOA, 
(70.3) 698-96.00. 

Ademotique/Expo qui 
présentera de nouveaux outils 
pour la fonnation du 17 au 
19 avril aura lieu à la Maison des 
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sciences de l'homme, 54, bd 
Raspa/I, 75006Paris. 

Automation 85 : les. deuxièmes 
journées techniques sur les 
automates programmables 
industriels, se tiendront à Paris 

0 

0 

du 16 au 19 avril. BIRP. Tél. : 
(1) 742.20.21: 

Les Assises européennes 
Alarmes-Sécurité 85, 
proposeront du 18 au 20 avril, 
des conférences-débats sur les 
techniques électroniques de 
protection contre le vol avec 
exposition de matériels. Lieu de 
la manifestation : Palais des 
congrès, Porte Maillot à Paris. 
Société pour la diffusion des 
sciences et des arts. Tél. : 
(1) 505.1.3.17. 

Communications 85, une 
manifestation londonienne sur le 

matériel et les services des 
télécommunications se tiendra, 
du 23 au 25 avril, dans la capitale 
britannique. Renseignements à 
/'lndustrlal and Trade [airs Ltd. 
Tél.: (021) 705.67.07. 

Une conférence sur les 
systèmes de production est 
proposée par le très sérieux 
INRIA (Institut national de la 
robotique industrielle). 

L'approche sera scientifique, 
stratégique et économique. 
INRJA, Le Chesnay. Tél. : 
954.90.20. 

Les Journées européennes 
de l 'enseignement assisté par 
ordinateur sont organisées par 
!'Ecole nationale d'ingénieurs de 
Metz du 18 au 20 avril. 
Renseignements au 
(8) 7.31.25 . .38. 

Un colloque télématique aura 
lieu les 26 et 27 avril au Centre 
culturel· Les Fontaines•, 19, rue 
Amiral d'Estaing, Paris 75016. 
Tél.: (1) 720.56.00. 

Jntelexpo 85, le salon américain 
de l'industrie de la 
communication se tiendra du 
15 au 18 avril à Washington. Y 
seront traités tous les aspects des 
nouveaux services téléphoniques 
ainsi que tous les services 
nécessaires aux besoins de 
communication entre pays via 
satellites. Le service commercial 
de l'ambassade des Etats-Unis 
organise, à cette occasion, un 
voyage d'affaires auquel vous 
pouvez vous inscrire en le 
contactant au (1) 223.47.47. 
Prix : 9 250 Fla semaine. 
Renseignements sur lntelexpo 85 
auprès de /'USTSA ; tél. :. 
(.312) 782.85.97 à 
Washington OC. 

Vivre avec l'informatique, 
organisé, depuis 1983, dans le 

cadre de la Foire de Paris, a pour 
ambition de faire découvrir au 
grand public de nouveaux 
produits dont il pourra comparer 
les prix, tester les possibilités et 
trouver ainsi la bonne solution à 
ses problèmes. La Fédération 
nationale Microtel, les Centres 
X2000, l'Agencede 
l'infonnatique, la presse 
spécialisée seront au rendez­
vous aux côtés des fabricants, 
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distributeurs et revendeurs. 
Du 27 avril au 8 mai, à la Porte de 
Versailles à Paris. Nocturnes 
jusqu'à. 22 h les mardi 30 avril, 
vendredi 3 mai et mardi 7 mai. 
Comité des expositions de Paris. 
Tél.: (1) 505.14.37. 

1985 ACM : Symposium sur les 
petits systèmes se tiendra. du 
6 au 8 mai. à Providence, Rhode 
Islands, aux Etats-Unis. 
R. Sedgewlck, Brown Uniuersity, 
Departement of computer 
sciences, Box 1910, Prouldence, 
RI 02912 USA. 

Le 2• Colloque international sur 
l'automation, les techniques 
nouvelles et la sécurité du travail 
se tiendra à Bonn, du 8 au 10 mai. 
Y seront analysés les critères et 
méthodes pour l'analyse de la 
sécurité. BIA. Tél.: (02241) 231· 
770. 

Le Spécial Sicob qui, 
désormais, précède de quelques 
mois la grande manifestation de 
l'automne. se tiendra au CNIT la 
Défense du 6 au 11 mai. Y seront 
exposés des matériels mini et 
micro-informatique ainsi que 
toute une gamme de progiciels. 
Slcob, 4, place de Vatois, 75001 
Paris. Tél.: (1) 261.52.42. 

Le Forum artchigraph fera 
suite à la manifestation 
organisée, l'an dernier, par 
l'Ecole sp.éciale d'architecture 
sur le theme de l'architecture et 
des technologies nouvelles. Du 
25 au 27 avril, des conférences 
s'y tiendront sur la CAO/FAO 
avec des expériences en 
grandeur nature. sur les calculs, 
les traitements de texte, la 
gestion de fichiers, la synthèse et 
le traitement d'images ... t:SA, 
254, bd Raspail. 75014 Paris. 
Tél.: (1) 322.81.16. 

Intelllgencia 85, le Congrès 
international de l'Association 
française d'intelligence 
artificielle, aura lieu du 21 au 
24 mai à Paris, Porte de 
Versailles. li y sera question de 
CFAO·robotique. Simtec 
Communication. Tél. : 
(1) 260.35.16. 

Mals 85 (Mayenne angevine 
informatique de service}, le salon 
de J'înformatique de la Mayenne, 
se tiendra à Chateau-Gontier du 
11 au 13 mai. Son objectif: aider 
à promouvoir l'informatique 
domestique et professionnel 
dans cette région. 
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Renseignements au (43) 70.33.40 
ou 07.83.30 à Chateau-Gontier. 

Enjeu, les journées 
internationales pour 
l'amélioration de la qualité et de 
productivité. ouvrira ses portes 
du 29 mai au 1 erjuin à Metz. 
Thèmes abordés: les lignes 
flexibles. les automatismes. 
l'amélioration de la qualité ... 
Association des élèues de /'&oie 
d'ingénieurs de Metz. Tél.: 
(8) 732.53.05 poste 282. 

Sabrla, le salon breton de 
l'informatique et de 
l'automatisme, se tiendra. du 
29 mai au 1er juin, dans le parc 
des expositions de Rennes à 
l'initiative de la Chambre 
régionale de commerce et 
d'industrie de Bretagne. Sepel: 
(7) 222.33.44. 

:{ LES CONCOURS 
:::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::~::::::::::::::::::::·· 

Edlciel et Télérama proposent 
de primer un logiciel original 
figurant un jeu de rôle ou 
d'aventure. li devra être 
compatible avec une des 

machines suivantes : Apple lie, 
lie. Commodorè 64, Thomson 
T07 /70, M05, Alice 90 et pourra 
se présenter indifféremment sur 
support cassette ou disquette. 
L'auteur dont le logiciel sera 
déclaré vainqueur. sera édité et 
commercialisé par Ediciel. 
fondation du· logiciel de 
/'aventure•, Télérama/Ediciet, 
50, rue de Miromesnil, 
75008 Paris. 

Olympia France offre à quatre 
clubs sélectionnés pour la qualité 
et lesprit de créativité de leur 
logiciel adapté au standard MSX, 
une unité centrale Olympia PHC 
28 ainsi qu'une unité de 
disquette supplémentaire. Pour 

vous procurer le bulletin de 
participation, écrivez à : Olympia 
France, Concours national 
Logiciel MSX, Circuit Ill, 
10, avenue Réaumur, 
92142 Clamart Cedex. 

Matra cherche 500 Français à 
lancer sur orbite pour ses micros 
Alice, Alice 32 et 90. A la clé: 
600 000 F à gagner pour les 
quinze meilleurs et du matériel 
(Alice bien sür) pour les autres. 
Vous avez jusqu'au 31 aoüt pour 
faire parvenir votre logiciel à 
l'adresse suivante: ·Concours 
logiciels Matra Datasystème 
Alice'• Gestion services, 2 bis, rue 
. Edouard-Nieuport, 92150 
Suresnes. 

L'association La Courneuve 
89 organise un concours de 
logiciels sur matériel T07 / 70 ou 
MO 5. Présentés indifféremment 
sur cassettes ou disquettes, les 
programmes peuvent être à 
caractère ludique, scientifique ou 
culturel. Seront primés le 
meilleur logiciel de jeux, le 
meilleur logiciel scientifique, le 
meilleur programme conçu par 
un habitant de la Courneuve ainsi 
que le meilleur programme 
élaboré par un jeune de moins de 
16 ans. Dépèchez·vous : la date 

® 
limite de remise de vos œuvres 
est fixée au 15 avril. La Courneuve 
89. 2. auenue de la République, 
93120 La ·coumeuue. 

Dans le cadre de• Mals 85 "• 
salon informatique de Mayenne. 
un concours ouvert aux 
établissements scolaires et aux 
créateurs individuels est organisé 
sur le thème • La gestion 
d'entreprise., Le logiciel le mieux 
adapté aux besoins d'une 
entreprise, fonctionnant 
correctement et pouvant être 
utilisé par des non· 
informaticiens, écrit en langage 
Basic. Pascal. Cobol ou Fortran 
sera sélectionné lors des 
journées de· Mais 85., Mairie de 

Chateau-Gontier, 53200 Ch.iteau­
Gontler. Tél.: (43) 07.07.10. 

L' AMCT (Agence nationale pour 
l'amélioration des conditions de 
travail) lance un concours 
destiné à promouvoir et enrichir 
les notions relatives à 
lergonomie des logiciels. Ce 
concours est organisé en trois 
volets : applications (réalisation 
de progiciels verticaux), outils 
permettant de rendre des 
logiciels ergonomiques et une 
rubrique de libres idées. Ce 
dernier volet pour lequel les 
candidatures sont acceptées 
jusqu'au 30 juin vous laisse libre 
de gamberger. Renseignements 
au: (1) 657.1.3 . .30. 

::::~ LES CLUBS 
:::;:::::::::::::::::::::~::::::::::::::::::::::::::::::::::::::·· 

A la MJC de Douarnenez, un 
atelier d'informatique propose à 
ses adhérents des stages 
d'initiation ainsi que la 
participation à des mini·projets 
pour les vieux loups du binaire et 
un fonctionnement en libre 
service sur TRS 80. MJC de 
Douamenez, 11, boulevard 
Camllle-Réaud, 29100 
Douamenez. Tél.: (98) 92.10.07. 

Un club Amstrad vient d'ouvrir 
ses portes à Issy les Moulineaux. 
Les possesseurs de micros 
Amstrad peuvent y trouver une 
assistance et développer, avec 
d'autres adhérents, des 
prog'rammes de leur choix. Club 
Amstrad et Mlcrobureautlque, 
67 bd de Galliénl, 92130 Issy-tes· 
Moulineaux. Tél.: (1) 642.42.10. 

:(LA RADIO 
~t LA TÉLÉVISION 
:::;::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::;::::::·· 

Silicon Valley, l'émission de 
Radiogram diffusée sur 103 MHz 
à Brest navigue entre les 
ordinateurs et les logiciels tous 
les samedis entre 14 et 
15 heures. En perspective: des 
dossiers sur le Minitel. 
l'informatique au cinéma, les 
métiers de l'informatique ... 
Radiogram, 19, rue Jean-Macé, 
29200 Brest. Tél. : 46.23.46. 

Tam Tam, L'émission de radio 
Gilda diffuséesur103,5 MHz 
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reflète les aventures modernes 
de la science et de la technique 
tous les dimanches de 11 à 12 h. 
Avec deux doigts de dérision et 
un grand verre d'humour, elle 
nous fait découvrir l'actualité 
insolite et les nouvelles 
surprenantes. Olivier Muron, 
chercheur en informatique, 
attend vos idées. Tarn Tarn, c/o 
Luc te Chatelier, 11, rue Jules­
Veme, 75011 Parts. Tél.: 
(1) 338.36.40 ou 55 7. 44. OO. 

Pic et Poke, lémission de 
Georges Leclère, diffusée sur TF1 
le samedi à 11h50 se fera en 
direct du Salon de !'Etudiant. le 
20 avril. On y parlera également 
de l'informatisation des 
épiceries. La semaine suivante, 
dans le cadre du pavillon · Vivre 
avec l'informatique· à la foire de 
Paris, sera retransmise la nui t 
des branchés. De 0 h 30 à 4 h 
du matin, 1' équipe se défoulera 
sur Minitel et micros. Les -
téléspectateurs seront invités à 
se minitelliser pour entrer dans 
cette grande ronde interactive du 
27 avril. Pic et Poke tous les 
samedis à partir de 11 h 50 sur 
Tfl. 

:{ LES STAGES 
:::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::·· 

Les CElllEA de Créteil 
organisent un stage niveau 2 du 
8 au 12 avril. Il est encore temps 
de s'y inscrire. Délégation ŒMfA 
de Créteil, 24, rue du Verrou, 
94507 Champigny cedex. Tél.: 
706.59.33. 

La Fédération Mlcrotel 
propose, avec l'aide del' ADI, un 
stage d'initiation à la 
programmation en langage Basic, 
niveau 2, du 15au18 avril. Au 
programme: le perfectionnement 
à la pratique des tableaux, des 
fichiers séquentiels et des fichiers 
à accès direct. Prix : 2 400 f. Un 
stage d'initiation à la pratique des 
programmes du type tableur est 
également prévu les 9et10 mai 
(1 600 f) ainsi qu'un stage 
d'initiation à la pratique de 
programmes de traitement de 
texte et à la pratique de 
programmes gestionnaires de 
fiches du 13 au 15 mai (2 200 f). 
Mlcrotet, 9, rue Huysmans, 75006 
Paris. Tél. : (1) 544. 70.23. 

Media et vie sociale propose 
un stage sur les logiciels d'aide à 
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la décision du 28 au 30 mai à 
l'INEP de Marly·le·Roi. Un stage 
s'adressant aux municipalités et 
aux associations sur les 
différentes raisons pouvant les 
pousser à s'informatiser 

regroupera, par ailleurs, des 
responsables et décideurs, du 
13 au 15 mai, dans les mêmes 
locaux. Prix : 1 800 F (prise en 
charge employeur: 3 600 f). 
Media et ule sociale, .39, rue de 
Chàteaudun, 75009 Paris. Tél. : 
(1) 874.88. 78. 

Orolep, le centre de ressources 
informatiques de la Ligue de 
lenseignement. offre sur son 
planning de stages d'avril, 3 jours 
consacrés à la connaissance de la 
micro-informatique et de la 
télématique les 17, 18et19 (prix 
pour les individuels: 800 f). On 
peut également apprendre la 
programmation Basic du 23 au 
26 avril et le 2 et 3 mai (1 580 f) 
ou la programmation en langage 
machine du 18 au 22 (800 f). 
Orotep, 23, rue Dagomo, 75012 
Paris. Tél. : (1) .307.59.30. 

Le centre X 2000 les Corolles, à 
la Défense, propose un stage sur 
les traitements de texte du 17 au 
19 avril (800 f), un stage sur la 
création de logiciels éducatifs du 
10au12 avril (800 F), ainsi qu'à 
ces mêmes dates un stage de 
création de jeux de simulation 
(800 f) ; on peut aussi s'inscrire à 
une initiation au Basic proposée 
en soirée de 18 à 20 h, les lundis 
et j eudis du 15 avril au 20 mai 
(400 f). Centre X 2000, 13, place 
des Corolles, 92400 Courbeuoie. 
Tél. : (1) 773.64.07. 

Conn ex Cité, Centre X 2000 et 
l'association L'un l'autre offrent 
un stage de formation à la 
micro-informatique du 22 au 
26 avril (1 600 F pour les 
individuels), un stage de 
formation au système 
d'exploitation Unix du 20 au 

24 mai (4: 000 F) ainsi qu'un 
stage d'initiation au langage 
Basic les 20 et 2! avril (400 F). 
Connex Cité, .3, Cité de 
/'Ameublement, 75011 Paris. Tél.: 
(1) 367.26.42. 

Le Centre X 2000 du centre 
d'initiative pour lemploi des 
jeunes qui vient de démarrer ses 
activités, propose un stage 
d'initiation à la micro· 
informatique les lundis et 
vendredis du 22 avril au 17 mai 
de 18 à 20 h (300 f), un stage 
d'initiation au Logo pendant les 
vacances de Pâques, du 9au13, 
toute la matinée (300 f) et un 
stage d'initiation au Basic 
niveau l l'après·midi de ces 
mëmes dates (300 F). Par 
ailleurs, le Centre est ouvert en 
libre-service tous les jours de 17 
à 20 h le mercredi après-midi de 
14 à 20 h et le samedi de 10 à 
17 h. L'inscription annuelle est de 
100 F. C/EJ, 42, rue Etienne­
Marcet, 75002 Paris. Tél. : (1) 
261.52.68. 

Le Greta (Groupement 
d'établissements publics pour la 
formation continue) Nord·lsère 
propose des stages d'initiation de 
20 heures sur Apple lie {1 250 f), 
des stages de programmation et 
de gestion de fichiers en Basic de 
35 heures (2 500 f), des stages 
d'initiation au langage Pascal de 
40 heures (3 000 f), ainsi que 
divers stages permettant 
d'apprendre à utiliser des 
logiciels comme Visicalc (1 500 f 
les deux jours). Contactez 
Madame Garcia au Collège 
Jacques.Préuert, Chemin de Rajat, 
38540 Heyrieux. Tél. : (74) 
93. 64. OO aux heures de bureau. 

Les hôtels Concorde 
Sup'Formatique proposent trois 
week·ends d'immersion 
complète en avril à l'hôtel 
Lafayette à Paris ainsi que deux 
stages les 27·28 et29·30 au 

Martinez à Cannes: Prix du stage 
seul : 1 700 F. Avec la pension 
complète pour deux nuits au 
Marti nez: .3 050 F. Société des 
Hôtels Concorde, 58, bouleuard 
Oouulon-Saint-Cyr, 75017 Paris. 
Tél.: (1) 758.12.25. 

Points de Repère, la collection 
du Centre lnffo, association para· 
publique dont la vocation est de 
développer l'information sur la 
formation permanente vient de 
publier un ouvrage portant sur 
les formations à l'informatique 
tertiaire, à la bureautique et à la 
télématique. 725 stages 
dispensés par 300 organismes 
ont été recensés et vous 
permettront une sélection selon 
de nombreux critères (conditions 
d'admission, objectifs 
pédagogiques, fonctionnement, 
frais de participation, lieux et 
périodes ... ). Prix de ce guide: 
140 f. Centre Jnffo, Tour Europe 
Cedex 07, 92080 Paris La 
Défense. 

ÉTÉ INFORMATIQUE 
Pour ceux et celles qui voudraient 
d'ores et déjà s'inscrire pour des 
vacances prévoyant une t<;iuche 
plus ou moins prononcée 
d'informatique. 

L'Ecole et la vie propose du 24 
au 28juin et du 26 au 31 août des 
stages de perfectionnement au 
Basic sur TRS 80, M05, Apple Il à 
Marvejols en Lozère. Prix : 
1320 f pour le seul stage. L 'Ecole 
et ta Vie, 56, rue l'Empery, 48100 
Maroejols. Tél.: (66) 32.17.63. 

Le CREPS d'Houlgate, · 
établissement national de 
formation du Ministère de la 
Jeunesse et des Sports, organise 
un stage intensif d'initiation et de 
formation à la micro· 
informatique du 1 cr au 6 juillet. Il 
s'adresse aux garçons et filles de 
13 à 17 ans. Deux stagiaires par 
machine (des M05 ou des 
T07 70). Coût du stage: 745 f 
pour 38 heures de cours. CRf PS 
ffoulgate, BP 46, Route de Lisieux, 
14510 Houlgate. Tél.: (31) 
91.19.46. 

Homestay propose à des jeunes 
de 12 à 17 ans qui voudraient se 
mettre à l'anglais en même 
temps qu'à l'informatique, un 
stage en Irlande du 9 au 30 juillet 
prochain. Le logement se fait en 
famille. Homestay, 5, rue 
Boudreau, 75009 Parts. Tél. : (1) 
265.50.40. 
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ATMOS48K 

Imprimante M CP 40 ............... 1650 F 
1 m prl mante G P 500 ............ ...... 2280 F 
Qulkshott 2 ........................... 190 F 
Mlcroric n°3-4-5-6-7 ............... 30 F 
Méthode Assimll ...... ... ......... 390 F 

---------~ 11 BON DE COMMANDE ORIC/ATMOS ~ 
(joindre votre règlement) 

1 Nom : ........ . ...................................... ......... . 

1 Adresse: .. ... ... ......... ................................. . 

1 Code Postal : .......... .. .......... ......... ................ . 

1 ~11 ;r~l~·~~ ·~~;~ ·:·~~· ~:···· 1 • •• • ••••••••••• • ·••• · ••••••••••• 

(délai à prévoir ) 

Clavier mécanique ...... .... .... . 
Crayon optique .................. . .. 
Synthétiseur vocal ............. .. 
Synthé de son 3 voles ....... .... . 
1 manette de jeux ................ .. 
Interface programmable 

549 F 
299 F 
359 F 
399 F 
190 F 
299 F 

ACCESSOIRES AMSTRAD 

Synthétiseur vocal .. . .. . . . . .. . .. . 495 F Cordon imprimante 

------------------~ -------~-
BON DE COMMANDE à retourner à MICRO PROGRAMMES?, 82·84, Bd des Batignolles, 75017 Paris 

Nom : ...... ........ ...................... Prénom : ......... .. ............... . Matériel choisi : 

Adresse : ................................... . ... .............. ...... . ........... . 

Code Postal: .................. VIIIe: ...................................... . 

Mode de paiement : D CCP 0 Chèque bancaire O Mandat + 15 F de port 

Prix : 

Total TTC: 

0 ............. .. ... z 
::;: 
> 
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L' Alrep, l'association du escalade, safari photo, contrôleur au standard IEEE-488 Armand, 75015 Paris. Tél. : 
Languedoc-Roussillon qui spéléologie ... Le matériel utilisé (GPIB) avec une imprimante au (1) 533.61.39. 
s'adresse aux enfants surdoués en micro: des Goupil 3, Apple Il, protocole RS 232. Prix: 3 695 f 
propose un stage pour 6· 15 ans MOS. Ces stages s'adressent HT Gradco France 5.A., 24, rue de Proton est un serveur destiné à 
dans le Parc naturel d'Auvergne. aussi bien aux enfants qu'à leurs Liège, 75008 Paris. Tél. : l'IBM PC. Proton 16, 
Parmi les activités proposées: familles. Mlcrotel Club Ardèche- (1) 294.99.69. biprocesseur, gère le partage des 
informatique, électronique, Sud, La Croix de Malet, BP 36, ressources de 16 stations ainsi 
astronomie, musique, 07110 Largentière. Tél. : (75) Geveke Electronique signe un qu'un disque dur de 89 Mo et une 
photographie, échecs, piscine, 39.18.80. accord avec Honeywell pour cartouche de sauvegarde. 
vidéo ... Prix de ces vacances très commercialiser 4 imprimantes: Proton 4 qui se limite à 4 ~tations 
spéciales: 3 950 F. Alrep, 116, Lll, Ll2, L32, L34, compatibles et 20 Mo de mémoire de masse. 
rue Edmond-Carrière. 30000 

{~LES ACCESSOIRES 
avec l'IBM PC. Geveke ADDX Systèmes, 16 bis, quai 

Nfmes. Tél. : (66) 23.52.25. Electronique SA. 85/87, avenue Stalingrad, 92100 Boulogne. Tél. : 
:::;:::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::·· Jean-Jaurès, 92120 Montrouge. (1) 620.20.44. 

Val (Vacances Auvergne Tél.: (1) 654.15.82. 
Limousin) offre. comme l'été Leanord propose un système 
dernier, dans son village !'Abeille L'interface série parallèle 3Jl'I propose un tapis de table micro·serveur vidéotex pour son 
à Eygurande des stages de relie tous les périphériques neutralisant lélectricité statique Silz' 16 et pour l'IBM PC. Ce 
18 heures par semaine équipés d'une sortie Centronics à autour d'un micro·ordinateur. Ce système est un ensemble 
d'initiation à la micro sur T07. une sortie RS 232 C. Cette tapis vient s'ajouter à la gamine composé d'un frontal intégrant 
Prix du stage: 265 F; prix d'un interface permet une sélection â déjà existante pour le sol des 8 modems aux normes videotex 
logement 2 pièces: 1547 Fla la vitesse de transmission de salles informatiques. 3M France, et d'une voie supplémentaire 
semaineenjuilletetl 743 Fen 600 à 9 600 bauds selon le format boulevard de l'Oise, 95006 Cergy. (prise péri-informatique du 

Pontoise, Cedex. Tél. : Minitel). Des câbles de liaison et 
(3) 031.61.61. des logiciels sont adaptés au 

micro-ordinateur. Leanord, 
Une carte Z80 permet d'écrire et 221, bd Davout, 75020 Paris. 
d'exécuter tous les programmes Tél. : (1) 364.46.5 7 ou 
sous CP / M sur I' Apple lie, non (20) 44. 74. 74 à Lille. 
prévu pour cet usage à l'origine. 
Cette carte rend accessible tous 
les langages sous CP / M ainsi que 

:{LES LIVRES les logiciels tels que Wordstar, 
dBase Il, Mumath, etc., sur :::~:::::::::::::::::::::::::.::::::::::::::::::: :::::::::::::::::·· 
J' Apple lie. Prix: 1 390 f HT. Alpha 
Systèmes, Département diffusion 

Manuel technique du llf o 5 Paris, 16, rue de Saussure, .. 75017 Paris. Tél. : (1) 763.59.81 . par Michel Oury. 
Une description détaillée et 

Zénith rajoute à son catalogue complète des· entrailles· du 
août. Val, 33, rue Eugène-Gilbert, des données. Prix avec câble les imprimantes couleur de Data MO 5, qui permettra à tous les 
63038 Clermont-Ferrand Cedex. d'entrée: 1150Fet1 370 F HT. Product. Prix: ZF 8051 : 22 950 f amateurs de technique de savoir 
Tél.: (73) 93.08. 75. Neot, 4a, rue Nationale. et ZF 8071: 27 560 f. Zénith data où et comment agir sur la 

67800 Blscheim-Strasbourg. Tél. : systems, 167-169. avenue Pablo- machine. NotOns malgré tout le 
Une association (88) 62.37.52. Picasso, 92200 Nanterre. Tél. : peu d'applications pratiques 
d'enseignants de Chantonnay (1) 778.16.03ou (7) 895.03.82 à proposées pour appuyer le 
organise des séjours en Ben son renouvelle et étend sa Lyon. propos. Cedic-Nathan, 119 pages. 
Angleterre pour adolescents et gamme de matériel graphique. 125F. 
adultes. lis s'adressent aux Elle comporte un numériseur Jl'licrokit STl est une unité de 
débutants tout autant qu'aux interactif6301 de formatAO pour cartouche amovible, de plus de Basic sans peine. Auto· 
personnes intéressées par la saisie des données graphiques 24 Mo. Elle effectue des initiation au Basic 
l'apprentissage du langage et la ligne 16 constituée de sauvegardes et des restaurations fll05T0·7/70 
machine et robotique. traceurs à plumes. En outre, du contenu de disques durs des par André Deledicq 
L'hébergement se fait en famille Benson propose des modèles de systèmes d'exploitation : Une initiative originale qui 
et un professeur français encadre traceurs électrostatiques et un MS/DOS, CPM/86, Flex, UCSD, 
les différents groupes. S'adresser traceur couleur à jet d'encre, le Uninex. Prix: 18 000Fà19 900 F 
à M. Cheval/Ier, professeur. 85110 Colorscan 800 et offre des selon le système d'exploitation. ERRATUM 
Chantonnay. Tél.: (51) 94.41.25. solutions pour le traitement des MK Mlcroklt, 15, quai Jules· Une malencontreuse erreur nous 

images couleur avec un terminal Guesde, 94400 Vitry. Tél. : a fait intervertir les prix et les 
Le Jl'llcrotel Club d'Ardèche· graphique couleur (1) 681.88.37. noms des éditeurs de deux ou-
Sud organise des stages de 5010 compatible avec les vrages dans SVM pratique du 
micro-informatique et de plein air logiciels Benson, Tektronix et Goupilnetestun réseau local n° 15. • Cinq progiciels sur Apple 
à Largentière, aux confins des GKS. Benson, 1, rueJean- standard, de type Omninet (P) et lie et lie • d'Henri Lilen est en 
pays de Basse· Ardèche. Date des Lemolne, Z.I. Petites-Hales, MS/NET. Destiné au Goupil 3 PC réalité paru aux Editions Radio, et 
stages: du 1 ••au 13 juillet et du 94015 Créteil. Tél. : et compatibles, ce réseau local coûte 100 F pour 169 pages ; 
15 au 27 juillet (2 270 F) ; du (1) 898.92.05. est exploitable avec tous les • Introduction à Multiplan • de 
29 juillet au 10 août et du 12 au logiciels développés sous Claude Delannoy est publié par 
24 août (2 270 F) ; du 1er au Connecticut Jl'licrocomputer MS/DOS. Goupil net assure le Eyrolles. et coûte 160 f pour 
20 juillet (3 4 70 F) et du 29 juillet complète sa gamme d'interfaces partage des ressources jusqu'à 303 pages. Que les auteurs et les 
au 17 août (3 470 F). Autres avec un nouveau module GPAD·R 64 postes. Prix: 7 000 F HT par éditeurs respectifs nous pardon· 
activités au programme: canoë, qui connecte un ordinateur ou un poste. Goupil SMT. 22, rue Saint- nent. 
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consiste à accompagner un cours 
de Basic de deux cassettes. Le 
support livresque servira 
utilement tous ceux qui 
souhaitent découvrir leur 
machine ou approfondir leurs 
connaissances. Cedic-Nathan, 
191 pages et 2 cassettes, 175 f. 

Graphiques sur IBM PC 
par Nelson Ford. 

' / 
apprentissage complet et 
méthodique. Dunod, 184 pages, 
95f. 

Lotus 1.2.3 à vot re portée 
par Phlllppe Bonnet et Hanh 
T. Dinh 

Cinquante pages de listing {ce 
n'est pas le plus intéressant) 
mais surtout une très bonne 
approche théorique du 
graphisme sur micro-ordinateur. 
Sybex, 295 pages, 148 f. 

MSX. j eux d'action 
par Pierre Monsaut. 
li vaut mieux mettre 50 F dans 
l'achat d'un logiciel du 
commerce que de perdre du 
temps à taper ces programmes 
longs et fastidieux qui, à en juger 
par les photos d'écran 
proposées, donnent des résultats 
peu enthousiasmants. Sybex, 

argument, mais les problèmes 
présentés ici peuvent permettre 
des' exercer de façon instructive 
sur un micro en prenant aussi 
plaisir à faire des 
mathématiques. On ne pouvait 
manquer cela. Editions 
d'organisation, 168 pages, 92 f. 

Amstrad, 56 programmes. 
par Stanley R. Trost. 
Encore un exemple de 
compilation peu passionnante. 
L'auteur aurait au moins pu 
essayer de profiter des 
spécificités de la machine pour 
améliorer ses programmes. 
Sybex, 155 pages, 78 f. 

Un bon manuel d'apprentissage 
pour un logiciel puissant mais qui 
peut se révéler obscur pour le 
non·infonnaticien. Ses deux 
·seuls défauts sont d'être un peu 
sec au niveau des explications et 
d'avoir été composé en 
traitement de texte, ce qui rend la 
lecture bien peu agréable. 
Edimlcro, 165 pages, 148 f. 

Micro-Informatique de 
gestion 
par G. Guérin 
Tout ce qu'il faut savoir avant de 
choisir et d'utiliser un micro· 
ordinateur professionnel. A noter 
des programmes de tests de 
perfonnance qui perdent 
malheureusement de leur 
importance du fait de 
l'ancienneté des ordinateurs 
testés. Un livre important, mais 
qu'il est préférable d'acheter à 
plusieurs, son utilité étant limitée 
dans le temps pour un seul 
acheteur. Dunod, 197 pages, 
98f. 

89 pages, 49 f. 

Jouer avec les maths 
par Henri Camous. 

40 programmes pour Canon 
X·07 
par Gilles Probst. 

La programmation du 6502 
par A.P. Stephenson. 

Nous ne parlons habituellement 
pas de livres n'ayant pas 
l'infonnatique comme principal 

Pour ne pas fatiguer le lecteur, 
léditeur propose ces jeux sur 
cassette pour un prix un peu plus 
élevé. Mais cela ne rend pas ces 
programmes plus intéressants. 
E.TSF Poche Informatique, · 
125 pages, 35 f. 

Le 6502 est un des 
microprocesseurs les plus 
répandus sur le marché, mais 
curieusement, très peu de livres 
lui ont été consacrés. Ce manque 
est largement comblé avec cet 
ouvrage qui autorise un 

",;._chez Duriez : 15 micros gortatifs + 9 domestigues 
POOl CHOISIR. PCIUCl 
Hod 
1• Ln pcdormut'n id.c 
r awarril ? 

valables jusqu'au 
30 avril 1985 

--te*******,.. 
ir Machines Jt­
ir àécrire Jt-
iC • Photocopieurs * 
..Afr • Répondeurs ...._ 
~ téléphoniques ~ 
i' • Calculat rices Jt-
i' : =~~~.terie Jt-
i' 0 Demandez le Jt-
ir: nouveau Jt-
i' catalogue Jt-
ir géné ral Jt-

Duriez 
--tl contre 3 timbres Jt-
i' à 2 ,10F. Jt-
ir D Duriez, Jt-
ir Ws~'.J!~main Jt-
i' 75006 Patis Jt-
~ (M 0 Od6on, St- ...._ 
~ Michel) ~ . ............... ... ... ,.. 

XOl mémoire 8K . . . . .. . 
Traceur 4 coul. X710 . .. . 
X07 + X710 .. , . , , . .. . 
Interface video 
EKt&niion SK 
Cortemôm. 4KXM100 . . 
Corte mémoire 8K XMlO I 
Cordon mogn6to .. . 
Secteur .•. . . . . 

CASIO 

1780 
1490 
3250 
1720 
890 
499 
990 

65 
82 

PB 700. . . ... . . 1440 
Traceur 4 co ul. FA 10 . , . , 1890 
PB 700 + FA l 0 ....... 3300 
Exien•ion 4KO R4 . . . . 427 
Magnéto intégré CM 1. 850 
Interface FA4 . . . . . . . 865 
Fx702P . 990 
ln1erfoce mognélo FA2 280 
Imprimante FPIQ . . 6 10 
Fx 750 .......... . ......... 1490 
FA 20 ..... ..... . .. ......... 11 50 
Carte 4 Ko . ..... ........... . 6 00 

AMSTRAD 
CPC 464 + moniteur vert , 2990 
CPC 464 +moniteur coul. 4490 
Imprimante ....... ...... .. 2490 
Lect . disquettes .. . ...... 2890 
Interface Pêritel . . . . . . . 450 

AU CŒUR DU QUAR­
TIER LA TIN, Duriez 

vend en magasin et par 
poste à prix charter.© 

Il publie régulièrement 
bancs d'essai et Catalo­
gues condensés de caracté­
ristiques techniques préci· 
ses, sans délayage publlci· 
taire, complétés par des 
appréc iations el des tests 
Duriez sans complaisance. 

Ce banc d'essai est gra-
1uit en magasin , ou envoyé 
par poste contre 3 timbres 
à 2, 10 Frs. 

COMMODORE 
Commodore 64 Pal . . . . . 2150 
Commodore 64 Péritel. . . 2490 
Ensemble C 64 + mognéto· 
cossetle +initiation basic 2990 
Lecteur de canette• . . , , . 450 
lecteur de d i•quos 1541 . 2850 
lmprim. 50 cp• MPS80 1 . 2370 
Manette de jeu . . . . . 120 

HEWLEn-PACKARD 
HP 11C .... .. .... , . , 
HP 15C .... . ...... . . 
HP 12C ..... .. . . . 
HP 16C . .. . . ....... . 
HP4 1 CV ..... .. . . .. . 
HP4 1 CX .... .. . .. .. . 
lecteur de cartes (4 1 C) . . 
HP71 .. .. .. ....... . 
Extension mémoire 4K .. . 
lecteur de cartes 
magn6tiques (HP 71) .. , . 
lnterfoce HPIL (HP 11) .. 

825 
1340 
1340 
1340 
2350 
3470 
2180 
4890 

795 

1830 
1350 

MSX 
Canon V 20 ............... 2980 
Ya maha YIS 503 F ....... 3190 
Yomoho avec synthétiseur et 
clavier .......... .. . ... ..... 4990 

ORIC ATMOS 
Oric Almos 48 K + cord. 
Pé rite l + o limentotion 
12 volts , . . , .. , . , .. .. 
Modulateur noir et blanc . 
T roceur 4 couleurs .... . . 

SINCLAIR 

1579 
210 

1560 

Spectrum plus 48 K Péritel. ... 
.. . . ' .. '. '.. .. . 1950 

Spectrum plus 4 8 K Pa l 1660 
QL avec Péritel . . . . . . . 5500 

SHARP 
PC 1500A . , 1890 
Traceur 4 coul. CE 150 . 1890 
PC 1500A +CE 150 3750 
Extension 8K CE 155 . . . 790 
hi. 8K P•ot•goo CE 159 . 1000 
Ext. 16K Pro•égh CE lb l 1700 
lnterf. R S2 32/Porollè le 1990 

2• Les pe1fcmnanm do 
programm(S dispo1ubk\ ., 

C6ble imp. parallàle ... 
Clavier sensitif •....... 
PC 1251 ..... ...... . 
PC 1246 .. ......... . 
PC 1247 . ...... . • .. . 
PC 1401. 
PC 1402 . ... .... , .. . 
PC 1260 ..... ... ... . 
PC 1261 ... . .. ... .. . 
PC 1421 ..... .... , . . 
PC 1350 . ....... ... . 
Carte 8Ko 201M ... , .. 
Carte 16Ko 202M .... . 

THOMSON 

580 
1265 
1050 
630 
822 

1060 
1695 
1390 
1950 
1352 
1985 
892 

1695 

MO 5 . . .. .. . .. .. • .. 2490 
Lecteur do K7 , , . , . . . . 550 
T07-70 . . . . . . . . . . . . 3590 
lecteur K7 . . . . . . .. . . 650 
Con1rôleur de communie 
Manettes jetJJ( et son 
l ec·1eur d is. ovec con1. 
Memo Basic 

850 
580 

3380 
480 .---------------· J d , D . svM 
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Micro-informatique et PME 
par Sylvain Arqulé 
Ce livre reprend dans les grandes 
lignes le schéma de l'ouvrage 
précédent, avec les mêmes 
nombreuses qualités, tout en 
étant un petit peu.moins complet 
et facile à lire. Un achat 
intéressant là aussi. ETSf, 
124 pages, 80 r. 

Les bus 
par E. C. Poe et J. C. Ooodwln 
Ce livre technique est très 
intéressant, mais ,µn peu ancien : 
lédition originale date de 1981, 
et parle pour une grande part de 
bus plus ou moins tombés en 
désuétude (notamment ceux de 
l'Altaîr, un dinausoredisparu). 
Vous trouverez malgré tout les 
renseignements sur l'IEEE 488 et 
le 6502 qui concernent 
davantage de techniciens. 
Dunod, 106 pages, 69 F. 

Amstrad : le Basic au bout 
des doigts. 
parf{anpow 
Micro-Application, en plus d'une 
importante et fort intéressante 
série sur le Commodore 64, a 
lancé ses premiers livres sur le 
nouveau petit prodige de la 
micro, I' Amstrad. Nous avons Ici 
le demler·né qui vous permettra 
d'apprendre ou de comprendre le 
Basic de I' Amstrad, ses 
particularités et sa 
programmation. Agrémenté de 
nombreux exemples et exercices, 
c'est un support précieux pour 
l'acheteur d'un CPC 464. 
Chez Micro-Application et Data 
Becker, 189 pages, 149 f. 

25 programmes graphiques 
en Basic Microsoft. 
parT.·J. O'Malley 
Oui, d'accord, c'est encore des 
programmes, mais pour une fois, 
ils ne sont que le pendant 
démonstratif d'un cours proposé 
avec une pédagogie rare dans ce 
genre de littérature. A 
recommander chaudement à tout 
passionné de ce genre de 
traitements micro-informatiques. 
Eyrolles, 184 pages, 125 F. 

L'interpréteur Basic 
duT07·70, 
par André Nabonne. 
Le sous·titre de cet ouvrage 
explique toute sa finalité: •Le 
comprendre, le compléter, 
l'améliorer " On pourrait croire, à 
première vue, à un doux délire, 
mais la lecture et l'essai des 
diverses applications proposées 
donnent la mesure de l'ampleur 

et du sérieux du travail accompli. 
Même la simple lecture en est 
aisée, ce qui n'est pas son plus 
petit atout. A lire, de toute 
urgence. Eyrolles, 208 pages, 
130F. 

Les astuces d'Alice 32 et 90, 
par Jean-François Gallet et·Alaln 
Pierrot. 
Le haut niveau technique et 
pratique de cet ouvrage séduira 
tous les possesseurs d'Alice 
fanatiques de bidouillage. De 
solides connaissances de base 
sont recommandées. De 
nombreux schémas viennent 
compléter ce livre dont la 
couverture, pourtant signée 
Moebius, est une horreur. 
Matra Hachette, 179 pages, 98 f. 

Assembleur et périphériques 
des MO 5 etTO 7·70. 
par Frédéric Blanc et François 
Normand. 
Vous êtes prévenus dès le départ, 
I' Assembleur c'est compliqué, 
long, déroutant. rébarbatif, mais 
les réalisations en sont fort 
satisfaisantes. L'auteur ne vous 
trompe pas, en quelque point que 
ce soit. à la restriction près que 
son livre n'est pas si ennuyeux 
que ça. De toute façon, ses 
nombreuses qualités font oublier 
ce côté abrupt. 
P.S./., 124 pages, 85 F. 

A NOS ABONNÉS 
Pour toute correspondance relative à 
votre abonnement envoyez-nous I' éti· 
quette collée sur votre dernier envoi. 
Changement d'adresse : veuillez join· 
dre à votre correspondance 2.10 f en 
timbres·poste français. 
Les noms, prénoms et adresses de nos 
abonnés sont communiqués a nos ser· 
vices Internes et aux organismes liés 
contractuellement avec SC! ENCE ET 
VIE MICRO, sauf opposition motivée. 
Dans ce cas, la communication sera 
liée au service de l'abonnement Les 
informations pourront faire l'obj et 
d'un droit d'accès ou de rectification 
dans le cadre légal. 

Catalogue 1985 des 
progiciels destinés aux 
communes. 
par la Docu.mentation française 
avec l'aide du CXf'. 
Cet ouvrage fait preuvè des 
mêmes qualités que ceux 
précédemment édités par les 
mêmes auteurs. 160 logiciels, 
48 distributeurs, 33 marques de 
matériel représentés donnent 
une idée du sérieux du travail 
effectué. La Documentation 
française, 204 pages, 120 F. 

Logiciels MS· DOS et PC·DOS. 
Présentant de façon succincte 
plus de mille logiciels, ce guide 
ne peut prétendre rivaliser avec 
les réalisations du CXP, mais il 
est une très bonne alternative à 
qui ne veut trop débourser et 
souhaite disposer d'un ouvrage 
compact par ses dimensions et 
pratique par sa présentation. 
Publications ORO, 289 pages, 
180f. 

Guide Marabout de la 
télématique. 
par Michel Poul/et. 
Tout. vrqiment tout sur la 
télématique, et même le reste. Un 
guide superbe qui vous 
apprendra toute la technique, 
tous les services disponibles, 
toutes les possibilités présentes 
et futures. A ce prix, on en 
redemande ! Marabout. 
221 pages. 24 r. 

PRO· DOS sur Apple lie et 
Aj>ple lie, 
par Francis Verscheure. 
Heureux possesseur d'un Apple 
et du système d'exploitation 
PRO·DOS, votre seule 
déconvenue a été de ne pas 
trouver trace de ce système dans 
les manuels Apple. Vous pouvez 
ètre rassuré, voici un livre qui 
vous dira une grande part de ce 
que vous recherchiez. Il n'est pas 
très bien fichu, mais il a 
lavantage d'exister. C'est déjà 
un très bon point. P.S./., 
100 pages, 85 F. 
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